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quelconque but commercial. 

+ Ne pas procéder à des requêtes automatisées N'envoyez aucune requête automatisée quelle qu'elle soit au système Google. Si vous effectuez 
des recherches concernant les logiciels de traduction, la reconnaissance optique de caractères ou tout autre domaine nécessitant de disposer 
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ouvrages et documents appartenant au domaine public et serions heureux de vous être utile. 
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veiller à respecter la loi. Si un ouvrage appartient au domaine public américain, n'en déduisez pas pour autant qu'il en va de même dans 
les autres pays. La durée légale des droits d'auteur d'un livre varie d'un pays à l'autre. Nous ne sommes donc pas en mesure de répertorier 
les ouvrages dont l'utilisation est autorisée et ceux dont elle ne l'est pas. Ne croyez pas que le simple fait d'afficher un livre sur Google 
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A propos du service Google Recherche de Livres 

En favorisant la recherche et l'accès à un nombre croissant de livres disponibles dans de nombreuses langues, dont le français, Google souhaite 
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Nombre d*Or 11*1 Lettre domitricalc ... B 

Épâcte XX 1 [ndictiod romaitie. . . U 

Cycle solaire l4|| 

Fêtes mobiles. 



Septiiagesime, 23 janvier. 
Les Cen<]rcs, 9 fëyrier* 
Piques, 27 mars. 
Rogations, 2, 3 et 4 mai. 
Ascension, 5 mai. 



Pentec6te, 15 mai. 
Trinité, 32 mai. 
Fêle-Dieu, 26 juin. 
!•» Dira, de l'Avent, 27 nov. 



Qua Ire - Temps . 

Mars 16, 18, 19. 1 Septembre 21,23,24* 

Mai 18,20,21.l|Décembre 14,^6,17. 

-Commencement des Saisons, 

Printemps, 20 mars à 4*» 34' du soir. 

Été, 21 juin . à 1»» 33' du ioîr. 

Automne, 23 septembre à» 9P^ 46' du matin. 

Hiver, 21 décembre à 9'» 21' du soir. 

Éclipses en 18Ô3. 

6 juin , éclipse annalaire de soleil , invisible à Paris* 
21 juin, éclipse partielle de lune, invisible à Paris. 
30 novembre, éclipse totale de soleil, invisible à Paris* 



L*Astérisqae désigne qne Tannée 1 1 du cycle est emBnlit^ 
mique, c*est-à«>dire qu'elle -Ai liiLa irciiièflue lune, qui conifliett- 
cer. le 30 décembre. ÎB^^oS 



Signes du Zodiaque 

T Je Bélier» Anes. | 6 «^ la BalMioe^^i 

1 V le Taureau, Taur. 

2 XJ les Gémeaux, Gem- 

3 6§ rÉcrevisse, Ca/icer. 

4 S^ le Lion . Léo, 

5 iTJij la Vierge, F'irgo. 

Signes des Planètes, 
rangées suirant lear distance du Soleil. 



7 l\\^ 1 e Scorpion , «S 

8 «f^ Je Sagittaire, « 

9 % le Capricorne, 

10 == le Verseau,^ 

11 )( les Poissons, f 



$ Mercure. 

2 Vénus. 

3 Terre". 
çf Mars. 
I» Flore. 
]J Vesta. 

^ Iris. 
7 Hébé. 



^ Astrée. 

Ç Junoii. 

Ç Cérès. 

$ Pallas. 

IP Jupiter. 

J) Saturne. 

4t Uranus. 

f Neptune. 



Figures des liuu 

# Nouvelle 1 
i) Prem. qua 
® Pleine lun 
(t Dern. qua! 

* La Lune, sa 
de la Terre, 



Mois du Calendrier he'braique le^al. 

L'année hébraïque 5613 est intertalaire ; elle se cotnpnsede 384 jonn 
a commencé le mardi 14 septembre 1852, et finira le diinanch* 
tobre 1853. 

Tuiscnai ÔC12. . • 30 jours. 

Marcubsvan 99 



\ 



NisAN 30 je 

JTAn Î9 

SlVAN 30 

Thahuuz 29 

Ab 30 

Elul Î9 



K.1SLKU 30 

rBBBTH 39 

SCHEBATB 30 

^OAB. 30 « 

Vb\dar. 29 

/ordre da Temple se sert da calendrier bébralqae . et l*an 785 d 
ordre commencera le l*' Nisan 5612 (9 avril 1853). 

Mois du Calendrier de t Hégire, 

/année 1S69 de l'Héf^ire est défectueuse t elle a 354 ^oors ; elfe a 
menée le vendredi 15 octobre 1852t et finira le lundi 3 octobre |8 

iloiiARRAu 13C8.. 30 jours. 1 REDJEn 30 jo 

SciIABAN Î9 



>BFBR. 



59 



Ubib 1 30 

Ubib II 99 

fflOCMADA [ 30 

tlOUMADA II f9 



Hahadiian 30 

SCHOUAL 29 

Dzoui.CAnA 30 

DsOtLIlBOCB 29 
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DES 

FAMILLES SOUVERAINES. 



Empire Français. — Catholique. 

NAPOLÉON m (CHARLES-Louii»-), né à Paris le 20 avril 1808; 
Empereur des Français le 2 décembre 1852 ; fils de Louis 
BONAPARTE et de HoRTENbE-EuGÉNiE de BEALHAR- 
NAIS, duchesse de Saint-Leu ; marié le 20 janvier 1853 
4 Haeie-EUGÉNIE de Gusman et Porto-Carrero, coun 
tesse de Teba, avec grandesse en 1608, marquise de 
Ardales, de Ozera, de Moya, comtesse de Ablilas, de 
Banoft, avec grandesse en 1612, de Mora, avec gran- 
desse en 1613, de Santa-Cruz de la Sierra, vicomtesse 
de la Calsada, née en 182r>ducpmte de Montijo et de 
Marle-Manuele Kirck-Patrick de Glasburn. 

(Yoy. p. 39 li 34, la généalogie des familles Bealiiarnais ot Bo- 

:iÇ4rARTI.) 

AxHALT-Di»SAU. — Luthérien. 

LÊOPOLD -Frédéric, né le l*' octobre 1794, succède à son 
grand-père le duc Léopold- Frédéric -François (né le 
10 août 1740), le 9 août 1817; marié le 18 avril 1818 k 
FRÉ0ÉR1Q(JE-1x)uise-Wilhelmine-Amélie, née le 30 sep- 
tembre 1796, fille de feu Frédéric-Louis-Oharles, prince 
dePnuie; veuf le r" Janvier 1860. 

Enfantt. 
1. FiABtelQPE'AM£u«-A<;NKS,?)éele24Juin i894. 
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ANHALT-BEaNBOURG. 



9. L£miiti4VÛ^^'FRAd^oij^lâifU»,/lpN^ hérédi- 
taire, né le 29 avril i83f, lieutenant en premier à la suite 
au 1^' régiment d'infanterie de la garde prussienne. 

3. marie-Anne, née le i4 septembre 1837. 

Frère et sœur. 

1. AmAliC'AUGDSTE, pridccdae de^Sch^s-aTibcurg^Rudotetadt 

2. GEOUGE-Bernard, ne le 'il février 1796 ; marié iole6août i825 

à CAROLINE - Acgustb - Louise - Amélie , née princesse 
de Schwarzbourg-Rudolstadt, le 4 avril 1804, f le i4 jan- 
vier 1829; 2o le 4 octobre i83i (en mariage inorganalique) 
à THÉRÈSE-Ehma, née le 12 septembre 1807, fille du grand- 
maflre des forêts d'Ërdmannsdorffd'Hohcn-Ahlsdorff; nom< 
mée comtesse de Reina; veuf le 28 février t848. 

Pitlê du premier lit, 

1. LOUISE, née le 32 juin 1S26. 

Enfants du deuxième Ut. 

2. FRANÇOIS, comte de Reint, ué le 3 septembre I8â2. 

3. MATHILDE, comtesse de Reina, née le 7 octobre ig33. 

4. HÉLÈNE, comtesse de Reina, née le i*'' mars i835. 

5. EMMA, comtesse de Reina, née le S avril i837. 

6. MARIA, comtesse de Reina, née le 8 mai 1839. 

7. RODOLPHE, comte de Reina, né le 23 octobre 1843. 

8. CHARLES, comte de Reina, né le il mai 1844 1 

S. LOUISE-Frédérique, née le i*' mars i79B ; venve de Gustave, 
landgrave de Hesse-Hombonrg. 

4. FRÊDËRIC-AuGDSTE , né le 23 septembre 1799, marié le 

11 septembre 1832 à MARlE-LomsE-CBARLomi, née le 
9 mai 1814, fille de Guillaume. landgrave de Hesse-Ôiesel. 

De ce mariage. 

A. ADËLAIBE-Marii, née le 25 déceabre 183S; mariée 

le 23 avril 1851 à ADOLPHE-Guillacme-Ch ARLES, duc 
régnant de Nassau. 

B. BATHILDE-Amalgonde, née le 29 décembre lÂST. 

C. HILD A-Charlotte, née le 13 décembre 1839. 

5. GUILLAUME- WOLDEMAH , né le 99 mai 1807 ; marié (en ma- 

riage morganatique), le y juillet 1840, à Carolins-ÊMILIE, 
baronne de Stolzenberg, née le 30 jaiivicr 1812. 

Anhalt-Bernbourg. — Luthérien. 
ALEXANDRE-Charlks , né le 2 mars 1R05, suocède à son 



père ta duc Ausxis (né le 12 Juin 1707) le 24 mars 1834 ; 
marié le 80 octobre 1834 à FRÉDÉRIQUE-Cakoline- 
JoutHifE, née le 9 octobre 1811, sœur de Charles, duc 
de Hototeln-Glucksbourg. 

Scsur, 

WiLBtuum-LOUiSE, née le 30 octobre 1T99, mariée le 2i no- 
vembre itiT à FR£DfiRIC, prince de Prusse. 

Anhalt-Bernbourg-Schaumbourg, 

fiiaint dans les mules avec le prince FRÉDJÉaic-Louiii-ADOLPnF.. 

Fille. 
EMMA, Qée le 10 mai 1802, princesse douairière de Waldeck. . 

Autriche. — Catholique. 

FRANÇOISJOSEPH-I'^-Charles, né le 18 août 1830, fils 
dorarcblduc FRANÇOIS -CUAHLëS-Joseph (voy. plus 
lMUi)t empereur d' Autriche , roi de Hongrie et de Bo- 
hême, roi de la Lombardie et de Venise, de Dalmatle, de 
Croatie, d*Esclavonie, de Gallicle, de Lodomérle et Illy- 
rie, grand-volvode de la Serbie, archiduc d'Autriche, etc.; 
nommé majeur le 1*' décembre 1848, succède à son oncle 
Ferdinand I*' (comme roi de Jlongrie et de Bohême 
Ferdinand V; voy. p, 18) en vertu de l'abdication du 2 
décembre 1848, et de la renonciation de son père l'ar- 

• cbiduc François-Charles à la succession au trône. 

Frères. 

I . FERDINAND-M AxiMiLiKN-JoiEPH, né le 6 Jaillet 1833 , colonel 
et propriétaire du régiment des uhlans , n« s (attaché à 
la mariua impériale-royale en qualité de lieutenant de vais- 
seau). 

9. CHARI^ES^f^oitoJotira-MAmE, né le 30 jaillet 1838, colonel 

•I propriétaire do régiment de3 uhlans, n» 7. 
3. LOUIS-JosEra-AifTOiNE-VicTOR, né le 15 mai I84'i. 

Père e^mère. 

FltANÇOfS-CHAIItES-JosiPff, né le 7 décembre 1802, prince cl 
ardiidnc d'Autriche, prince royal de Hongrie et do Bo- 
hème , etc., flls de l'empereur FrançoiA I" ( né le li février 
17S8, i* 3 mars i835) du second mariage avec Marie-Tlié- 



18 AUTRICHE. 

rèM^Cftroline^JoBèphe (f iS avril 1807), fille de foi F«r4i- 
nand t<» (IV) roi des Deux Siciles; FML.*, propHéMâre d» 
régiment d'infanterie n» 53 et chef d'un régimf&tdes §ire* 
nadiers russes : renonça à la succession au trône impérial- 
royal, par Tacte du 2 décembre 1848, en faveur de son fils 
atné François-Joseph (voy. p. 17): marié le 4 noT«nbre 
i8S4,à SOPHIB-FR<DâaiQOf-DoaoTBÉs-WiLHSLMim,iiée le 
3T janvier 180S , fiUe de feu Maximilien-Joseph roi de fiayière. 

Frère et eœure du père. 

1 . FEEDINAND-I^-CHARLES-LÉOPOLD-JOI EPH-FEANÇOIS-MAmCBL- 

LIN, né le 19 avril J793, fils aîné de l'empereur François-l*» 
du 8econ4 maaiage avec Marie-Thérèse-Caroline •Josèphe, 
née princessedes Deux-Siciles ; succède à son père, les mars 
1835; Ferdinand I*' comme empereur d'Autriche ; Ferdi- 
nand V, comme roi de Hongrie et de Bohème, couronné roi 
deHongrie le38 septembre i830, roi de Bohème le 7 septem- 
bre 1836, roi de Lombardie et de Venise, le6septembre 18S8; 
renonce au trône en faveur de son neveu François-Joseph 
(Yoy. p. 17) par manifeste du 3 décembre 1848; marié 
par procuration le 13 et, en personne, lé' 37 février 1831, à 
MAaiB-ANNE-CAROLiNE-PiB, née le i9 septembre i803, iUle 
de feu Victor-Emmanuel roi de Sardaigne; couronnée reine 
de Bohème, le 12 septembre 1836. 
3. MAEIE-Clémbhtine-Framçoise- JOSÈPHE, née le i** mars 1708, 
mariée le 38 juillet 18I6 à Léopold prince des Deai-Sidles, 
prince de Saleme, veuve le 10 mars i85i. 

I. MARlE-ANNE-FBAMÇOISB-THiRÊSK-JOSÈPBB-M&DAAIlK, 11^ 
le 8 juin 1804. 

QranSmire de V empereur Froffiçoù-Joeeph^ quatrième ipauee de 
l'empereur François I^(néle i2 février 17 68, f 3 mare 1 835). 

CHARLOTTB-AcGCSTB, née le 8 février 1793, fille de feu llaxi- 
milien-Joseph, roi de Bavière; mariée par procuration le 
39 octobre, et en personne le lO novembre i8i 8 à Tempereur 
François !•'; couronnée reine de Hongrie, le 38 septembre 
1835. 

Grande- onclee et kure descendante. 

Frères du grand-père l'empereur François I**, fils de l'empereur 



* Feld-maréchal-lieutenant. 



IiéopoMII(né lefilnai 1747, f i^^inarfl I792)«t de rim^ratrice 
Marto-LoniM (née le34 noTembre 174S, f IS mai 1793), fille de 
Charles III roi d'Espa^^e : 
I . f FERDINAND-Joseph-Baptiste, né le 6 mai 1769 , comme 
grand-duc de Toscane Ferdinand III ^ f 18 juin 1824. (Ses 
enfanu, voy. Toscane). 
3. tCHARLES-Lours-JEAN-JosBra-LAimENT, no le 5 septembre 
1771, t SO arril 1847; marié le 17 septembre 181S à HEN- 
RIETTE, née princesse de Nassau- Weilbourg; yeuf le 29 dé- 
cembre 1829. 

Enfants. 

f . Xarie-THERÈSB-Isabbllb, reine des Deax-Siciles. 

3. ALBERT-Feédéric-Rodolpbb. né le 3 août 1817, général 

de cavalerie et commandant de la troisième armée, 
gouYernenr civil et militaire du royaume de Hongrie, 
gouverneur de la forteresse fédérale de Mayence, pro- 
priétaire du régiment d'infanierie n» 44, et chef du 
régiment russe desublans n» S; marié le i**" mai 1844 
à HILDEGARDE-Lodisb-Charlottk-Tbér&sb -Fré- 
DfiRiQUE, née le lO juin i82S, fille de Louis roi de Ba- 
vière. 

De et mariagt. 

à. llABiB-TBiRiBfi-AMiiB, née le 15 juillet 1845. 
B. Matbildb-Marib-Adblgomde-Alexamoruie, née le 
35 janvier i849. 

S. CHARLES-FERDINAND, néle29 juillet 1818.FM. lieutenant 
et commandant du 6* corps ( Padoue), propriétaire du 
régiment d*inrauterie impérial-royal n« 51, chef du ré- 
giment russe des uhlans de Belgorod. 

4. Mabib-CAROLINE-Louise-Cbristine, née le 10 septembre 

183S , mariée le 21 février 1852 à Rénier-Ferdinà!id, 
archiduc d'Autriche, etc. ( Voy. p. 21. E.) 

5. C(}ILLAiniE-FBANÇ0is-CHARLE8,néle3l avril i837, gc- 

néral-major, coadjuteur de la grande-maitrise de l'or- 
dre teutoniqoe en Autriche, propriétaire du régimeut 
d'infanterie impérial-royal n« 12. 

S. •{• JOSEPH-Amtome-Jean, né le 9 mars 1776, palaiin de Hon- 
grie, etc., t le 13 janvier 1847. Sa veuve des troisièmes 
noces : MARJE-DoROTBÉE-WiLBBuii.'iE-CAnouBE, née le 



1*' novembre 1797, nlie de LOUIS-lmÉDÉfUC-ALEXANQRE 
dnc de Wurtemberg; mariée ]e 24 aoÀt 1£19. . 

Fils du second Tnariage 

Du père avec Herminie, fille de yictor-Charlea-Frédéric prince 
d'Ànhalt-Bernboorg-Schaumbourg, née le 2 décembre 1797, 
mariée le 30 août i8i5, t U septembre iai7 : 

1. ÉTiENNE-FRAMçots-ViCTOR, né le 14 septembre I8l7, 

feld-marécbal-lientenant et propriétaire du régiment 
d'infanterie, no 58. 

Enfants du troisième mariage. 

2. Framçoise-Marie-ËLISABETH, née le 17 janvier 1831 ; 

mariée à Tarchiduc Ferdinand d'Esté ( voy. Modène ) 
le 4 octobre 1847 ; veuve le 15 décembre i849. 

3. JOSEPH CnARUES-Louis , né le 2 mars 1833 , lieutenant- 

colonel au régiment des dragons w» 3. 

4. MARIE-Uenriette-Amne» née le 23 août 1836. 

4. JEAN*BAPTiSTB-JosBPH-FABiEif-SÉBASTiEM, uéle 20 janvier 1782, 

élu par l'assemblée nationale de Francfort-s.-Mein, vicaire 
de l'empire d'Allemagne le 29 juin 1848 , est investi de cette 
dignité à Francfort le i2 juillet 1848, s'en démet le 20 décem- 
bre 1849; GFM. * autrichien, propriétaire du régiment des 
dragons no i«% et chef du régiment prussien d'infanterie 
n» 16 ; marié (en mariage morganatique) le 18 février 1827 
à ANNE Piocbel, née le 6 janvier 1804, comtesse de Mé- 
ran et baronne de Brandhof. Son fils est FRANÇOIS, né 
le u mars 1839 ; comte de Méran. 

5. R£NIER-J06EPU-jEAN-MicuEL-FRANço!S-JÉtiOMe, néicSo sep- 

tembre i783| fèldzeugmcstre et propriétaire du régiment 
d'infanterie n» il; marié le 28 mai 1820à Marik-ÊLISABETH- 
Françoise , née le i3 avril 1800, sœur de feu Charles-Albert 
roi de Sardaigne. 

De ce mariage. 

A. ADÉLAÏDE, reine régnante de Sardaigne. 

B. LËOPOLD-LOUIS-MaAIE- FRANÇ0IS-JULES-El]8TACHB-Gti- 

rard, d6 le '6 juin 1823, FML., général de division au 
4« corps, propriétaire du régiment d'infanterie n« 53 et 
chef du régiment russe des uhlans de l'Ukraine. 



• Grand-feld-maréchal. 



C, . ERNEST - Ch|ri*es - FÉLIX - Marie - RéifUSR - Godefroi - 
' CVRiJtQtt; , né lé 8 àoOt it2i , féld-marécfaal-KettteDani 
et général de division b hi S* armée, propriétaire du 
régiment d^nfanterie n* 48. 

D. ' SIGISMOIfD-LÉOPOLD-MABIE-RÉNIER-AlfBROISB-VALENTIN, 

né le 7 janvier J826, général-major et brigadier au 
• 9» corps, propriétaire dû régiment d*infanterie n» 45. 

E. BfiNIER-FCRDnCATfD-BlARIE-jRATf-ÉYAirGÉLTSTE-FRAMÇOlS- 

IGNACE, né le 11 janvier 1827, colonel du rég. dlnfant. 
n« 6 ; comte Wolîmoden; propriëtairedu régiment d'in- 
fanterie m» 19; marié te 2i février 1852 à Marie- 
CAROLINE-LouiSE-CuRiSTiNE, née le lO septembre 
1 825, fille de feu CharieB-Louis, archiduc d'Autriche, etc. 

P. HENRI-A!fT0IIlC-MARlB-RétV!ER-CHARLE8-GRÉG0IRB, nc 

le 9 mai i838, coloDél do régiment d'infanterie n* i4 : 
grand-^ue, Louis de Hesse. 

LOUIS>J08epH'Amtoime, né le 1 3 décembre 1784, feldzeug- 
mettre, propriétaire du régiment d'infanterie n® 8. 

Frère du biiaïeuî. 

fkftDOiAïfD, duc de Modëne-Brisgau •{• le 24 décembre 1806, 
marié à Marie-BÉATRICE , archiduchesse d'Esté , duchesse 
de Blassa et princesse de Carrara (f i4 novembre 1829). 

De ce mariage, 

1 . f François ïV, né le 6 octobre 1779 , f 2i Janvier 1846. 

Voy. Modène. 

2. MAXIHILIEN-Josepb-Jeam-Amdroise-Charles, né le i4 

juillet i782,F.Z.M., propriétaire du régiment d'infante- 
rie n* 4 et grand maître de l'ordre teutonique dans 
l'empire d'Autriche, 

Bade. — Luthérien. 

ftËDËRlC-WiLHELM-Louis , prince grand-ducal de Bade , 
duc* de Zaehringen, né le 9 septembre 1826, succède k 
son père Lëopold , k la place de son frère Louis , le 24 
avril 1852; chef du 7* régiment des uhlans prussiens, 

Frèree et emtrs. 

Le grand-duc LOUIS, né le 15 août 1824. 
. .ALEXANDRINS -LociSB - Amélie-Frédérique-Ëlisabeth-So- 



Î2 



BADE. 



PHiB, née le • décembre iSM; variée fe 3 iMi ittt M duc 
régnant de Saie-Cobenrg et Gotha. . . 

3 . LoDis-riUILLADMB-AiJGOSTB, né le 18 décenibre 1839, capitaine 

au service de Prusse dans le i*' régimest d'in&nterie de la 
garde. 

4. €IlARLES-FB£D£aio-GiiSTAYB-GlliLLAian-liAXiinLisif, né le 

9 mars it32, lieutenant en i** au'serTice d'AiHricbe au régi- 
ment des chasseurs tyroliens. 

5. MARIE -AmBlib, née le 20 novembre 1834. 
8. GËCILE-AVGUSTB, née le 20 septembre 1839. 

Mère. 

SOPUIE-WiLHBUUiŒ, née le 2 1 mai i80i , flUe de Teu Gustave !▼, 
roi de Suède; mariée le 25 juillet 1819 àCHABLES-LÊOPOLD, 
Frédéric, grand-duc; veuve le 24 avril 1852. 

Frères et sœur du père. 

I , GUILLAUHE-Loois-ACGUSTB, né le 8 avril 1792, général d'in- 
fanterie au service de Bade ; nurié le 16 octobre 1830 à ELI- 
SABETH-Albxandrink-Cgnstanci, née le ar février 1802, 
fiile de feu l.ouis-Frédcric-Àlexandre, duc de Wurtem- 
beiig. 

De ce mariage, 

A. SOPHIE-Paijlime-Hbnbibttb-Habie-Amélib-Locisb, née 

le 7 août 1834. 

B. PAULINE -SorHiB- Elisabeth •Harie, née le i8 décem- 

bre 1835. 

C. LËOPOLDINE - Wilbelmike- Paulinb - Amélie - MAxun - 

LiKMMB, née le 22 février i837. 

3. ANÉLIE-CHaisTiiiE-CAaOLmE , ^e le 26 janvier i795, mariée 
le 19 avril I8i8 à Charles-Êgon, prince de Furstemberg. 

3. HAXIMILIEN-FaÉDÉaic-jBAM-EaMEST, né le 8 décembre 1T96, 
lieutenant général. 

Vfmê 4u grand-duc CHARLES-Lûuis-Fbédéric (f 8 décem- 
bre 1818): 

8T£PHANIE-Locise-Adriexnb> née le 38 août 1789, 
mariée le 8 avril 1806. 

Filles. 
i . LOUISE-Amélie-Stéphatiie, née le S Juin 1811, mariée le 



9 noTemlpv 1830 k GustaTe/prince de Wasa (voy. Hol- 
8TEni-GOTTokp) ; séparée te 14 août 1844. 

2. JOSEraiNS-FaABtiiiQii^Loiiius , née le 21 octobre i8i3. 

mariée le ti octobre 1884 à Charles, prince de Hchecz- 
ollem-SignMriiigen. 

3. NARIlS-AMÉLiE-ËLlSABETH-GABOLncs, néele 11 octobre 

1817, inariée le 28 février 1848 à WilHam-Alexandre- 
Anibony-Archibalde, marquis de Douglas et Glydes- 
dale, fils de feu Alexandre Hamilton, duc de Uamilion 
en Ecosse et de Brandon en Angleterre.. 

Bavière. — Catholique. 

NAXIMILIEN II (Joseph ] , né le 28 novembre 181 1 , roi de 
Bavière, comte palatin du Rhin, duc de Bavière, deFran- 
conie et Souabc ; prend les rênes du gouTemeraent en 
vertu de Tabdication de son père le 21 mars 1848 ; pro- 
priétaire du régiment de cuirassiers autrichiens n** 2 ; 
marié par procuration le 5 et en personne le 12 octobre 
1842 à Frédéricqoe-Françoisc-Au608TE-MâRIE-Hei>- 
wiGB, née le 15 octobre 1825, fille de Guillaume prince 
de Prusse, oncle du roi. 

FiU. 

1. L00tS-OTHON-Fa£DÉRiG-Gcuj.AUM£, prince royal, ne 
le 28 août 1845. 

2. OTUOM-GOlLLAUMB-LlJITPOLD-ADALBBRT-WALnKMAR, né 

le 27 avril 1848. 

Frères et soBurs, 

1 • MATHILDK-CAROLIIII - FRÉnÉaiQOE-WlLHELlIIlIB-CH ARLOTTB , 

née le 80 août 181 3 ; mariée le 26 décembre 1833 à Louis 111 , 
grand-Kluc de Hesse. 
2. OTUON-FRÉntiRic-Locis , né le i** juin 18U, roi de Grèce le 
§ octobre 1832. (Vuy. Grèce, p. 47.) 

8. LOlTPOLD-CnARLEs-^osEPH-GiiiLLAciiE-Louis, né lo 12 mars 
1821, lieutenant général au service de Davière, comman- 
dant eo chef du corps de l'artillerie et propriétaire du i" ré- 
giment d'ariiUerie; marié le 15 avril 1844 à AUGUSTE- 
Fuu>iiiAin>i-Locisi-MARiB-jËAtfNE-Jo8bPHiz«B, néo le i"" avril 
1828, elle de l^pold II , grand-duc de Tosi^^ine. 



De ce mariage, 

▲. LOUIS -LÉûPOLD- Joseph -^lÀAii-ALOïs-ALPREo, n< 
7 janvier I64s. 

fi . LËOPOLD • M AXIMILIEN - JOBBPB-HABlK-AlMOlJLPnB^ 

te février 1840. 

C. TH£K£SR-ClIABLOTTB-MAEIA10fB-ÀQOCfiTB,néele 13 

membre 1850. 

D. FRAifçoi»4osirH-A]UfOUL?H&ADALVER*MfARiE, né 

6 juillet 1852. 

4 . AbELG0NDE-AUGUST£CnARL0TTE-CAR0LINE-ÉlJ8ABETU-A 

lie-Marie-Sophie-Louise, née le lo mars 1823; marié 
30 mars 1842 à FRANÇOIS V, duc de Modène, arcbi 
d'Attiricbe-Sste. 

d . HILDEGARDE-Locise-Cbarlotte-Tuéeêse-Feédéiuque, 
le 10 juin 1825; mariée le i" mai 1844 à ALBERT, archi 
d'Aatricbe^ fils de feu l'archiduc Charles. 

6. ALEXANDRINE-Amélie^ née le 26 août 1826. 

7* ADALBERT-CmLLAUME-GEORGE-Locis , né le 19 juillet 11 
colonel et propriétaire du régiment des cuirassiers ■• 3. 

Père et rnère. 

LOUIS-Charles-Acgl'ste, né le 25 août 1786, succède il son i 
lerui Maximilien-Joseph (né le 27 mai 1756), le 13 octobre i 
et abdique le 20 mars 1848; marié le 12 octobre isiokTHÉRË 
Charlotte-Louise-Frédériqce-Amélie, née le 8 juillet i: 
fille de fea Frédéric, doc de Saxe-Altenbourg. 

Frères et siBurs du roi Louis, 

A . Du pramier mariage du pért et de WiLH«LiiniB-AoGom(- 
mars iTM), filU de Geokge , prtnce de BtMU'Darmtladt 

1. CHARLOTTE-AUGCSTE, née le 8 fcrrier 1793; fmpérat 

douairière d'Autriche. 

2. CHARLES-TnÉ01K)RE-MAX!MIL1E!<-ACGC8TE,ncle7j1lillet 1' 

feld-maréchal an service de Bavière et inspecteur gén 
de Tannée, propriétaire du 3* régiment dlnfknierie, a 
que du i*' r^iment des cuirassiers bavarois, du régla 
des hussards autrichiens n^ 3, et chef du 0" régiment pi 
sien des hussards. 

B. Du second mariage du père et de Carolieie^ f le 13 



mbre tzit, filU d$ Cb ambs-Loois, prmce héréditaire de 
adê : 

iUSÀBKTH-'LonsE^ reine de f rosse, muiée) 
le 29 noTembre 1823, I nées 13 dot. 

MÊLIE-AcGCSTB, mariée Ie2i novembre 1822( isoi . 
à JEAN, duc de Saxe, ) 

OPHlE-DottOTnÉE-WiLBELM iNE , mariée le\ 
4 novembre 1824 & FRÀNÇOlS-CnARLES ,/ nées 
orchidac d'Autriche, \ 27 janvier 

KIE - LtopoLomii • A?rNE - Wilhelmine ,( isos. 
reine de Saie, mariée le 24 avril 1833 , / 

OUISE-WiLHCLHiifE, née le 30 août i808, mariée le 9 Bep- 
tembre 1828 à MAXIMILIEN-Joteph, duc en Bavière. 

NGHBDtJCÀLE, ci-devant palatine de Dët^l-Ponts- 
BiUKENFELD. — CathoHque. 

LÎHlLIEN-JosiYH, duc en Bavière, né le 4 décembre 
:08, fils du duc Pie, né le t" août 1786, j le 3 août 1837; 
néral-major bavarois, etc.; marié le 9 septembre 1828 à 
)UISE-W]LU£LMiNE , née le 30 août 1808 , fille de feu 
izimilien-Joseph roi de Bavière. 

Enfanta, 

1. LOUIS-GmLLAtTMB , duc en Bavière, né le 21 juin I83i, 

ctpilaine au régiment des ctaevau-légers bavarois n« 4. 

2. Caroli:<e-Th<rèsb-HËLÉNE , duchesse en Bavière , née 

le 4 avril 1834. 

3. £L1SABETH-Amélie-EUU£:iië, duchesse en Bavière, née le 

24 décembre 1837. 

4. CHARLES-THÉODORE, duc en Bavière, né le 9ao(!lt 1839 

5. UAHiE-SopniE-AiiÉLiEy duchessc en Bavière, née le 4 oc- 

tobre 1841. 

6. MATHlLDE-LuDOViQUE, duchesse en Bavière^ née le 

30 septembre 1843. 

7. CHARLOTTE-AUGCSTE , duchesse en Bavière» née lo 

23 février 1847. 

8. MAXIMlLIRN-EMMANtEL, dac en Bavière, né le 7 décem- 

bre I84î?. 



36 B£A(JHAJU«AU»< 

DE BEAUHARNAJS. 

(I. DUCB DB LBUGHTENBBRft.)'^ 

Famille adoptite de l'empereur NAPOLÉON. 

MAXIMIUEN-JoSEVB-EuGÈKE-AnGOSTE-NAPOLÉON-BeAII 

HARKAiSf duc de Leuchtenberg et prince d'Eichstaedt, i> 
le 2 octobre 18 17^ successeur dé son frère le duc Augosti 
It 28 mars 1835 sous la tutelle maternelle ; lieutenan 
général au senice de Russie, commandant la f divisSoi 
de cavalerie légère de la garde, colonel propriétaire di 
6* régiment des chevau-Iégers de la Bavière, titré deput 
son mariage Altesse Impériale; marié le 14 juillet 1839 • 
MARIE-NicoLAEWNA , grande-duchesse, fille alnéc d< 
Tempereur de Russie, née le 18 août 1819, duchene di 
Leuchtenberg et princesse d'Elchstsdt ; veuve le 1** no 
vembre 1852. (Résidence : Saxnt^Fétersbourg.) De a 
mariage: 

1 . Nicolas MAXIMILIANOWITCH, né le 4 août 1843 *'. 
S. EOGÈNE MAXIMILIANOWITCH, né le 12 février U4T. 

5. Sebgb MAXIMILUNOWITGH, né le 20 décembre lt49. 
4. Maris MAXIIIILIANOWNA, princesse de Leuchtenberg 

née le 16 octobre 1841. 
i. KCGÉNiE MAXlMILIANOWNA,uéele i^^ avril 1845. 

6. George MAXIMILIANOWITCH, né le 18S9 

Soeurs du due, 

1 . JOSÉPHtNB-MAEiiiiLiE9iiB-EoG£NiE, oéo le 14 mars 1807, ma- 

riée le 19 juin 1823, reine de Suède. 

2. AMELIE, née le 3i juillet 1812, mariée le 2 août 1829 à don 

Pedro, empereur du Brésil, veuve le 24 septembre 18)4. 

3. THEODELINDE-Lodise-Edgénib-Napoléohb, née le IS avril 



* Cet arlicle est extrait de VÂnnuaire de laNobîeete éi 
France, par M. Borel dUauterive. 18&2, iu-i2. 

**Tou8 les enfauts du prince Maewilie!! Beauhamaift de 
Leuchtenberg, sont par un uliase, titics d'AtTEssB impériale. 



, mariée lee février U4i à OaiHaame, comte de Wur^ 

BtlU'iœur, 

%lk II da Gloria, reine de Portagal,,inariée le M Jantier 
au duc de Lenchtenberg, veuve le 39 mars i83S. 

IL MARQUIS DE BEAUHARNAIS. 

•nehe, éldotedans les m&les en mars 184C, n'est plus 
îe aifjoardliui que par les deux filles du dernier mar« 
çois de Besnharnsis, grand* oncle du duc aciud de 
lerf, marié f à Marte-Françoise de BeauharnaiSjSâ 
imaine; S* à la baronne de Cohaosen. 

FILLE DU DERMIfiR MARQUIS. 
Du premier lit, 

mm deBEAUHARNAIS, mariée en 1803, veuve, le is fé« 
' 1830, d*Antoine-Marie Cbaroant, comte de Lavaletie, 
amné à mort, et sauvé en 18 is par le dévouement de sa 
oc. 

III. COMTE DES ROCHES-BARITAUD. 

•ancbe s'est éteinte dans les mâles, le lO Janvier 1819, 
*t de Claude, comte de Beaubamais, pair de France, 
épousé : 1* Claade-Françoise-GabrieUe-Adrienne de 
Lezay, fille du marquis de Mamexia. dépoté de la no- 
K éuu généraux; V N. Fortin, fille d'un ancien oapi- 
ivalerie* 

HLLES DO DEBMIER COMTE. 
Du premier Ut. 

LODisf-AnaiiiniB , grande-ducbesse douairière de 
, uée le 38 août 1789 , mariée le 8 avril 1800 an grand- 
Uiaries-Louis-Frédéric, veuve le 8 décembre 1818. (Rési- 
e : Manheim.) 

Du diuaième M, 

-DisiaU de BEAUHARNAIS, mariée le T novembre 1 8S3 
ricn-Hippolyte, marquis de Quiqoeran de Beasjeuv 

K^^VÈlaicatholique*, le souverain luthérim. 
"r (GBORGE-Cire^BK-FRtfoteic, roi des Beifei, 



^ B09fAPART£. 

duc de Saxe, priace de Saxe-Cobourg et Goilui» né le 
16 décembre 1790; veuf le 6 novembre 1817 de la prin- 
cesse Charlotte-Auguste, fille de feu George IV, roi de la 
Grande-Bretagne ; élu roi des Belges par le congr^ national 
de Belgique le 4 Juin, accepte la couronne conditionnelle- 
ment le 26 Juin et définitivement le 12 Juillet, fait son 
entrée à Bruxelles , prête le serment constitutionnel et 
monte sur le trône le 21 Juillet 1881 ; marié en aecondca 
noces le 9 août 1,832 à LOUISE-Marie-Thérèse-Gha»- 
LOTTE-IsABEiXE, prioccsse d'Orléans, née le 3 avril ISIS^ 
fille de feu Louis-Plûlippe , roi des Français; veuf le U 
octobre 1850. 

Enfants. 

1. LÊOPOLD-Loms-PBiuppE'MiJus-YiCTGR, prince royal I 
duc de Brabant» né le 9 avril 1835, lieutenant au régiment 
des grenadiers. 

2 . PHILIPPE' EUGÉNE-FERDIM AMD-MARIB-CLÉMEKT-BÀUDOCm* 

LÉOPOLD' George, comte de Flandre, né le 24 mars laST, 
lieutenant au régiment de» guides. 

3. MlRlK-CHARLOTTE -AMÉUE-ÀUGCSTfi-YlCTOlRS-ClJlMSa- 

Tua-LAopoLDun, née le 7 juin i84o. 
(Fréfi 9t êomrt du rot, voy. Saxb-Cobocrg et Gotba.) 

NOTICE HISTORIQUE ET GÉNËALOGIQUB 

SCR 

LA FAMILLE BONAPARTE*. 

Après la conquête et la paciflcation de la Corse, Louis XV en- 
treprit de reconstituer la noblesse de ce pays, et ordonn*, par 
(^dit du mois d'avril 1770, à tous les gentilshommes de produire 
leurs titres devant le conseil supérieur de Tîle, et de jusiifler de 
leur possession d'état depuis au moins deux cents ans , s'ils vou^ 
laieut être maintenus. 



* Cet article est extrait de VAnnuaire d« la Noblesse de 
France, par M. Borel diiauterive. 1853, in- 12. 



Cbmrle»>Marie Bonaptrte, alon unique rejeton de ga Camille, 
foamit, entre autre» documents, un certificat des notables d'Ajac- 
cio qui attestait que depuis deux siècles ses ancèirea étaient 
membres de la noblesse du pays. Il y joignit un acte du 25 juin 
1759 par lequel la maison Bonaparte de Florence, d'une ancienne 
et noble extraction, reconnais.sait avoir une origine commune 
avec celle d'Ajaccio. Le conseil supérieur de Coise vérifia ces 
titres et reconnut les Bonaparte noblei^,de noblesse prouvée au 
delà de deux centa ans, le 13 septembre 1771. Ces preuves furent 
compilées et produites plus rQ}çulièrement en 1779, lorsque 
Charles Bonaparte voulut faire entrer son second iils, Napoléon, 
b l'école de Brienne. La généalogie présentée en cette circon- 
stance remontait à François Bonaparte dont le fils Gabriel jouis- 
sait, en 1567, du titre de messire et de la qualité de noble, comme 
il appert des actes autbenliques dont Tinventaire est encore au- 
jourd'hui conservé aux archives impériales; la filiation était ainsi 
établie. 

1. François BUONAPARTE, dont : 

3. Gabriel BUONAPARTE, vivant & Ajaccioen 1567 et y jouis- 
sant du titre de messire ; il fut père de : 

3. JÉRÔME BUONAPARTE, ancien de la vil!e d'Ajacclo et y jouis- 

sant du titre de magnifique en 1594. Le sénat de Gènes l'ap- 
pelle dans un décret : Egregium Hieronymum de Buona- 
parte, procuratorem nobilium. 

4. François BUONAPARTE, capitaine, élu ancien de la ville 

d'Ajaccio en 1596; son fils était : 

5. SûiASTiEN BUONAPARTE, né eu 1603, dont : 

ti. Charles BUONAPARTE, reconnu noble par un commissaire de 
la république de G^iies en 1661. 

7 . JosEPU BUONAPARTE, élu ancien do la ville d'Ajaccio le 3 mai 

1702. 

8. SÉBASTIEN BUONAPARTE, jouissant de la même dignité, le 

17 avril 1720. 

9. JoaEPH BUONAPARTE, reconnu parent des Buonaparte de 

Toscane en 1759, élu en 17G0 ancien de la ville d'Ajaccio. 

10. Cbarlbh-Marib RONAPAIITE *, né le 29 mars 1746, reconnu 

noble français le 19 août i77i, marié en 1767 à MAaiB-LvE- 

* Ce fut lui qui commença à retrancher l'u de son nom. (Vov. 
U production qu'il fit en 1771 pour l'École militaire.) 



TITIA de RAUOLINO. 11 mourut k Montpellier le 24 févi 
1785, laissant huit enfants */dont le second fut NAPOL£( 
empereur. 

TABLEAU SYNOPTIQUE 

Des membres de la famille Bonaparte , devenue impériale. L 
articles de ceux qui n'existent plus sont en italiques. 

1. Jo8EPB-Napol<on BONAPARTE, comte de Sunrilliers, fr 

atné de l'empereur y nélel janvier 1768, roideNaplêM et 
Sicile le zomare 1806, rot des EejMgnes et des !nde$ du 7 ji 
1806 â 1814, marié le i"' août 1794 à Marik-Jdl» CLAI 
née le 26 décembre ini, eeeur aînée de la reine douairi 
de Suède ; veuve le 38 juillet 1844, décédée le 7 avril 18 
de ce mariage : 

1 . ZénaIde-Chablotte- Julie BONAPARTE, née le 8 juil 

1801 , mariée en 1825 à son cousin Charles, prince 

Canino. 
3. Charlotte BONAPARTE, née leZi octobre 1802, morte 

Napoléon-Louis , frère aîné du préeident, veuve 

17 mare 1831, décédée en 1839. 

2. NAPOLEON, né à Ajacdo le 15 août 1769, premier eoneul 

9 novembre 1799, empereur dee Françaie le 18 mai 18 
eacré le 3 décembre 1804 , ayant abdiqué le il avril 1814 
le 22 jtttn 1815, décédé à Sainte-Hélène le 5 mai i82t , ma 
1* [e 8 mare 1796 à Marie-Roee-Joeèphine Taecher de . 
Pagerie, née à la Martinique le 23 juin 1767, morte à 
Malmaiton le 29 fnari8i4 ; 2* 2e 2 avril 1810 à MARI 

LOUISE LÉOPOLDINE-FRARÇOlSE-THÉRiSB-JOSÉPBIlfl-LrG 

archiduchesee d'Autriche, née le i2 décembre I79i, ma 
duchesse de Parme le 17 décembre 1847, de ce meniage : 
NAPOLEON Framçois-Chaeles-Joseph, rot de Bome , n< 
Parie le 20 mare un, mort à Vienne, duc de Bâicheta 
le 23 juillet 1832. 

3. LoaER BONAPARTE, prtficf de Canino, néà Ajacdo le%i » 

1775, reconnu prince françaie par son frère en I815, ma' 
1* en 1795 à Christine Boybr ; veuf le 4 mat 1800; 3»m» il 
à Alexandrinb-Ladrbnce de BLESCUAMP, princesse dou 
rière de Canino, née à Calais en 1778; veuve le 30 juin if • 



' Cinq BQtres étaient morts en bas âge. 



Fttlf du phtnitr M, 

i, CiAALOTTE BONAPARTE, née le 13 mai 1796, nuiiiée en 
1135, teuTe le 29 septembre i84i da prince romain 
Gabrielli , dont elle a un fils et trois filles. 

Enfanta dm second lit 

3. jDLBS-LACRENCfi-LcciEN BONAPARTE, prince de Canine 
•t Musignano, membre correspondant de Tlnstitut, 
vice-président de TAssemblée constituante romaine, 
eaverte le S février 1849, dissoute le S juillet ii49, né 
à Paris le 94 mai 1S03, marié à Bruxelles le3Siuini822 
à sa cousine ZiiulDfi-CBAHLOTTE-JuLiB, fille du prince 
iosepli*Napoléon Bonaparte, née à Paris le 8 juillet I80i . 

De ce mariage. 

A. JoscPB-lxciEN-GnAiaES-NAPOUoif BONAPARTE, 

prince de Musignano, ué à Philadelphie, le 13 fé- 
vrier 1824. 

B. LuciiM-l^cift- Joseph -Napoléom BONAPARTE, né 

à Rome le 18 novembre 1828. 

C. Mapoléon* Jacques -Grégoire -Philippe BONA- 

PARTE, né à Rome le S février 1839. 

D. JlJUECHARLOTTE-PAULlNE-I;jETITU-DiilR£E BONA- 
PARTE, née il Rome le 8 juin 1830, mariée le 
sa août 1847 à Alexandre dal Gallo, marquis de 
Roccagiovine, 

B. CHARLOTTE-lloiroEiEB-JostPBiNB BONAPARTE, née 
à Rome le 4 mars 1882, mariée le 4 octobre 1848 
au comte Pierre PrimoH. 

F. MARIE-DÉSIRftB-EDGÉIlIE-JOSEPHIMB-PBlLOHtalE B0« 

NAPARTB, née à Rome, le 18 mars 1835. 

0. ACGirSTE-AllÉLIE-liAXlMILIEIlIfE-JACQDELliaS BONA- 
PARTE, née à Rome, le 9 novembre 1836. 

B. BATHiLDE-AL0l8B-LÉ0?fUC BONAPARTE, née à 
Rome, le 26 novembre 1840. 

3. Lomt-LcciEM BONAPARTE, né le 4 janvier 18 f S, élu le 

8 juillet 1849, membre de ^Assemblée législative. 

4. PiKRRE- NAPOUtoN BONAPARTE, né le 12 septembre 181S, 

•Bclen ckef de bataillon de la légion étrangère, élu 
■Mnbre de l'Assemblée constituante eo avril 1848, 
■enbre de TAssemblée législative en mal 1849. 



.t32 BOfTAPAETE. 

S. Antoine BONAPARTK, né lo 81 octobre 1816, élu membre 
de l'Assemblée législative en septembre 1849. 

8. LjKTiTiA BONAPARTE, née le i* décembre 1804, mmriée i 
Thomas Whyse, membre catholique du parlement 
d*^Angleterre. 

7. ALEXANDRiNi^-lfARiB BONAPARTE, née le 12 octobre 1818; 

mariée au comte Vincent Valentini de Canino. 

8 . Constance BONAPARTE, née le 30 janvier 1 828, religieuse 

du Sacré-Cœur à Rome. 
0, Paul BONAPARTE, mort en Gréa. 
10. JBANNB BONAPARTE, mariée au marquis Honorate. 

4. Louis BONAPARTE, né à Ajaocio, 1$ 2 septembre 1778, rot dt 

Hollande, du 24 mai 180« au le* juillet 1810, décédé h 
25 juillet 1846, marié le 3 janvier 1802 à Hortensc- 
EuGtNiE DE BEAUHARNAIS, duchesse de Saint-Leu, née U 
I0aort{i783, fille du premier lit de l'impératrice José- 
phine et éPAleofandre, vicomte de Beauharnais, décédée U 
3 octobre 1837, de ce mariage : 

A. NapolAon-Cbarles BONAPARTE, ni le |0 oc<o&r0 1802, 

mort à la Haye, le i mars 1807. 

B. NAPOLÉON Loms-BONAPAHTE, prince royal de Hol- 

Urtkdê, ni le ii octobre 1804, grand-duc de Berg et de 
ClèteSf le 3 mars 1809, mort le 17 mars I83i, des suites 
des fatiguée de l'eœpédition bolonaise, sans enfants 
de ta cousine Charlotte BONAPARTE. 
G. Cbarles-Loois-Napoléon BONAPARTE, né à Paris, 
le 20 avril 1808 , Président de la République française, 
et depuis Empereur. (Yoy. p. 15.) 

5. JÉR&ME BONAPARTE, né à Ajaccio, leiS novembre 1784, roi de 

Westphalie du i*' décembre 1807 au 26 octobre 18I3; prince 
de Montfort, maréchal de France et gouverneur de l'hôtel 
des Invalides ; marié 1» le 27 décembre 1803, ^Elisarith 
PATTERSON, divorcé en avril 1805; 2* le 22 août 1807 à FRÊ- 
DÉRIQUE Catbbrine-Sophis-Dorothée, scsur du roi actuel 
de Wurtemberg, née le 3 février 1783, décédée U 28 novem- 
bre 1835. 

Fils du premier lit. 

A. JliRÔMK BONAPARTE, né à Baltimore le 6 juillet 1805. 
marié 9 mai 1829 à Sceanne GAY (Résidence : Balti- 
frtoff). 



. enfants du deuxième lit, 

B. JtfaAitt-IUjroutoii-CHAKLBft fiOMPARTE, prince de 

Montfort, fié à Ttûfitû h S4 août nié, colonel du 
9:r4gimini d& Hgn» wkêirviceduroi 4e Wurtemberg, 
décédé en meù 1847. 

C. Napoléon-Joseph- Charles-Paul BONAPARTE, né à 

Triefi^ le flsepumbre i%2Si% ancien capiiaine dus* ré - 
giment de ^gso tu service de &011 uncle le roi de 
Wurtemberg, élu membre do l'Assemblée constituante 
par la Corse «b aTril lèésV mfiBkbre de l'Assemblée lé« 
gislatiye jmp la iSarthe en miU I84d. 
P, ILLTBiLBfi-LiETiTiA-WiLH£{.)fiHS BON APARTE, princesso 
de Montfort, née à Trieste le ^i mai 1820, mariée le 
12 octobre 1840 à Anatole Deroidof. 

ll4Ris-A:qiE-£LiaA BONAPARTE, née le Z janvier mi, mariée 
le i mai 1797 à Félix de Çacchiochi, prince de Lucques et 
de Piombino en 1 805, grand'^uc âe Toscane en 1809, veuf 
en août i820, mort le 27 avril 1841, de ce mariage ; 

I . llAM>L<ttiSr^8A BAGCHIÛCHI> oéo le 3 juin I906t va- 
riée au comte Gamenta. 
9. FntBlaïc BACGHIOCHI, mortà Rome. 

Marie-Pauline BONAPARTE, princesse et éhtcheese de Ofta* 
stalla, née le 22 avril 1782, mariée i» en 1801 au général 
Leclerc, veuve U 2 no^embre 1803; 2» 20 28 août 1803 à 
CamilUf prince de Borghèee, néleB août 1775, prince et 
duc de Guastallck le iO more itM ; morte à Florence en 1805. 

AmoxQADK-GAROLiNB BONAPARTE, née le 25 mars 1783^ 
mariée le 20 janvier iSOO à Joachim Murât, prince et grand 
amiral de France, né le 2 mars 1771, duc de Clèvee et de 
Berg, puis roi de Naples le f* août 1808 ; veuve le 13 ocfo- 
bre 1815, morte comteeee de Lipona le 18 mai 1889. 

De ce mariage. 

I . NAPOUtoif-AcBiLLK MURAT, princê héréditaire, duc de 
Clètes,né le 2i janvter 1801 , marié en Amérique à une 
petitOf-niècê de Washington ; mort le 15 avril 1847. 



Les auteurs de la Biographie des représentante du peuple, 
ifoadânt Napoléon Bonaparte avec son firère qui précède', 
leut : « il paraît avoir 35 ans. « 



34 BOUE BONS. 

' 3. NAFOLfoin-LuciP.N-CnARLEs BfURAT, lié le I6inai 180S» él 
membre de TAsseinblée législative en msi 1849 par 1 
département de la Seine. Envoyé extraordinaire et mi 
nistre plénipotentiaire de France à Tai in« 

3. LiETITIA-JosÈPHE, née le 25 avril 1802, mariée au comt 

Pepoli. 

4. LouisE-JuLiE-CAROLniE MURAT, née le 22 mars 1809 

mariée au comte Rasponi à Rayonne. 

Mère de l'empereur, 

Marie-Ljetitia RAHOLINI ou de RAMOMNO*, néeleUaoût 17SC 
mariée en 1767 d Charles-Marie BONAPARTE, député de l 
nobletee de Corse, veuve le2A février 1784, décédée à Bom 
en 1839. 

Comme on le Toit par le tableau qui précède, Joseph Bona 
parte, l'alné des quatre frères de l'empereur, n*a pas laissé d 
postérité mâle ; Lucien, le ^^uxième, et Jérôme, le quatrième 
s' étant mariés contre le gré de leur frère, leur race avait été ex 
due de la succession au trône impérial en 1804; Charles-Louis 
Napoléon, le troisième, de son mariage avec la reine Hortens 
n a laissé qu'un fila, le prince Louis, président de la République 
maintenant Empereur. 

BOURBONS. —Catholique. 

I. BRANCHE AlNÉE. 

Descendants du roi CHARLES X Philippe (né le 9 octobre 17ST 
ayant succédé à son ftère Louis XVIII, le 16 septembre 1824 
t 6 novembre 1836). 

BENRI-Charles-Fbrdimand-Marie-Dieudoniié b^ARTOis, da 
de Bordeaux, né le 29 septembre 1820, fils du pripee Charles 
Ferdinand d'Ariois, duc de BerryCné le 24 janvier i77l,inor 
le 14 février 1820); le roi Charles X de France ayant abdiqu 
et son fils aîné, le dauphin Louis-Antoine, ayant renoncé i 
les droits k la couronne, le 2 août 1830, en faveur du duc d* 



' Sa mère s'était remariée au capitaine Fesch , servant dans ui 
des régiments suisses que Gènes entretenait en Corse. Elle ei 
avait eu le cardinal Fesch, né le 3 janvier 1763, qui se trouvai 
ainsi frère utérin de la mère de Tempereur. 



Bordeaux, celui-K:i qqUte 1» France avec la Tamille royale, 
le 16 aoùi 1830, et porte actuellement le titre de comte de 
Châmbord; marié le? noTembre tSiÇ. à MARIE THiatSE- 
BÉATaiCB-GAiTANE , liée ârcfiidacUesse d*Autriche-E8te , 
le 14 iaillei i8i7, fille atnéé' de feu François lY duc de 
Modène. 

Sœur» 

LOUTSB-MARii'THiaËsB .(Mademoiaelle), née le 21 septembre 
1819, mariée le lO novembre 1845 à Ferdinand-Charles, ci- 
derant prince héréditaire de Lacques, actuellement duc 
de Parme Charles III. 

CAHOLlIfE-FERDiNANDK-LouisB (Itadamo), née le 5 novembre 
1798, fille de feu François I*', roi des Deux-Siciles, mariée à 
Charles-Ferdinand d'Artois, duc de Berry, par procuration 
le 16 avril, eten personne le 17 juin 1816; veuve le i4 féyrier 
1899. 

II. BRANCHE D*ORLÉANS. 

Rn-AMÉLIB, fille de feu Ferdinand l*', roi des Deux-Siciles, 
▼euve de Louis-Philippe d'Orléans, né le 6 octobre 1778, 
mort à Clareniont le 28 août 1850. 

Enfanté, 

1 . FEaniM aud-Philippb-Louis-Cbarlbs-Heiiri-Josbph d'OR* 
LEANS, duc d*Orléans, prince royal, né le 3 septembre 
l8iO, t 13 juillet 1842. Sa veuve, HELENE-Lodise- 
ELISABETH , nce le 24 janvier i8f 4, fille de feu Frédé- 
ric-Louis, grand-duc héréditaire de Hecklenbourg- 
Schwérin, mariée le 30 août 1837; nonunée par le 
roi Louis-Philippe, lors de son abdication, le 24 fé- 
vrier 1848, tutrice de ses deux fils et régente du 
royaume; quitte la France avec ses enfants après 
avoir cherché inutilement à faire reconnaître par la 
chambre des députés les droits du comte de Paris au 
trône. 

Filt. 

A. Locis-PBiLipPB-ALBBaT D'ORLEANS, comte de Pa- 

ris, né le 24 août 1838. 

B. B4MB»T-PBUilPPI-LOUI8«BlIQtRB-FBRDniA!m o'OB- 

I^ANS, due de Chartres, né le 9 novembre i84e 



2. louis-Charles -Philippe-Haphael d'ORLÉANî 

Nemours, né Je 2^ octobre. i8i 4 ; marié le 27 ï 
à VICTOIRE AtciisfÊ-AîîTOlNETTE, née le M fév 
fUla de i^u Ferddoand, due de Saze-Cobourg < 

Enfants, 

A i Loms-PHILIPPE-M ARIE-FERmNAIfl) -GAsTO 

LBANS, comte- d'Eb^ né le 28 aVril 184^. 

B. FEktfiNAitÎD-PHlLiPPE^MAinE u'ORLËANS, 

lençoB^iié le 12 Juillet 1844. 

C. MARGUIRITE-ADELAiDE^MARie VH^RLÊAti! 

16 février 1846. 

3. MARIE Clémentine- CAEOUNE-LÉopoLDUfs-Gi 

princesse d'Orléans, née le 3 juin 1817) i 
20 avril 1843 à AUGUSTE, prince de Saxe-C( 
Gotba. 

4. François - Ferdinand - Philippe - Louis - Mai 

LÉANS, prince de Joinville, né le i4 août ib* 
le 1*' mai i843 à 'FRANÇOISE- Caroline- 

GHABLOTTE-LÉOPOLDINK-ROIIAIKB-XAVIÂRE-Oi 

Micaela-Gabhibla-Rafaela-Gonzaqub, née 
1824, fille de feu dom Pedro l" empereur d 

Bnfant$, 

A. Françoise -Varie -Amélie d'ORLÉAIÏS, 

14 août 1844. 

B. Pierre-PbilippE-Jean-Narie d'ORLEâMS 

Penthièrre, né le 4 novembre 1845. 
8. Hkiri-Edcêne-Pbilippe-Lodis D'ORLEANS, di 
maie, né le 1 6 janvier 1822; marié le 25 noven 
à MARIE -Caroline -Auguste as Bourbon. 
!16 avril 1822, fille de feu Léopold prince d< 
Siciles, prince de Salerne. 

Bnfantt, 

A. Louis-Philippe-Marie-Léopold d'ORLÉAN 
de Condé, né le 1 5 novembre i845. 

B ne le ... 189^. 

6. Antoine-Marie-Philippe-Louis d*ORIXANS, 
Montpensier, ué le Si jalllet 1824 ; marié le k 
1846 àMARlE-LoOMB-FBRDiNANDE, infante d*I 
née le 30 janvier i832, sœur de la rciue Isabel 



FWes. 

A. MARIA IsABELLA.- FRAsascA- d'Assise -Anto:ïia - 

Ll'ISA-FBRSAîiDA-CRISTlHA-AMALIA-FELIPA-AlïE- 
LAIDA-JOSEFA-ELENA-EKRIQCETA-GAROUNA-JL'STA' 

1U7f»a-Gaspara-Melchora-Baltasara-Matea, 
née 1c 21 septembre 1848 à Séville, in Tante d'Es- 
pagne. 

B. MARIE AMÉLiE-LouisE-UEiiaiETTE, née à Scrille 

le2n août 1851. 

III. BRANCHE D^ESPAGKE. 
(Voy. Espagne, p. 40.) 

IV. branche db naples. 

(Voy. DECX-SiciLEs, p. 40.) 
V. BRANCHE 0E PABVE. 

* (Voy. Parme et Plaisance, p. .) 

Brésil. — Catholique. 

>EDRO II DE Alcantara-Jeax-Charles-Léopold-Salva- 
TOR - BiBiANO - Francisco - Xavier - da - Paula-Leocadio- 
Michel-Gabriel-Raphael-Gonzaga, né le 2 décembre 
1825, fils de l'empereur dom Pedro I" de Alcantara; 
monte sur le trône sous tutelle en vertu de Tacte d'ab- 
dication de son père, du 7 avril 1831, prend les rênes du 
gouvernement, le 23 juillet 1840, couronné le 18 juillet 
1841 i marié par procuration le 18 mai et en personne le 
4 septembre 1841 à THÉRÈSE-Ghristine-Marie , née le 
14 mars 1841 ; fiile de feu François I", roi des Deux- 
Sidies. 

Filles, 

1 . ISABET'LE - CnRiSTiNB - LAopoldine - Acccste -Michaklf.- 
Gamièle-Raphaèle-Gonzaga, née le 29 juillet 1846. 

2. Ij£OPOLDINE-TBÉRÈSE-FRANÇOI8E-CARUI.lXB«MlCyAELK- 

Gabrièlb-Raphaèle-Gonzaga, née le 13 juillet 1847. 

ScBurs. 

I. Du premier mariage de l'empereur dom Pedro l- (né lo octo- 
bre 1798, t 34 sept. 1834) et de l'impératrice Léupoldinc- 

4 



Î8 BRUMSWlCi:. 

Caroline-Joséphine, archiduchesse d'Autriche (4* U dé( 
bre 1826) : 

i. MAKTA II DA GLORIA , reine de Portugal et des Âlganres ( 
Portugal). 

2. JANUARIA, née il mars 1822, princesse impériale; nu 

28 avril 1844 à LOUIS-Cuarles-Marie-Joseph de Bouri 
prince des Deux - Siciles , comte d^Aquila, fils de 
François I«', roi des Deux-Siciles. 

3. FRANÇOISE, née 2 août 1824 ; mariée i«'mai i843 à F 
(;ois d'Orléans, prince de JoinvîUe. 

6. Du second mariage de l'empereur dom Pedro !•' : 

4. MARIE-AMÉLIE) née !•' décembre 1831. 

Belle-mère. 

AMËLlE-AUGCSTiNË-'EcGÉNiE-NAPOLÉONE, duchesse de Braga 
née le 31 juillet 1812, tille de feu le prince d'Eichstœdt ; 
riéepar procuration le 2 août, et en personne le 17 octobre i 
à Hçta Pedrq l*', empereur du Brésil ; veuve le 34 sepi 
bre i8S4i (Voy, Portugal.) 






bRUNSwiGK-WoLrRNBCTTËL. «^ LuthérieQ. 

À06USTE-L0t»MjUILLÀUME-M AXIMlLIEN-FRÉDlhttt; , M 

25 avril 1806, propriétaire par convention avec son fr 
du duché d'Oels, en SHésie; feld-maréchal du royai 
de Hanovre, général prussien de cavalerie, propiiét 
du régiment des hussards n" 10 de Prusse et du régie 
hanovrien des cuirassiers de la garde ; prend les ri 
du gouvernement (d'abord provisoirement du conse 
tement de son frère, plus tard avec Tadhésfon de 
oncle, le feu roi Guillaume IV de la Grande-Bretagne 
sur la demande de la dtète germanique) définitiven 
le 35 avril 1831, par suite des arrangements réglés 
)es agnats du duc Charles. 




Frire. 

CHARLES-Frédéuic Acguste-Guillauhe, né le 30 octubre i804 , 
succède sous la tutelle de fea le roi Georges IV, alors pi^iuce 
régent de la Grande-Bretagne, à son père le duc Frcdéric- 
Guillaume (né le 9 octobre I77i, tué & la bataille des Quatre- 
Bros le i6juin I8i5); prend les rênes du gouYerncmcntletto oc- 
tobre 18237 et par suite des troubles éclatés le Tsept. ï830, quitte 
le duché de Brunswick. — La Diète germanique le (iécl^rg 
incapttble de régner, et depuis lors il vit à l'étranger. 



Danemark. — Luthérien. 

FRÉDÉRIC VU GHARLES-CHRjâTiEM, né le 6 octobre 1808, 
fils du roi Chrétien VIII ( Frédéric , né le 18 septembre 
1786) et de la princesse CharloUc-Frédérique, fille de feu 
Frédérlc^François, grand-duc de Mecklembourg-Scbwe- 
riu; succède à son père le 20 Janvier 1848 ; marié 1» le 
]" novembre 1828 à la princesse Wilbelminc-Marie , 
fille de feu Frédéric VI, roi de Danemark; séparé en 
septembre 1837 ; 2* le 10 juin 1841, à la princesse Caro- 
line-Gbarlotte-Marianne, née le 10 janvier 1821, fille de 
George, grand*duc de Mecklembourg-Schwerin ; séparé 

* le 30 septembre 1846; 3" marié morganatiquemcnt, le 
7 août 1850 , à LOUISE-Christi^îe, comtesse de Danner, 
née le 21 avril 1814. 

OncU et tante, 

1. CHARLOTTE, née le 30 octobre 1789, mariée à Guillaume, 

landgrave de Hesse-Cassel. 

2. FaÉDtRic-FERDINAND , né le 22 novembre i792, prince héré- 
ditaire, général dans l'armée danoise , commandant général du 
Seeland, Mœcn, Falster ctLaaland; marié le i*raoût 1829 à 

• CAROLINE , née le 28 octobre 1793 ; fille de feu Fi-édéric VI, roi 
de Danemark. (Voy. p. 4o.) 

Beile^Min. 

CAIlOLirVE-AiftLn , née le 28 juin i796, fllledc féu Frédéric - 
Chrétien , duc do Schlcswig-Holstoiri-Sonderbotirg-Augusteni- 



bourg; mariée à CHKÉTIE>N-Vlll-r«Knr:uic, le Q"> mu\ I8ik 
veuve le '20 janvier i848. 

Filles de Frédéric VI. 

1. CAROLINE, née le 28 octobre 1793, mariée à Ferdlnaiu) 
prince de Dancmariî. (Voy. ci-dessus.) 

3. WILHELMINE -Marie, née le 18 janvier 1808; mariée U 

1*' noveiubre 1828 à Frédéric YII, alors prince de Da- 
nemark; séparée en septembre i837; remariée 1( 
19 mai 1838 à Charles, duc do Scbleswig-Holstein 
Sonderbourg-Glucksboui-g. 

(Pour les lignes collatérales, voy. Holstein, p. 5i.) 

Dfiux*SiciLES. — Catholique, 

FERDINAND II Charles des Deux-Siclles et de Jérusalem 
duc de Parme, Plaisance, Castre, grand- duc hôréditidn 
de Toscane, né le 12 janvier 1810; succède à son pèn 
le roi François I*^ (Janvier-Joseph, né le 19 août 1777) 
le 8 novembre 1830; marié l<'le21 novembre 1832, à Ma- 
rie CHRiSTiNE-Caroiine-Josépliine-Gaëtane-Éliife , fille d< 
feu Victor -Emmanuel de Sardaigne (née le 14 novem* 
brc 1812, t 31 janvier 1836); 2" le 9 janvier 1847 i 
Marie-THÉRÈSE-Isabelle , née le 31 juillet 1816, flllf 
de feu Ciiarles, arctiiduc d*Autriclic. 

Fils du premier lit. 

1. FRANÇOIS-Marie-Léopold , pi^nce royal, duc de Cala 
bre, né le i6 janvier i83t». 

Enfants du second lit. 

'2. louis-Marie, comte de Trani , né le i"* août 1838. 
S. AiJ>ii05SE-MARiE-JosEpn-ALDERT , comic dc CascrtA, 0( 
le 28 mars i84i. 

4. Marie -Annonciade- Isabelle -Pnu.OMÈNE-SABAzis , né( 

Ie2lmai>si843. 

5. Marie-IMMACULEE-Clémentine, née le t4 avril 1844. 

u. Gaetan-Marie-Frédkric, comte de Gii*genti, né le 12 Jan- 
vier 1846. 



t. VixcEirr-MARiE, comte de Melazzo, né le 27 an*il 1851. 

Fr^e» et scBurs du roi, 

Da |»reinier mariage du père avec Harie-ClémeDtioe de Lorraine, 

fille de Léopold II , empereur; morte le 15 novembre 1801 : 

I . CAROUNE-Ferdi^iande-Lodise , née le S novembre 1798 , du 
cbesse douairière de Berry. 

Dn deuxième mariage du père avec Marie-Isabelle, infante 
d'Espagne (f 13 septembre 1848) : 

i. MARIE - CHRISTINE , née le 27 avril 1806 , reine douairière 
d'Espagne. 

3 . CHARLES-FERDINAND, prince de Capoue, né le lo octobre 1 81 1 . 

4. LEOPOLD-Benjamm- Joseph , comte de Syracuse; né le 22 mai 

1813, marié lo 15 mai 1837 à MAUIE-Yictoire-Louisb-PbiM' 
BERTB de Savoie-Carignan , née le 29 septembre 1814. 

5. Marib-ANTOINETTB, née le 19 décembre 1814, grafide-du- 

chesse de Toscane. 

6. Marie-AMELIE, née le 25 février 1818, mariée le Y avril par 

procuration, et en personne le 26 mai i882, àSÉBASTiEN- 
Gabriel-M^rib db Bourbon et Bragance. (Yoy. Espagne , 
p. 45.) 

7. Mahib-GAROLINE-Ferdinaiioe, née le 29 février i82o , mariée 

le 10 Juillet 1850 à CnARLEs-Louis-MARiB-FERDiNAND, infant 
d'Espagne, comte de Montemolio. (Voy. Espagne, p. 43fl) 

8. THÊRËSE-Marie-Ch&istine, née le 14 mars 1822, impératrice 

du Brésil, mariée par procuration le 30 mai, et en personne 
le 4 septembre 1843. 

9. LOUIS-Charles-Marie-Josepb, comte d'Aquila, né le i9iuil- 

let 1824, vice>amiral, président du conseil de l'amirauié, 
marié le 28 avril 1814 à JANUAIUA, née le u mars 1822, 
princeHse impériale du Brésil, tille de fou l'empereur d cm 
Pedro I»» d'Alcantara. 

Enfants. 

A. LOUIS UAR1E-FERbi?iAND-PiERRED*ALCANTAnA, né le is 

juillet 1845. 
]!. MAIUE-lKACF.UE-I.ÉiiPOLDINE-AMÉMF. , néc lo 22 juil- 
let 1846. 



10. FRANÇOIS-DE-PAULE-Lodis-Emmani'el, comie deTrapaiii, 
né 13 août 1827, général -major; marié le 10 avril 1850 à 
Marie - ISABELLE - Anxonciade - Louire-Amne- Jeanne- Je- 

SÉPniKB-UMlLTA-APOLLl?IE-PniLOMÈNB-YiaGINlB-GABAIBLLB, 

née 18 21 mai 1834, allé de Léopold H , grand-duc de T08> 
cane. 

Sa fille. 

MARIS-AMTOmETTE-JOSÉPBLNE-LÉOPOLDINE, née 15 marS 1851 . 

Frère et sœur du père. 

1 . MARIE-AMELIE, née le 26 aviil 1782, comtesse de Neuilly, ma- 

riée au roi des Français, Louis-Philippe, comte de Neuilly, 
25 novembre 1809 ; veuve 26 août 1850. 

2. Lkopold- Je AN- Joseph , prince de Salernc, né le a Juil- 

let 1790, f 10 mars i85i. 

Sa veuve. 

MARIE-Clémentinë-Françoise-Joséphise, arcbidnchesse d'Au- 
triche , née le i" mars 1798, fille de feu l'empereur François; 
mariée le 28 juillet 1816. 

Sa fdle. 

Marie-CAROLINE-Acguste , née le 26 avril 1822; mariée le 
25 novembre 1844 à Henri, prince d'Orléana, ducd'Au- 
male. (Voy. Bourbon, branche d'Orléans, p. 30.) 

Espagne. — Catliolique. 

MARIE-ISABELLE II (Louise), née le 10 octobre 1830, suc- 
cède à son père le roi Ferdinand YII (né le H octobre 
1784} le 29 septembre 1833, en Tenu de Tordre de suc- 
cession confirmé par le décret du 29 mars 1830, sous 
tutelle; proclamée reine à Madrid le 2 octobre 1833, dé- 
clarée majeure le 8 novembre 1843, prête serment à la 
constitution le 10 novembre 1843 ; mariée le 10 octobre 
1 84G à son cousin germain FRANÇOIS-d'âssise-Maria- 
Ferdi!9and , né le 13 mai 1823 , fils atné de François de 
Paule, infant d'Espagne. 



Fille, 

MABlB-IsABELLE-FRANÇ0ISE-D*ÂS81^i£-CBRISTI^E-DûMINIQr« , 

princesse des Asturies, née le 20 décembre I85i. 

ScBur, 

3lÀRiE-LomsE-F£KDL>A:iDE , née le 30 janvier i832; matiée le 
10 octobre 1846 à Antoime^Marie-Philippe-Louis , prince d'Or« 
léiuiK, duc de Montpensier. (Voy. p. 36.) 

Mire. 

MARIE-CHRISTINE , fille de feu François I», roi de» Deux-Siciles, 
née le 2T avril 1806 ; mariée le 1 1 décembre 1839 à Ferdinand Vil , 
roi d'Espagne, né le H octobre 1784, f 29 septembre 1833; ré- 
gente du royaume d'Espagne pendant la minorité de la reine 
Isabelle II, en vertu du testament de Ferdinand VU du 12 juin 
1830 ; se démet de la régence par manifeste du 12 octobre i840 ; 
son maria{;e avec don Fernando Muuoz, duc de Rianzarès 
reçoit par suite du décret royal du U octobre la bénédiction 
puptialele 13 octobre 1844. 

Frères du père. 

1 . CHARLES-M.vniB-IsiDORE, infant, né le 28 mais 1788 ; se démet 
de ses droits à la couronne d'Espagne en faveur de son fils 
atné prince des Asturies, et prend le titre de comte Molina ; 
n part de Bourges en France, oti il était retenu depuis le 
i4 septembre 1839, pour l'Italie 17 juillet 1845 ; marié i<* par 
procuration le 4, et en personne le 29 septembre 18 1 6, à 
Marie-FRANÇOISE-d'Assise, fille de feu Jean VI, roi de Por- 
tugal, née le 22 avril 1800, f le 4 septembre 1 834; en se- 
condes noces à Salzbourg par procuration le 2 février 1838, 
et en personne h Aspcitia, le 20 octobre 1838 à Marib- 
THËRÉSE de Bourbon et Bragance, princesse de Béira, née 
le 29 avril 1793, fille de feu Jean Vf, roi de Portu^'al, veuve 
depferrc, Infant d'Espagne. (Voy. p. 44.) 

Fils. 

I . CRARLES-Lotis-llARiB-FERDiMAifD, néle 31 janvier I8l8; 
accepte la cession paternelle du 18 mai i845 et prend 
le titre de comte de Montemolin ; quitte Bourges le 
16 septembre 1846; marié le 10 juillet 18&O à MARIE- 
Caiouhi^Fbrmmande, née le 29 février i820, M?ur 
de Ferdinand U, roi des Deux-Siciles. 



2. JEAN- CHAULES MAUiE-IsiDORE,néle I5mai 1822; m 

G février 1847 à MARIE Bkatrice-Anse-Fuanço 
archiduchesbe d'Aulrichc-Ettc, née le i3 février i 
seconde fille de feu François lY duc de Modène. 

Fils, 

A. CHARLES-Mahie, né le 30 mars 1848. ' 

B. ALPHONSE, né le 12 8epten)l)re 1849. 

C. FERDINAND-Marie-Joseph, né le 19 octobre i 

3. FKANÇOIS-DE-PAULE Antot>'ë-Marie, infant, n< 

10 mars 1794, marié par procuration le 15 avril, e 
personne le 12 juin 1819 à LOUISE Charlotte, 
16 24 octobre 1804, flUe de feu François !«', roi 
Deux-Siciles ; veuf le 29 janvier i844. 

Enfants. 

A. ISABELLE Ferdinande, née le i8 mai 1821, ma 

le 26 juin 1841 à IGNACE, comte Gurowsky. 

B. FRANÇOIS-D'ASSISE Marie-Ferdinand, né le 13 

1822, marié le lO octobre 1846 à ISABELLl 
reine d'Espagne ; reçoit le titre honorifiqoi 
roi et de majesté ; capitaine général des arm 

C. HENRI Marie -Ferdinand, duc de Se ville, n< 

17 avril 1823; destitué des honneurs et dist 
lions d'infant d'Espagne, ainsi que des gra 
emplois, etc., par le décret royal du iS mai i 
marié le 6 mai 18,47, à Rome, à HÉLÈNE de < 
tellà y SkellyFeruandez deCordova. 

D. LOUISE Thérëse-Françoise-Marie, née le il 

1824; maiiée le 10 février 1847 à José OSORC 
Moscoso y Carbayal , comte de Trunstam 
duc de Scssa, grand d'Espagne de i'« classe, 

E. JOSEPHINE FERDiNANUE-LOL'iSB de Guadeloi 

née lo 25 mai 1827; mai'iée .. juin 1848 à . 
GUELL y Rente. 

F. FERDINAND Marie-Uariano, né le 11 avril i8 
<!. MARIE-CHRISTiNË Isabelle, née le s juin ua 
H. AMEIJE Philippine, née le 12 octobre 1334. 

Oncle de la reine. 

V PIERliS, né lo isjoin 1786, lils du y.rinro Gabriel. 



Sa veuve. 

B-THÊRÉSB de Bourbon etBragance, née le 29 avril 1793, 
>de feu Jean YI, roi de Portugal, Teuve le 4 juillet I8I2; 
riée en sei^ondes noces le 20 octobre 1838 à CHARLES, in- 
t d'Espagne. 

Fili de V infant Pierre. 

SÉBASTIEN Cabriel-Marie de Bourbon et Bragance, né le 
4 novembre isii, grand prieur de Saint-Jean; marié par 
procuration le 7 avril , et en personne le 26 mai i832 à 
MAR1E-AMËL1E, née le 25 février 1818, fille de feu Fran- 
çois I«r, roi des Deux-Sicile.s. 

Grande-Bretagne. — Église anglicane. 

ANDRiNE-VlCnOlRE l*^*, reine dit royaume uni de la 
ande-Bretagne et d'Irlande, née le 24 mai 1819, fille 
prince Edouard, duc de Kent (né le 2 novembre 1767, 
13 janvier 1 820), frère de feu les rois George IV et Guil • 
ime IV ; succède à son oncle le roi Guillaume IV , 20 
n 1837 ; couronnée le 28 juin 1838; mariée le 10 février 

10 à FRA:«ÇOIS-ALBERT-ADG0STE-CHARLES-li)MMAXUEL, 

nce de Saxe-Gobourg et Gotha , né le 2G août 1819; 
Luralisé en Grande-Bretagne par Pacte du 24 janvier 
; grand maître de Tordre de Batb, feld-mar., co- 
lei de la garde écossaise des fusiliers, chancelier de 
diversité de Cambridge. 

Enfante. 

. VICTÛIRE-AbélaIdk-Marie-Louisb, princesse royale^ née 
le 21 novembre 1840. 

. ALBERT-Êdouard, né le 9 novembre 1841, prince de Gal- 
les , duc de Saxe, prince de Saxe-Gobourg et Gotha , 
grand-steward d'Ecosse, duc de Coruwall et Rothsay, 
comte do Chester, comte de Carrick et de Dublin, baron 
de Renfrew, loi-d des tles. 

. AIJCE-Mal'd-Mary, née le '25 avril 1843. 
, M'I'REB-Eriiest-Albrrt, prince du royaume uni de la 
- Grande-Bretagne et de l'Irlande, duc de Saxe, prince de 
Saxe-Cobonrg et CiOtba, ne le 6 août i844. 



5 . HÉLÈNE-AUGUSTA.-VICTORIA, née le 25 mai jsiG. 

6. LOUISE-Garoune-Alberte, née le iSniars i848. 

7. ARTHUR-WilliaH'PatricK'Albeat, prince dn ro; 

uni de la Grande-Bretagne et de l'Irlande, duc d 
et prince de Saxe-Cobourg et Gotha, né le i«' ma: 

Mère. 

Mauie-Louis&'VIGTOIRE , née le 17 août 1786, fille c 
François duc de Saxe-Saalfeld-Gobourg ; veuve du ] 
Emich de Linange le 4 juillet I8i4; mariée à Ëdouai 
de Kent , quatrième fils du roi George III, à Cobou 
'29 mai, et à Londres le 11 juillet 1818, veuve le 2: 
vier 1820. 

Oncle et tante, 

t . f ADOLPHE-FRÉDÉRIC , né le 24 février 1774, •; 8 juillet 
dttc de Cambridge, etc., feld-ma^chal. 

Sa veuve. 

AUGUSTE-WiLHBpuNE-LocisE , née le 25 juillet 179* 
de feu Frédéric^ landgrave de Hesse-Cassel; mari 
7 mai I8t8. 

Enfants. 

1. GEORGE-Frédéric-Guillaume-Charles, duc de 

bridge, né le 26 mai 1819, général-major au service 
Grande-Bretagne, commandant en chef des troap 
district de Dublin, inspecteur général de cavaler 
propriétaire da régiment banovrien des dragons 
des du corps ). 

2. auguste-Caroline, née le 19 juillet I822,'mari( 

grand-duc héréditaire de Mecklenbourg-Strélit 
28 juin 1848. 

3. MARIE-Adélaide-Wiijielmixa«£u8Abeth, née)e2 

vembre 1833. 
2. MARY, veuve do duc de Glocester. (Voy. ci-dessous.) 

Grand-oncle. 

f Guilladme-Hbmri, duc de Glocester, né le 23 novembre 
fVère du roi George III, f 25 août 18OS. 

Fil». 

•>• Guillaume-Frédéric , doc de Glocester, né le 15 
vier 1770, f 50 novembre I83i. 



Vêuve. 

NÀRY, née le 25 avril i776, fille de feu le roi George III; ma- 
riée le 31 )oilIlet 18 16. 

Grèce. — Catholique. 

OTHON l", prince de Bavière, né le 1" juin 1815, élu en 
vertu de Tautorité transmise par la nation grecque à la 
France, la Grande-Bretagne et ta Russie (alliées par la 
convention préliminaire de Londres du 6 juillet 1837), 
par le traité conclu à Londresde 7 mai 1833, et ratifié 
par le roi de Bavière, It 27 mai 1833; accepte la cou- 
ronne le 5 octobre 1832 et monte sur le trône de la Grèce 
le 26 janvier (v. Bt), 6 février 1833, sous une régence qui 
lui est subrogée pour Texerdce de l'autorité suprême jus- 
qu'au terme de sa vingtième année ; prend les rênes du 
gouvernement le l*** juin 1835; marié le 22 novembre 
1836 à Marie-Frédérique-AMËME , née le 21 décembre 
1818, fille du grand-duc régnant d'Oldenbourg. 

(Frères, etc., du roi, voy. Bayiébe, p. 23.) 

Hanovre. 

GEORGE V FRÉn^Ric -Alexandre - Charles - Ernest -Au- 
guste , né le 27 mai 1819, roi de Hanovre» grince royal 
de la Grande-Bretagne et d'Irlande, duc de Cumberland, 
duc de Brunswick-Luuebourg; succède ison père le roi 
Eroest-Auguste (né le 5 juillet 1771) le 18 novembre 
1851 ; chef du 3* régiment des hussards prussiens ; marié 
le 18 février 1843 & MARIë-Alexandrine-Wilbelmine* 
Catherine-Charlotte-Thérèse-Henriette-Louise-Pac- 
mxe-Ëli8ABEtii-Frédériqoe-Grorgims , née le 14 avril 
1818, fille de Joseph, duc de Saxe-Altenbourg. 

Enfants. 
1 . ERNRST-Al'GCSTi-GciLLAUME-ADOLrnE-GEORba-FRÉot- 

mc, prince 1*0 yal, né leai septembre 184$. 
7, FllSDÉRIQUR -Sophie- Marie -HEimiETTB-AM&Lis -Thé • 

RÊVE, n('>e le 9 janvier 1848. 



rkse-Êlisabetu-Alexandrine, née le 3 décembre 1849. 
(Oiicles et tantes, voy. GRAnoE-BRETAGNE, p. 46.) 

HESSE. 
A. Hesse électorale. — Luthérien. 

I. LIGNE SOUVERAINE. 

FRÉDÉRIC-GUILLAUME I*% né le 20 août 1802; coré- 
gent le 30 septembre 1831 ; succède à son père l'électeur 
Guillaume II (né le 28 juillet 1777) ; le 20 novembre 1847, 
propriétaire du régiment des hussards autrichiens n* 8 ; 
marié morganatiquement à GËRTRUDE, comlesM de 
8chaumbourg, née le 18 mai 1806. 

Enfants. 

I . AUGUSTE-Marie-Gertrude, comtesse de Schaumboorg, 
née le 21 septembre i829, maiicc le I7 jnillet 1849 h 
Ferdinand-Maximilien, comte d'Isembourg etBudin- 
gen de Waechtcrsbacb. 

3. ÀLEXANDRINE-Frédériql'E-Wilhbluine , comtesse de 
Schaumbourg, née le 22 décembre 1830, mariée le 
12 juin 1851 à Félix, prince de Hobeulolie-OebriDgen. 

3. Frédéric-Guillaume, comte de Scbauraboarg, né 18 no- 

vembre 1832, lieutenant au service d'Autriche régi- 
ment des cuirassiers, n» 6 : comte Wallmoden. 

4. MAURICE-Pbilippe-Hevri, comte de Schinmbonrg, né le 

4 mai i8$49 lieutenant au régiment des hussards autri- 
chiens : prince Liechtenstein. 

5. GUILLAUME, comte de Schanmbourg , né le 19 décem- 

bre i836w 

6 . MARIB-AuGCSTi, comtesse de Schaamboorg, née le 32 août 

1839. 

7. CHARLES, comte de Schaumbourg, né le 29 novem' 

bre 1840. 

8. Frédérig-Goillai7iie-Henri-Louis*Hermann, comte de 
^ Schaumbourg, né le 8 décembi^e 1842. 

9. FRÉnÉRic-GuiLLAUME-PBiLipPE, comto de SchRomboarg, 

né le 29 décembre 1844. 



Sœw8, 

CAROLTNE-FftÉDÊftiQUE-WiLBELMiNE, ncç le 39 juillet 1799. 
UAKIE, née le 6 septembre 1804, mariée au duc régnant do 
Saze-Meiningen-Hildboui^bausen, le 23 mars i82â. 

les de Charles, frère du grand-père l'électeur Guillaume I«'. 

A. JL'LIENNE-T.ouiSE-AiràLiE, née le 19 janvier 1773, ab- 

besse d'Itzéhoe. 

B. LOUISE, duchesse douairière de Schleswig-Holsteiu 

Sonderbourg-Glucksbourg. 

'ants de FeAdEeic, frère du grand- père 2'07ec(eur Guillaume I«'. 

1. GUILLAUME, né le 34 décembre 1787, lieutenant général 
danois et général d'infanterie au service de Hcsse, chef 
dn régiment d'infanterie hessoise n° 3; marié le lo no- 
yembre 1810 à Louisb-CUARLOTTE, née le 30 octo- 
bre 1789, fille de feu Frédéric prince héréditaii'e de Da- 
nemark, sœur de feu le roi Chrétien Yllf. 

De ce mariage. . 

A. MARlE-LouiSE-CiiARLOTTE, née le 9 mai 1814, mariée 

le 11 septembre 1883 à Frédéric-Auguste, prince 
d'Anhalt-Dessau. 

B. LOUISE-Wilhelmine-FRÉDÉRiQUfi-CAROLn E -Augus- 

te-Julie, née le 7 septembre I8i7, mariée le 36 mai 
i843àCBRETiEX, prince de Holstein-Glucksboorg. 
(Voy. Holstein, p. 56.) 

C. FRÉDÉRIC-Guillaumb-George—Adolpiie, né le 26 

novembre i830, lieutenant général à l/i suite au 
service de Danemark , chef du l'aiment russe des 
hussards de Mariapolsk ; marié le 38 janvier i844 1\ 
ALBXANDRA-NicoLAEw?(A, née le 24 (13) juin i835, 
troisième fille de l'empereur Nicolas de Russie ; 
Teuf le 10 août 1844. 

D. AUGUSTE-Fbédérique-Marie-Julie, née le 30 octo- 

bre 1823. 

2. FREDÊRIC-Gdillaume, né le 34 avril 1790, général de ra- 

valer ie à la suite au service de Prusse. 

3. GEORGB>Charles , né le 14 janvier i793 , lieutenant 

général prussien à la suite. 
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A. LOUISE-Caroline-Marie-Frédériqce, née le o avril 
mariée le 4 avril i833 à Georgiù, comte von der De( 
seigneur â'Ocrichsbeil, lieutenant général en rei 
au service de Hanovre. 

â. MARIE, née le 2 i janvier 1796, mariée le 12 aofkt ij 
Geouçe, ^and-duc de Mecklembourg-Strélitz. 

§. AUGUSTE, née le 25 juillet 1797, veuve le 8 juillet \s. 
duc de Cambridge. 



H. LIGNES CADETTES. 

-i. a. Hesse-Philippsthal. — Luthérien. 

CHARLES , né le 2:1 mai 1803, colon«I à la suite au se 
de la Hesse électorale ; succède à son père le landg 
Ernest-Constantin (né le 8 août 1771} comme chef 
maison de Hesse-Philippsthal, le 35 décembre 1849: 
rié le 9 octobre 1845 à MARIE -Alexandrine- Au 
TiNE- Louise -Eugénie -Mathilde, née le 25 mars 1 
fille d'Eugène, duc de Wurtemberg. 

Fils. 

ERNEST-EUGK.NE-CB AALES-AUGUSTE-BeRN ARD-P AU. , TU 

V décembre 1849. 

Du premier maringe du père le landgrave Ernest Consl 
(f 25 décembre 1849) avec Ghristioe-Lovise, née princes 
Schvfarzbourg-Rudolstadt (f 25 décembre i&OS) ; 

FHANÇOIS'AuGi'STB, né le 3f janvier isoS , major au s( 
d'Autriche. 

BeUe^Mère. 

CAROLINE -WiLUELHiXE-ULaïQUE-ÊLÉo^ORfi, née le u 
vrier 1793, fille de feu Charles, prince de Hcsse-Philipi 
(voy. ci'dessotts); mariée à Eruest-Constantin, le i 
vrier 1812; veuve le 25 décembre 1849. 

OncU». 

1. Charles, né le 6 novembre 1757, t 2 janvier 1793, 
le 24 juin 1791 à Yictoieb , née prinoesM d^Anlialt- 

bourg-Schaumbourg (-f iT octobre 1817). 



JlOLlNE-WiLHELMiNE-ULniQUE-ÉLÉosoRE, liée le 10 février 
1T93, veuTB da landgrave Eroest. (Yoy. p. 50.) 

LOUIS, né le t octobre I7«6,f 15 février isidà Naplss, 
succède à son pèret le landgrave Guillaume, jB août i8io, 
comme chef de la maison, marié le 22 janvier 1791 à IIÀKIE- 
Fra.sçoise, née comtesse de Bergh de Trips (t 1805). 

Fille. 

MARIE -Caroline, née le li janvier i793. 

. Hkssk-Phiuppstu al-Barghfeld .-*- Lu thérien . 

RLES-Ac(îuste-Philippe-Louis , né le 27 Juin 1784, 
ulenant général à là suite , au service de Tëlecteur 
Hesse, fils dû landgrave Adolphe [né le 28 Juin 1742, 
(TiuIUct tBOa)^ veuf le 8 Juin 1821 d* Auguste-Char- 
te ,. fille de Frédéric-Louis , prince de Hohenlohe- 
;elfingen-^chringen ; marié 2° le 10 septembre 1823 à 
'PHIE-Carolise-Polixène , née princesse de Bent- 
im-Bentheiin et Benthelm-Steinfourt , née le ICJan- 
T 1704. 

Ftlh du premier lit. 

1 . BERTHE-Wilhelmiri-Caroline-Locise-Marie , née lo 
20 octobre i8i8; mariée le 2T juin 1839 à LOUIS, 
prince héréditaire de Bentbeim-Bcntbeim et Bent- 
beim-Sieinfourt. 

Fils du deuxième lit. 

3. ALEXIS-Gcillacme-Ernest , né le 13 septembre 1829, 
capitaine do cavalerie au service de la He^se électo- 
rale, agrégé au 2* régiment de hussards. 

3. FRÉDÉRIC-GUILLAUME, né le 3 octobre 1831, lieutenant 
volontaire au service de la marine britannique. 

2. Hessr-Kothkivbourg. — Catholique. 

GTOR-AMËDÉE (né le 2 septembre 1779, 1 12 no- 
mbre 1884), marié le 19 noTcmbre 1881 àËLËONORK. 
^RiE-W.M.BnrufiK, née princesse de Salm-RelfTcr- 



scheidt-Krautbeim (née le 13 juillet 1799, f 10 no- 
vembre 1851). 

Sœur. 

i.i^ûPOLDWB-GLOTlLDE, née le 12 septembre 1787; veuve le 
12 août 1844 de Charles-Auguste, prince de Hobenlobe-Bar' 
teustein. 

B. Hesse grând-ducalb. — Luthérien. 

1. LIGNE GILVND-DUGALE. 

LOUIS III, né le 9 juin 180G, corégent le 6 mars 1848; 
succède i son père , le grand-duc Louis II (né le 26 dé- 
cembre 1777), le lU juin 1848; propriétaire du 14* ré- 
giment d'infanterie au service de TAutricbe; marié le 
26 décembre 18i3 , à MATHILDE-Garoune-Frédériqce- 
Wilhelhine-Charlotte , née le 30 août 1813, fille de 
Louis, roi de Bavière. 

Frères et scewr. 

1. CHARLES-GuiLLAUME-Louis , né le 23 avril 1809, lieutenant 

général au service de la Hesse grand- ducale, propriétaire 
du régiment d'infanterie n« 4; marié le 22 octobre 1836 ù 
MARiE-ELlSABETH-CAROLiNErVicTOiRÈ, née 18 juin 18I5, 
fille de feu Guillaume, prince de Prusse, oncle du roi. 

Enfants. 

A. Frédéric-Guillaume-LOUIS-Gbarles, né le 12 sep- 
tembre 1837. 

R . HENRI-Locis-Guillaume-Adalbert-Waldemar-Alexan- 
DRE, né le 28 novembre 1838. 

C. ANNE-Marie-Wilbelmine-Êlisabbth-Mathildb, née le 

25 mai 1843. 

D . GUILLAIjME-Louis- Frédérig-George-Ehilb-Pbilippe- 

Gustave-Ferdinand, né le 16 novembre 1845. 

2 . • ALEX ANDRE-Louis-Cbrétisk-George-Frédéric-Êuile, né le 

1 5 juillet 1823, général-major au service de la Hesse grand- 
ducalo et chef du 2« régiment d'infanterie; marié le 16 oc- 
tobre 1851 à JULIE , comtesse de Battenberg, née le lU no- 
vembre 1825, iillo de feu Maurice, comte de Haulîe. 



De ee mariage. 

MÀRK-Carolub, comtesse de Battenberg, né le 15 juil- 
let 1852. 

I. MÀXiMii.iENNB-WiLHELMi!fE-AcGDSTE- Sophie-maris, née le 
8 août 1834; mariée le 28 arril I84i à AI.BXANDRE-Nico- 
lABWiTCH-CÉsARÉwiTCH ; giund-duc héritier de Russie. 

Oncles. 

1. Lodis-GEORGE-Charles-Frédéric-Ernest, prince de Hessc, 

né le SI août 1780, général d'infanterie au service de la 
Hesse grand-ducale et propriétaire du 3* régiment d'infan- 
terie ; marié le 29 janvier i804 h CAROLINE-Ottilie , prin- 
cesse de Nidda, née 4e Tœrœck de Szendrœ, le 23 avril i78G. 

2. FR£d£RIC- Auguste- GHARLES-AifTOiNE- Emile - Maximilien- 

Cbrétibn-Louis, né le i4 mai 1788. 

S. £MILE-Maximilien-Léopold- Auguste-Charles, m* le 3 sep- 
tembre i7iM>, feldzeugmestre au service d'Autriche, proprié- 
taire du 54* régiment d'infanterie autrichienne et citer du 
régimeot russe des dragons de Casan. 



2. UGNE cadette. 

Hesse-Hombourg. — Luthérien. 

FERDINAND-Henri-Fréoéric, né le 2C avril 1783, général 
aa senrice d'Autriche; succède à son frère le landgrave 
Gustave-.Adolphe-Frédérlc (né le 17 février 1781), 8 sep- 
temhre 1848. 

Frère et sœurs, 

1. CAROLINE-Louise, née le 37 août i77i; princesse douairière 

de Schirarzbourg-Kudolstadt. 

2. I^uisE-LLRIQUE, née le 20 octobre 1772; veuve de Charles- 

Gunther, prince de Sctawarzbourg-Rudolstadt. 

S. AUGUSTK-FRJtDÉRiQUB, née le 28 novembre tY7C, grande-du- 
dieese héréditaire douairière de Meclclenbourg-Schwérin. 

4 . t GUSTAYE-Avolphe-Frédêrig (né le i7 février I78i , succède 
à ton firère Pbilippe-Auguste-Frédéric le 15 décembre 184C. 
f t septembre i848). 



Veuve. 

LOUISE-Fréoériqie, née i" mars 17^8, fille de feu Frédéric, 
prince héréditaire d'Aiihalt-Dessau ; mariée le 12 février 
1818. 

Filles. 

1 . CAROUNE-AMÉLiE-ËLiRABETn, née le 19 mars iw 9, ma- 

riée t" octobre 1839 à HENRI XX, prince de Reuss- 
(ireiz. 

2. ELISABETH- Louise -FAtDÉHiQUE, née le 30 septem- 

bre 1823. 

H0HENZ0LLER>'. 
(Yoy. Prusse, p. 82.) 

HOLSTEIN. 
À. LIGNES ROYALE ET COLLATÉRALES DE HOLSTEIN, 

I. Danemark (voy. cet article, p. 39). 

II. HOLSTEIN-SONDERBOURG. 

1. Schleswig^Holstein'Sonderhourg-Augxtstenbdurg. 

2. Schleswig-HoUtein'Sonderhourg'Gluekshoùrg. 

B. LIGNE DCGALE DE HOLSTEIN-GOTTORP. 

!• Branche aînée (voy. Russie, p. 92). 
II. Branche cadette (voy. ci-après, p. ô7 ). 

G. LIGNE COLLATÉRALE DE HOLSTEIN-SONDERBOURG. 
4 . SCHLESWIG - HOLSTEIN - SONDEHBOURG - AUOUSTE.V 

BOURG. — Luthérien. 

CHRËTIEN-CHARLES-FRÉDÉRic-AtJGUSTE , Dé le 19 Juillet 
17d8, fils (lu duc Frédéric-Chrétien et de la princesse 
Louise«Âuguste, fille de feu Chrétien VII, roi de I^ne- 
mark; succède à son père le U juin 1814» déclaré ma- 
jeur le 10 juillet 1816; marié le S 8 septembre lâ20 i 



LOUiSE-SopnE, née comtesse de Daneskiold-Sanisœe , 
Dée le 22 septeiD)>re 1796. 

Enfants. 

•1 . PRÉDliRtQlTS - MARIB-LOUISE -ACGUSTE-GaROLIN B - Ue?!- 

BiBTTfi, née le 2B août i824. 

2. Caroline- AMÉLIE , née le is.janvier 182(S. 

3. FRÊDÊRIG-Chrétien-Augcste, né le 6 juillet 1829. 

4. Frédéric-CHRÊTIEN-Charles-Auguste, né le 22 jantier 

1S31. 

i , CAROLnE-CHRéTIE.f!lB-A UGU8TE-ËMILIE -HENKIETTE-ËLI - 

sAbeth, née le 2 août 1833. 

Frèn et samr, 

CAROUNE-Amélie , née le 28 juin 1790, veuve de Chré- 
tien VIII, roi de Danemark, )e 20 janvier 1848. 

FRÉDÉRIC -EMILE- Acer STE, né le 23 août 1800, marié le 
17 septembre 1829 à HENRIETTE, comtesse de Daneskiold- 
Samsœe^ née le o mai 1806. 

Enfants. 

A. FRÊDÉRIC-Chrétien-Cbarles-Acguste, né le 16 no- 

vembre 1830. 

B. LotnsE-CAROLnfE'HEiiRiETTE'ÀuGCATE, née le 29 joillet 

1838. 

Oncle. 

FRÊotoic-COARLES-ÉMlLB (né le 8 mars 1707, f ti juin 184 1\ 

Enfanti<. 

A. CHARLOTTB-LonBE'DOROTHâE-JosÉPHiNB, née le 

94 janvier 1803. 

B. PAULINE-Victoire-Anne-Wilbelminb, née le 9 fé- 

vrier 1804. 

C. BEXRi-GHARLEsi-WOLDEMAR, né le 13 octobre i8io, 

lieatenant-colonel au service de PrusBc, comman- 
dant de Neisse. 

D. AMÉLIE-Éléonûre-Sopdie«Carûlinb, née le 9 jan- 

vier 1813. 

E. SOPHlE-BERTHE-CLÉMEHTi:ifi*AuGusT£, née le 30 jan- 

vier 1816. 



2. Branche deSchleswig-Holstein-*Sonderbourg- 

Glucksbourg. — Luthérien. 

CHARLES, né le 30 septembre 1813; succède à son père 
le duc Guillaume, le 17 février 1 831 ; marié le 19 mai 1838 
à WILHELMINE-Marie , née le 18 janvier 1808, fille de 
feu Frédéric \I, roi de Danemark. 

Frères et sœurs. 

1. LoinsE-MARIE-FRÉDKRiQue , ncele 23 octobre 1810; mariée 
1" le 19 mai 1837 au colonel de LASPERG; veuve le 9 mai 
1843; 2° le 3 octobre 1846 & PIERRE-Alfred , comte de 
Hohenthal , seigneur de Kœnigsbruck, etc. 

'2. FRÉDËRIQUE-CAR0LmE-JDLiENNB,néele9 octobre i8il, du- 
chesse régnante d'Anhalt-Bernbourg. 

3. FRÉDÉRIC, né le 23 octobre I8i4, marié le 16 octobre 1841 à 

ADELAIDE-Christine-Julienne-Charlotte , née le 9 mars 
1821, fille du prince régnant de Schaumbourg-Uppe; séparé 
le 27 mars 1848. 

De ce mariage, 

Harie-Garoline-ÂUGUSTE-Tda -Louise, née le 27 février 
1844. 

4. GUILLAUME, né le 10 avril 1816, colonel impérial-royal dans 

le régiment des dragons n» 7 ; prince de Windisch-Grœtz. 

5. CHRETIEN, né le 8 avril I8i8,par la convention de Londres 

du 8 mai 1852, ratifiée à Copenhague le 19 mai et à Lon- 
dres le 19 juin 1852, héritier désigné du trône de Bane- 
marie, général-major au service du Danenjaric, comman- 
dant la garde à cheval ; marié le 26 mai 1842 à LOUISE- 

Wilhelmine-Frédériqvb- Caroline- AuGCSTE-Jt'MB, née le 
7 septembre 1817, fille de Guillaume, landgrave de Hesse- 
Cassel. 

Enfants. 

A. Ciiretien-Frédéric-Guillalme- Charles, né le 3 juin 
1843. 

B. ALEXANnRI!<E - CAROLINE -MARIE - CHARLOTTE - LOl'lSE- 

Julie , née le i»»^ décembre 1844. 

C. Chrétien-Guillaume-Ferdinano-Adolpre-Georgb, né 
le 24 décembre 1845. 



•D. MARIC-Dagver, nce le 26 DO?embro 1847. 

LOUISE, née le 18 novembre 1820. 

JULES, né le 14 octobre 1824, lieutenant en i» dans les hus- 
sards de la garde.de Prusse. 

JEAN, né le 5 décembre i825 , lieutenant en i*" dans les dra- 
gons de la garde de Prusse. 

Mère, 

LOUISE-Carolimb, née le 28 septembre 1789, fille de Charle^:, 
landgrave de Hesse-Cassel ; veuve du duc Frédéric-Guil- 
laume -Paul-Léopold, le 17 février I83i. 

&€ÊUt du père. 

f.LisABBTH-FRÊDÊRIQUE- Sophie- Amélib^barlotti, née le 
13 décembre 1780 ; veuve le 25 fôvrier 1808 de Gottlob- 
Sarouel, baron de Richtbofen. 

11.- BRANCHE CADETTE. 

2. Ligne ducale de Holsteipi-Gottorp. — 

Lulhérien. 

Descendants du fils aiué : ADOLPHE-Fréd#.ric, roi de Suède, 
le 5 avril 1751 ( 1 13 février i77l), de fils en fils : roi Gm- 
UvelII(t29 mars 1702); GUSTAVE IV âdolphb (né le 
i*' novembre 1778, succède le 29 mars i792, abdique le 29 
mars 1809, t 7 février 1837.) 

Enfanti, 

1. GUSTAVE, prince de Wasa(5 mai 1829), né le 9 no- 
vembre 1799, feld-maréchal-lieutenant, en retrait, au 
service d'Autriche; propriétaire du régiment d'infante- 
rie n* 60 ; marié le 9 novembre 1830 à LOUISE-Amélie- 
Stéphanie, née le i juin i8ii, fille de feu Charles- 
Louis -Frédéric, grand -duc de Bade; séparé le 
14 août 1844. 

Fille, 

m 

CAROLINE-FRÉDÉRlQUE-FaANÇOISB-STÉPnAMIE-AMKUP.'* 

CÉCILE, née le S août 1833. 

7. SOPHIE -WiLiELMiNB, née le 21 mai 1801, veuve le 

24 avril 1853 de Léopold , grand-duc de Bade. 
3. AMELIB-Marib-Ciiarlottb, née le 32 février i805. 



(HoLSTEiN.) — Oldenbourg. 

B. Descendants du duc Georges-Loui» (t 7 septembre 1Y6I). 

Pal'L-Frédéric-AUGUSTE , né le 13 juillet 1783, duc de 
Schleswig-Holstein, prince de Lubeck et de Birkenfeld; 
succède à son père le duc Pierre-Fréddric-Louis ( né le 
17 janvier 1755) le 21 mai, et se déclare grand-duc le 
28 mai 1829; marié 1* le 24 juillet 1817 à Adélaïde , fille 
de feu Victor-Charles-Frédéric , prince d'Anhalt-Bern- 
bourg-Schaumbourg (née le 23 février 1800, f 13 sep- 
tembre 1820); 2° le 24 juin 1825 à Ida, princesse de la 
même maison (née le 10 mars 1804, f 31 mars 1828); 
3" le 5 mai 1831 à Cécile, fille de feu GusUve IV, roi de 
Suède (née le 22 juin 1807, f 27 janvier 1844). 

FilU du premier lit, 

i. Marie-Fbédérique-AMËLIE , née le 21 décembre 1818, 
mariée le 22 novembre 1836 à Othon I***, roi de Grèce. 
2. Elisabeth-Marie-FRÊDÉRIQUE, née le 8 juin 1820. 

Fils dv deuxième lit, 

5. Nicolas-Frédéric-pierre, grand-duc héréditaire, né 
le 8 Juillet 1827, marié le 10 février 1852 & ÊLISABETH- 
Pauline-Alexandriïœ, née le 26 mars 1826, flUe de 
Joseph^ duc de Saxe-Altenbourg. 

Fils du troisiime lit, 

4. Antoirs-Gunther-Fréderic-ÊLIMAR, né le 23 janvier 
1844. 

Frère, 

f Pierre- Frédéric -George (t 27 décembre IB12), marié à 
Catherine-Paclowna, née grande-duchesse deKnssie, de- 
puis reine de Wurtemberg (f 9 janvier I8i9). 

Fils, 

Constantin-Frédéric- PIERRE, né le 26 août 18 J2, général 
d'infanterie au service de Russie et président dn départe- 
ment du sénat, directeur des affaires civiles et ecôlésiasti- 
(]nrs, dortonr honoraire pu droit H vil ; reçoit par Ukase, de 



l'empereur de Russie, le titre d'altesse impériale ; marié le 

23 «Vril 1837 à TiiËRËSK-WlLHELMlNE-FfUÉDÉIlIQlIK-ISA- 

^kllk-Charlottb , uéeje 17 avril 1815, fille de feu Guil- 
Uame, duc de Nassau* 

Enfants. 

A. ▲LEXANOIii«FKÉi»£RiQUfi'-WiLUEUiiN£,née le 2 juin 

1828. 

B. NICOLAS-FRtDBâic-AuGDSTB , né le 9 mai 1840. 

C. ALBXANDRE-FR<D£nic-C0N8TANTiN, né le 2 juin i84i. 

D. GÀTHERINE-FfifiDÉRiQUE-PAULitfE, née le 21 septembre 

1846. 

E. GEORGE-Frédéric-Alexànbre, né le 17 avril 1848. 

F. CONSTANTIN-Fbédéric-Pierre, né le 9 mai fSSO. 

G. THÉRÉSB-FRtoÉRiQUE-OLGA, née le 20 mars 1852. 
Leuchetenbsrg, voy. Beàuharnais, p. 26. 

Liechtenstein. — Catholique. 

AU)lS-JosEPH, né le 26 mai 1796, prince de Liechtenstein 
de Nicolsbourg, duc de Troppau et Jaegerndorf, comte de 
Rittberg, etc., président de la société agricole de Vienne ; 
succède à son père le prince Jean-Josepli (né le 26 juin 
1760), le 20 avril 1836; marié le 8 août 1831 à FRAN- 
ÇOISE DE Paule , née comtesse KInsky , née le 8 août 

1818. 

EnfMitë. 

1 . MARlE-lOitÉpniifE, née le 20 sepiembi'e i884. 

2. CAROLINE, née le 27 février 1886. 

3. SOPHIB-Marie-Gabrielle-Pir, née le il juillet 1837. 

4. ALOTSB, née le 18 loftt 1838. 

5. IBA, née le ii octobre 1839. 

6. JEAN-Marib-François-Tlacidb, né le 5 octobre 184o. 

7. FRANÇOISE-Marie, née le 30 décembre I84i . 
». Marie-HENRIETTB , née le^S juin 1843. 

9. ANNE, née le 27 février i84S. 
if. THfiR&SB-llàim-Josiraifm-MAATn, née le 28 juillet 

1830. 



Frères et itœurs. 

I. MAniE-SOPHIE , née le S septeoibrc 1798 , dame délace 
imp. et dame diipal.; mariée le4anùt 1817 à VINCKP 
comte Estérhazy de Galantha, charobcllaD et géDéral-ma 
impérial-royal ; veuve le 19 octobre 1835. 

7. BlARiE-JosÉpniME, née le u janvier 1800. 

3. FBANÇOIS-de-PAULE-JoACHiM, né le 25 février 1803, fold-r 

réclial, lieutenant au service d'Autriche et commandant 
3« corps d'armée (Pest), propriétaire do 9* régiment dee U 
aards; marié le 3 juin i84i àJULIE, née comtesse Potec 
née le 12 août 1818, dame de la cour impériale. 

Enfantt, 

À. ALFRED, né le U juin 1842. 

B. jOS£PHlK£-MA&iE-JuuEifiiE, née le 22 avril i644. 

G. ALOIS, né le 18 novembre 1846. 

4. CUARLES-jEAif-NÉPOMCcÈNE- Antoine, né le 1 4 juin 1803, 

cien major impérial-royal ; veuf le 20 avril i84i de Rosa 
née le 3 mars 1805, comtesse de Grunne, et depuis ce 
tesse douairière de Schsenfeld. 

Filt. 

A. RODOLPHE, né le 28 décembre 1833, cadet dans li 

rine impériale d'Autriche. 

B. PHILIPPE-CHARLES, né le 17 juillet 1837. 

5. HENRIETTE, née le i*' avril 18O6, dame do la cour imp. 

dame du pal.; mariée le l«' octobre 1825 à JOSEPH, qm 
Iluuiady, chambellan impérial-royal. 

G. FREDERIC, né le 21 septembre 1807, fcld-maréchal, lienten 
impérial-royal et général de division (Florence), nmri^ U 
septembre 1848 à SOPHIE Lwwe, née le 24 mars 1815. 

7. ÊDOUARD-François-Locis, né le 22 février i809, FM. liée 
nant, propriétaire du 5" régiment d'infanterie et généra] 
division au service d'Autriche, marié le I5 octtriMre 188 
HONORÉE, comtesse Cholonievska, née le i*' août i( 
dame de la cour impériale. 

Enfants. 

A. Maiiie-Jean-ALOIS, né le 25 juin i84o. 

B. HARiE-JosBPHiNft-GÉLSSTiNfr'MËLANIE, née le 91 

vrier m4f. 



8. auguste-Ignace, né le 22 avril isio, major en retraiio au 
service d'Autriche. 

!>. II>A-LÉOi*OLDiNE-SoPHiE-MARiE-JosËpnir«E-FRANçoisB, née 
le 12 septembre I8ii, dame de la cour imp.ei dame du pal.; 
mariée le 30 juillet i832 à Charles, prince de Paar. 

Deicendant» du grand- oncle^ Charles-Borromée-Joseph 
(né 29 septembre i730, t 2i février 1789). 

1. f Jlvn-Ciiarles-N£pomucè!(E (né le i«' mars 1765, f 24 dé- 

cembre 1795;. 

Fils. 

CHARLES-FRANÇOIS -A:(TOiNE, ne le 23 ociobre 1790, premier 
grand mattre de l'empereur d'Autriche , général de cava- 
lerie et propriétaire du 9* régiment des uhlans: marié 
le 21 août 1819 à FRANÇOISE, née le 2 décembre 1799, 
tille de Rodolphe, comte de Wma-Freudenthal ; dame de 
la cour imp. et dame du palais. 

Enfants. 

1 . Marie-ANNE , née le 25 août 1820, dame de la cour imp. 

et dame du pal.; mariée le 17 juillet I84l àFERDlNAND, 
prince de Trauttmansdorflf-Weinsberg. 

2. CHARLES- Rodolphe, né 19 avril 1827, capitaine de 

cavalerie impériale-royale au régiment des hussards 
n** 1 : Empereur, et aide-de-camp de S. M. l'empereur. 

3. ELISABETH, née le i3 novembre 1882. 

4. FRANÇOISE, née le 30 octobre i833. 

5. MARIE, née le i9 septembre 1835. 

6. RODOLPHE, né le 18 avril 1838. 

2. V Maurice-Joseph (né le 21 juillet 1775, f 24 mars I8i9). 

Filles. 

t . MARIE, née le 81 décembre 1808, mariée le 9 septcm- ' 
bre 1826 àFERDlNAND, prince do Lobkowilz. 

2. ÊLËONORB, née le 25 décembre 1812, mariée le 28 
mai 1830 à JEAN-Adolphe , prince de Schwanen- 
berg. 

I. U&OPOLDINE, née- le 4 novembre 1815, mariée le 
6 mai 1837 à ALOIS, prince de Lobkovriu. 
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Frères et sœurs. , 

1. MAniE-SOPHIE , née le S septeoibrc 1798 , dame delaco 
imp. et dame dupai.; mariée le 4 août i8i7 à yI^'CE^ 
comte Estérhazy de Galantha, charabcIlaD et géDéral-ma; 
impérial-royal ; veuve le 19 octobre 1835. 

3. MARiE-JosÉpniME, née le ii janvier 1800. 

3. FBANÇOIS-de-PADLE-JoACHiM, né le 25 février 1803, feld-n 

réchal, lieutenant au service d'Autriche et commandant 
3« corps d'armée (Pest), propriétaire du 9« régiment dee in 
sards; marié le 3 juin i84i à JULIE, née comtesse Potoc! 
née le 12 août 1818, dame de la cour impériale. 

Enfanig. 

À . ALFRED, né le 1 1 juin 1842. 

B. JOS£PHlN£-MA&iE-JuuEifiiE, née le 22 avril 1644. 

G. ALOIS, né le 18 novembre 1846. 

4. CUARLES-JEAif-NÉPOMUCÉNE-ANTOiFŒ, nô le 14 juin 1803,; 

cien major impérial-royal ; veuf le 20 avril i84l de Rosa 
née le 3 mars 1805, comtesse de Grunne, et depuis ce 
tesse douairière de Schaenfeld. 

FiU, 

A. RODOLPHE, né le 28 décembre 1833, cadet dans li 

rine impériale d'Autriche. 

B. PHILIPPE-CHARLES, né le 17 juillet 1837. 

â. HENRIETTE, née le i*<^ avril 1806, dame do la cour imp. 
dame du pal.; mariée le 1*' octobre 1825 à JOSEPH, qm 
Iluniady, chambellan impérial-royal. 

G. FREDERIC, né le 21 septembre 1807, fcld-marcchal, lienten 
impérial-royal et général de division (Florence), mari|^ li 
septembre 1848 à SOPHIE I>œwe, née le 24 mars 1815. 

7. ÊDOUARD-François-Locis, né le 22 février 1809, FM. iiec 
nant, propriétaire du 5" r^iment d'infanterie et général 
division au service d'Autriche, marié le I5 octobre i 
HONORÉE, comtesse Cholonievska, née le t" août a* 
dame de la cour impériale. 

Enfants. 

A. Marie-JeavALOIS, né le 25 juin i84o. 

B. MARiE-JosBPHiNft-CÉLBSTlNfi'MÊIJlNlE, née loM 

vrier m4f. 



auguste-Ignace, né le ssayril 1810, major en retraite au 
service d'Autriche. 

II>A-LÉOI*OLDINE-SOPHIE-MAaiE-JOSÉPHINE-FRANÇOlSB , née 

le 12 septembre I8I 1, dame de la cour imp. et dame du pal.; 
mariée le 30 juillet 1832 à Charles, prince de. Paar. 

Deicendants du grand- oncle^ Charles-Borrohée-Josepb 
(né 29 septembre i730, 1 21 février 1789). 

•{■ Jl\h-Ciiarles-N£pomuc£ME (né le i«' mars i765, f 24 dé- 
cembre 1795;. 

Fils. 

CHARLES-FRANÇOIS -Antoine, né le 23 ociubre I790f premier 
grand mattre de l'empereur d'Autriche , général de cava- 
lerie et propriétaire du 9* régiment des uhlans:. marié 
le 21 août 1819 à FRANÇOISE, née le 2 décembft 1799, 
tille de Rodolphe, comte de Wrna-Freudenthal ; dame de 
la cour imp. et dame du palais. 

Enfamis. 

1 . Marie-ANNE , née le 25 août 1820, dame de la cour imp. 

et dame du pal.; mariée le 17 juillet I84i à FERDINAND, 
prince de Trauttmansdorflf-Wcinsberg. 

2. CHARLES- Rodolphe, né 19 avril i827, capitaine de 

caTalerie impériale-royale au régiment, des hussards 
n** 1 : Empereur, et aide-de-camp de S. M. l'empereur. 

^ 3. ELISABETH, née le 13 norembre 1882. 

4. FRANÇOISE, née le 30 octobre 1833. 

5. MARIE, née le i9 septembre t83S. 

6. RODOLPHE, né le 18 avril 1838. 

i- Maurice-Joseph (né le 21 juillet i775, f 24 mars I8i9). 

Filles. 

1 . MARIE, née le 81 décembre 18O8, mariée le 9 septcm- ' 

bre 1826 à FERDINAND, prince de Lobkowitz. 

2. ÊLÊONORB, née le 25 décembre I8i2, mariée le 23 

mai 1830 à JEAN-Adolphe , prince de Schwarxen- 
berg. 
I. LÉOP0LD1NE, née- le 4 norembre 1815, mariée le 
6 mai 1837 à ALOIS, prince de Lobkovriu. 
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G4 LIPPE. 

MINE , fille de feu le baron de Vincke, cbef-pn 
dent de province, à Munster (Prusse). 

3. AMÉLIE-Henribtte-Jiilie, née le 4 avril 18U, ma 

le 1 3 mars 1 84 1 à CHàRLES-Ghrétiek, prince de ^ 
deck-Pyrmont; veuve le 19 juillet i846. 

4. CHARLES-Frédébic , né le 28 septembre 1818, capiti 

de cavalerie à la suite au service de la Hesse gn 
ducale. 

II. Ligne de Lippe- Wbissenfeld. 

GUSTAVE, comte et seigneur noble de Lippe-Biesterf 
Welssenfeld, né le 21 août 1805, fils du comte Ferdin 
(né le 20 novembre 1772, j 21 juin 1846); marié U 
août 1843 à IDA, comtesse de Lippe, née le 16 Jan 
1819 (voy. p. 65. A.) 

Enfants. 

1. FERDINAND, né le 6 octobre 1844. 

2. HÉLÈNE , née le il octobre 1846. 

3. GEORGE, né le 27 tm 1850. 

Frère et sœurs. 

1. AGNES, née le i**^ octobre i808, mariée le 6 janvieri8 
HERMANN-TOBiAS , comte de Haslingen , major en reti 
au service de Prusse. 

3. FRANÇOISE, née le i*" juin 1808, mariée le i** juin i8 
ALEXANDRE-Hermann , baron de Patow. 

3. HUGUES, né le 13 décembre 1809, marié b. WILHELMINB, 

baronne Schenk de Geijern. 

4. BERTHE, née le 2i juin I8i7. 

i. GARRIELLE, née le 24 mars i827, mariée à OCTAVE deBo 
lieutenant au 9* régiment d'infanterie au senice de Pru 

Mère. 

ÉLÉONORE-GUSTAVE, née le 19 octobre 1789, baronne de T 
mo; mariée à FERDINAND, le 23 novembre 1804; veav 
21 Juin 1846. 

fhicles. 

1. CHRÉTIEN, né le 21 février i777; marié lo le 23 juillet 18 
FRÉDERIQUR, née le 25 juillet 1790, comtesse de Hohen 




t 37 noyembre 182?) ; 2» le 23 mai 1836 à WILHELMINE née 
d'£gid5 de la maison de Kralnitz, le 9 avril i8U. 

Enfants, 

A. MARIE, née le lO juin 1810, mariée le 26 août 1828 à AL- 
BERT, comte de Lod)en. 

R. OSCAR, né le 26 août 1813, capitaine au t*^ régiment des 
uhlans de la garde de Prusse. 

C. CLÉMENTINE, née le 10 février 1815, mariée le 30 septem- 

bre 1836 k WOLBEMAR de Zezschwitz. 

D. FREDERIC, né le i2 janvier I8i7, cons. à la direction de 

cercle de Leipzig. 

E. IDA , née le 16 janvier 1819, mariée à GUSTAVE, comte 

de Lippe (voy. p. 64). 

F. FRANÇOIS, né le i7 septembre 1820, capitaine an 2* régi- 

ment de cavalerie légère du royaume de Saxe. 
C. THÉODORE, né le 3 février 1822. 
H. LYDIE , née le 24 février 1824 , mariée le S avril 1847 à 

ALBERT, baron d'Oppen-Huldenberg- 
I. WILHELMINE, née le 7 mars 1837. 
J. JEANNE, née le 14 mars i840. 
LOUIS, né le 14 juillet 1781, marié le 24 juin l8ll à AUGUSTE, 
née le 16 août i795, comtesse de Hohentbal. 

Enfants. 

A. ADOLPHE , né le 1 1 mai i8i2. 

B. PAULINE , née le 26 août i8iS , mariée le 12 avril 1837 à 

ERNEST de Klengel, capitaine au service de la Saxe 
royale; 

C. LÊOPOLD , né le 19 mars i8i5 « procureur d'État au ti-f- 

bunal de Potsdam. 

D. OTHON, né le 3 mai I8i8. 

E. ERNEST , né le 2i février 182S, lieutenant en second au 

service de Prusse dans le G* régiment de hussards. 

F. ROBERT, né le 30 mars 1826. 

G. SOPHIE , née le 2i septembre i82T. 
H. JEANNE, née le 6 décembre 1828. 

Grand-oncte. 
:iIA1II.ES-Cni4TiiM, rons. privé act. et chamb. au servco 



ne le 21 mai 1820 à ëuilik-auguste-màr 
Klengel, le j2 novembre 1785. 

De ce mariage . 

A . ISOl{^à-Bei\nardink-Êxilie-Cléhemtimb, n* 

1821, dame de l'ordre de Sainte-Thérè&e 
mariée le 8 septembre 1847 à GEORGE-E 
d' Arnim de Planitz, Yoigtsgrun et Irfersgi 
aa service de Saxe. 

B. Alexandrine -Auguste-Henriette - GÈLES 

le 20 octobre 1823. 

C. Charles-Ernest-ARMIN-Ëmile-FerdiNard 

octobre i825; marié le 4 novembre i85i è 
Amélib-ÊLISE, née le 29 septembre 18! 
d'Ëmminghaus. 

2. t Charles-Frëdérig-HERMANN , né le 20 
t le 21 février i84l ; marie le 5 janvier ; 
de Lang sur Mutcoau, le 10 janvier 1782; 
vier 1815, etc. 

Son ^la (cailioUque). 

t. Charles-OCTAYIO, né le 6 novembre 18O8, 
octobre 1833 iiMârIE-Thcsxelde, née le 4 
comtesse de Mengersen. 



LfPPE. 67 

E. GABKIBLLB - PAULINE- LoutsC" Thora - Ottilie, née 

le 8 mai 1844. 

F. ALFRED-CO!igTAKTi!f-THiODORE-OGTAVE, né le 16 août 

1848» 

G. MARiE'HBRMANNAirroi!iE-PiiAMçois-FRftDÉRi(r -Louis, 

néle28n^ars 1851. 
CCRT-REnncEB, né le 29 janvier 1813, chambellan impérial- 
royal et secrétaire d^ambaftsade; marié le 36 août 1847 à 
GEORGINB , fille dn baronnet CharlcB Aclon et de la com- 
tesse Zoé d'Albon ; dame de la cour impériale. 

De ce mariage. 

A. CONSTANTIN^JEAN-BBRNARD-CtRT, né lé S5 septembre 

1848. 

B, OCTAVIE-Lacrette-Caroline-Hermine, née le 2'i fé- 

Yrier 1851. 

Du $econd mariage du comte Charlea-Chrélien, Voy. p. 65. 

3. Henriette •TiOCiSE-HBRHINE, née le 90 septembre i80i. 

4. Carûline-Isadelle-IRMENGARDE, née le 23 avril 1803. 

II. ScHAUMBOimd-LipPE. i^ Réformé. 

£ORGE-GuiLL.\uiiE, né le 20 décembre 1 784 ; succède à 
son père le prince PliUippe-Ërnest, le 13 février 1787, 
prend les rênes du gouvernement et le titre de prince 
le 18 avrU 1807; marié le 23 Juin 1816 à 1DA-Carolink- 
LouiBB, née le 26 septembre 1796, flUe de feu Geergf, 
prince de Waldeck et Pyrmûnt. 

Enfants. 

I. ADOLPHB-Giorge, prince héréditaire, né le i" août 
1817, marié le 25 octobre 1844 à HRRMINB, née le 29 
septembre 1827, fille de feu George, prince de Wul- 
deck et Pyrmont. 

De ce mariage. 

A. HERMINE, née le 5 octobre 184S. 

B. ETiR!<i!<F-Ar.BERT-GEORGE, né le le octobre 1846 



d'Aulriclie ; sa veuve 1sabelle-L0UISE-C0>STA>CE , née le 
15 mai 1774; comtesse de Solms-Baruth, veuve le 5 avril i808. 

Rnfants du t» mariage avec Henriette-Louise née comteâsedo 

Gallenberg de Mu8cen : 

1. BERNâRD-Hënri-Ferdinand , né le 22 février 177», ma- 

rié le 21 mai i820 à ËMILIE-AuGCSTE-lUiUANB née do 
Klengel, le 12 novembre 1785. 

De ce mariage . 

A. ISOL{^À-BEaNARDiNK-ÊxiLiE-CLÉMENTiNB,née le 16 juiu 

1821, dame de l'ordre de Sainte-Tbérè&e de Bavière; 
mariée le 8 septembre i847 à GEORGE-Hemri-Wolf 
d'Arnim de Planitz, Yoigtsgrun et IrflBrsgrao,cbamli. 
au service de Saxe. 

B. ALEXANDRiME-AuGUSTE-HENaiETTE-CÊLESTINEy nôe 

le 20 octobre 1823. 

C. CHARLES-ERNEST-ARMIN-ËMILE-FERDltlAMD , né le i:i 

octobre 1825; marié le 4 novembre i85i à Caroline- 
Ahélib- ÉLISE, née le 29 septembre 1826, bafoone 
d'Ëmmingbaus. 

2. t Charles-Frédéric-HERMANN , né le 20 mars 1783, 

t le 21 février i84i ; marié le 5 janvier i808 àLINA 
de Lang sur Mutcoau, lo lO jan\ier i782; f le 7 jan- 
vier 1815, etc. 

Son ^Is (catholique). 

1, Charles-OCTAVIO, né le 6 novembre 1808, marié le 24 
octobre i833 îiMARIE-Thusxelde, née le 4 août i809. 
comtesse de Mengerscn. 

De ce mariage. 

A. GEORGE-GUnXAUME'HERMAM:«FRÉDÉRic, né le S sep- 

tembre 1836. 

B. HÉLÈNE-Ida-Marie-Joséphine-Ferdinawde-Victoire, 

née le 4 septembre 1839. 

C. EGMONT - AXEL-BERNARD- PHILIPPE - HERMANN-ViCTOB , 

Dé le 10 mai i84i. 
D. ARNOULD - Arnih - Charles - MAbiE - GriLuuin, né 
le 21 août 1842. 



le 8 mai 1844. 

F. ALFRED-CO!i8TANTm-THÉ0D0»B-0CTAYE, né le 16 aoùi 

1848» 

G. MARiE'HBRMAinVA!tTOi!iE-PAAMçoi8-FRfiDÉRi(r -Louis, 

néleîSipars 1851. 
GURT^RCimcEB, né le 29 janvier I8iï, chambellan impérial- 
ro3ral et secrétaire d'ambassade; marié le 36 août 1847 à 
GBORGINB, fille dn baronnet Charles Aclon et de la com- 
tesse Zoc d'Albon ; dRme de la cour impériale. 

De ce mariage. 

A. CONSTANTIN*JCAii-BBRNARD-CtRT, né le 25 septembre 

1848. 

B, OCTAVIE-Laurette-Carolime-Heumine, née le 'i'i f é • 

Yrier 1851. 

Du second mariage du comte Charles-Chrétien, Voy. p. 65. 

3. Hexriettk •LomsE-HERHINE, née le 30 septembre isoi. 

4. Caroliiœ-Isabelle-UIMENGARDE, née le 23 avril 1803. 

II. Sghaumbourg*Lippe. — Réformé. 

EORGE-GuiLLACME, né le 20 décembre 1784; succède à 
son père le prince Pliilippe-Ërnest, le 13 février 1787, 
prend les rênes du gouvernement et le litre de prince 
le 18 avrU 1807; marié le 23 Juin 1816 à IDA-Caroline- 
LoDiBB, née le 26 septembre 1796, flUe de feu George, 
prince de Waldeck et Pyrmont. 

Enfants. 

I. ADOLPHE-Giorgb, prince héréditaire, né lo i" août 
iSiT, marié le 25 octobre I8i4 à HRRMINE, née le 29 
septembre I82t, flUe de feu George, prince de Wal- 
deck et Pyrmont. 

De ce maria (1 fi. 

A. HERMINE, née le 5 octobre 1845. 

B. BTiK!iiNE-Ar.BERT-GFORGE, né le le octobre i84e 



C. PiERRE-HEUMANN, ne leiQmai 1848. 

D. EMMA-Frédërique-Ida, née le 16 juillet 1850. 
£ , née le 28 juillet 1852. 

2. HÂTHILDE-ÂUGUSTlNE-WlLIiELMlNE-CAROUNE, née I 

septembre I818; mariée le 15 juillet 1843 & EUG 
duc de Wurtemberg. 

3. ADËLAIDE-Christine-Julie-Charlotte, née le 9 

1821; mariée le 16 octobre l84i à FRÉDÉRIC, prin 
Scbleswig-Hol8tein-Sonderberg-Gluck8berg(yoy. 
stetUf p. 56), séparée le 17 mars 1848. 

4. IDA-Marie-Augcste-Frédérique, née le 26 mai 18S 

5. GUILLAUME-Charles-Auguste, né le 12 décembre 

6. ELISABETH-WiLHELMiMEpAncnsTB-MARiE, née le 5 

1841. 

Sœur, 

WILHELMINE-Charlotte, née le 18 mai 1783, mariée 
novembre 1814 à ERNEST-Frédéric-Herbbrt, comi 
Munster, ministre d'Etat, maréchal et pair héréditaii 
royaume de Hanovre; veuve le 20 mai 1839. 



Grand-duché de Luxembourg et duché 

DE LiMBOURG. 
(Voy. Pays-Bas.) 



Mecklembourg. •— Luthérien. 

I. Mecklehbourg-Schwi^rin. 

FRÉDÉRIC-FRANÇOIS, né le 28 février 1833; succédai 
père le grand-duc Paul-Frédéric (né le 1& septembre 1 
le 7 mars 1842 ; chef du régiment russe des carabii 
Moscou, et propriétaire du régiment prussien dln 
terie n» 24 ; marié le 3 novembre 1849 à AUGUSTE- 
THiLDE-WiLHELMiNE , née le 26 mal 1822, fille de 
Henri LXII1, prince de Reuss-Schleiz-Kœstritz. 

Fils, 

FRÉDÊRIC-FRANÇOIS-Paçl-Nicolas-Ersest-Heîiri , granc 
héréditaii'e, né le 19 mars issi. 



Frère et sœur, 

LOUISE-Marie-Hélène , née le 17 mai i824, mariée le 20 oc- 
tobre 1849 à HUGUES-Alfred- Adolphe-Philippe, fils de 
Yériand , prince de 'Windisch-Grœtz. 

FRÉDËRic-GUIIiLAUHE-NicoLAS, né le 5 mars 1827, capitaino 
au service de Prusse, agrégé au régiment des gardes du 
corps. 

Mère. 

ÉDÉRlQCS-WiLHELHi?rE-ALEXANDRTNE-MA!UE*-HKLÊNE, née le 
as férrier 1803, fille de feu Frédéric-Guillaume m roi de 
Prusse; mariée le 35 mai 1822 à PAVL-FatiDÉmc, fils du 
grand-duc héréditaire Frédéric-Iiouis; yeure le 7 mars 1842. 

Tantes, 

i premier mariage du grand-père (23 octobre. i799) le grand- 
duc héréditaire Frédéric-Louis avec Hélène-Pauiowna, grande- 
ducbeese, fille de Paul I*', empereur de Russie (f 24 septembre 
1803) : ■ 

MARIE-Louise-Frédériqce- A1.EXANDRINE-ÊLISABETH -.Char- 
lotte-Catherine, née le 31 mars 1803, mariée le 7 octobre 
182S à GEORGE, duc régnant de Saxc-Altenbourg. 

I second mariage du grand-père (i**' juillet 18 10) avec Caro- 
line (t 20 janvier 18 16), fille de feu Charles-Auguste grand-duc 
de Saxe-Weimar • 

IfÊLËNE-LouisE-EiJSABETH , née le 24 janvier 1814, oiai'iéo 
le 30 mai 1837 à FERDINAND prince royal de France, duc 
d'Orléans; veuve le 13 juillet 1842 (voy. p. 35). 

lî. MECKLE!<BOURG-STRlÎLn*Z. 

EORGE-Frédi^ig-Charles-Jgseph, né le 12 août 1779; 
succède à son père le grand-duc Charles (né le 10 octobre 
1741) le ù novembre 1816; marié le 12 août 1817 à MA- 
RI E-Wilhelhime-Frédérique, née le 21 janvier 1796, fille 
de feu Frédéric, landgrave de Hessc-Cassel. 

Enfanta, 

1. FREDERIC-GUILLAUME -CHARLEgGEORGE-ERilEST-ADOL- 

rai^GnsTAVE, grand-duc héréditaire, né le 17 octobre 



70 MODÈNE. 

1819 , lieutenant général à la suite dans Tarmée prut 
sienne; marié le 2S juin 1843 à AUGUSTE-Garouh 
Charlott£-Ëusabetb-Ma&ie-Sophie-Loiii8B, née ! 
19 juillet 1822, ftlle &!néo de feu Adolphe dac ( 
Cambridge. 

De be mariage. 

GEORGE-AnOLPHE-FRÉOÉRIC-AUGCSTE-VlCTOIl-ERÎfESI 

Adalbert - Gustave - Giillâume - Weluiigto? 

prince héréditaire, né le 22 juillet 1848. 
9. CAROUNE-Gharlotte-Marianbik, née le iê juTic 
1821, mariée le lo juin 184 1 à FRÉDÉRIC, tàm princ 
royal de Danemark, maintenant roi de. Danemark ; s( 
parée le 30 septembre 1846. 

3. GEORGE-AUGUSTE-ER^*EST-ADOLPHE-CHARLES-LOCIS , T 

le 11 janvier 1824, général-major au serYlce deRaisi 
chef de la batterie n» 23 de rartillerie à eheyal , mes 
bre du comité scientifique de l'artillerie et attioké i 
corps de la garde; marié le 16 février 1851 à CATBI 
RlNE-MicHAiLOWNA, née le 28 août 1782 (i6 ▼. s(.), fil 
de feu Michel , grand-duc de Russie. 

MoDÈNE. — Catholique. 



FRANÇOIS V (Ferdixand-Géminien), archiduc d'AulriclK 
Este, prince royal de Hongrie et de Bohême, duc de M< 
dène, de Reggio, Mirandola, Massa, Carrara, Guastalli 
etc., né le 1*' juin 1819; feld-maréchal-lieuienant a 
service d'Autriche , propriétaire du 32* régiment d'il 
fantcrie autrichienne ; succède à son pènre le duc Frai 
çois IV (né le 6 octobre 1779, f 21 janvier 1846); mari 
le 30 mars 1842 à ADELGONDE- Auguste -Gharlotti 

GAROLINE-ÉLISABETH'AllÉUE-SoraiE-MARlE-LOinSC , IH 

le 19 mars 1823 , flilc de Louis, roi de Bavière. 

Frère et sœurs. 

1 . M ARiE-1 HÊRÉSE-Béatrice-Gaetane, archiduchesse'd'Autricli 

née le i4 juillet 1817, mariée le 7 novembre I84d à HENl 
^prince de Bourbon, comte de Chambord. 

2. t FERi>mANt>-CHARLïR-VICTOR , STt^hidtîC d'Autrlchc (né t 



juillet 1821, 1 15 décembre 1849). Sa veuve. Françoise-Ma- 
rie-£USâBETH, archiduchesse d'Autriche, née le 17 janvier 
1881, fille de feu Farchidae Joseph, palatin d« Hongrie; 
nuupiée le 4 octobre 1847. 

Fille. 

m 

UahiE-Théoêse- DOROTHEE -HENRIETTE , archiduchesse 
d'Autriche, née le 2 juillet 1849. 

MAEIE-Béatrice-Anne Françoise , archiduchesse d'Autriche , 
née le 13 février 1824, mariée le 6 février i84tàJEAN- 
Charles-Marie de Bourbon, infant d'Espagne. 



Monaco. — Catholique. 

NCRÈDE-FLORESTAN-RoGER-Louis-GRiMALDi, né le Irt 
octobre 1785; succède à son frère le prince Honoré V, 
le 2 octobre 1841 sous le nom de Florestdii I'% marié le 
27 novembre 181C àMABiE-LociSE-GAROUN£4jABRiELLE, 
née le 18 Juillet 1703, Glbert de Lamqtii. 

Enfants. . 

I. CHARLES-Honoré-Grimaldi , prince héréditaire, né le 
8 décembre 1B18, duc de Valentinois,^rand d'Espagne 
de première classe, etc.; marié le 28 septembre 1846 à 
ANTOINETTE-GnisLAiRE , née comtesse de Mérode, le 
%8 septembre i828. Leur fils. ALBERT-HonorC-Char- 
LES, né le 13 novembre i848. 

3. Fu>&KSTiBE-GABaiEiiL£-ÂNTOU(ËnE Grimaldi , née le 22 
octobre 1833. 

Oncli iu côtépaienuL 

OSEPH Grimaldi (i 28 juin 1816), marié à FRANÇOISB-TUÊ- 
RÉ8S; née princesse de Cboiseul-Staioville (t 1783). 

Filles. 

I. HONORINE- Camille-Athésaïs, née le 22 avril 1784; 

veuve de Uéné-Louis-Viclor, marquis de la Tour du Pin. 
). ATHÊNAIS-BuPHROSiNE-LouiSErPHiLiPPliiE, uéc le 22 juin 

1786; TcuTe d'Auguste-Micbel-Fclicité Le TeUier de 

SoavKs marquis de l.ouvoift. 
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NASSAU. 



Nassau. 



ADOLPHE -Guillaume- Gharles-Aoguste-Fréoéric , 
24 juillet 1817, duc de Nassau, chef du 6* régime 
uhians prussiens ; succède à son père le duc Guil 
George-Auguste-Henri-Belge (né 14 juin 1792) le 2 
1839;marié IMe 31 Janvier 1844à ÉHsabeth-Micbal 
née le 26 mai (14 v. st.) 1826, jQlle de feu Michel, \ 
duc de Russie; veuf le 28 janvier 1845; 2<» le X 
1851 à ADÉLàIDE-Marie, née le 25 décembre tSS 
de Frédéric, prince d*Anhalt-Dessau. 

Fils. 
GUILLAUME-ALEXANDRE, prince héréditaire de Nassau, i 



avril 1852. 



Frères et soeurs. 



Du premier mariage du père avec Louise -Chai'lotte-Frcd 
Amélie , fille de feu Frédéric duc de Saxe-Altenbou 
le 28 janvier 1794, mariée le 24 juin 1813, 1 6 avril 1825 

1 . THKRÈSE-Wiluëlmine-Frédérique-Isadelle , née le : 
1815, mariée le 23 avril 1837 à Cosstastiw-Fii] 
PIERRE, prince d'Oldenbourg, général d'infanterie 
vice de Russie, etc. 

3. MARlÊ-WlIJIELMlNE-FllÉDÉRlQUB-ISABËLLE, DÔe le 29 

1825, mariée le 20 juin 1842 à GUILLAUME^Herhaiq 
LES, prince-régnant de Wied. 

Du second mariage du père avec Pauline-Frédérique-Mai 
de Paul prince de Wurtemberg (voy. ci-dessous) : 

3. HÉLÈNE- Wiliielmire-UenRIETTE-Pauli!i£-Mariàm:«e, 

12 août 1831. 

4. NICOLAS-GuiLLAtME, né le 20 septembre 1832. 

5. SOPHIE-WlLnELMINE-MAUIAKSE-HENRlETTE, néC le 9 
183(). 

Mère. 

rAUMNE-FntOÉRiQL'K-M\uit, née le 25 février I8t0, filte' 
prince de Wurtemberg ; mariée à GU1LLAUM£-<»eoi 
gustk-Henui -Belge, le 23 avril i829; veuve le 20 ao 



Nassau-Orange. 

(Voy. Pats- Bas.) 

Oldbnbourg. 

(Voy. H0LSTEI5.) 

Pape et Cardinaux. 

IIX, Jean -Marie, de la maison comtale de Mastal- 
*erretU, né à Sinigaglia en 1792; évéquc d*Imola le 17 
lécémbre 1832; cardinal réservé in petto le 23 décembre 
839, préconisé le 14 décembre 1840; élu pape après le 
lécès du pape Grégoire XVI le 16 juin 1846; couronné le 
il Juin 1846. 

CARDINAUX COMPOSANT LE SACRIÉ COLLIEGC. 
I. Cardinaux de l'ordre des éviques. 

Vl!lCE!n MAGCHI, né à Gapo di Monte, dans le diocèse de Mon- 
teBascone te 31 août 1770; le ii jain i8i7,éTÔqne d'Ostic et 
Velletri, doyen du sacré collège Jé^at de VoUctri, préfet de 
la congrégation des cérémonies, secrétaire do l'inquisition; 
nonuné le 2. octobre 1828. 

Locis IAMBRUSCUINI, né à Gènes, le i6 mai 1776, delà con* 
grégation du clergé régulier de SaintrPaul (Bamabites); le 
1 1 juin I842,évêqucde Porto, Saint-Kufina ctCivita-Vecchia, 
second doyen du sacré collège, préfet de la congrégation 
des rites, secrétaire des brefs, bibliothécaire de l'église, 
grand prieur de l'ordre de Saint-Jean de Jérusalem, grand 
chancelier des ordres du pape ; nommé le 30 septembre 
1831. 

Marius MATTEI, né à Pergola^ le C septembre 1792; le 17 juin 
1844 évèque de Frascati, archiprâtre de la basilique du 
Vatican, président de la congrégation formée pour la con- 
servation de Téglise de Saint-Pierre; nommé le 2 juillet 
18S9. 

jACQUEs-LoDif BRIGNOLE, né à Gènes, le 8 mai 1797; le M 
juin 1847, érèque de Sabine, abbé de Santa Bfaria di Farfa ; 
l>réfet et U congrégation de l'index ; nommé le 20 janvier 

'1184. 

ÈbntAimffPATRlZI.néàSieniie le 4 septembre 1798, vicaire 
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PAPE ET CARDINAUX. 



général de Sa Sainteté, le ao avril 1849, évêqae d'Alba 
préfet de la congrégation de la résidence des évéques, an 
prêtre do la basilique libcrience de Santa Maria Maggi( 
réservé in petto le ^ juin 1884, préconisé le il juillet il 
6. Louis AMAT DI SAINT| FILIPPO E SORSO, né à Cagliar 
21 juin 1796; le 15 mars 1 852, évoque de Palestrine; non 
le 19 mai 1837. 

H. Cardinaux de l'ordre des priiree» 

1 « GHAMiEs OPPIZZONI, né à Milan, le iS avril 1760, t» pri 
le 20 septembre 1803, archevôque de BologDa; aonimé 1 
mard 1804. 

2 . Jacques-Philippe FRANZONI, né à Gènes, le i o décembre i 
préfet de la congiégation de la propagande ; nommé 
octobre 1826. 

a . BEïiotT prince BARBERINI-GOLONNA; né à Rome, le 32 ocU 
1788, arcb!prëtrc de la basilique de Saint-Jean de Lat 
préfet de La congrégation de l'immmilté ecclésiiBtlç 
réservé in petto les octobre i8S6,précoiiî8éle IS décen 
1828. 

4. HCGDES-PiBRRB SPINOLA, né à Gènefl, M 30 Juin 1701, pr< 

taire do Sa Sainteté; réservé in petto, le 80 septembre i 
préconisé le 2 juillet i8fe2. 

5. AvBiiofSB BIAKCHT,né à Crémone, le 17 octobre i77f ,de 1 

dre des camaldolee, préfet de la congrégation de la di 
pUne da clergé régulier ;■ réservé in petto, le 6 avril i 
préconisé le 8 juillet 1880. 

t . Gabriel comte ddla GENGA SEBMATTfit,né à kn\6\, le 4 
cembre 1801; préfet de la congrégation des évèqôes 
clergé régulier; nommé le l" février 1836. 

i, AkgbMAI, néà Scfaîlpario dans le diocèse de Bergama, 
mars iT82, préfet de la congrégation du concile ; réaen 
pctt61e 10 mai 18S7, préconisé le 13 fètrier i8S8. 

8 . Jea:< SOGLIA, né & Casola Valsenio dans le diocèse fia 
le 11 octobre 1779; le 18 février 1839, érOque d^Ôsîmo c 
tfngoli ; nommé in petto le 13 février 1898, préconisé 1 
février 1839. 

0. CLAinssixc!? FÀI^GOIflERI (aifKLMNI), né ti R0me,^le'l7i 
tcmbrc 1794; le 3 juillet 1826, archevêque dé nàvei 
nommé le 13 lévrier f W.' " 




, AiiToim TOSTI, né à Rome, )e 4 oclobre tiH; nomm^ in 
petiOy le 13 férrier 188S, préooBiBé le ta février 18S9. 

Phiuppe d'ANGEUS, Dé àÀBCol), le. 16 BYril 1792; le 37 jan- 
vier ift'ia, archevêque de Ferme; réservé ip petto, le 13 sep- 
tembre 1838, préconisé les juillet 1899. 

ENfiELBERT STERKZ, né à Ophem dans le diocèse de Malines, 
le 2 novembre 1792 ; le 24 février 1833, archevêque de Ma- 
lincs ; nommé le 13 septembre 1838. 

Gabriel FERRETTI, né à Aneêne, le 31 janvier I79'5,abbé de 
8. Ylncenzo et S. Anaslasio aile Tre Fontane, grand péni- 
tencier; réservé io petto, le 20 novembre 1838, préconisé 
les juillet 1839. 

Ferdijtatid -Marte PIGNATELU, de l'ordre des théatins, né à 
Naples, le 9 juin 1770; le 2i février 1839, archevêque de P«- 
lerme ; nommé Io 8 juillet 18S9. ' t 

Gaspard-Ber!«ard PIANETTI, né à Jésl; le 7 février 1780 ; le 
3 juillet 1826, évêqae de Viterbeèt'TôscanDêllà; réservé in 
petto, le 23 décembre 1839, préconisé le i4 décembre 1840. 

Locis YANNICELLI-CASOM, né à Aroelia, le 16 avril i80l; 
le 20 mai 1850, archevêque'de Ferraré; réservé in petto, 
le 33 décembre 1839, préconisé le 24 jaflTier 1842. 

Locre, de kl ftimille princière d'ALTIËRt.'né'àRome, le 17 
juillet 180S, président de Rome et de la Gomarca; réservé 
in petto, le i4 décembre 1840, préconisé le 2i avril 1845. 

Loria-JAGQms-MAURiCE, comte de BO^ATiD,- né à Milhaud, 
dans le diocèse de Rhodez (Aveyron), le^ novembre 1787; 
le 27 avril 1840, archevêque de Lyon ; nommé le i*" mars 
1841. 

FRÉDÉRIC jEA?(-J08rpn-Coei.ESTi!f , prince de Schwartzen- 
bcrg, né à Vienne, le 6 avril i80f) ; le 29 mai 1850, prince* 
archevêque de Prague; nommé le 24 janvier i842. 

CAme de' CORSI, né à Florence, le lo juin 1798; le 20 janvier 
i8iS, évêquc de Jési; nommé le 24 janvier i842. 

FftAKÇOis-DE-PAULE YIIXADICAM, lié h Messine, lo 22 février 
1780; le 17 novembre 1823, archevêque de Messine; nommé 
le 27 janvier 1843. 

Fabich-Marie ASQUINI, né ù Fagagiia daq» le divcèse d'U- 
dine, le 14 aoûi i802, préfet de la congrégation des indul- 
gences et des reliques; réservé iu petto, 22 janvier i844. 
préconisé le 21 avril 1845. 



93. ÂNTOiNE-MARiB CAUiAriiU DE AZEVËDU, n6 dans le diocè» 
d'Aquino, lo 14 décembre 1797; nommé le 22 janvier i844. 

24. Nicolas CLAKBLLI-PARÂCCIÀM, ué à Rieti, le 12 avril 17« 

le 22 janvier i844, évêque de Montefiascone et CornetG 

nommé lo 22 janvier i844. 
ta. Dominique CÂRAFA DI TIlAETTO, né à Naples, le i2juilU 

1805; lo 22 juillet 1844, arcbevè(Iuo de Isénévent; nomm 

le 32 juillet 1844. 
30. Lauuënt comte SIMONETTI, né ù Kome, le 27 mai 1789, se 

crétaire des suppliques; réservé in petto, le 22 juillet 184' 

préconisé le 24 novembre 1845, 
27. Jacques PICCOLOMINI, né îi Sienne, le 31 juillet 1795; résen 

in petto, le 22 juillet 1B44, préconisé le 24 novembre 184S 

38. GCIU.AUME-HKNRI DE CARYALHO, né à Coimbre, le 10 févri< 
1793; le 24 novembre 1845. patriarche de Lisbonne ; nomn 
le 19 janvier 1646. 

29. Sixte RIARIO-SFORZA, néù Naples, le 5 décembi-e i810;le;; 

novembre i 84 5) arcbeyôque dcNaples; nommé le i& janvii 
1846. 

30. GAETAN BALUFFI, né à Ancône, le 29 mars 1788; le 21 se| 

tembrc 1846, évoque d'Imola; nommé le 2i décenubre 184< 

Si . Raphaël FORNARI, né à Rome, le 23 janvier i787,préfet de 
congrégation des études; réservé in petto, le 2i dôcembi 
1846, préconisé le 30 septembre 1850. 

S3. jACuuEs-MAniK-ANTOraE-GÉLESTiN DU PONT, né b Viili 
Frauca, dans lo diocèse de Nice, le 2 février 1793; le 34 ja] 
vier l842,arcllev^quedeBom-ge^^; nommé le 12 juin i8i7. 

33. jEAN-JosEPn BONNEL Y ORBE, né k Pinos délia Valle (On 

nade), le 17 mars )782; archevêque de Tolède, le 4 octobi 
1847; nommé le 30 septembre 1850. 

34. Jacques-Marib-Adiiieii-Gésaire MATHIEU, né à Paris, le t 

janvier 1796; archevêque de Besançon, le 30 septembi 
1834 ; nommé le 30 septembre i850. 

35. Jcdas-Thadd.-Juseph ROMO, né à Cavixar, le 9 janvier 177! 

archevêque de Séville, le 17 décembre 1847; nommé le : 
septembre 1850. 

36. Taon AS GOUSSET, né à Montigny-les-Charlieux (archevècl 

de Besançon), le i** mai 1792 ; archevêque de Reims, le i 
juillet 1840; nommé le 30 septembre 1850. 

37. M AxiMiLiEN-JosKPn-GODEFROi barun de SOMGRAU-BEBCKI 



Dé à Vienne, le 31 décembre 1769 ; archevêque d'OlmuU, 
le 19 mai 1 837; nommé le 30 septembre 1850. 

JBAN Di GEISSEL, néà GimeldiDgen (Spire), le A février 1796, 
archevêque de Cologne, le 14 octobre i84S; nommé le 30 sep- 
tembre 1850. 

Pierre-Paul de FIGUEREDO de CUNHÀ E HELLO, né à Fa- 
veiro (diocèse de Colmbre), le 19 juin i770; archevêque de 
Braga, le 3 avril 1843; nommé le 30 septembre i850. 

Nicolas WISEMANN, né à Séville, le 2 août 1802; archevêque 
de Westminsteri le 39 septembre 1850 ; nommé le 30 sep- 
tembre 1850. 

Joseph COSENZA, né kNaples,1e 20 février 1788, archevêque 
de Capoue, le 30 septembre 1850; nommé le 30 septembre 
1850. 

Joseph PECCI, né à Gubbio, le 13 avril 1776; cvêquede Gub- 
bio, le i"' mars i84i; nommé le 30 septembre 1850. 

Melchior baron de DIEPENBROK, né à fiocholt (diocèse de 
Munster), le 9 janvier 1798; prince-évêque de Brcslau, le 2i 
avril 1845; nommé le 30 septembre 1850. 

Charles-Louis MORIKHINI, né à Rome, le 2i novembre 1805; 

archevêque de Nisibis in partibus, et trésorier général de 

la chambre apostolique; nommé le i5 mars 1852. 
Dominique LLXCIARDI, né à Sarzana, le 8 décembre 1796; le 5 

septembre i85i, cvêque de SinigagUa; nommé le 15 mars 

1852. 
Fjunçois-Auguste-Ferdimamd DONNET, né à Bourg-Argen- 

Ul (diucèse de Lyon), lei6 novembre 1795; le 19 mai 1837. 

archevêque de Bordeaux; nommé le 15 mars 1852. 
JAeome d* ANDREA, né à Naples, le 12 avril 181 1; archevêque 

de Mitylène in partibus; noioamé le 15 mars 1852. 

m. Cardinaux de l'ordre des diacres. 

Thomas RIARIO-SFORZA, né àïiaples, les janvier 1782, pre- 
mier diacre, camerlingue de l'église, archichanceliei^dL- 
runiversité romaine; nommé le lO mars 1823. 

Logis GAZZOLI, né à Terni, le i8 mars i774, second diacre-, 
réservé in petto, le 30 septembre I83i; préconisé le 2 juil- 
let 1832. 

ÀMUXN FIESCHI, né à Gènes, le T mars 1788; réserté in petw 
le 23 juin I8S4; préconisé la U septembre 1839- 
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PARME. 



4. LOUIS aACGHI, Dé à Pesaro, le |8 août 17S8; nommé le 13 

vrier i8S8. 

5 . Joseph UGOIJNI, né à Macerata (marche d'ADCône), lef j 

vler 1783; nommé le 12 février 1838. 

6. Jean SERAFINI, né à Magliano en Sabine, le 15 octobre 1: 

nommé le 12 février i84S. 

7. Pierre MARINI, né à Rome, le 5 octobre 1794; nommé li 

décembre 1846, préfet de Téconomie de la propagande. 

8. Joseph BOFONDI, né à Forli, lé24 octobre 1795; réser?» 

petto, le 21 décembre 1846; préconisé le 12 juin 1847. 

9. Jacques ANTONEIXI, né à Sounino p^^s de Tcrracina, ! 

avril 1806, secrétaire d'Ëtat, président du conseil des ] 
nistres et du conseil d'État^ président de la congrégat 
formée pour la conservation de l'église de Saint-Panl; p 
fet des palais apostoliques; nommé le 12 juin 1847. 
10. Robert ROBEUTI, né à Saint-Ginsto (archevêché de Fera 
le 23 décembre 1788; nommé le 30 septembre 1850. 

Parme, Plaisange et États annexés. — CathoUqi 

Ferdinand-CHARLES 111 Joseph-Maria-Vittorio-Balti 
SAR de Bourbon, infant d'Espagne, né le 24 Janvier 18! 
duc de Parme, de Plaisance et des États annexés , si 
cède à son père le duc Charles II (voy. p. 79)» d'ap: 
l'acte d'abdication du 14 mars 184t)et prend les rénet 
gouTcrnemcnt par proclamation du 27 août 1849; ma 
10 novembre 1845 à LOUISE-Marie-Thérïise de Boi 
bon, liée 21 septembre' 1819, flUe do feu Ferdtni 
(l'Artois, duc de Bcrry. 

Enfants. 

1 . M ARGOBRlTE-MARiE-THLRÊsifr-UciiRlETTK , née le l^ ji 

vicr 1847. 
'2. ROBERT, prince de Plaisance, prince héréditaire, 

le 9 juillet 1848. 

3 . ALIX-M AElB-GAHOLtRE-FERDINANDE-R ACHEL-jKA!l!fE-P 

LOMbME, née le 27 décembre i849. 

4. HE!IRI-GRARLlM-LOUIS-GEORGft-ABRAIAM-PA0L, OOnte 

Bardi, né le 12 fétrier I8SI. 




Père et mère. 

CUlRLBS-II-LoiJis de Bourbon, in&rnfc d'Etpagne» né le 83 dé- 
cembre 1709, succéda à sa mère (infante l^rie-Louise, née 
le 6 juillet 1783, fille de Charles IV roi d'Espagne, veuve de 
Louis roi d'Étrurie le 27 mai 1803) dans le gouternement du 
duché de Lucques le 19 mars 1824, cèdeLucques & laToscane 
le 5 octobre 1847, succède, après le décès de la duchesse Ma- 
rie-Louise, le 17 décembre i847, dana le gouvernement de 
Parme, Plaisance et États annexés ( manifeste du 26 décem- 
bre 1847); établit une régence (20 mars 1 848 ); remplacée 
par un gouvernement provisoire (9 avril i848); quitte ce 
pays (19 avril 1848), et renonce au gouvernement par 
manifeste daté de Weistropp dans .le royavme de Saxe, 
14 mars 1849, en faveur de son fils, le duc Charles III 
(voy. p. 78 ) ; marié le 15 août i820 à Marie -THÉRÈSE - 
Ferdinande-Félicie-Gaetane-Pie, née le 19 septem- 
bre 1803, fille de feu Victor-Emmanuel, roi de Sardaigne. 

Tante, 

Marib-LOUISE-Cdârlotte , née le !•■' octobre 1802, infante 
d'Espagne; veuve du prince Maximilien de Saxe. (Voy. Saxe, 
p. 97.) 

Pats-Bas. — Réformé. 

GUILLAUME 111 (Alexandre-Pavl-Fr^déric-Louis), prince 
d'Orange-Naisau, grand-duc de Luxembourg, duc de 
Limbourg, né le 19 février 181 7, succède à son père le roi 
GuUlaume I! (né 6 décembre 1793, f 17 mars 1849) aux 
couronnes royale, grand-ducale et ducale ; est inauguré 
et prête le serment constitutionnel à Amsterdam le 12 
mai 1849; marié le 18 Juin 1830 à SOPHIE-Frédérique- 
Mathilde, née le 17 Juin 1818, flUe de Guillaume 1*% roi 
de Wurtemberg. 

Fih. 

1 . GCILLAUME-NICOLAS - ALEXANDRI-FRÉdARIC-CB ARLES- 
HENRI, prince d'Orange, né le 4 septembre 1840. 

S. 6Diu.acia-ALEXARDRE-CBAUll-H»iRl-FR<ftÉnic, fié 
leuaofttiisi. 
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1. Guillaume-Frédéric-HENRI, prince des Pays-Bas, né le 13 

juin 1820, vice-amiral et protecteur de l'académie de Delfi, 
lieutenant du roi dans le grand-duché de Luxembourg; 
fiancé en juillet i852 & AMÉLIE-Marie daGlor ai-Auguste, 
fille de Bernard duc de Saxe-Weimar-Eisenacb, née le 30 
mai 1830. 

2. Wilbelhine-Marie-SOPHIE-Louise, princesse des Pays-Bas, 

née le 8 avril i824, mariée le 8 octobre 1842 à Charles, 
grand-doc héréditaire de Saxe-Welmar-Eisenach. 

Mère. 

ÀNNA-PAtILOWNA, née le 18 janvier 1795, fille de feu Paul 
empereur de Russie, mariée le 2i février i8 16 à Guillauhk II 
roi des Pays-Bas, veuve le i7 mars 1849. 

Oncle et tante, 

1. Guillaume -FRËDÉRIC-Gh ARLES «prince des Pays-Bas, né le 
28 février 1797, feld-maréchal et amiral de la flotte, nuurié le 
21 mai 1825 à LOUISE-Auguste-Wilhelmine-Amélie, née le 
ler février 1808, fille de feu Frédéric-Guillaume III , roi de 
Prusse. 

Fille». 

A . WlLHELHINfr-FRÉDÉRIQUE-ALEXAMBRINE - AnnE - LOUISE, 

princesse des Pays-Bas, née le 5 août 1828, mariée an 
prince royal de Suède et Norvège , le 19 juin 18S0. 

B. WlLHELinilE-ERtDÉRIQUE-4«mE-ÉL18AlETB-MAElE,prill' 

cesse des Pays-Bas, née le s juillet I84i. 

S. WlLHELMINB - FRÉDÉRIQUE - LOUISI - GHAELOTTB-IIABIANNB, 

princesse des Pays-Bas, née le 9 mai I8i0. (Yoy. 
Pausss, p. 83. F.) 

Portugal. — Catholique. 

MARIA II DA GL0RIA-JEANNE-CBARLOTTE-LÉ0POtDmE-4si- 

DORE DA Cruz-Frakçoise-Xayière da Paulà-Michaela- 
Gabriela-Rafaela-Louise-Gonzaga, néelt 4 avril I8l9, 
fille de Tempereur du Brésil dom Pedro 1** (IV dans la série 
... desrois de Portugal, t 24 septembre 1824}; relue de 
Portugal et des Alganres par Tabdlcatioii de son père le 



2 mi 1S26, solM tutelle; fait son entrée à Lisbonne le 23 
-septembre 1833; mariée par procuration le t*'' décembre 
1834 et en personne le 36 Janvier 1835 à Auguste, duc de 
Leuchtenberg, veuve le 28 mars suivant ; 2" par procura- 
tion le 1« Janvier et en personne le 9 avril 1836 à FER- 
DINAND- Augcste-François- Antoine, roi de Portugal, 
prince de Saxe-Gobourg et Gottia,ué le 29 octobre 1816. 

Enfants. 

1 . Dom PEDRO-D'ÀLC ANTARÀ- Marià -FEaNANDO - Miguel- 

Rapbael-Oadriel-Gonzagà-Xavier-Joao-Antonio- 

LÉOPOLDO-YICTGR-FRANCISCO - D'ASSISEnlULIO- AMÉLIO, 

duc de Shxc, duc de Bragance et Bourbon, prince royal, 
né le 16 septembre 1837. 

2 . Dom LOUIS - PHILI'ppE-Mari A - Fernando - Pedro d'Al- 

cantara-Antonio-Migdel-Raphael-Gabriel-Gonzaca- 
Xavier- Francisco d'Assise -Jean-Acguste-Jules de 
Bragance-Bourbon, duc de Saxe, duc d'Oporto, né le 3i 
octobre 1838. 

3. Dom JOAO-Maria-Fernando-Gregorio-Pedro-d'Alcan- 

tara-Miguel-Raphael- Gabriel - Léopoldo - Carlos- 
AntoniO'Francisco d'Assise-Borga-Gonzaga-Félis de 
Bragance-Bourbon, duc de Saxe, duc de Béja, né le 
16 mars 1842. 

4 . Dona MARIE-ANNE- Fernande - Léopoldine - Michaele- 

Gabriela-Carlotta-Antonia-Juli a-Victoria - Praxè- 
des-Fiunçoise d*Assise-Gonzaga deBrugaBoe-Bourbon, 
duchesse de Saxe, née le 21 juillet 1843. 

5. Dona ANTONIA-Maria-Fernandb-Michaele-Gabbiela- 

Rafaele d'assise-Gonzaca-Silveira-Jclie-Augustk de 
Bragance-Bourbon, duchesse de Saxe, née le 1 7 février 
1845. 

6. Dom FERNANDO de Bragance-Bourbon, duc Xle Saxe, né 
- le 23 juillet 1846. 

7. Dom AUGUSTO-Maeia -Fernando -Caelos- Miguel-Ga- 

bribl-Raphael-Agricola-Francisco-d'AssiseGonzagà- 
Fedro d'Alcantara-Lovola de Bragance-Bourbon, 
dac de Saxe, né le 4 novembre 1847. 

i?e/2«-mdf e, frire et tœwt de la reine ( voy. Brésil , p. 37 ) ; 

frère et eaure du pért. 

. Maaik-THÊRÉSE, ci-devant princesse de Beira, née le 29 avril 
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PRCSSS, 



1T98; 1« teave de domPedro-Charles, infknt &MMp9guêf le 4 
juillet 18 13, mariée 2* à dom Cahlos, infant d'Espagne, le 'i 

février 1838. (Voy. Espagne, p. 43.) 

3. IBABELLE-MARIE, Dce lo 4 juillet 1801, régente de Portvgal 
depuis le 10 murs 1826 jusqu'au 26 février 1828. 

8. Dom IIIGlJEL-MAniE.ËvAHisTE,Dé le 26 octobre 18C2; par l'acte 
du roi dom Pedro du 3 juillet 1827 et d'après la prestation 
du serment du 26 février 1828, régent du Portugal; se dé* 
dare roi le 3o juin 1828; s'engage par la convention d'Evora- 
moute du 26, ainsi que par sa déclaration du 29 mai 1834, 
à quitter le Portugal et à ne jamais intervenir dans Icii 
affaires politiques de ce pays, et s'embarque à Sinès le i«' 
juin 1834 pour Gènes; marié le 24 septembre i&si à ADE- 
LAÏDE - SopniE-AMÉLiE- Louise -JEANME - Léopoldike , née 
le 3 avril 1831 , fille de feu Constantin^Joseph, prinue hérédi- 
taire do La'wenstcin-Wcribein-Rocbcfort-Roseiiberg. 

De ce mariage. 

MARiE^lsAOELLE-EuLALiE-CuARLOTTE de Bragance, in- 
fante de Portugal et des Algarves, princesse de Belra, 
née à Houbach en Bavière, lo S auût 1852. 

4 . ANNE DA JAsus-Maeia, née lo 23 décembre i806, marié* 
le i*' déccml)re i827 au duc de Loulé, 

Prusse. — Luthérien. 

FRÉDÉRIC-GUILLAUME IV, né le 16 octobre 179S; succède 
à son père le roi Frédéric-Guillaume III (né 3 août 1770) 
le 7 Juin 1840; reçoit le serment de fidélité à Kœnigsberg 
le 10 septembre et à Berlin le 15 octobre 1840; marié par 
procuration le 16 et en personne le 29 novembre 1823 à 
ÉLISABETH-LouiSE, née le 13 novembre 1801 , ÛUe de 
feu Maxim!) icn-Joseph, roi de Bavière. 

Frères et sœuri, 

1 . Frédéric-GUILLAUME-Louis, prince de Prusse» né le 22 mars 
1797, lieutenant du roi enPuméranieet général d'infanterie, 
gouverneur militaire delà Prusse rhénane et wcstphalienne, 
chef du 7* régiment d'infanterie, propriétaire du régiment 
autrichien d'infanterie n^. 34 et chef du régiment des mous- 
quetaires russes n« 8; marié le li juin 1829 à HARilt-LODisl- 




AUOUSTB-CATHSfiiNE, née le 30 septembre 1811, fille de 
Charles-Frédéric, grand-duc de Saxe-Weimar. 

Enfants. 

1 . FRÊDËRIG-GU1LLAUM&-NIC0LAS-CHÀIILES, né le 18 octobre 

1831, capitaine au i" régiment d'infanterie delà garde. 

2. LOUISE-MARiE-fiufiABETH, née le 8 décembre 1838. 
. L'impératrice de Russie. (Voy. Russie, p. 92.) 

. FRÉDtiRiC'CHARLES-ALEXAMDRE, né le 29 juin 1801, général 
d'infanterie, chef du 12* régiment d'infanterie prussienne, 
propriétaire du régiment autrichien des cnirassiers n» s, 
et chef du l'églment des mousquetaires russes n» A ; ma- 
rié le 26 mai 1827 à MARIE-LouisE-ALEXA!n)Ri!Œ, née le 3 
février 18O8, fille de Charles •Frédéric, grand-duc de Saxe- 
Weimar. 

De ce mariage. 

A . FR£DÉRIG-CRARLES-Kigolar^ né le 20 mars 1828, colonel 

et commandant du régiment des dragons de la garde, 
chef du régiment des hussards russes w 9. 

B. MARiE-LOUISB-AMïfE, née le i"** mars 1829. 

C. Marie-ANNE-Frédérique, née le 17 mai 1836. 

I. fAtiDÉAIQCB'VlLHELML^E-ALEXAKDRtlfB-llARIB-HéLÉlfB, Oéo le 

HSférrier 18O8, grande-duchesse douairière do Mecklem- 
boui^' Schwérin. 

I. LOUISE-AnccsTE-WiLBELinife-AiiÉUE, née le i** férrier 1808, 
mariée le 21 mai 1825 à Frédéric, prince des Pays-Bas. 

;. Krédéric-Henri-ALBERT, né le 4 octobre 1809, général de 
cayalerie, chef du i*' régiment des dragons et du régiment 
dès cuirassiers russes n«7; marié le 14 septembre 1830 ù 

ATlLBEUil!IB-FRÉDÉR1QrE-L0CISE-CnARL0TTE-MARIANNE , 

née le 9 mai 18 10, fille de feu Guillaume I*^ roi des Pays- 
Bas (divorcée le 28 mars 1849). 

Enfants. 

D. Fr£d£rique* Louise- WiLBELMiifC-ltAiiiANRÉ - CHAR - 

LOTTE, née le 21 Juin 1831 ; mariée le 18 mai 1850 à 
ikoiiOB, prince héréditaire d^^axe-Meiningen. 
Ë. Fri^déric-Guillaliie-Nicolas-ALBERT, né le 8 mai 1837, 
Heuteiiànt au i«r régiment de la garde à pied. 
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F . FhKDBRIQUE- WlLHELMlNE-LOUISE-ÊLlSABBTH-AIiBZi 

DRINE, oée le i" février 1842. 

Frères du père. 

1. : LOUIS-FRÉDÉaic-CHARLES, nc le 5 novembre i773, f 28 d 

cembre 1796, marié le 26 décembre 1793 à FREDËRIQU 
Caroline > Sophie - Alex andrime , princesse de Mecklei 
bourg-Strélitz (née le 2 mars 1778), mariée en troisièn 
noces au roi de Hanovre, f 29 juin 1841). 

De ce mariage. 

FRÉDÉRIC- GuiLLAUHE-Loms^ né le 30 octobre 1794^ g 
néral de cavalerie, chef du i«' régiment des cuirassii 
prussiens et du régiment des lanciers russes de Kha 
koff ; marié le 2i novembre 1817 à Wilhelxink-LOUIS 
fiée le 30 octobre 1799, iille de feu Alexis, duc régiu 
d'Anball-Bcrnbourg [Duneldorf]. 

FiU. 

A. Frédéric- Gcillaume- Louis -ALEXANDRE, né le 

juin 1820, général-major au service de Prtuse. 

B. FnÉDÉRic-GuiLLAUME-GEORGE-ERifEST, né le 13 févri 

1826, major, agrégé au régiment des garde» < 
corps. 

2. r FKÉDÉRic-GUILLAUME-CnA&LEfi, né le 3 juillet 1783, (jr 

septembre i85i,) marié le i2 janvier 1804 à Amélie-MARI 
ANNE, née le 13 octobre 1785, f 14 avril 1846, fiUe de t 
Louis-Guillaume, landgrave de Hesse>Hombourg. 

EnfantM. 

1 . UENRi-GniLLACME-ADALBERT, né le 29 octobre t8tl,li6i 

tenant général, inspecteur général de Tartillerie, coi 
mandant en chef de la marine et chef de la [i'^ biigK 
d'artillerie russe à cheval. 

2. Harie-ËLISABETH-Caroline-Victoire, née le 18 jn 

181S, mariée le 22 octobre 1836 à CaARLES-GuiLLAIW 
Lotis, prince de la Hesse grand*ducale. 

3 . Frédérique-Françoise-Auguste-MARIE-Hedwigi, née 

15 octobre 1823, mariée à Maximiuen II, roi de Batièi 

Seconde épouse de feu le roi FrédiriC'Quillawne IIL 
AUGUSTE, princesse de Liegnits, comtesse de Hofaemolltni, n 




Je 30 août 1800, fille de fea Ferdinand, comte de Harracb ; ma- 
riés morganatiquement à FR£d£RIC-Gcillaume III, le 9 no- 
Tembre IS24; veaie le 7 juin iMO. 

HoHENZOLLBRN. — Catholique. 

I. H0HENZ0LLER!l-flECHm6EN. 

RËBËRIG-GuiLLAU]i£-GoNSTANTiN, né le 16 févrieriSOl, 
succède à son père le prince Frédéric-Hermann-Othon (né 
22 Juillet 1776] le 13 septembre 1838; par suite de la 
convention du 7 décembre 1849 et en vertu du pacte de 
succession^ alxlique le gouvernement de la principauté, 
eu faveur de sa majesté le roi de Prusse, chef de toute 
la maison de Hohenzollem , en se réservant les droits 
d'un prince souverain. Par un ordre royal de cabinet du 
27 mars 1850, il reçoit le titre d*altesse, avec le rang 
d*un prince puîné de la maison royale ; général-major au 
service de Prusse et chef du 7" régiment de la landwehr; 
marié r le 22 mai 182G à la princesse Eugénie, née prin- 
cesse de Leuchtenberg, le 23 décembre 1808, veuf le 
!•' septembre 1847 ; 2* par alliance morganatique le 13 
novembre 1850 à AMÉLIE-Sophie-Caroline-AdélaTde, 
comtesse de Rothenbourg, fille de Charles-Frédéric- 
Louis-Ernest, baron Schenk de Geijern de Sybourg en 
Franconie, née le 13 juillet 1832. 

Tantes, 

llês da troisième mariage du grand-père le prince Hermann- 

Vrt'déric-OthoQ (né le 30 juillet 1751, t 2 novembre 1810), avec 
rie-Monique , comtesse de Weldbourg-Zell-Wurzach (t 25 

jckobre 1814). 

MAX1MILIENNE-A?iT0iifiTTE, née le 30 novembre 1787; ma- 
riée: i«le25 février 18 il àÊVÉRARD, comte de Waldbourg- 
Zeil-Wnnacb (t 18 janvier I8i4); 2« le 17 mai 1817 à CLK- 
ment-Joseph, comte de Lodron. 

JOSÉPHINE, née le 14 mai 1790, dame du palais de S. M. IMm- 
pératricsd'Aatriche; mariée le 3i août i8ii à LADISLAS, 
comte de Fcsleiics de Tolna; veuve le i2 mai i846. 
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HOUENZOLLERM. 

Grand'OnclB. 



t FftÉDÉftic-FRAIfÇOIS-XAVtiEii (Dé le 3i mai 17ST, t 6 avril il 

Enfants. 

1 . Frédéaic-Frâuçois-AISTOINE (né le 3 novembre i 
1 13 décembre 1847). Sa reure. A!f!f onciAfiE-CAROL 
JOAQDixE-ÂMÉLU-ÂNTOiNETTE, princcsse de Ho 
zoUern-SigmariDgen , née le 6 juin i8i0; mariée : 
7 Janvier 1839; 2« le 2 février 1850 à JEAN Stœge 
WaldbouFg, major au aervice d^Antriche, comi 
dantun bataillon do grenadiers. (Voy. p. 87, 1.) 

3. FRÊDÉRlQUE-JuLiE, née lé U7 mars 1792. 

3. Frédérique-JOSEPHINE, née le 7 jaillet 1796, daa 
cour imp. et dame du pal. de S. M. llmpératrioe c 
triche; mariée le 2 janvier 1826 à F£L1X, comte Y 
von der Lilie , baron de Burg-FelBlriu, chambeUi 
major au service d'Autriche. 



II. HoHENZOLLSaN-SlGMAlUNGKIf* 

CHARLES-ANTOINE - Joaghim - Z^PHmnf-FRÉfe^lOM 
RAO, né le 7 septembre 1811, succède à son père le pr 
Charles (voy. p. 87), en vertu de la cession patcn 
du 27 août 1848 ; abdique en faveur du rot de Pn 
par acte du 7 décembre 1849, et par un ordre roya 
20 mars 1850 reçoit le titre d*altesse et le rang i 
prince putné de la maison royale; lieutenant généra 
service de Prusse, commandant de la 14* division (1 
seldorf) et chef du 26* régiment dMnfanterie; n 
le 21 octobre 1834 à JOSÉPHINE-Frédérique-Lou 
née le 21 octobre 1813, fille de feu Charles-Louit- 
déric, grand-duc de Bade. 

Enfanti, 

t. LÊOPOLD -ÉTIEKMB - CRARLES - A!<TOmB • GOSTi 

Édocard-Thassilo , prince héréditaire, né le 32 
tembre i835, lieutenant au service de Prusse da: 
1*' régiment d'infanterie de la garde. 

3. STÊPUANIE-FRKDÉRlQUS^WtUUtUfUNt-AlITOntRTK: 
le 11 juillet 18S7. 



3. CHARLES -EITIL • FRÛiiRTC - 2fPfiYlim*Lomi, né le 20 

avril 1839. 

4. ANTOINE-Êoon-Chaio.kS'Fréderic, né le? octobre 1841. 
ft. FR£DËRIC>Eugème-Jkam, né le 25 juin 1843. 

0. lfARlE-Locui*ALi]UN]>Ri]iK-CAROUifB, née lo 17 DOTem- 

bre 1845. 

Sœurs, 

AlOfOziaADB-CAROLINB-JoAQCiME-ANTOiNETTE-AMÉLiE , née 
le 6 juin 1810; venve de Frédéric, prince de HohenioUerD- 
Hechingen, le i3 décembre 1847; mariée le 2 février 1850 à 
JEAN Stseger de Waldbourg, major et commandant un ba- 
taillon de grenadiers antrichiens. (V07. p. 86. A.) 

FRËDfiRIQUE-WiLBELMiNE, née le 24 mars 1820, mariée le 5 
décembre 1844 ùJOACHIM-Napoléon, marquis Pepoli, p&> 
tit-fiU de Murât. 

Pire et mère. 

IARLES-Antoins-Frédébic-Hainrad-Fidèle , né le 19 février 
1785, succéda à son p6re le prince Antoine-Alois (né le 20 
|iiin 1762), le 17 octobre 1831 ; marié : 1» le 4 février 18O8 à 
ANTOINETTE-Marie Murât, née le 5 janvier 1793; veuf le 1» 
Janvier 1847; 2» le 14 mars 1 848 à CATHERINE- Wilbblmink- 
Nabic-Joskphe, de Hohènlobe-Waldenbuurg-SohilliDgsfurst , 
Bé«l0 19 janvier 18 17, dame do la cour, veuve de François- 
Irwin , comte dlngelbeim, le 6 juillet 1845. 

Reuss. — Luthérien. 

I. Branche aInïe. Rcus^-Greiz. 

ENRI XX, né le 29 juin 1794» fils du prince Henri XYIII (né 
le 16 février 1747, f le 29 janvier 1817) ; succôde à son 
frère le prince Henri XIX (né le 1" mars 1790) le 31 oc- 
tobre 1836; marié 1° le 25 novembre 1834 à Sophie-Marie- 
Thérèse, de Lœwensteln-Werthelm-Rosenberg (née 18 sep- 
tembre 1809, 1 le 21 juillet 1838;) 2» le 1" octobre 1839 à 
CAROLINE-Anne-Ëlisabeth, née le 19 mars 1819, fille de 
feu Gustave, landgrave de Hessc-Hombourg. 

Enfante du eecond lit. 

1. CSRéTtEKinE-HERMmE-LorisE-HENRiBTTE , née le 2S dé- 

cembre 1840. 
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3. HENRI XXII, prince héréditaire, né le 38 mar: 
3. HENRI XXHI, né le 27 juin i848. 

Frère, 

t HENRI XIX (né le i" mars 1790, if le 3i octobre 
veuve 6ÀSPAKINE, née princesse de Rohan-Rochefo: 
tauban, le 8 août 1800 ; mariée le 7 janvier 1^822. 

De ce mariage : 

1 . LOUiSE-CAROLiNE , née le 3 décembre 1822 

8 mars i842 à EDOUARD, prince de Saxe>A 
veuvç le 16 mai 1852. 

2. ELISABETH-HENRIETTE, née le 23 mars 1824 ; 

4 novembre 1844 à CHARLES, prince héré 
Furstenberg. 

H. Branche cadette. 

A. Reuss-Sghleiz. 

HENRI XLil, né le 31 mai 1785, prince régnant d 
et prince aîné de toute la maison ; succède à so 
prince Henri XLI (né le 27 février 1752) le 17 j 
dans la régence de la seigneurie de Schleiz et da 
régence de la seigneurie de Géra et Saall)ourg pa 
succède de même dans la régence de la princi 
Reuss-Lobenstein et Ebersdorf (corégence de la 
rie>de Géra et du district de Saalbourg par mo; 
que de la seigneurie de Lobenstein) d'après Tact 
sion du prince Henri LXXII, Reuss de Lobe 
Ebersdorf, 1*' octobre 1848. (Yoy. branche G, ] 

Frère et sœur. 

1 . Chrétibnnk-PHILIPPINE-Lodise, née le 9 septembre 

2. HENRI XLVII, né le 20 octobre 1789, lieutenant gé 

suite au service de Prusse; marié le 18 avril 1820 i 
ADELAÏDE-HENRIETTE , née le 28 mai 1800, fl 
HENRI LI , prince de Reuss-Ebersdorf , propriéti 
terre de Thallwilz, aa bailliage de Wurzen, dans le 
Leipzig. * 



▲. AN1Œ-Caaol»b-Loui8K-AdélaIdb, née le 16 décembr 
1822, mariée à ADOLPHE, prince de Bentheim-Teck 
lenbourg, le 7 man i843. 

B. HEN&I XIY, né le 28 mai 1832. 

B. Reuss-S€hleiz-Kcestritz. 

ENRI LXIV, né le 31 mars 1787, petit-fils du comte 
Henri VI ; succède à son père Henri LXIII (né le 12 arril 
17 &2) le 22 septembre 1814 ; général de cavalerie en re- 
trafte au service d'Autriche, propriétaire du 7* régiment 
de buisards. 

Saur, 
AOLINB-Jclie-Frédériqck-Auguste, née le 33 avril 1782. 

Oncle, , 

ENRIXLYIll (oé le 2S janvier l7&0,ti«JQin 1825), marié ù 
CHRETIENNI-HniiiiETTS de Scbœnbourg^Wecbselbourg (néi* 
le 13 décembre i769it 15 &Yril i833). 

De ce mariage, 

1. fimLlE-CHAiLOTTB-WiLHSUiiifE, née le 5 janvier 1787 , 
mariée le J2 avril i807 à UENRI-Ebnest , comte de 
Richenbach-Goschatz-Bnistawe. 

t. CLËMENTlNE-FaANçoiSE'AcGUSTE, née le 5 juillet 1780 ; 
veuve le 20 juillet i82i d'Adolplie, comte d'Einsiedel do 
la maison de Wolkenbourg, colonel an service de 
Pnisse. 

IsAtiLLK>Tn£R&SE-AiK>LPHiKE, née le 1 8 septembre 1 790. 

HBNEI XLIX, né le 19 mai i792 , marié le 5 novembro 
l8S4àMATHILDE-HARaiBT-£LisABETB-lx>CKB, née le 
12 mai 1804, fille du général-major anglais John Locke. 

BaHBSTiaB-ADÊLAlDE-MATiaiHi, née le 25 août iT9S, 
mariée le 23 juillet i8i8 à ERNEST-Pbilippe de Kiese • 
vretter, possesseur du majorai de la vHle de Reichêo' 
bacfa, ainsi que des terres de Usai et Bas-ReicbeDbach 
et d'Oelisch daaa la Bante-Losace ; veave le 12 dé- 
cembre 1840- 



RIUSS, 

. BIUNCBB DESCENDANTE DU COMTE HENRI IX (f 10 Septembre 

1780), frère du comte Henri VI, 

Enfants de son fils. 
HENIlI XLIV (ne le 20 avril 1753. f le 3 jnillet 1832). 

1 premier mariage de Wilhelmine- Frédérique -Marie- Au- 
guste-Éléonore, baronne Geuderdit de Raben8teiner(t le I7dé- 
cembre 1790). 

t HENUl LX (né le 12 juillet 1784, f le 7 avril 1883). . 

Ses filles. 

A. CAROLINE-HENRIETTE, née le 4 décembre 1820, iiiRriée le 
6 mai 1844 h CHARLES-Alexandre-Locis-EriiIUKi, 

comte de Puckicr-Grodiiz de TannhauBen. 

Jî, MARIE -Wiliielmine-Jeanne, née le 24 juin 1822, mariée 
le 20. mai 1842 h, ËYËUARD, comte de Stolberg-Werai- 
gerode. 

t HENRI LXIII, né le 18 juin i786, i le 27 septembre iS4i. 

Vemtâ du deuxième mariage. 

CAROLINE de Stolberg-Wernigerode, née le 10 décembre 1806, 
mariée le u mai i828. [Stonsdorftn Silésie.] 

Enfants du premier mariage. 

Avec Êléonorc, née comtesse de Stolberg-Wernigerode (ma- 
riée 21 février I8i9, 1 14 mars 1827). 

A. JEANNE -Ëléonore-F^édEriqce-Ëvérardine, née le 

25 janvier 1820, mariée le 20 juillet i843àFBRDlNAM>, 
prince de Carolath-Beuthen. 

B. HENRI rV, né le 26 avril i82i, lieutenant en premier en 

retraite au service de Prusse. 

C. ALTiUSTE-MATHiLDE-WiLnELMiNE , née le 28 mti 1822, 

mariée le 3 novembre 1849 à FRËDÊRIC-François , 
grand-duc de Mecklembourg-Schwcrin. 

D. HENRI VIT, né le 1 4 juillet 1825, lieutenant en second daoi 

les uhlans n» 8 au service de Prusse. 

Enfants du detixième mariage, 

E. HENRI XII, né le 8 mars 1820, lieutenant en second dani 

les hussards de la garde prussienne. 

F. HENRI XÏIl. né iV I8 Ppptembrc IWO. 



G. LOuiSE-FlUBiHtaïQinii-DOROTHKs, OMie is mari 1S92. 

H. HENRI XY, né le 5 jaiUet 1834. 

I. ANNE-ÊU8ABETH, née le 9 lanvier 1837. 

J. HfiNai XVII, Dé lo 20 mai 1839. 

i second mariage aveo AngiMto-Aniélie-LéopolcUne, née ba- 
ronne Riedésel d'Kiaenhach (f le 2i novembre ISOS). 

S. AUGUSTE, née le t août 1T94 ; duoheBie douairière d'An- 
halt-Cœtben (toy. cet article). 

4. HENRI LXXIV, né le i** norembre 1798« marié le 14 mars 
1826 à] GLÉMBNTlNE-*S0PBiE-AMÉLiE-EBN£aTil9E, née 
de'Reichenbach-Goschutz (née le 20 février 1806); veuf 
le 10 juin 1849. [Neuhof en Silésie et Jœnhendorf en 
Laaace.] 

HENRI IX, né le 3 mars 1827, lieutenant en second au 
7« régiment de la landwebr de Prusse. 

[. BIAMCBK DESCENDANTE DU COMTS maAI XXllI (t J Sep- 

lembra 1787), frère de Henri YI. 
HENRI LY, né le i» déoembro 1768, t le 9 avril 1846 à Londres. 

FiU. 

1 . HENRI LXXltl, né le 31 jaillet i798. 

3. t HENRI II, né le 31 mars 1803, prend le titre de prince 
pour lai et ponr ses descendants , d'après an tndté de 
(kmille le 80 jttin 1851, t 30 Juin 1852. Sa veave CLO- 
TILDE-Cbarlotte-Sophie , née le 6 février 1821, fille 
de Frédéric-Louis, comte de Castcll, mariée le 4 août 
1846. 

Filé, 

A. HENRI XYm, né le 14 mai 1847. 

B. HENRI XIX, né le 30 août 1848. 
G , néle juin 1852. 



RUSSIE. 

G. Reuss-Lobenstein-Ebersdorf. 

!:NRI LXXII, né le 27 mars 1707 ; succède ft son père le 
prince Henri LI le 10 juillet 1822 dans la régence de la 
partie ébersdorûenne de la seigneurie de Lobenstein et 
dans la corégence de la seigneurie de Géra et du district 
de SaallMurg, et à Henri LIV, prince de Lobenstein le 
7 mai 1824 pour la part de celui-ci dans les seigneuries 
de Lobenstein et Géra et du district de Saalbourg; se 
démet du gouvernement par Tacte du l*' octobre 1848 
en faveur de Henri LXII, prince de Reuss-Schlelz. 

Sœurs. 

1 . CAROLINE-AuGUSTE-LouiSE, née le 27 septembre 1792. 

2, ADELAÏDE, née le 28 mai 1800, mariée à UËMll LXXII, prioce 

de Reuss-Schleiz, le 20 avril 1820. 

Russie. — Grecque. 

MGOLâS l" Pawlowitch, né le 6 Juillet (25 Jnin>) 1796; 
succède k son frère Tempereur Alexandre le 1*' décembre 
(19 novembre) 1825, en vertu du manifeste du 28 (16) aoAl 
1823 et de l'acte par lequel le grand-duc Constantin re 
nonçalt il ses droits au trône ; couronné le 3 sept 
(22 août) l82Gà Moscou et 24 (12} mai 1829, à Varsuvii 
marié le 1 3 ( 1 «') juiUet 1 8 1 7 à ALEXANDRA-Féodorow5 
ci -devant Frédérique-Louise-Charlottk-Wiluelmiv 
née le 1 3 (2) juillet 1 798, fiUe de feu Frédéric-Guillaume ' 
roi de Prusse. 

Enfantt, 

1 . ALEXANDRE-NicoLÀEwiTCH , césarewitch et grand 
héritier, né le 29 (17) avril 1818, commandantdes 
de la garde et des grenadiers, chef supérieu 
écoles militaires et curateur en chef de l'hoepicr 
taire de Tchesmé, chef du régiment russe des li 



1. Le 25 juin ( vieux style) répondait dans le siècle p 
S juillet et dftDs celui-ci il répond au 7 juillet uouvef 



de la garde, du régiment des carabinierâ d'Erivan et 
propriétaire du régiment autrichien des uhlans n« ii ; 
marié le 28(i6)aTril I84i à MARlE-ALSXANnaowNA, 
ci - devant Maximilienne-Wilhelmine-Auguste-Sophie- 
MAaiE y née le 8 août 1824, fille de feu Louis II , ^and- 
duc de Heese. 

A . NICOLAS- Alexandrowitch, granddiic, né le 20 (8) sep- 
tembre 1843. 

B.^LEXANDRE-Alexamdrowitch, grand -duc, né le 
10 mars (26 février) i845. 

C. VLADIMlR-ALEXANDROWiTcn, gi'aod-âuc, né le 22 (lO) 

avril 1847. 

D. ALEXIS-Alexamdrowitch, grand-duc, né le i4 (2) jan- 

vier 1850. 

3. MARIE-NicoLAEWNA, grande-duchesse, née le 18 (6) août 
1819 ; mariée le 14 (2) juillet 1839 à BfAXIMILlEN , duc 
de Leuchtenberg, prince d'Eichtsedt (voy. Bcauharnais}. 

3. OLGA-NicoLAE>iv'MA,grande-dnche8se,uéeleii septembre 

(3o;août}i822; mariée lei3 (i*OJuillet 1846 &CHARLES, 
prince royal de Wurtemberg. 

4. CONSTANTIN-NicoLAEWiTCH, grand-duc, né le 2i (9) 

septembre i82T; chef du corps des cadets de la marine, 
commandantla 4* brigade dMnfanteriede la garde, chef 
du régiment des hussards de feu le grand-duc Michel 
Pawlowitcb , membre du conseil des écoles militaires 
et propriétaire du régiment d'infanterie autrichien 
n* 18; marié le u septembi^ (30) août i848 à Albxan- 
DRA-JOSEFOWNA, ci-devant ALEXANORA-Frédérique- 
Henriette- Pauline^Blarianne-Êlisabeth, née le 20(8) 
juillet 1830, fille de Joseph, duc de Saxe-Altenbourg. 

De ce mariage : 

A. NICOLAS-Ck)ii8TAMTWOWiTCH, grand-duc, né le 1 4 (2) 

février 1850. 

B. OLGA-Co!fSTA!(TiNOW'NA, grande-duchesse , née le 3 

septembre (22 août) i85i. 

5. NICOLAS-NicoLAKWiTCH, grand-dnc,nc le 8 août (27 juil- 

let) 1831, aide de camp de S. M. Tempereur, chef d'un 
régiment de dragons et d'un régiment de grenadiers . 
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SÀRDAIGNB, 



1. 



propriétaire da régiment de husaardfl ftotrefoia n* 2 et 
chef du régiment des cuirassiers proasieng n* s. 
6 . MICHAEL-NicoLAEWiTCH, grand-dnc, né le 20(13) octobrt 
1832, aide de camp de S. M. l'empereur, chef d'un ré- 
giment de lanciers et d'un régiment de chasseurs, 
chef de la 2<' brigade d'artillerie de la garde, proprié- 
taire d'un régiment d'infanterie autrichien n» 26 ei 
chef du i* régiment de hussards prussiens. 

Frère et sœurs. 

MA RIE-Paclown A ,grande-duche68c régnante de Saxe-Weimar. 
ANNE-Paulowna, veuve de Guillaume II, roi des Pays-Bas, 
17 mars i849. 
3. V MICHAEL-PAULOWiTcn, grand-duc, né le 8 février (28 jan- 
vier) 1798, grand maître de Tariilltirie, t 9 septembre 1849. 
Sa veuve HÉLÉNE-Paulowxa, grande- duchesse, ci-devani 
Frédérique-CUARLOTTE-Marie, née le 9 janvier 1807 (28 dé- 
cembre 1806), fille de feu Paul, prince de Wurtemberg, 
frère du roi ; mariée le 19 (7) février i824. 

De ce mariage» 

CATHERINE'MicHAiLOWKA, grande-duchesse, née Ie28(i6) 
août 1827, mariée le 16 (4) février 1851 h GEORGE, doc de 
Mecklembourg-Strélitz . 

Sardaigne. — Catholique. 

VICTOR-EMMANUEL II MARIE-ALBERT-EuCtNE-FEBDI- 

nand-Thomas, né le 14 mars 1820; succède à son père, le 
roi Charlcs-Âlbert-Âmédée (né 2 octobre 17.08, f 28 Juil- 
let 1849, à Oporto, en Portugal), au royauQie de Sar- 
daignc en Tertu de rabdlcatlonde celui-ci, donnée de 
vive voix à Novare le 23 mars et confirmée par écrit à 
Tolosa en Espagne le 3 avril 1849 ; marié le 12 avril 1842 
à Marie - ADÉLAÏDE -Françoise -Rénière-Élisabeth- 
Clotilde, née le 3 juin 1822 , flilc de Rénier, archiduc 
d'Autriche. 

Enfants. 

1. CLOTILDE-Marib-Tdérèse-Louike, née le 3 mars 184S. 

2. IIUMBfiHT-UÉNIER- Chahleh -Emmamukl- Jea:i(- Maru- 



PERDIMAMV-Bodtxfi) prince royal, prince de Piémont, 
né le 14 mars J844. 

3. AMÉD£&-FERDiifAND'MARiE , dac d'Aoste, né le 30 mai 

1845. 

4. OTHON-Ecgêne-Marib, duc de Montferrat, né le il juil- 

let 1846. . 

5. MARIE-PiBj'née lo i« octobre 1847. 

6. CHARLES-ALBERT-FEnDiMAND- Marie -EOGÊ:fE, duc de 

Gbablais, né le 2 juin I85i. 

Frère. 

RDnfANI^MAmiE-ALBftRT-AMÉDÉE-PniLIBKRT-YtlfCEKT, duc de 

;ène8, né le i5 noTembre 1822, marié le 22 avril 1850 à Marie- 
^ISABETH-MAXiMiLiBims, née le 4 février 1830, fille de Jeau, 
Nrince de Saxe. 

De ce mariage. 

M ARGUERlTE-MAR]E-TnÉRÈsE-jEAif>'E , née le 20 novembre 
1851. 

Mère, 

RU-THÊRÉSE-FRANçoiSE-JosÊpnE-JBAKNE-BtNÉDiCTB, archi- 
iucbeaae d'Autriche, née le 21 mais 18O1, fille de feu Ferdi- 
land, grand-duc de Toscane ; mariée à CHARLËS-ALBËRT- 
kvÉDtB, le 30 septembre I8IT, veuve lé SB juillet i849. 

Tante du roi. 

aib-ÉLISABETH-Frah Ç018B , née le 18 avril 180Q> mariée le 
IS mû ift30 à RENIER, archiduc d'Autriche. 



nCTOR-EMlf AMUEL, né le 24 juillet 1759 , succède au tr6ne le 4 
|«iii i9Êi2jpu cession de son frère le roi GbarlèS'Em manuel IV 
t 6 octobre 18 10, renonce au trône en faveur de Son frère 
Charles-Félix-Joseph, le 13 mars I82i, f 10 janvier i824. 

Filles. 

I. |llBIB^Tfi£RÈSI-FBRDIllAlfDB-FÉLIClTi- 

Gaetase-Pie, mariée à CHARLES II, 
duc de Parme, le 1 S août 1 820. I nées 1 9 

2. Marie -ANlfE- Caroline -Pie, mariée à f sept. 1803. 
FERDINAND l*", empereur d'Autriche, 
le 91 février I881. , 
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BRAKCHE DE SÀTOIl CARICIUK. 

Frère du grand-pèrt, 

f EUGÈ5E-Marie-I^uis, né le 21 octobre 1T53, fie 30 jnio lU 

Fils. 

V JOSEPH, chevalier de Savoie, né le SO octobre 1783,- f 
1 S octobre 1825. 

Enfants. 

1 . EUGÈNE • EMHANCEL-JOSEPII-MAKIE -PArL-FR AXÇOI: 

Amtoi7(E,iic1c 14 avril 1816, déclaré prince de Savoi 
Carignaii par décret royal du 38 avril ig34, amir 
et général en chef des gardes ciTiqucs du royano 
3. MARIE-Victoire-Louisr-Philiberte, néo le 29 te[ 
tembre i8i4, mariée à LÊOPOLD, prince desDeu 
Siciles, comte de Syracuse, frère du roi, 15 mai itS 



MAISON DE SAXK. 

Â. Branche âlbertine. — Catholique. 

FRÉDÉRIC- AUGUSTE, né le 18 mai 1797, fils du duc Max 
milien (né 13 avril 1757, f 3 janvier 1838); succédée 
vertu de Tacte du 13 septembre 1830 , par lequel ao 
père y renonce, à son oncle le roi Antoine (né 27 di 
cembre 1755) le 6 juin 1836; corégent depuis le 13 sef 
tembre 1830. Veuf le 22 mai 1832 de rarcliidnchesse Ci 
rollne-Ferdinandine-Thérèse-Josépbinc-Démétrle (née ! 
8 avril 1801), fille de feu François I*', empereur d'Aotri 
che; remarié le 24 avril 1833 à MARIË-Aniib-Uopoi 
DINE , née le 27 Janvier 1805, fille de llaxliiiiU«»-J( 
seph, roi de Bavière. 

Frère et sœurs. 

Du premier mariage du p^re avec Carolinc-Maric-Thérèse, ai 
princesse de Parme •{• le r' mars i804. 

1 . Marie-AMËLIE-Frédériqce-Acguste, née le 10 août i794. 

2. MARlE-FEiiniNANDi.fE-AMÉLiE, née le27avril 1796, graadi 

duchesse douairière de Toscane. 

S. JEAN-NÉPOMccÈNE-llARii-JosEPBt né le 13 décembre IK 



marié par procuration le 10 noTembret et en personne le 2i 
norembre 1832 à AMÉLIE-Acgcste , née le 12 novembre 
1801 , fille de feu Maximilien-Joseph, roi de Bavière. 

Enfants, 

1 . MÀRIE-AcGUSTE-FBÉDÉaiQUK, née le 32 janvier 1829. 

2. niÉDÉRic-AuGCSTE'ALBERT, né le 23 avril 1838 , géné- 

ral-major et brigadier au service de Saxe. 

3. Marie-ÉLISABETH-Maximilienne , née le 4 février 1830 , 

mariée le 22 avril 1850 à FERDINAND, prince de Sar- 
ff daigne et duc de G6nes. 

4. Frédéric- AtGCSTB-GEORGE , né le 8 août 1832, capi- 

taine agrégé dans l'artillerie saxonne. 

5. MARfE-SIDONIEy née le 16 août 1834. 

6. ANRB-Marie, née le 4 janvier 1830. 

7 . MARGUERITE - Caroline -Frédériqce-Cécils-Augvste- 

AMÉLiE-JosÉPHiTiE-ËLiSABEtH, née le 24 mai 1840. 

8. SOPHIE-Marie - Frédériqub - Auguste - Léopoldine - 

ALBXANDRINE-BRnESTIN'E -ALBERTINE -ELISABETH , née 

le 15 mars J845. 

Bellâ'Mère. 

Jim-LOUISK-GHARLOTTR , née le i** octobre 1803, aocar de 
Cbtries II, duc de Parme ; mariée à MAXIMILIEM, par procura- 
lioii, le IS octobre, et en personne le 7 novembre 182S ; veuve 
te 3 janvier 1888. 

Oncle du roi. 

nUtDfiRIC-AcGCSTE, né le 23 décembre 17$0, r & mai 1837 ; 
marié à MARIB-Améue-Augosts, par procuration le i7, et en 
personne le 39 janvier 1769 (née le lo mai 1752, f i5 novembre 
1838;. 

De ce mariage, 

llAftIE-Al}6USTB-NÉP0KUC£ia-ANT0nnEm*FRANÇ01SK-XA- 

nÉRS-ALOiSE, née le 21 juin 1782. 

B. Branche Ernestinb. •-- Luthérien, 
a. Saxe-âltenbourg. 

(Ci-devant Hildbocrgbadsbm.) 
BOBGB-GiABLSs-FRÉoéBic, né le 24 Jainet 1796, second 
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Ûls du duc Frédéric (né le 29 avril 1763, f le 29 sepi 
1834) ; succède à son frère aîné ie duc Joseph (v 
dessous) d'après l*acte d'abdication de celui-ci du 
vembre 1848, marié le 7 octobre 1825 à MâRIE-L 
Fr^d^rique-Alexandrine-Élisabeth-Charlotte- 
RiNE, née le 31 mars 1803, fille de feu le duc Fn 
Louis, prince héréditaire de Mecklemboui^-Schwé] 

FiU. 

1 . ERNEST-FRÉDÉRic-PAUL-GEORGE-NlcoLiS, prino 

ditaire, né le 16 septembre 1826, lieutenant en i 
au i«' régiment de la garde royale de Prusse. 

2 . M AU RICE-François -Frédéeig - Constant - Alei 

Uenri*Auguste-Cb ARLES-ALBERT, né le 24 octob 
lieutenant dans le régiment des hussards de 1 
prussienne. 

Frères et soMr. 

JOSEPH-Frédéric-Ernest-George-Charles , né le 5 
1789 ; succède à son père le duc Frédéric (né le 29 avi 
29 septembre 1834 , se démet de la régence en faveui 
Buccesseur légitime et frère le duc George, par l'act 
novembre 1848 et prend le titre de duc Joseph di 
lieutenant général au service de Prusse et chef du i 
ment d'infanterie; marié le 24 avril I8l7 à AMËLIE- 

.. SE-LOmSE-WU.HELMINE-PH!LlPPlNE, uéc IC 28 JUÎ] 

fille de Louis , duc de Wurtemberg ; teuf le 3$ 
bre 1848. 

Filles, 

A. BIÂRIE, née le i4 arril 1818, reine de Hanovre. 

B. Henriette-TrEdérique-THÊRÈSE-Elisabith , n 

octobre 1823. 

C. ELISABETH Pacline-àlexandrime, née le 26 ma 

mariée le lO février 1852 & Nicolas-Frédërio I 
grand-duc héréditaire d'Oldenbourg. 

1). ALEXANDRINE Frédérique-Henriette-Pauli 
RiANNE - Elisabeth , actuellement Alexandre 
FOWNA, née le 8 juillet i830, mariée le u sq 
1848 à CONSTANTIN, grand-duc de Russie. 



lÉSE , née le 8 Juillet 1793, mariée le J2 octobre i8io à 
UIS, roi de Bavière. 

ifiRIC-GDILLAUMK-CHAIlLBS - JOSEra-Loms-GBORGB , DÛ 

4 octobre 1801. 

'OUARD-CHAnLES-GtiLLAUME-CHRÉTiEN, né le 2 juillet 
)4, 1 10 mai i852, marié i» le 25 juillet 1835 à la princesse 
;ÉLiE-Antoinctte-Caroline-Adrienne, fille de Charles-An- 
nc-Frédéric, prince régnant de Hohenzollern-Sigmaringen 
ée le 30 avril 1815, t le H janvier i84i); sa veuve du 
uxîèrae mariage, LOUISE-Caroliiie, née princesse Reuss 
Greiz, née 3 décembre i822, tille de feu Henri XIX , 
ince Beuss de Greiz ; mariée 8 mars 1842. 

Filles du premier Ht. 

THËRÉSE-Amélie-Caroli^ïE-Joséphine-Amtoinette, née 
le 21 décembre 1836. 

AMTOINETTE-CUARLOTT£>HAillS-JOSlhPm9W-CAIi01.INE*< 

Fripa, née le 17 a\Til i838. 

Enfants du second lit, 

ALBERT-BENRl-JOSEPH-GHARLES-VlCT0R«GR0RCE~FRfi- 

d£ric, né le i4 avril 1843. 

MARlE-GASPARINl-AllÉUE-AMTOINETTE-CAROLnW'CHAR- 

i^uTTE-ËLiSAREm-LuuisE, pée le 28 juin 1846. 

b. Saxe-Cobourg et Gotha. 

)T II âdguste-Charles-Jean -Léopold-Alexandrk- 
JARD, né le 21 Juin 1818, fils du duc Ernest I'" (An- 
;-Charlcs-LouIs , né le 2 Janvier 1784) et de Louise, 
de feu Auguste, duc de Saxc-Gotha-Altenbourg . 
klc k son père (duc de Saxe-Saalfeld-Cobourg le 
:embro 180G, par la convention du 12 novembre 18'2G 
le Saxe-Gobourg et Gotha) le 29 JanYler 1844 ; chef 
'régiment des cuirassiers prussiens ; marié le 3 mai 
à ALEXANDRINE- Louise- Amélie-Fufîdérique-. 
iBETH-SoPHiE, née le 6 décembre 1820, fille de feu 
>old, grand-duc de Bade. 

Frère. 
'-FRA!içois-AiGUSTE-CnARLES-EMM/?ii":H. né le 'y» hjùi 
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1819, grand maître de l'ordre de Batfa, membre da conseil 
privé de S. M. la reine de la Grande-Bretagne et dlrlande, 
feld-roaréchal et propriétaire du il* régiment de cavalerie 
de la Grande-Bretagne, chancelier do Tuniversité de Cam- 
bridge; marié le lO février 1840, à Londres, à ALBXÀHDEua- 
VICTOIRE 1'*, reine de la Grande-Bretagne et d'Irlande, 
née le 24 mai iSi^* (Voy. Gr.inde-Bretagiœ.) 

Mère, 

Veuve du duc Ernest V* de Saxc-Cobourg et Gotha de ses 

secondes noces : 

ANTOINETTE-FRÉDÉRiQUE-AucrsTE-MARiE-ANiiR, née le 17 sep- 
tembre 1799, fille de feu Alexandre duc de Wurtemberg: 
mariée le IZ décembre 1832, veuve le 29 janvier 1844. 

Oncles et tantês. 

1. JlTLIENNE-HENRiETTB-ULRiQrE, actuellement Anne-Féodo- 

rowna, née le 23 septembre I78i; mariée le 26 février i796 à 
CONSTANTIN de Russie (f 27 juin i83i ), divorcée le 
1er avril (20 mars) 1820. 

2. f FERDINAND-George-Auguste , né le 28 mars i78S, f le 

27 août 1851. Sa veuve, Harie-ANTÛINETTE-Gabeielle, 
née le 2 juillet 1797, fille de feu François-Jos^h, prinoo 
de Kohary ; mariée le 2 janvier 1816. 

De ce mariage 

i . FERDlNAND'Ài'Gi' ste-Fr ANÇOis-ÀNTOiNE, né le 39 oaobre 
1816, roi de Portugal et des Algarves ; marié par jiro- 
curaiion le i*' janvier, et en personne le 9 avril itS6 à 
MARIE II UA Gloria, née le 4 avril i8i9, reiue de Por- 
tugal et des Algarves. (Voy. Portugal, p. 84.) 

2. AUGUSTE-Louis -Victor, né le 1 3 juin 18I8, général-ma- 
jor au service de la Saxe royale ; marié le 20 avril 1843 à 

MARlE-CLËMENTINE-CAROLINE-LËOPOLDIIfl-CLOTILDE 

d'Orléans, née le 3 juin 1 817, fille de lira Loiiis4^hi- 
lippe, roi des Français. (Voy. Bourbons, branche d'Or- 
léans.) 

Enfants. 

A. PHILIPPE -FERDlNAND-MARlB-AUGCSTE-RAnUtL, Oé 

le 28 mars i844. 

B. AUGUSTR-Louis-Marie-Eudes. né le 9 août I84S. 



C. IIAliIB*A]>£LA!nx-Ax£Ln-GLOTlLpl, née le $ jaillet 
1848. 

D. MAEIS-LODiSB-FluiiçOttS-AilÉLIS, née le 33 octobre 
1$48. 

S. VICTOIRE -Auguste-Antoinette, née le i4 février i822, 
mariée à Louis D'ORLÉANS, duc de Nemours, la 
2T avril 1840. (Voy. Bourbons, branche d'Orléans.) 
4. LEOPOLD-Frànçois- Jules, né le 3i janvier 1824, major 
aa régiment des hussards autrichiens n« 8 : électeur 
deHesse. 
VICTOIRE, née le i9août 1786. 

LÊOPOLD-GBORGE-CHRÉTiEN-FaéDâRic, né le 18 décembre 
1790, roi des Belges. (Voy. Belciqcs.) 

C. Saxe-Mbiningen. 

INARD-Krich-Freumd, né le 17 décembre 1800, suecède 
a son père le duc George (né le 4 février 1761 ) le 24 dé- 
cembre 1803 SOUS la tutelle de sa mère, la duchesse 
Louise, née princesse de Hohenlohe-Langenbourg (f 29 
avril 1837); prend lui-même les rênes du gouvernement 
le 17 décembre 1821; succède par la convention du 
12 novembre 1826 dans les principautés de Hildbourg- 
hausen, Saalfeld, etc. ; lieutenant général prussien à la 
suite; marié le 23 mars 1825 à MARIE-Fréd^rique- 
WitHELMmE-CHR^TiENNE, née le 6 septembre 1804, fille 
de feu Guillaume II, électeur de Hesse. 

Enfants. 

GEORGE, prince héréditaire, .né le 2 avril 1826, major à la 
soite dans le l*' régiment d'infanterie de la garde prus- 
sienne, marié le 18 mai 1850 à Frédérique-Lolise-Wilhel- 
mine-Marianne CHARLOTTJf, fille d'Albert, prince de Prusse, 
née le 21 juin i83i. 

De ce mariage 

A. BERNARD FsfDÉRIC- GUILLAUME- Albbrt*Ge0EGS, d61 

l** avril 1851. 

B. GBOROR-ALBBRT, oé le 12 avril 1852. 

âUGUSTE-LociSE-Anf laïos-Gaeolins-Ioa^ née te 6 août 1841 



d. Saxe-Weimar-Eisenacd. 

CnARLES-FRËDÉRlC, né le 2 «vrier 1783, succède à son 
père le grand-duc Charles-Auguste (né le 3 septembre 
1 757) le 14 Juin 1828; recteur de rAcaùémle grand-ducàle 
et ducale de Jéna depuis le 31 octobre 1828, marié le 
(22 juillet) 3 août 1804 à MAKI?:-Paulowna> née le (4] 
16 février 1786, fille de Paull<% empereur de Russie. 

Enfants. 

■ 

1. IfARIE-LomsR-ÂLEXANDRiNE, liée le 3 févi'ier 1808, mariée ù 

FnÉDLRic-CHAKLES-ÂLEXANDUE , prince de Pruste , le 
'26 mai 1827. 

2. MARiE-I.ouisE-AUfiL'STE-CATiiERisE, néc le 30 septembre I8ll, 

mariée le u juin 1829 à GUILLAUME, prince de Prusse. 
S . CHARJ.ES-ALEXA?iD&B-Ai-GCSTE-JEA!f, né 1024 jain I8i8,gruid- 
duc héréditaire, lieutenant général au 6i>rvioe de Pruue e; 
général-major au service de Saxo-Wcimar et do la Russie, 
chef du régiment impérial russe des hussards de Pingrie, 
ainsi que du régiment prussien des cuirassiers n« 8 ; marié 
le 8 octobre 1S42 àWiLUELMiMK-MARiE-SOPHIE-LouiSE.nce 
le 8 ayril i824, fille de feu Guillaume II, roi des Pays-Bas. 

Enfantx. 

1. CHARLES -AUGUSTE Gcillaume-Nicglas-Alezaiidgi- 

MlCUEL-BERNAllD-HENRi-FllÉDÉRIG-ïlTIEKXB, nO le 31 

juillet 1844. 

2. MARIE - Alfxandrine - Anne -Sopiiie-Acccste-Hëlê!», 

née le 20 janvier IB49. 

3. Marie -A!fNB-î:OPniE-ÉUSABETH-IUA-BEaMAMDOII-AL'- 
CUSTE-HÉLËME'AlIÉLIE-CnARLOTTE, néO Ifl 99 ÏDËn 
1851. 

Frère. 

CnARLES-BERNARD , ne le 30 mai 1792, général d'inflEmterie au 
service des Puys-Ras et commandant en chef (7 décembre 
1848) de l'armée stationnée dans les colonies néerlandaises 
aux Indes orientales ; marie le 30 mai 18I8 k IDA, née prin- 
cesse do Saxe-UeiniDgcn , néo le 25 juin 1794, teuf le 
4 avril I8!;2. 



De cê man'oflw. 

GuiLLAUME-AuocsTE-ÉDOUARD, né le 11 octobre 1823, ca 
taioe au régiment des grenadiers de la garde de S. M. b 
tSDDiqiie; marié le 27 novembre 1851, en mariage moi 
natiquc, à AUGUSTE-Gordon-Lennox , comtesse de Dc.i 
bourg, fille du duc de Richmond. 

HE1V1IA^^'>B£B^(ARD-GE0HGE, ne le 4 août 1825, lieutenant-co 
lonel des gardes à cheval de S. M. le roi de Wurtemhei^ 
marié le 17 juin 1851 à AUGUSTE-Wiluelmine-Henriette 
nt-a le 4 octobre 1826 , fille de S. M. Guillaume I", roi de 
Wurtemberg. 

De ce mariage. 

Princesse . . . ., née le 25 juillet i852. 
Fbëdékic-GUSTAVE-Cii ARLES ; né le 28 juin 1827, capitaine 

au régiment d'infanterie autrichieuue n» 60; prince Wasa, 
ANNE-Amélie-Marie, née le 9 septembre 1828. 
AMÉLIE«Marie-da-Gloria-Auguste, née le 20 mai 1830; fian- 

l'ée le . . juillet 1852 à Guillauue-FrédéRIG-HENRI, princ« 

des Pays-Bas. 

Schaumbodrg-Lippb. (Voy. Lippe.) 
ScHWARZBOURG. — Luthérien. 

h SCBWARZBOURG-SONDERSRAUSKN, 

rHEIi*FRi£DiUiic-CHARi«E8, né le 24 septembre 1801, 

du prince Guntber (né le 6 décembre 1760, t le 22 avril 

7) ; prend les rênes da gouTernement après Tabdica- 

da son père donnée oralement le 19 aoCIt, confirmée 

écrit le 3 septembre 1835; marié !• le 1 J mars 1827 

irincesse Caroline-Irène-MARiE , fille de feu Char- 

uniher, prince de Scliwarxboarg-RudolBtadC (née 

vrll 1800, t le 29 mars 1833), 2" le 29 mal 1835 

-dëhique-Alexakdrine-Marie-MâTHILDFI-Cathe- 

'iHARLOTTE-EuGÉNiE-LooisE, oéo le 3 Juillet 1614, 

prince régnant Auguste de Hobenloba^Oehriogen 

ée le & mail 852). 
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Enfant» du premier lii. . 

1. ÊLISABETH-CAROLinE-LociSE, née le 22 mtn 1S20. 

2. Charles- GUNTHER, prince licréditaire, »é le 7 aoftt 1830, 

pilaine à la suite au service de Prusse, au 4* ré^meot 
cuirassiers. 

3. GuNTHER-LËOPOLD, né le 2 juillet i832, lieutenant en sec 
' au régiment des cuirassiers de la garde royale de Prusfl 

Enfants du second lit. 

• 

4 . M ARlE-PACLIME-CAROLinE-LOUISE-WlLHEUUlIB-ACGCftTE, 

le 14 juin 1837. 

5. GUNTHER-FRÉDÉRIC-GHARLE8-AllGCSTE-HUGUES,né lei3l 

1839. 

ScBur, 

ÊMiLIE-FRÉDÉRiQVE-CAROLiNE, née le 93 anil 1800, prioo 
douairière de Lippe. 

Mère, 

WiLBELMiNE-FRâDÉRiQUE-CAROLINB, née le 21 Janvier 1T74, 
de Frédéric-Charles , prince de Schwarzbourg-RudolU 
mariée le 23 juin i799 à GUNTHER-Fr£Déric*Charu», 
le 5 décembre I7fi0, t le 22 avril 1837. 

Oncle, 

Jean-Cbarles-GUNTHER, né le 24 juin 1772, f le 18 notes 
1842. Sa veuve, GUNTHERINE-FRÉDÉRiQUE-CHARLom' 
BERTiNE, née le 24 juillet I79i, fille du prince Frédéric-C 
tien-Charles-Albert de Schwarzbourg; mariée le sji 

1811. 

De ce mariage, 

CUARLOTTE-FaÊDéRiQCE-AMÉLlE-ALSBRTTO, née le T 
tembro 1816. 

Grand-'Onch. 
f AUGUSTE , né le a décembre i738, t le 18 février 1808. 

Son fils. 

t FRÊDÊRIC-CHaÉTiSR-CHARLEs-ALBERT, nc le i4maii763i 
26 octobre 1791 , marié à FRÊDfiRIQUE, née princesa 
Sohwarfbourg-SoDdershaQseB, f le 31 janfior t804i 



GUNlVERTint, née le 94 juillet 1701, Yeate du prince Jeto- 
Cbariet-Gunlher de Schwanboarg. 

IL SCHWARZBOCRG-RODOLSTADT. 

toÏRic-GUNTHER , né le 6 novembre 1793, succède à 
M>n père Louis-Frédéric (né le 9 août 1767) le 28 avril 
1807, sous la tutelle de sa mère; prend lui-même les 
rênes du gouvernement le 6 novembre 1814; atné de la 
onalson princlère de Schwarzbourg le 3 septembre 1835, 
marié le 15 avril 1816 à Ahëue-AUGVSTE, née le 
18 août 1793, fille de feu Frédéric, prince héréditaire 
d'Anhalt-Dessau. 

Frère et sœur. 

THÊCLA, née le 23 février 179S. 

VLBEET, né le 30 avril 1798, généiid-major pmseieu, marié 
le 26 juillet 1827 à AUGUSTE-Louise-Tbér£sb-Mathildk, 
princesse de Sulms-Braunfeb, née le 26 juillet i804. 

De ce m<iriage. 

A. ÊUiSABETH, née le i*' octobre 1833; mariée le 1 7 avril 
1852 à LEOPOLD, prince régnant de Lippe. 

). GEORGE-Albert, né le 23 novembre 1838. 

Mère. 

INE-I«ocisE, née le 26 août i77f, fille de feu Frédéric- 
tnis , landgrave de Hesse-Hombourg, veuve du prince 
oia-Frédérk, 28 avril 1807. 

Suède et Norvège. — Luthérien. 

Framçois-OSGAR I*', Vol de Suède et de Norvège , 

)ths et des Wendes, né le 4 juillet 1799, succède à 

re le roi Charles XI Y, Jean (né le 26 Janvier 1764) 

irs 1844 ; couronné à Stockholm le 28 septembre 

oarié par procuration le 7% mal et en personne le 

1823 ft JOSÉPHINE-MAXimuimiE-EuGÉNiE, née 

irs 1807, flile d'Eugène, duc de Leuchtenberg. 
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Enfants, 

1. CBARLES-Loms-EuGÈNB, prince royal, doc de8eaiii«,né 

3 mat 1826, chef de la brigade de la garde, grand maître é 
rarlillcrie et colonel dn régiment des hussards : prin( 
royal; marié le i9 juin i850 à Wilhelmuse-Frédériqci 
Alexandrins- Anne -LOUISE, née princesse d'Orange, lill 
de Guillaume-Frédéric , prince des Pays - Bas, née le & soi 
162â. 

De ce mariage. 
LOUISE' JosÉPHiNE-EccÉME, néc le 31 octobre 1851, 

2. FRANÇ0is-GUSTAVE-0scAR„duc d'Uplande, né le i8 juin 1821 

lieutenant-colonel du 2* régiment de la garde et desdn 
gons de la garde. 

3. oscar-Frédéric, duc d'Ostrngothie, né leai janTier 182»,C8 

pitaine dans la marine suédoise et norvégienne. 

4 . CHARLOTTE-Eugénie-Auguste-Amélie-Albkrtine, née le 2 

avril 1830. 

5. Nicolas-auguste, duc de Dalccarlle, né le 24 août I88i. 

Mirt. 

EUGÉNIE- Bernardine-Désirée, née le S novembre 1781, mariéi 
le 16 août 1708 à Jean BERNADOTTë , depuis roi à 
Suède, etc.; couronné en Suède, le 21 août i829;TeuTel( 
8 mars i8ii. 

Toscane. — Catholique. 

LÉOPOLD 11 Jean-Joseph-Frakçois-Ferdinand-Cbabues, 
prince impérial d'Autriche, prince royal de Hongrii 
et de Bohôme, archiduc d'Autriche, grand-duc de Tos- 
cane, né le 3 octobre 1797 ; succède à son père le grand' 
duc Ferdinand m [né le G mai 17G0] le 18 Juin 1824: 
général de cavalerie au service d'Autriche , propfiétair( 
du régiment de dragons u** 4 ; marié 1" 1c 28 octobn 
1817 à Marie -Annc^Caroline, fille de feule prince Maxi- 
milicn , père du roi régnant de Saxe ; veuf le 24 mar 
1832; 2° le 7 juin 1833 à MARiE-ANTOlNETTE-AînŒ 
née le 19 décembre 1814, fille de feu François I'',roi de 
Deux-Siciles. 




Fille d^pnmUr lit. 

ACGUSTE-FBRDiRAiniE'LoiTnErHAiiR-JiAiiia'JosÉFBnns, née 
le i" ayril 1835; mariée le 15 arril l844èLI)ITPOLD, prince 
de Batière. 

Enfants du second lit. 

Marie -ISABELLE - âxt^onciade- Jeanne- Josépbike-Umilt a- 
Apollonie-Puilomë^e-Yirginie-Gadrielle, née le 21 mai 
1834, mariée le 10 avril i850àFRANÇOIS>DE-PAULE-Locis- 
Emmancel, prince des Dcux-Siciles, comte de Trapani. 

FERDINAND-Salvator-Marie-Joseph-Jean-Baptiste-Fran- 
çois-Louis-Gonzagl'e-Raphael-Rénier-Janvier , grEDd-due 
héréditaire, néleiojain 1835, lieutenant-colonel an régi- 
ment de cuirassiers autrichiens n» j , empereur. 

CHARLES^Salyator-Marie-Joseph-Jean-Baptiste-Jacques- 
Puilippb-Janvier-Louis-Gonzague-Rénier, né le 80 avril 
1880, capitaine de cavalerie au régiment de uhlans autri- 
chiens n» 6, empereur François- Joseph. 

ILAEIE - LOUISE- ANNOSICIADE-AMNE-jBAllNB-J08ÉPHnn-AllTOI« 

iiBTTE-PBiLOMÈNE-APOLU)NiE-ToiiMASA » oce le Si octobre 

1845. 

LOLIS - salvator-Marib - Josepb - Jban-Baptiste-Doiiinique« 

RÉNlER-FSEDLNAND-ClIAELSft-ZANOBI-ANTONM, né le 4 BOÛt 
1847. 

Sawrs. 

Marie-LOUISE-Josépbuœ-Cbristine-Rose, née le 30 août 
1798. 

IIaeib-THÊRÉSB-Feançoisb-Josépbinb-Jbanne-Bbnoitb , née 
le 91 mari 1801, mariéeld 30 septembre 1 81 7 àCHAHLEB- 
ALBERT, roi de Sardaignc, veuve le S8 Juillet 1849. 

FBBDIMAND (né le 6 mai 1769, f le 18 juin 1824). 

Vewoe, 

UUB-FBEiMSiANBB-AiitiuB, grande-docbesse, née 27 avril iTM, 
flUe de feu le prince llaximilieu, père du roi de Saxe. 

Onclts, tantes, etc. (Yoy. Acteicbb.) 

Turquie. 

IDUL-MftDJlB-KHAN) né le 23 avril 1828 ( 1 1 chabAn 
1338 de rhégtre), 81* souverain de la famille d'Osman et 



28* depuis la prise de Gonstantinople ; succède 
let 1839 (19 reby-el-akhir 1255) à son père 
Afahmud-Kban II (ué le 20 juUlet 1785}. 

Enfanti, 

I . Mebemmed-MOURAD-Effendi , né le 29 septc 

(25 red-jeb lîSô). 
3. Fatihé, née le 2 novembre 1840(7 ramaxan 12S 

16 25 août 1851 iiALi-GnÂLiB-PACHA, mach: 

Reschid-Pacba. 
3. Réfigé, née le 7 février 1842 (25 zilbidjè 1257). 

i, ABDUL-HAMID-ErFEiiDi,né le23 septembre 18- 

bùn 1258). 
i, AUGE, née le 20 octobre 1842 ( i5 ramaim i2j 

6. DJ£MIL£, née le 17 août 1843 (2i red-jeb 1250 

7. MEH£MMED-RECHAD-Effe:<di, né le 4 oc 

(21 chevral 1260). 

8. MUNIRE, née le 9 novembre 1845 ( 28 zilkaddé i 

9. AHWED-KÉMALEDDIN-Effendi, né le 16 j 

(Uchabâu 1264). 

10. BÊHIGË, née le 26 août 1848 (26 ramasan 1264) 

I I . DUHRAWEDDIN-Efpemdi , né le 2S mai i849 ( 

1265\ 

12. M£HEMMED-RESGHID-EFFBNDf, néleSl mars 

Frèr9 et gaur, 

i . ABDUL-AZIZ-Effenim, né le 9 février 188O ( 15 cha 
2. ADILË, née le 23 mai 1826 (i5chev?al 1241), marié 
1 845 i^ Mehmed-AlhPagh A. 

Waldëgk. — Lulhérioii. 

GEORGE-VICTOR, prince de Waldeck-Pyrmont 
janvier 1831 ; succède à son père le prinoe G* 
déric-Henri (né le 20 septembre 1789) le 15 1 
sous tutelle maternelle; majeur le 14 janvier 
blie une proclamation qui prolonge pro 
régence de sa mère ; prend lui-même 1 

\ernement le 17 août 1852< 



Frère et tœurt, 

iGCSTt-AiiKUE-lDAy née le 31 jaillet i83i, «bbeue da db^* 
DÎtre de Schaakeo, marice le 15 juin 1848 à Alfred, comte 
régnant de Stolberg-Stolberg. 

:rmine, née le 29 septembre 1827, mariée le 2S octobre 1844 
i Adolphk-Georgb de Schaamboui^-LippA 
OLRAD -MÉLASiDaE, né le 24 janvier 1838. 

Mère, % 

IMA, née le 20 mai I8O2, fille de feu Viclor-Cbarles-Fré- 
déric, prince d'Anbalt-Bernbourg ; mariée à George- Fré- 
tiÉRic-HENRi le 26 juin 1823, Teuve le 15 mai 1845 ; nommée 
par le testament de fen son époux tutrice et régente jusqu'à 
la majorité de son fils , fixée à l'âge de 21 ans accomplis. 

Frères et sœur du père. 

A, princesse régnante de Scbaumbourg-Uppe. 
:UAKLES-CnRÉTiEif, né le 12 avril 1803, t le 19 juillet I846. 
Sa veuve, Amêlie-Henriette-Jclie, née le 4 avril 181I*, 
fille de Cbarles comte de I.ippe-Bicsterfeld; mariécle IS 
mars I84i. 

De ce mariage 

. Albirt'Ûeorge-Bebxard-Charles, ne le 11 décembre 

1841. 
i. Éricb-George-Hermamn-CoAstamin, né le 20 décembre 

I8i2. 
;. HEXRI-CHARLES-AUCUSTE-UERlIANIf, né le 20. Dui 1844. 

înMANN-OTHo:i-CnRÉTiE?r, né le 12 octobre 1809; marié le 
2 septembre 1833 à AGNÈS, née le 2 octobre 1814 , seconde 
fille de François, comte Telelti-Szek. s 

R ANCHE gadeutb des comtes de Waldeck. — 

Luthérien. 

LBERT-GoiLUiOiiE'^^lHARLES, né le 19 février 1833, 
mte de Waldeck, Pyrmont et Limpourg:-Gaildorf, suc- 
de à son père le comte Charles (né le 17 novembre 
78] le 31 janvier 1849 sous tutelle maternelle. 
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Frère et sœurs. 

1 . Garolikk - MECUTILDE-Emma •- Charlotte - Cb 
LoviSE, née le 23 juin 1826, mariée te 30 Jan 
Charles-ântoime - Ferdinand , comte de Bentin 
dans la garde de la reine de la Grande-Bretagne, 

2 . AGNÉS-FEROftf AN0E-PRÉDÉRlQtE-L0III8B-C AltOLliŒ, 

juillet 1827, alibesso da chapitre de Schaalieo. 
3. RICHARD - Casimir - Alexandil£- Charles - Louu 
le 26 décembre 1835. 

Mèrû» 

CAROLINE, comtesse Schilling de Canstadt^ née 
1798 ; mariée à Charles, comte de Waldeck,le2E 
veuve le 21 janvier I8i9. 

Frère du père. 

f George, comte de Waldeck-Limpourg, né le 3 
i le 18 juin 1826. Sa veuve, AMÊLIE-Charlotti 
née WirtbB, née le T septembre iT85; mariée 
180». 

Wurtemberg. — Luthérien. 

GUILLAUME I" FriSdéric-Charles , né le 27 
1781 ; succède à son père le rot FVédérlc (( 
vembre 1754) le 30 octobre 181G; marié 1<* le 
1816 à Catherine-Paulowna, fille de feu Paul 
de Russie, et veuve de Pierre, prince de Holsl 
bourg (t le 9 Janvier 1819); 2» le 15 avril 18 
LINE-Tr^rèse-Louisc, née le 4 septembre 
de feu Louis-Frédéric-Àlexandre , duc de Wi 
oncle du roi. 

EnfàHti du prtmier Ut 

U MARIE-Frédériqce-Gbarlotte , née le 30 o< 
mariée le 19 mars 1840 & Alfred, comte c 

9. SOPHIE-FRÉntRiQiJErMATBiLDE, née le 17 juii 
des Pa^s-Bas, mariée le 18 juin 1839. 

EiîfanU dxi second Ht. 
S. CATHERINË-Frédér! que-Charlotte, nCe lo! 



mariée le 30 novembre 184& k Frédéric, prince de Wur> 
temberg. 

CHARLBS-FRÎSnÉRic-AlEXAtiDRE, prince royal, nôlee mars 
1823, lieutenant général et commandant la i^ brigade 
de la !'• division d'infanterie au service de Wurtem- 
berg, chef du régiment russe des dragons, d-devant 
Niscbni-Nowogorod; marié le 13 (i*' juillet) i846 à 
OLGA-NicoLAEWNA, née le ii septembre ( 50 août) 1833, 
fille de Nicolas I"*" empereur de Russie. , 

AUGUSTE- Wilhelmine-Henriette, née le 4 octobre i836; 
mariée le 17 juin i85i à HBHMANN-Bernard-Georce , 
prince de Saxe-Weimar, lieutenantr(u>lonel des gardes 
& cheval de S. M. le roi de Wurtemberg. 

Frèrt. 

iUL-CHARLES-FRÉDÉRic-AtotSTE , nélô 19 Janvier 1785, 
le 16 avril 1852. Marié le 28 septembre 1805 à Catderine- 
w\RLOTTE, née le 17 Juin 1787, f le 12 décembre 1847, 
I de feu Frédéric duc de Saxe-Altenbourg. 

De ce mariage. 

FRifNlRlQUB-CHARLOTTE-lfARR, actuellement Hélène- 
Paulowna, née le 9 janvier i807, mariée le 30 février 
1834 àlficHU. gr«nd*<dua de Ruaaie ; veuve le 9 septem- 
bre 1849. 

FR£D£RIG-CBARLBa-AuGi78TE, né la 31 février 1808, lieu- 
tenant général au service de Wurtemberg, chef d'nn ré- 
giment des uhlans au service de Russie ; marié le 20 
novembre 1845 à CATHERINE-Frédérique-Gharlotte, 
née le 34 août I83i, fille du roi. 

De ce mariage. 

0UlLLAUME-GHARLE8-PADL*HEifRi-FRÉD£Ric, nélo 35 fé- 
vrier 1848. 

FAUL!NE-Fr«dériquk -Marie, née le 35 février i8io; 
.veuve de Guillaume doc de Nassau le 20 août i839. 

Prédéric-AUGUSTB-Evérard, né le 24 janvier i8i3, lieu- 
tenant général au service de Prusse et commandant la 
i^ brigade de cavalerie de la garde. 

VîmeM et deêcendants des onclet du roi. 
OUIS-FRÉuUioAuKXANPRSy-i 1030 aoptambro 1817. Sav9uv$ 



HENRIETTE, née le 22 avril 1T80, fille de feu Chartes 
de Nassau-Weill)., marié le 26 janvier n91,{Kirchhei 
Teck.) 

Enfanté. 

i . MARIE-Dorotbke-Louise-Wilhelmiiie-Garoline, 
i«"f novembre i79T; veuve le 13 janvier 1847, de 
archiduc d'Autriche. 

2. La reine (voy. ci-dessus). 

5. ELISABETH- Alexandrise-Constawce, née le 27 
1802, mariée le (6 octobre 1830 à GUILLAUME 
grave de Bade, frère de feu le grand-duo Léop< 

4 . ALEXANDRE-PAUL-LOUlS-CONSTANTlIf , né le 9 sept 
1804, feld-raaréchal-lieutenant au service d'Au 
propriétaire du régiment des hussards au tri 
n° 11 ; marié le 2 mai i835 en mariage niorganai 
Claudi:<e comtesse de Hohensteio, née comtesse ï 
de Kisâ-Rhéde; veuf le f octobre i84i. 

D$ ce mariage. 

A. CLAUDINE-Henriette-Marie- Agnès comtesse é 

heinstein, née le ii février 1836. 

B. FRANÇOIS-Paul-Charles-Louis-Alexandrb coi 

Hohenstein, né le 27 août 1837. 

C . AMÉLIE'Joséphine-Henriette - Agn£s - SusAtmi 

tesse de Hohenstein, née le 12 novembre 1838. 

«. i EUGENE-Fréoéric-Henri né le 21 novembre 1758, t leî 

1822. 

De ce mariage. 

1 . Frédkuic-Eugène-Charles-Paul-Lûuis, né le 8 j 
1788, général d'infanterie au service de Russie ( 
d'un régiment de grenadiers; veuf le l3avrili82S 
princesse Caroline-Frédérique-Mathilde, fille 
George prince de ^Yaldeck-Pyrmont, remarié le i 
tembrc 1827 à HÉLÈNE, née princesse de Hôbe 
Langenbourg, le 22 novembre 1807. 

Enfants du premier lit. 

A . MARIE» ALEX andrike-Aggustine- Louise - Eugénu 
TfliLDE, née le 25 mars 1818, mariée le 9 octobre 
Charles, landgrave de Hesse-PhilMpymthal. 



B. EVO&MS-GuiLLAOMB-AuixAifDiiE-ERRilAMN, né le 35 dé- 

cembre 1S20, majorai! servicedePruase} commandant 
le 7* régiment dea hussards ; marié le is jaillet' i84S à 
MATHILDE - AUGUSTE -yriLH£Liin«E-GAROLiNB, née Ic 
11 septembre 1818, fille de George prince régnant de 
Scbaambourg-Lippe, 

De ce mariage. 

1. WILHELMINE-EuGÉME-AuGUSTE-lDÂ, néeleil juillet . 

1844. 
3. Guillâumb-EUGÉNE-Auguste-Geoege, ué le 20 août 

1846. 

Enfants du second lit. 

C. GUILLAUME-NICOLAS, né le 20 juillet 1828, capitaine au 

service d'Autriche, dans le régiment d'infanterie 
n* 45 ; archiduc Sigismond. 

D. ALEXANDRINE-MATHiLDE,néele 18 décembre 1829. 

E. NICOLAS, né le l"' mars 1833, enseigne de frégate dans 

la marine autrichienne. 

F. PACLUŒ'LOUISE-AGifÉs, née le 13 octobre 1835. 

2. KaÉDÉRic-PAUL-GriLLAUiiB, né le 25 juin 1797, général- 
major de cavalerie au service de Wurtemberg ; marié 
le 17 avril 1827 à Marie-SOPHIE-Dorothék-Gaeoline, 
née princesse de la Tour et Taxis, le 4 mars 1800. 

De ce mariage. 

Gdillauiie-Perihnamd-IIAXIIIILIBN-Charlu, ué le 
- septembre 1828, lieutenant au 2* régiment de cavalerie. 

t GUILLAUME-Frédérig-Pbiuppe, né le 27 décembre I76i, 
t le 10 août 1830. 

San filt, 

1 . t CBRtfTiEif-FRÉDÉRic- ALEX ANDRE , né le s novembre 
i«0i,t le 7 juillet 1844. Sa veuve, Josephine-Antoiiiette 
HÉLÈNE de Festetics-Tolna, née le i«' juin i8i2; mariée 
le 13 juillet 1832; remariée au baron du Bourget. 

De ce mariage. 

I . CDlLLAOlIB-PAUL-ALBXANDRE-FERINNAnD-FRtDÉRIC-HEMRl 

IOfEni-LABi8LAt-EV£RARD, né le 25 mai i839. 



i^ÊNE-SûPHiE-AxEXANDiviNE, née le 34 jaillet 1834. 
3, PAULINE-Wil.belmin£-Fra>-çoise-Xavehinb-Josép: 
Marie, née le a août 1836. 

4. GulLLA.UUE-PAUL-FRÉD6RIC-HE?iai-LADISLAS-J08EPn- 

pold-Marie-CHàRLES-ÂLËXÂNDEE, né le 29 mars 

2. Frédéric-GUILLAUME-Alexandre-Ferdinand, né le 6 j 

1810, général- major au service de Wurtemberg, comi 
dam la 3" brigade de la F* division d'infanterie; mari( 
février i84i à THËODOLINDE-Louise-Eugénie-Napolï 
née le 1 3 avril 1 81 4, fille de feu Eugène duc de Leuchteni 

Filles, 

A. AUGUSTE-EUGÊNlE-WlLHEl.MlNE-MARlE-'PAULniE , 

le 27 décembre 1842. 

B . MARIE- JOSÉPHINÉ-FRàDÉRIQUE-EUGÉ.Nl««WlLHELi 

Tbéûdounde, née le lO octobre 1844. 

C . EUGÉNIB-AHELIE-AUGUgTE-WUinELMlKB - Th£01K)L1 

née le 13 septembre 1848« 

3 . FRÉd£RIQCE*MARIB-ALEXANDRIIIB-GHA&LOTTB- CATHERINE: 

le 29 mai 1815; mariée le 17 septembre i842 au baroi 
Taubenbeim» gr^nd écuyer au service de Wurtemberg. 

4 . f FERDINAND-AUGUSTE -FRÉDÉRIC, feld-maréchal dans Tar 

autrichienne, né le 22 octobre i763, t le 20 janvier 1834 
veuve, Cunégonde-Walbourgb-PÀULINE, née le^2 no\ 
bre 1771, fille de feu François-George-Cbarles, prino 
Meiternich ; marié 23 février 1817. 

s. t ALEXANDRE-Frédëric-GharleS, né le 24 avril i77i, géo 
en chef au service de Russie, directeur en chef de toutec 
voies de communication de Tempire, f le 4 juillet 1833, 
rié le 17 novembre i798 h ANTOINETTE-Ernestine-Ami 
(le Saxe-Saalfeld-Cobourg, née le 28 août i779, t le 14 n 
1824. 

De ce mariage, 

1 . AnTOINETTE-FRÉDÉRIQUE - AUGUSTE-MARIK-AlfME , n^ 

17 septembre 1799, ducbcBse douairière de Saxe- 
bourg-Gotha. 

i. FRÉDÉRic-GuiLl4UME-ALEXANDItE, né le 20 décen 



180A, ancien général-major an service de Russie ; marié 
le 17 octobre 18S7 à MARIE-Chiiistine-Caroliiie-AdE' 
laide-Françoise -LÉolPOLDiNE d'Orléans, fille de Teii 
Louis-Philippe, née le 13 avril I8i3; veuf le 2 janvier 
1839. 

FiU, 

PHILIPPE-Alexanprk-Marik-Ernest, né le 80 juillet 1838. 



2 . WILHEUIINE - Paul - Joséphine - Henriette - MARiE-Hi- 

i^ÈNE-SûPHiE-AxEXANDiviNE, née le t^4 jalUet 1834. 

3. PAULINE^Wilbelmine-Françoise-XaveAINB -Joséphine- 

Harib, née le a août 1836. 

4. GciLLAUME-PAUL-FRÉDâRiG-HENRi-LAOïsLAs- Joseph-Léo - 

pold-Marie-CHARLES-ALËXANDKE, né le 29 mars i839. 

2. Frédéric-GUILLAUME-Alexandre-Ferdinand, né le 6 juillet 
1810, général-major au service de Wurtemberg, comman- 
dant; la 9« brigade de la p" division dMnfant^rio; marié le 8 
février i84i à THËODOLINDE-Louise-Euqéeiie-Napoléoiie, 
née le ts^vril 1814> fille de feu Eugène duc de Leucbtenberg. 

Filles. 

A. AUGVSTE-EUG£NIE-WiLH£LM|NE-MARiE*?MJLnic, née 

le 97 décembre 1842. 

B . MARIE- JOSËPHINÉ-FRÉDÉRIQUE-EUGÉiflK-WlLHELlIlHE- 

Théodounde, née le lO octobre 1844. 

C . Eugénie- Amélie-Augdste-Wllbelmikb - Tqéodolinde, 

née le 13 septembre 18484 

9 . Frésériqce^MARIB-Alexamdruik-Ghàiilottb* Catherine, née 

le 29 mai lais; mariée le 17 septembre 1842 au baron de 
Taobenbeini) grand éouyer au service de Wurtemberg. 

4 . f FERDItf ANB-AuQCSTE -Frédéric, feld^maréchol dans Tarmée 
autridiienné, né le 22 octobre 1763, f le 20 janvier 18S4. Sa 
veuve, Gunégonde-Walbourge-PAULINE, née le^2 novem- 
bre 1771, fille de feu François-George-Cbarles, prince de 
Heiternich ; marié 23 février 1817. 

s. t ALEXAMDRE-FRÉDÉRic-GBARtEâ, né le 24 avril 1771, général 
en chef au service de Russie, directeur en ohef de toutes les 
voies de communication de l'empire, f le 4 juillet 1833, ma- 
rié le 17 novembre 1798 h ANTOINETTE-Ernestime-Améue 
de Saxe-Saalfeld-Cobourg, née le 28 août 1779, t le 14 mars 
U24. 

De 09 mariage, 

1 . Antoinette-FrédÉriqce - Augcste-MARII-Anne , née le 

17 septembre 1799^ ducbesae douairière de Saxe-Co- 
bourg-Gotha. 

2. FRÉDÉRlc-GuiLiAuiiÉ-ALÉXAfVDItE, né le 20 décembre 



1804, ancien général-major au service de Russie ; marié 
le 17 octobre 18S7 à MARIB-Ghiiistine-Caroliiie-AdE' 
LAIDB-FIUIIÇOISE-LÉOIPOLPINE d'Orléaks, fille de Teii 

Louis-Philippe, née le 13 avril I8i3; veuf le 2 janvier 
1839. 

Filt. 

PHILIPPE-Alexanprk-Marik-Ernest, né le 30 juillet i838. 



TOPOGRAPHIE ECCLÉSIASTIQUE 
DE U FRANGE 

PENDANT LE MOYEN AGE , 
T 0ÀK8 LES [temps MODERNES JUSQO'EN 1790. 



AHdBHHBS SVBOIYISIONS TBRRITOBIALBS 

* DES DIOCÈSES 

en Archidiacoofe , Archiprêtrés et Doyennés ruraux. 

Pak m. j. dësnoyërs. 



t géographie ecclésiafitique de la Fraace ancienue e^t, à juste 
couaidérée comme Tune des bases les pins solides de la cou- 
aoce de sa géographie politique et civile, ou , tout au moins, 
se Ton des auxiliaires les plus sûrs de Tétude des subdi* 
oa et des transformations successires que le territoire de la 
t m subies, au milieu des nombreuses yicissitudes du moyeu 

fixité et la durée des règles de la discipline de TKglisc chré- 
e ont été sous ce point de Tue, comme sous beaucoup d*au- 
nne cause essentielle de conservation et de transmission des 
tota de la civilisation antique, qu*elle s*était appropriés dès 
trigioe, 

tu m elle seule que l'on doit d'avoir pu retrouver et rétablir 
I près complètement l'ensemble de la topographie polrtique 



de la Gaul« romaine, telle qu'elle éuit vers la £n du 
telle que nont Ta conservée la Notîtia provîncîarum e 
Gallice , rédigée rers cçtte époque , sous le règne < 

En modelant avec la plus rigoureuse exactitude ci 
ordre dvil de rcidministratlon gallo-romaine le nov 
ecclésiastique, ea établissant un évéque métropolltaii 
de chacune des dix- sept grandes provinces politiques, 
au-dessous d'eux un évéqua diocésain dans cliacnui 
quinze cités ou divisions territoriales secondaires, tel 
avait orgaoiséM, en dernier lieu, l'aulorité rQmtM) 
Gaule, l'Église se conforma aux décrets de ses prei 
ciles, c'est'-à-dire à une règle applicable à toute la cb 
qui devenait immuable pour elle. Aussi, a-t«elle fidèleti 
et transmis au moyen Âge et aux temps modernes Tenseï 
que complet de ces juridictions anciennes. Elle a ainsi fi 
serve jusqu'à nous l'étendue et les limites des territoiri 
et des peuples, dont la Tfotice n'avait constaté que les i 
l'intermédiaire de rÉglise, ce précieux document et 
plus grande partie de sa valeur historique et géograph 

Cette première base a été le point de départ de ton 
eKercbes térieaset sur U géographie i^ncienue de U 
moios pour la période de la domination rom%iite et aim 
période dea Francs mérofiugieui « qui ont ^nt adop 

1 . La meilleore éditioa de la ffotitiu prwitmmmm «t e«pêleNi 
seule édition qui soit accompagnée des variantes des plus •■< 
scrits de la Bibliotbèqne impériale, est celle qae M. Guérard a 
son excellent Essai sur h s/stime des avisions UrritoriaUs th fa 
fdg» romain Jusqu'à la fin de la djrnastie carlovingitnne . 1 vol. 
1832, p. 12 à 34. On connaît un tràs'grand nombre de copiés 
de la Notifia . Celle qa'on a adoptée comme la plus ancienne a 
pour la première fois par le P. filrmond, dans le t. !•' des 
Gaules. {Conc. antig. Gail,, 1629; 3 vol. in-f».) Elle a été très-l 
veproduite, et entre autres par A. Oucbesne, par Hadr. di 
D. Bouquet, et par M. Guérard lui-mémei qui en a, senli donné li 



yé des ëlésiciiU de ciTÎlîsfttioB et des systèmes d'admîulstra- 
■ qme W pnîsMnoe romaine arait introdaits dans la Gaule. 
Li eomaitsance positive que Ton a des rares modifications 
port^ pendant le moyen âge et pins tard, par TÉglise, on par 
I éfénements politiques, à ce vaste système d*organisation 
ritorîale de la Gaule romaine, tel que TËgUse elle-même nous 
conservé, a permis d*en constater parfaitement Tcnsemble. 
On B*a presque pas encore , Déaomoins , cherché à établir de 
rrAitlon rigoureusement exacte entre les limites des terri- 
Ri de chaque diocèse et celles des cités gallo-romaines qui 
ir eorreipoudent ' . On n'a peut-être pas suffisamment apprécié 
originet de ces graudes divisions territoriales établies par 
faûniatration romaine pendant le iv* siècle, après plusieurs 
idîlicationt successives, pins souvent contraires que conformes^ 
Boina pour qnelqnes>unes des grandes provinces, aux confédé- 
Imu det populations primitives de la Gaule. On n*a peut-être 
I aoffitamment recherché les rappqrts qui existent entre les 
lites dcc diocèses, représentant celles des anciennes cités gallo- 
nninea, et les limites invariables des régions naturelles. Ou u*a 
it-étre pas constaté avec la précision qu*exigent ces reclier- 
M de topographie historique, des relations analogues entre les 
ftaa dea diocèses et celles des grands pagi gaulois, territoires 
(érietirsè la conquête romaine, qui ont persisté, pour la plupart, 
idiDt tonte la durée do cette domination, mais comprimés, 
V ainai dire, par l'administration impériale, et qui reparaissent 
e la An de cette période et sons les Mérovingiens, plus librement 
n plas grand nombre. 

H la gestion générale de l*examen comparatif et de la con- 
daDce dea principales divisions civiles on politiques de la Gaule 



. Oa peut consttHef, comme un des rares et des meilleurs modèles de 
pUcatioa de ce principe è une province ecclésiartiqae (la seconde Lyon- 
•%!• savant travail de M. Aug. Ias Prcrost, sur les anciennes divisions 
''«rialea de la Normandie. ( Mt'm. dt iu Soc. des Aniiq, de Aorm. t. XI, 



roinaino et tranque avec ses pnucipalcs divisions rccle»i«sfiq 
est résolue daus sod ensemble, quoiqu'elle soit très-loin de Vé 
dans ses détails, un est bien moins avancé encore dana la coam 
sance des subdivisions topograpliiques d'un ordre secondaire,! 
qu'on envisage chacune de ces sortes de systèmes territoriaux isc 
ment, soit qu'on les considère dans leur mutuelle corrélatioB* 

On sait qu'iine grande partie des plus importants pagi gaule 
correspondaient généralement et en grand aux civitaleA de Tadi 
uistration romaine, représentées â leur tour par les diojcèaat i 
olésiastiques. On sait qu*ils étaient eux>mémes très-babitnelleiiK 
subdivisés en pagelli ou pays de moiudre étendue, territoires 
tribus iuférieures. Si les grands /^agv* représentaient à peu près 
totalité du territoire des eivùates^ les pagi secondaires ne corn 
pondaient qu*à la portion entourant immédiatement le chef-li 
ou aux divisions les plus importantes de ces régions. On sait q 
d'autres parties ou districts de ces mêmes territoires prim 
paux, les uus d'origine gallo-romaine pour le plus grand nomb 
quelques autres d'origine mérovingienne, ou même carlovlngieni 
sont fréquemment désignés, daus les chartes antérieures an xi* i 
cle, sous les noms d*ager, àe/mis^àe terminus^ de condil 
tVaicisj etc., et que si ces noms divers, parfois synonymes, étaii 
loin de représenter des juridictions hiérarchiques comparable 
celles de la Fran/;e féodale, du moins ils désignaient le ploa M 
vent des portions de territoires parfaitement distinctes et déti 
minées. On sait aussi que, parallèlement k ce système de topog 
phie secondaire dans Tordre civil , dont, il n*est resté dans 
documents que des vestiges très-incomplets , Tadministratioa | 
litique et les partages dynastiques de la Gaule sous les denx pi 
mières races offrent nn autre système plus régulier, pins vratmi 
hiérarchique et qui est représenté par les duchés (jducattts), ] 
les comtés (comitatus)^ par les vicairies on vigneries (rseame), ] 
les centaines {centenœ), peut-être aussi , passagèrement et lo< 
lement, par les décanies {decaniœ)t et à nn degré inférieur par 
bénéfices [bénéficia). 

Entre ces deux ordres de subdivisions territoriales ou a coust 



àeê corrélatioos souvent très«izitimes ; et de même que les pre- ^ 
iiiiers et les pins anciens comitatus représentaient presque iden- 
tiqnemrat les grands pagi et les civilates, de même aussi, quoique 
avec mie moindre certitude, les ^vicatiœ et les centenœ paraissent 
asaex souTent correspondre aux pagi inférieurs et à d*antres 
MibdiYisioos encore plus étroites. 

M. Gnérard, dans son Essaie a très^lairement démontré la 
relation de ces divers districts topographiques, qu'Hadr. de 
Valois, dans sa Tfotitia GalUarumt avait déjà indiquée, mais avec 
bien Inoins de précision. M* Guérard a surtout (p. i4>^-i65) pré- 
senté nn tableau méthodique de ces deux sortes de divisions ter* 
ritoriales de la Gaule sons les Francs , dont l'ensemble ne se 
tronve nulle part aussi complet et aussi certain. 

£n regard de ces subdivisions du territoire gallo-romain et 
franc dans Tordre civil et politique, TEglise avait aussi les 
siennes. Elles lui étaient devenues de plus en plus nécessaires, à 
BMtvre que la propagation du christianisme avait rendu la sur- 
veîDance des évêques sur leurs diocèses pins laborieuse. Les plus 
grands diocèses durent exiger, les premiers, ces partages de leur 
territoire et de Tinspection épiscopale ; aussi est>K:e dans ces 
mihnes grands diocèses qu'on reconnaît les subdivisions ecclé- 
siastiqaes pour être de plus ancienne date et plus conformes aux 
inbdivisions de la topographie gallo-romaine, préexistantes. 

Des chorévèqncs ou évéqucs ruraux {chorepiscopï), des archi<* 
diacres (archicUaeonfjt des archiprétres [archipreshytenj^diei doyen» 
[(ieeani)^ des curés (phhanî) attachés aux églises baptismales pri- 
mitives et chargés de surveiller des groupes de paroisses plus ré- 
cemment établies, tels étaient les principaux fonctionnaires asses- 
seurs, les ministri des évéques, dès les premiers siècles de TÉglise. 
Ces fonctionnaires, qui se trouvent tous indiqués daus les 
chartes, on dans les écrits d*auteurs ecclésiastiques antérieurs .iu 
rx* siècle, auront eu généralement n exercer leur surveillance, à 
I repréteotation des évéques, sur des districts et des portious 
de territoires diocésains déjà déterminés, et dénommés soit 
coniRM régions naturelles, soit comme régions civiles, aclraiuis- 
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tratives, ou politiques. Leurs offices, peut-être personnels d'a- 
bord, se seront promptement confoudns avec des juridictious 
territoriales plus anciennes. 

Il est bien pea vraisemblable, en effet, que ces noayellei cir- 
conscrîptious ecclésiastiques aient été créées et organisées intC" 
gralcment par les évéques sans avoir égard aux liabitudes so- 
ciales, aux relations locales préexistantes, aux agroupemeots 
antérieurs des populations, et surtout sans tenir compte des limitM 
des contrées physiques qui, à toutes les époques , ont exercé 
la plos grande influence sur les érénemcuts et sur la topographie 
historiques. Je donnerai des preuves nombreuses que, générale-' 
meut, les choses se sont passées comme on devait le prévoir. 

Mais, jusqu'à quel poiut ces portions de territoires» ces fonctions 
ou ministeria de degrés différents, confiés aax représentant! des 
évéqaesi ont-ils été modelés sur les subdivisions topographiqnes 
d*un antre ordre, et le plus souvent d'une autre époqne ? 

Jusqu'à quel point cette conformité, très»présumable, permet* 
elle de conclure que les circonscriptions des arcliidiaconët, des 
arcbiprétrés, des doyennés ruraux du moyen âge noas ont trans- 
mis les circonscriptions des petits pagi^ des vicariar, des centeiue? 
Jusqu'à quel point la fixité des règles de la discipline ecclé- 
siastique a-t-cllc encore une fois conservé, quoique k on degré 
inférieur , un état de choses que les révolutions politiques et les 
changements adininistratifs tendaient à modifier sans cesse dans 
l'ordre civil ? 

En un mot, de même que la circonscription générale des dio- 
cèses a fidèlement perpétué celle des anciennes cités ou des grands 
pagi gallo-romains, la circonscription des arcbidiaconés, des 
archiprétrés et des doyennés a-t-elle anssi rigoureusement per« 
pctué les suljdivisions secondaires de ces cités, de cespagi d'ordre 
inférieur, qtti existaient encore pendant les premiers siècles de 
la monarchie? 

Telle est la question que je me suis proposé d^examlner et dont 
l'importance historique ne saurait être niée, car elle embrasse un 
des points de vue les plus vastes, les plus variés, et l'un des 



France peudanl le moyen âge. 

S'il fallait admettre sans discussion l'opialou d'HadrIeu de 
Yaloia, cette question difficile et qui a besoin d'examen et do 
preuTes ferait toute résolue, car il reconnaissait très-positivement 
une parfaite concordance entre les subdivisions ecclésiastiques 
et lu» subdivisions civiles. Dès iC^S, il formulait ainsi sa convie^ 
tion {Notit, Gall., prxf., p. xii) : 

m Ecclesia ^eterem ordinem dîvisionemque etiamnlim serval in 
Galîia, Nam diœceses quidam civitatibiis Ofel majorihus pagisy ar- 
chidiaeonmtus minorihus pagis, decanatus rurales aut archipresÙY' 
Uratu* vicmriis, centenisve respondent, » 

Quoique, dans quelques articles de son ouvrage, Valois ait ap« 
pUqoé ce principe, il n'en a cependant pas rassemblé les preuves, 
et elles sont encore à recueillir pour la plupart, malgré les re- 
obercbea de plusieurs savants du xyxi" et du xviii' siècle, qui 
ont écrit sur la discipline ecclésiastique, ou sur la géographie his« 
torique de la France. 

M. Guérard, qui n*a pas non plus fait entrer les développe* 
OMnU de cette question dans le cadre déjà si vaste, et malheu- 
rensement resté inachevé, de son Kssai sur les divisions terri- 
toriales de la Gaule jusqu'à la fin de la dynastie carlovingieune, 
u*en a pas moins parfaitement signalû en quelques pages les dif- 
ficultës et les incertitudes, et posé les pren^ières bases d'une 
solation fondée sur les textes. Ce savant ne paraissait pas d'abord, 
dans son ouvrage pul^lié en i83a, admettre d'une manière aussi 
absolue que Valois, la conformité des subdivisions ecclésiasti- 
ques et civiles. Il indiquait avec justesse que les archidiacoués 
et les arcliiprétrés, étant d'une origine plus modcrue que los 
lUocèses, ne devaient pas représenter les petits pagi ou districts 
gallo-romains, dont ilb avaient pris les noms, avec une aussi ri* 
gooreuse exactitude que les diocèses représentaient les civitales 
auxquelles ils avaient succédé avant la dissolution totale de 
radministration romaine; puisque déjà ces anciennes subdivi- 
fcioBS topograpbiques devaient avoir subi de notables modifica- 



'ai donc eu pour bat de rechèrdier les origines, le caractère et 
TÎcissitndei des différentes jaridictions territoriales, oa mi- 
erm, émanés de rautorîté épiscopale ; d'étudier sous ses àïS- 
•DIS aapects la topographie ecclésiastique de la France ; dans 
eniemble d'abord cl en elleHméme, comnc iustitution de 
^lîie, soumise à des règles qui ont pu se moJ. Jer et se com - 
ter pea à peu, suivant l'extension du christianisme dans ]c« 
vin ces de la Gaule et suivant les nécessités de l'administration 
césaine, mais qui, comme tons les règlements de la discipline 
l^siaftique, a été longtemps soumise à des lois fixes et à une 
orité essentiellement stable. 

r^tudie ensuite Teusemble de ces mêmes institutions dans lenri 
iports avec les subdivisions de la topographie civile et polit:- 
\ dont elles ont souvent,' presque seules, conservé la composition 
tes limites. Pour arriver à cette double appréciatien, nu pre- 
•r travail était indispensable. Il fallait dresser un tableau gé- 
•al anssi complet que possible, et sous leur forme la plus 
sienne et pour ainsi dire la plus historique, des subdivisions 
ritoriales que les diocèses ont subies depuis leur origine, eu 
Itqnant avec exactitude les changements qui ont pu s'y opérer 
UlTéreates époques. 

Cm trarail était plus difficile et plus compliqué qu'on ne se 
naginerait d'abord. La diversité des systèmes de- snbdivisionit , 
riant selon les diocèses et se modifiant suivant les époques, 
lit an premier obstacle que j'ai souvent eu beaucoup de ]>eine 
.iirmonter. Des différences de noms et d'ordre dans Ténum^ • 
'ion des archidiaconés, des archîprétrés et des doyennés, sf>- 
j les ponillcs d'époques différentes, le rapport des noms anciens 
PC ceux des localités modernes, m'ont encore causé plus d'un 
ibarras. 11 en a éié de même de la distinction nécessaire à 
iMir entre les doyens capitulaires, les doyens administrateurs 
I temporel des évoques et des chapitres, et les doyens ruraux, 
I senk dont j'eusse à m'occuper, tout en tenant comjite de la 
union fréquente du doyenné capitulaire et du doyenné rural, 
itre les mains d'un seul et même fonctionnaire. 
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tlons. M. Gnérard établissait rantériorlté da titre et des offices 
des archidiacres, des arcliiprétres et des doyens à la désignation 
des districts territoriaux confiés plus tnrd à leur surveillance. Il 
oe regardait pas ceux-ci comme antérieurs au commencement 
du IX* siècle, date que je crois plus ancienne pour quelques 
diocèses, en me rapprochant ainsi davantage de l'opinion expri- 
mée par M. Guizot dans son Histoire de la civilisation moderne 
(cours de 1839; xiix* leçon, t. II, p. 2a), oi;vrage dans lequel 
l'organisai i-.)U de TÉglise gallo«frauqae a été exposée avec 
tant de i>avoir et de précision. 

Plus tard, en x844i ^^^^ if's prolégomènes du Polyptiqut 
d'Irminon (t. I, p. 4^)» onvrage si riche en savants et précieux 
enseignements sur Tétat social de la France avant le x* siècle, 
M> Guérard, adoptant plus positivement Topinion de Valois sur 
la concordance, au moins partielle, des petites divisions ecclé- 
siastiques et civiles, s*exprimo ainsi : « Les archidiaconës, dont 
l'institution pouvait dater du règne de Charlemagnei ont été 
composés en grande partie avec les pagi minores, dont il^aous 
représentent assez généralement l'ancienne circonscription ; queU 
quefois aussi ils se sont formés des territoires des centaines et dei 
vicairies. » 

Cette conformité et parfois cette identité entre les deux ordres 
de divisions civiles et ecclésiastiques, admises à deux siècles en* 
viron d'intervalle, par Hadrien de Valois et par M. Gnérard, est 
démontrée par les témoignages les plus * authentiques, dont plu- 
sieurs remontent au moins jusqu'au ix' siècle, tandis que d'antres, 
prouvant Porigine antérieure des fonctions sans attributions dt 
territoires, datent des premiers temps de l'Église. 

C'est en m'appuyant sur l'autorité de juges aussi compétents, 
qu'avec le secours des textes originaux, des pouillés et des cartes 
diocésaines, j'ai cherché à combler le vide que laisse encore cette 
branche importante de la géographie historiqfJe. La base et les 
principes eu étaient à peu près admis, mais on n'avait pas encore 
essayé de développer la question, de la démontrer par les preuves 
et de l'introduire dans l'étude du moyen âge. 



J*al donc eu pour bat de rechercher les origines, le caractère et 
les TÎcîisitndei des différentes jaridicttons territoriales, oa mi'- 
itttterm, émanés de rautorité épiscopale ; d'étudier sous ses dif* 
rérenis aspects la topographie ecclésiastique de la France ; dans 
ion ensemble d*abord cl en elle-même, comme iustitution de 
l'Église, soumise à des règles qui ont pu se moJ. Jer et se com - 
pléter peo à peu, suivant l'extension du christianisme dans ]c« 
provinces de la Gaule et suivant les nécessités de l'administration 
diocésaine, mais qui, comme tous les règlements de la discipline 
ecclésiastique, a été longtemps soumise à des lois fixes et à une 
autorité essentiellement stable. 

J*étiidio ensuite Teusemble de ces mêmes institutions dans leur^ 
rapports avec les subdivisions de la topographie civile et politi- 
que dont elles ont souvent,' presque seules, conservé la composition 
et les limites. Ponr arriver à cette double appréciatien, uu pre- 
mier travail était indispensable. Il fallait dresser nu tableau gé- 
néral aussi complet que possible, et sons leur forme la plus 
ancienne et ponr ainsi dire la plus historique, des subdivisions 
territoriales que les diocèses ont subies depuis leur origine, ru 
indtqaant avec exactitude les changements qui ont pu s'y opérer 
à différentes époques. 

Ce travail était plus difficile et plus compliqué qu'on ne se 
l'imaginerait d'abord. La diversité des systèmes de* subdivisionit , 
variant selon les diocèses et se modifiant suivant les époques, 
était an premier obstacle que j'ai souvent eu beaucoup de peine 
à ftiirmonter. Des différences de noms et d'ordre dans Ténum^ • 
ration des archidiacoués, des archiprêtrés et. des doyennés, sf> - 
lou lei ponillcs d'époques différentes, le rapport des noms anciens 
avec ceux des localités modernes, m'ont encore causé plus d'un 
eiiibarras. 11 en a été de même de la distinction néceasairc a 
établir entre lea doyens capitulaires, les doyeus administrateurs 
•iu temporel des évêqnes et des chapitres, et les doyens ruranx, 
Krs senla dont j'eusse à m'occuper, tout en tenant comjite de la 
réiuiion fréquente du doyenné capitulaire et da doyenné rural, 
entre les mains d'un seul et même fonctionnaire. 
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Le précieux tableaa des pagi et des aotrei «iiLdiTliions topo- 
graphiqae» de la Gaule, suivaut Tordre cWil, sod9 le* dqnx pi^ 
mières races, publié par M. Guérard dans son Esjmi^ m'offrait la 
excellent modèle dont je suis sans doute resté bien loin. Toute- 
fois , de rapprochements fréquents et évidents entre les diTiaioni 
indiquées dans Tun et dans l'autre ressortiront, je Tespère ^ det 
conséquences utiles et intéressantes que je ne négligerai pa» de 
signaler. 

On s'étonne qu'un semblable tableau d'ensemble pour la topo» 
graphie ecclésiastique de la France n'ait pas été depuis lon^testpt 
dressé par les nombreux et savants écrivains, smrtout p;ur les Bé« 
nédictins, qui se sont occupés avec tant de zèle et d'ërodition; de 
son histoire. Ce travail eût dû former une partie . c^entieUe du 
GalUa christiana. Cependant, et dans Tédition de cet oumige en 
quatre volumes (i656), et dans la dernière éditicm en trette vo« 
lûmes, restée inachevée (1716*1785), la topograpliie eccUsiu- 
tique a été complètement omise ; sur les cartea jointes à celle-ci 
ne figurent pas même un seul archidiaconé ni un archiprétré. 

Les deux recueils de pouillés publiés par le libraire G. AUîot, 
en i6a6, sous le titre de Grand Poullié (iu-8''), et en 1648, sods 
le titre de PouilUé général (in-é")', contiennent à peine le tien de 
la France. Des omis&ions , des erreurs et des incorrectioat ^e 
toute nature en rendent l'usage très-difficilci surtout pour l'édi'* 
tion de 1648, quoiqu'elle soit beaucoup pins étendue que la pre- 
mière. "VÉtat des archevêchés^ évichés^ ahhayea et priemritde 
France^ par dom Beannier ( 1 7^6), dont la troisième édition a paru 
en 1743 (3 v. in-4<>), embrasse, il est vrai, toute la France ft» 
rlésiastiquc. Mais cet ouvrage mérite, au sujet des diatricts 
ecclésiastiques , le même reproclie que les recneib de G. Alliot ; 
d'ailleurs il n'iudique que l'état moderne des diocèses et ne donne 
pas les noms anciens d'un seul archidiaconé, on archiprdtré. On 
rencontre le même vide daus le Clergé de France^ par l'abbé du 



t. 1.6 titre du premier ouvrage «st writ t Poullié, et edai da 
Poiiii/if, 



Teiii« (Jk vol. io-8» 1 774-1786) s ouvrage rare mais iocomplet, 
qQÎ n*eftt qu^une traduotioa abrégée d'une partie du Gallia chn" 
stiauai ainsi que daog les Annales ccclesUutici Francorum^ dti 
P. Lecointe (8 voU in-fs i665-i683]. 

L'assemblée . générale du clergé de France a plusieurs foi& 
tenté «t projeté de former une collection générale des pouUlés 
dea diocèses. Dans rassemblée de 1740 ' elle accueillit la propo- 
sition que Ini fit Tabbé Lebeuf d*y travailler, ainsi qu'à un re- 
cmU de cartes de tous les diocèites ; mais il ne parait pas que ces 
projets aient eu même un commencemeut d*exéçutioii. Il a été 
pi^blié à différentes époqneSi^ surtout pendant le xviix* siècle, des 
pettilléf particuliers de plusieurs diocèses. Quelques-uns sont 
ut^lepf je les possède pour l^a plupart» et je les ai mis à contribu- 
tion, ainsi que les recueils d*Alliot , de du Tems et de Beauuier, 

Le pooillé du diocèse . de Lisieux, restitué et publié en i844 
par M. Ang. I*e Prévost, est un modèle qu'on ne saurait trop 
leœr et trop signaler. Ceu& du diocèse de Lyon ont trouvé dans 
lit A* Bernard un éditeur consciencieux et ipfatigable. Ils ne 
tarderont pas à paraître à la suite et comme complément des car- 
talairea des abbayes de Savigny et d'Ainay, publiés par le minis- 
tère de l'instruction publique. A titre de commissaire désigné 
par le comité historique et chargé par le ministre de surveiller 
cette importante publication, j*ai pu les consulter a vaut leur mise 
an joor. 

Il existe nu grand nombre do pnuillés inédits, soit au cabinet 
det manuscrits de la Bibliothèque im{)ériale , soit dans les ar- 
chives départementales. J*ai pu en consulter beaucoup, gr4ce à 
roblîgeance do MM. les conservateurs, de M. Guérard en parti- 
culier, ou de MM. les archivistes des préfectures. Quelques-uns, 
qoe je ne connaissais pas encore, m'ont été fort obligeamment si- 
gnalés par M. Duplès-Agier, archiviste paléographe, et par plu- 
sienra autres personnes que je me ferai un devoir de citer à l'oc- 
easion. Plusieurs évéqnes ou grands vicaires ont bien voulu me 

I. Cmllttt. iu miumùlées ftn9r»Ut du eiergé, in-r*. t. VU, col. 17C6. 



vue administratif et fiscal ; cependant les pins anciens prés* 
les noms primitifs d*un assez grand nombre de districts 
siastiqnes, et j'ai eà soin de les noter scrupnlensement. ' 

Très-généralement, mon point de départ pour chaque d 
a été le pins ancien pouillé, sonvent manuscrit, dont j'ai pu 
connaissance. Lorsque cette dernière indication m*a ma 
j*ai dû restituer la distribution topographique eUe-oiéme 
près les indications les plus certaines fournies par des 
originaux du ttioyen âge. Je me suis toujours astreint 
donner la forme ancienne des noms que d'après des c 
authentiques. J*ai eu soin d'indiquer ces restitationa leraqi 
ont été nécessaires ; elles l'ont été fréquemment. 

La collection fort riche de cartes de diocèses que "pt 
le département géographique de la Bibliothèque impériale n 
aussi fort utile à consulter. J*ai formé moinnéme depuis p 
années, en Tue de ces recherches, une collection de cartel t 
saines dont le nombre s'élère à plus de deux cents. Je 
aérai , à la suite des tableaux , deux listes disposées par dit 
de toutes les cartes et de tous les ponillés dont j'aurai pu 
stater l'existence; je serai très-reeonnaissant des indîcatuM 
pourraient' m'aider à rendre ces listes moins incomplètes. 

Le plan géographique que j'ai adopté a été celui de la il 
provinàarum Gailiee, le seul qni ait un caractère hîstoi 
puisque l'Église s'y est conformée. Il m'a semblé bien préfi 
à l'ordre alphabétique snivi dans la dernière édition dn i 
christiana. L'usage en sera rendu plus facile par une table d 
les diocèses ajoutée à la suite des tableaux. J'ai placé à la 
chaque province les diocèses démembrés, et ceux dont les 
ne figurent pas déjà dans la Notice. J'ai aussi. indiqué les pi 
ces et archeréchés de création moderne. Il est presque surs 
daut d'avertir que cet ordre est complètement différent de 
qui fut adopté soit par l'Assemblée nationale en 1790, sol 
le concordat de i8or. Les grandes dirislous ecclésiastiques 



itéeê à ctf deux ^£KM{uet ne furent pins que It représeotation 
I dÎTÎnoiM départemanUiles modernet « de même que les archi- 
MMHiéf , an^prétrée et doyennés, que plusieurs évéques ont 
&é«» depuis la résolution, dans leurs diocèses, sont conformes 
s arroodissements et aux cantons de Tordre civil. Je n'ai dû 
tanir aoeon compte, tout en constatant que les choses se sont 
laî paaaéet primitivement. 

La aécesaité d*adopter, autant que possible , un mode nni- 
naie poar tous les diocèses m*a obligé, dans ceux où la divi* 
m par arcbidiacones a été en usage, de subordonner à c«$ 
itriala p d*an ordre plus élaré généralement , les archiprétréK 
, laa dojennés. Il en est résulté que, dans plusieurs diocèses, 
territoixa propre du chef «lieu du diocèse, contenant, outre les 
foiates d« la TÎUe, eriles des suburbes, de la banlieue, ou de la 
nala, confiées à la surreillanee tantôt du principal archiprétro, 
il6t da grand doyen capitnUire, parait, quoique souTisnt indé- 
■dant, subordonné an grand archidiaconé. Il sera fadle de 
ûr compte de cette apparence d'inexactitude. 

Lorsque, dans na même diocèse, j'ai pu assigner des dates eer* 

ioaa à des dÎTisions essentiellement différentes Tune de l'autre, 

Ws qpa la sBppretsion,complète au xiit* siècle des archiprétrés 

as la diojcèsa du Mans, par exemple, alors j al donné isolé- 

lat, afia d'Atra pku clair, cl^acun des systèmes géographiques 

li aa aoat awçédé. Lorsque j'ai introduit de& subdivisions plus 

idarnea dans les tableaux , j*ai eu soin de l'indiquer soit en 
ite, soit par quelque signe. 

Je ne ma dissimule pas que la valeur et l'utilité des indications 

ces nombreuses divisions topographiques seraient beaucoup 

us grandes , si j'avais pu eu indiquer les limites* Mais on 

mprendra que ces détails ne pouvaient figurer dans un tableau 

msemble et qn*ils devront trouver plus tard leur place dans 

i descriptions locales de chaque diocèse; c*est uu sujet de re- 

lerclies très-compliqué, qui ne pourra. être développé com- 

étcment que dans chaque provipce ecclésiastique et auquel on 

saarait trop inviter les nombreux amis de l'étude de l'iiistoirc 

de la géographie ancienne de la France. J'ai dA me borner à 
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remplàoer {H^TÛoirement oat iadicaliona par telk â« U filM* 
tioB de cbacon «ks eautoa* «ccUaiaitiqaei vabtivamMt «i ehaf* 
lîea. Gttt celte orièntatiaB qiiB prasanta U MCiMidACoJaMitikl 
tableaux, i 

J'aurais voulu donner «ut«i ponr chacvaa 4m 
(arobidiaeonéa, Arcbiprétrét ou doyennés) la iMuabra d«ft p«i 
dont elles étaient composées , et je Tavaia fail pour iw oerHh 
nombre; nais- le défaut de documents. posîtifa ni*A obligé daJM 
borner le plua habituellement à des résaltaM géoérsax poar la 
totalité de dia^ue di<^c.àse$ trop souvent encore cet réwltatt» 
très*variaUes suivant les époques, u'out paa touta U fréciiin 
désirable. 

Les rapports des subdiviaiooa fUocéaaiues avee lea — m^Milii' 
triots civils et politiques, avee lea anciens pttgi.oa pel&ta paya M 
France devant faire l'un- des sujets prinoipanx de lA-aetandt 
partie de ce trafail, j« me suis borné à n'indiquer 4A«i kiHto 
bleaux cea relations que d'une maniète Irèa^-géacHilt ntappMiii 
mativci •> 

Pour donner k de tels rapports toute lenv- valeur, il at^aéeaf 
saire de comparer -entre elles les limites et l'indleatioa derMemI 
compris dans chacune des- subdivisions topofraph2quea.-<7eiïce 
que j*ai essayé -de faire^«n ehoisissattt des exemplea empiiu itëa i 
chacune des principales provineee eeeléslastiquea et as» dlflé^ 
rents systèmes de topographie appropriés par VÉftHfle et par 
l'usage aux différents diocèses. - 

Tout eu réservant pour cette seconde partie t*ez4tneil'plitt ap^ 
profondi des question^ générales, je n'en ai pas moins éhi devoir 
indiquer dans les notes des tableaux , ^âné. cela m'a {>arn1bdis- 
pen sable, le caractère et les origines probables de plusictart Âib« 
divisions qui ne m'ont pas semblé avoir encore été stifliéamÉkenl 
étudiées, telles qbe les minijeâiià, lès phàes, les 'eonJRiœ^' lei 
c%nstîanitates, re'propagus, etc. Ta vais d'abord signalé dans 
chaque diocèse les chorèueques Indiqués par les teHeiT originaux 
les plns'auciens. Ils devaient , avec les ehnstianUates et Ici 
paroisses baptisii)aleSy ou plèbes, former la preidière p4ripdç de 



raphie ecclésiasti<{ue gallo-franque ; mais ces indica- 
ilreÎDteR à un trop petit nombre de diocèses, compli- 
•8 tableaux, et j'ai cm préférable d'en former une liste 

! fontes les précautions que j'ai prises pour rendre le 
[larfaits qu'il m*a été possible ces tableaux, ainsi que les 
tious générales dont ils seront sniris et qui en forme- 
>mmeutaire et le développement, je ne me dissimule pas 
encontrera bien des vides et sans doute aussi plus d'une 
en recevrai avec reconnaissance la rectification, ainsi que 
onications qui m'aideraient à améliorer et à compléter 
lil. Les personnes qui se sont déjà occupées de ces sortes 
ches de topograpbie liistorique en apprécieront les dîf£- 
iigeront avec quelque indulgence, j'ose Tespérer, un 
le plan n'avait pas même encore été ébauché. J'en ai 
tendant plusieurs années les matériaux , épars dans un 
l nombre de recueils et d'ouvrages imprimés ou ma> 
concernant toutes les anciennes provinces de France et 
pays voisinS) mon travail embrassant toute l'ancienne 
le qu'elle est comprise dahs la Notitia provinciarum» 
I beaucoup désiré que l'ensemble de mes recherches pa- 
tanément ^ on eût peut-être plus aisément saisi les ca- 
lifférents des systèmes divers de géographie ecclésias- 
>pres à chacune des grandes provinces ; on eût mieux 
l'intérêt dfes résultats généraux) mais la nécessité de ne 
irder au delà du mois de janvier la publication de l'An' 
oblige de n'insérer dans le volume de 1853 que les 
orinaisesi la suite sera publiée dans l'Annuaire de 1854 
uion se continue sans interruption. La liste des évéques 
y travail trèfr-complet et très-^utile de M. Bordier, a été 
liée tuccessivement dana plusieurs volumes antérieurs 
aire. 

J. DjiSNOYERS. 
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Le précieux Ubleaa des pagi el des autres «ubdiTÛioi 
graphiques de la Gaule, 8ui?aut l'ordre cîtU, sooa lea de 
mières races, puhlié par M. Guérard dans son Essaie m*o 
excellent modèle dont je suis sans doute resté bien loin, 
fois, de rapprochements fréquents et éridents entre les c 
indiquées dans Tun et dans l'autre ressortiront, je Tespc 
conséquences utiles et intéressantes que je ne négligerai 
bigualer. 

Ou s'étonne qu'un semblable tableau d'ensemble pour 1 

graphie ecclésiastique de la France n'ait pas été depuis loi 

dressé par les nombreux et savants écrivains, amrtont par 

uédictins, qui se sont occupés avec tant de xèle et d*énidi 

son hi&toire. Ce travail eût dû former nne partie CMtnti 

Gallia christiana. Cependant, et dans rédition de cet ou^ 

quatre volumes (i65ti), et dans la dernière éditicm ea tre 

lûmes, restée inachevée (x7i5«i7â5), la topographie ecc 

tique a été complètement omise { sur les cartel jointea à < 

ne figurent pas même un seul archidiaconé ni un archipréi 

Les deux recueils de pouillés publiés par le libraire G. 

en z6a6, sous le titre de Grand PouUié (in-8^}, et ea 164! 

le titre de Pouillié général (in-é**)', contiennent à peine le t 

la France. Des omissions , des erreurs et des incorreetio 

toute nature en rendent Tusage très-difficile| surtout ponr 

tluu de 1 648, quoiqu'elle soit beaucoup ploa étendue que 1 

mièrc. "L'État des archevêchés, évéchés^ abàmjpet ei prin 

France, par dom Beaunier ( 1 7126}, dout la troisième édition 

en 1743 (3 V. iu-40), embrasse, il est vrai, toute la Fran 

rlésiastiquc. Mais cet ouvrage mérite, au sujet det di 

ccciésiastiqucs , le même reproche que lei recueils de G. i 

(railleurs il u'iudiqiie que l'état moderne des diocèses et ne > 

pas les noms anciens d'un seul archidiaconé, ou arehiprdir 

rencontre le même vide dans U Clergé de Frmmee, par raU 



1. liC titre du preiuivr ouvragée est «icrit i PmUM, et odai da ■ 

Poiiillif. 



expugahon 

DD PLAN SUIVI DANS LES TABLEAUX. 



. La première colonne contient le nom ancien et ie nom moderne 
«les archidiaconés , des archiprêtrés et des doyennés. J'ai toa- 
jouTs choisi la forme donnée par les pouillés les plus anciens, ré- 
digés en latin ; quand cette base m'a manque, j'ai eu recours aux 
chartes et je n'ai indiqué de Yariantes, d'après les textes tou- 
jours les plus anciens, que lorsqu'elles offraient des différence» 
notables. Les pouillés modernes présentent, pour la plupart, des 
altérations de noms de lieux si évidentes et en si grand nombre 
qu'il eût été sans utilité aucune et même impossible de les repro- 
duire. 

. La deuxième colonne indique rorientation des chefs-lieux dexes 
territoires à l'égard de la capitale du diocèse. 

. La troisième est consacrée aux noms des principales divisions 
territoriales anciennes auxquelles correspondent, à peu près, en 
totalité ou partiellement, les subdivisions ecclésiastiques. Le peu 
d'espace n^ pas permis d'y introduire assez de détails utiles. Us 
se retrouveront dans les considérations générales. 

. Dus la dernière colonne sont indiquées la situation et la corres' 
poDdance des localités modernes avec les anciens chefs-lieux des 
subdiinsions ecclésiastiques. Lorsque le lieu indiqué n'est chef- 
lieu ni de canton ni d'arrondissement, j'ai indiqué le canton dont 
il Cait partie; quand il est chef-lieu de canton, j'ai indiqué son 
arrondiseement. 

Les diocèses qui ne figurent pas dans la Notitia provinciarum et 
qui ont été créés depuis, à différentes époques . sont précédés du 
signe +. Je les ai désignés sous le liire d'Episcopatw, au lieu 
de CiviUu, 
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1^ rameKAFiin -xcCLdrfianQVK 

foontlr d« iftiii'ili«É«—H ^Mt f* 



iM lanlaiMntif ««ualt capndnt htplii ' 1 l[| ni 
Im doidi priinidh d'n ■Mm'snnâ' aowbiwM HiIftii'iÛl 
«MtiqiM, »'f»r«t lito a» l»««ot*»Li iHi«Iiw>IéM[;J«" -^tl 




I. r>iMHiad'iBdif^a-«N'>MMiiMa4ÉrttilCl4 

L< collMllaB bit rithe do carien de iliocitri 
la d^rwmwt gJtlgn^ique île U Bibliotlièque im|iïriale in 
"nrmé Biùi-mim» de|iui 
, uns cotlïclion de t»i 
i plni de d 
ïui Iules diaputéfti |m diMÉ 



■nui fart util* a'àtawlMi. J 
M, an TM daèn i«Acr< 
Il doat la sombra •'ëli 



de tonMi !•• CiTtai M da tttuB l«i 

paairiianrm'aidar k nodre ce» liiil« a 

L* pUo géognphiqna que 
yn.^iAaanm Cttiai, le teu 
puiiiiue l'ÉglUe ■'; eit cdd fi>i 

■ l'ordre mlpbiliëliqiia aniû daui ta dernièce ^ditios da (! 
cArirlûuHi. L'nikge « lari reudu plus facrili jiBrDOa l«blBd|i1( 
lei dii>cii« ijoulée ■ Il mite de. I^Lleiux. J'il {lUxl h 
cliique proiinca las dioeèsoi démcmbréi, et ceai dont le* bmI 
ue Ggiir«Dt pu déji diiu lu Vorùw. J'ai tiuui.ind<i|iié le* p(«ni 
cet et ircItaTtcbdc de erdilioii inoderue. Il eil preiigus «wiIkiii 
danr d'iLTarlir qàe' cet ordre ett cDin[>lclea»nt dl/Nfaot de cali 
qni fui adoplé loit par risj>eiDbli>e aalionalc en ITM, * 
leconrordat di iBoi. L«i frrsndes dititlnut eeclf ilutlqMI ld 
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i'* PHOVnVGE EGGLËSIASTIQUE, 



I, DIO(]i:S^ DE LTON» 

(iqSTRppow,) 

CIVITAS I.UGDUNENSIUM 

(IIP siècle). 

Il ARGHinCTMISj 30 fCMP^MT LB ZYHK tlÊOLB*, 



f Archijpr, «ur h rive droite de la Saône , dite 


A p9T\A Regni. 


1. Archipiubsbttcràtcs cm- 


Versl» 


Lyonnais 


Cbef-lieeduà^di 


TATIS ET SCBURBlORHf . 


limite 


ipagxuLug' 
duneneis), 


Rhône. 


Archipr. de Lyon et des 


SE. 




mtbaibQs, 


du dio- 








cèse. 






i. — RODAlfNB. 


0. 


Bas-Forez 


Arr, (Loire). 


Rouine, ^ 




(pagus Fo- 
rmait). 








Roannais c( 
Beaujolais, 
(vagut flo- 
donensis. 
Territ.Bêl- 
Ujocense ). 




S, — MFOMEBnt. 


0. 


Bas'Forei. 


0"deSt-G«fmiÉa 


Pommiers. 


1 


UtbI (Loire). 



1. Les archiprëtrés du diocèse de Lyon sont distribués dans ce ta- 
Ueau d'après l'ordre du pouillé publié par DeUunure en 167 1 (Bitt. 
tceL du dioc. de Lyon^ p. 237-26i). Il est, ainsi qu'en prévient Tau- 
leuTs rédigé d'^très des uouiUés plus am.'ieus remontant au moins' au 
inr* siècle. Un auire nouille, im peu plus ancien que ceux-ci, cooiervé 
dans les archives de Vppc^^<^cture de hyon, avec quelques mitres ptuv 
iBodArnes, contient le lâdme nombre (Tarobiprùtrefl , moins (>âlui des 
tutmrbêê, mais dans un ordre dUBérent. L'arôhiprêtré de NontbfUou 
ainsi nommé seuieromit depuis lo xiy* siècle, y porte le nom d'vchi- 
prètré du Foret (Foriâii) ; l'arcbiprètré de Coursieux y est rtroplac^î 
par celui du Saiiibel, localité du canton da l'Arbresle. Les arcbipreirés 
y sont énumérés dans cet ordre: Archipr. deJaresio;'^ Foritii; -* 
'éê ATsyronda ; — de Pomêriù ; — de Àrbrella: — de Sambeeh -^ de 
HooÊtêu; '■^deÀfua; — à^ Maydacoi — de Morettel ; — de chah" 
mtm$ : — ^ Sandrêne: — de Treffort ; — Dombarum ; — Baugiaci ; 
«• CQlo§imfii — ÀwiirQnùici, l^ i* arohipr. manque duis U niss. 
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rampUeer prOTiMirement ota iadietUona par telk à$ U fta" 
ttim de efaMun éêê «autoas «odéiUstiqtiM PtbtifMBtat M eWi 
lÎM. C*etf celte ortancatkui qm prasaiiM U MCiMidA coJaMjt ihi 
tableftini. 

J'iuriia voulu donner «uui ponr ehacvat 4o» Mdkd&fkàoM 
(trohidiaeooéf, arckiprétrdf on dojonnéf) h mmbImn 
dont ellei étaient composées , et je TavaU faîl pou» mi 
uombra; mai» I9 délaut de docttments . poaitila ni*A obligé dt.Be 
boraer le ploe babîtuellemect à dee rteltaM géoértaxpMrii 
totalité de tht^uê dlocàse ; trop soBvent eotoro eoa féwlmii 
trèa-variables iniTtot lea opoqaM, u*ûut paa touto U iK^Mltal 
doitrablo. ... 

Los rapporta dea apbdiTÎaioaa diooéaabiM avm 1m fmijiitfii 
trioCa etrila et politiqves, 8v«e lea aneiena jp«|fi.oa.pelltaptyadf 
France devant faire l'iur dea an jeta prindpanx do la,*aooflNdf 
partie de ce tvaféii^ j^ ne auia borné i n'iediqiier éMâ klUto 
bleanx cea relatlona que d*Qne maniève trèa*>géBénelÉ wtjÊfigÊÊtif 
mative» . ^ .'u 

Poar donner k de tela rapporta tente le«p' v«lew, il 
saire de comparer entre -ellea lea limitea et l^dicatioa 
compris dans ehacttne 'dea-'-sdbdiviaieiia topogrtpb2q«ee«-€reil'ce 
qnej*ai easayé-de faire^ en cUolaisaavt.dea exenplea tmpnmtê^k 
ebacnne dea prhicipalef prorhieefl' ecdéalaat&quea et tmSÊ^ dllfé* 
rents ayatèmes de topographie appropriée par l'huée et pair 
l'osâge anx différents dtocèaea. - 

Tout eu réserrant ponr cette seconde partie l*e»<iiied*p!ift 'ap^ 
profondi des qnestlôni générales, Je n'en ai pas mohia tfta devoir 
indiquer dans les notes dea tableaux , ^ïïné. cela m'a toarallièia- 
pensable, le caractère et lea origines probables de ploaiitatt éûh» 
divisions qui ne m'ont paa aemblé avoir encore été atitttadiAkent 
étudiées, tellea qtie \t^ ' wUnUlêtiày lès plebfs, lea 'eo/tAW,' les 
cTiristianitates, n'propagusy etc; ravafs d'abord signalé dans 
chaque diocèse les chorèuêqmes indiqués par lea ^tfetf originaux 
les pins 'anciens. Ils devaient ,' avec Ic^ ckfiàtlanUate* et les 
paroisses baptisii^alea, ou pUheSf former la preiilière périçd^ de 



« topographie ecclésiasti<pie gallo-franque ; mais ces indica- 
iona, realreîntes à un trop petit nombre de diocèses, compli- 
[MÛent les tableaux, et j'ai cm préférable d'en former une liste 
. part. 

Malgré tontes les précautions que j'ai prises pour rendre le 
Doios imparfaits qu'il m*a été possible ces tableaux, ainsi que les 
!onsidératious générales dont ils seront sniris et qui en forme- 
tmt le commentaire et le développement, je ne me dissimule pas 
p'on y rencontrera bien des vides et sans doute aussi plus d'une 
trrenr. Ten recevrai avec reconnaissance la rectification, ainsi que 
es communications qui m'aideraient à améliorer et à compléter 
non travail. Les personnes qui se sont déjà occupées de ces sortes 
le recherches de topographie historique en apprécieront les dif£- 
«kéa et jugeront avec quelque iudalgcn ce, j'ose Tespérer, un 
Mai dont le plan n*avait pas même eucore été ébauché. J'en ai 
eeueilll pendant plusieurs années les matériaux , épars dans un 
ris-grand nombre de recueils et d'ouvrages imprimés on ma> 
inscrits , concernant toutes les anciennes provinces de France et 
>hisiears pays voisins» mon travoil embrassnnt toute l'ancienne 
ïtnle» telle qu'elle est comprise dahs la Notitia provinciarum» 

J*aarais beaucoup désiré que Tcnsemble de mes recherches pa- 
rte aimiiltanément ^ on eût peut-être plus aisément saisi les ca- 
ra ct t r e e différents des systèmes divers de géographie ecclésias- 
iqae, propres à chacune des grandes provinces ; on eût mieux 
ipprécié riutérét dfes résultats généraux) mais la nécessité de ne 
point retarder au delà du mois de janvier la publication de l'An' 
Maire m'oblige de n'insérer dans le volume de 1853 que les 
piMtre J^Hnaiset; la suite sera publiée dans l'Annuaire de 1854 
!t VimpreMion se continue sans interruption. La liste des évéques 
1$ Franetf travail très-complet et très-^utile de M. Bordier, a été 
dasi publiée successivement dans plusieurs volumes antérieurs 
le rAnnuaire. 

J. Dlsnoyers. 



expugahon 

DO PLAN SOm DANS LES TABLEAUX. 



I. La première colonne contient le nom ancien et ie nom moderne 
des archidiaconés , des archiprêtrés et des doyennés. J'ai toa- 
jonra choisi la forme donnée par les pouillés les plus anciens, ré- 
digés en latin ; quand cette base m'a manqué, j'ai eu recours aux 
chartes et je n'ai indiqué de ▼ariantes, d'après les textes tou- 
jours les plus anciens, que lorsqu'elles offraient des différences 
notables. Les pouillés modernes présentent, pour la plupart, des 
altérations de noms de lieux si évidentes et en si grand nombre 
qu'il eût été sans utilité aucune et même impossible de les repro- 
duire. 

}. La deuxième colonne indique rorientation des chefs-lieux de ces 
territoires à l'égard de la capitale du diocèse. 

l. La troisième est consacrée aux noms des principales divisions 
territoriales anciennes auxquelles correspondent, à peu près, en 
totalité ou partiellement, les subdivisions ecclésiastiques. Le peu 
d'espace n'a pas permis d'y introduire assez de détails utiles. lia 
se retrouveront dans les considérations générales. 

4. Dus la dernière colonne sont indiquées la situation et la correS' 
pondance des localités modernes avec les anciens chefs-lieux des 
subdiTisions ecclésiastiques. Lorsque le lieu indiqué n'est chef- 
liea ni de canton ni d'arrondissement, j'ai indiqué le canton dont 
il fait partie; quand il est chef-lien de canton, J'ai indiqué ton 
arrondissement. 

~ Les diocèses qui ne figurent pas dans la Noiitia provinciarum et 
qui ont été créés depuis, à différentes époques . sont précédés du 
signe -I-. Je les ai désignés sous le titre à'Episcopatw, au lieu 
de Civitoê. 
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i'* PHOVnVGE EGGLËSIASTIQUE, 



1, DIOfi:S^ DE LTON, 




(iqSTRPPOtE,) 


CIVITAS LUGDUNENSIUM 


( IIP siècle). 


18 incHin|^Ril}s{ 30 fWW 


IT LB ZYHK tlÊOLt*, 

Saône , dite K parie Regni. 


9 Àrchijpr, tur la rive droite de la 


Archipresbyteràtcs cm- 


Vers la Lyonnais 


Chef-lieadud^di 


TATIS ET SCBUEBlORHf . 


limite (pagtuLm- 


Rhône. 


Archipr. de Lyon et des 


SE. 


dunensie). 




suburbes. 


du dio- 
cèse. 




• 


— RODANNI. 


0. 


Bas-Forez 


Arr, (Loire). 


Rouine, ^ 




(pagus Fo- 

rmsit), 
Roannais e( 
Beaujolais, 
(vague flo- 
donensis. 
Territ.Bel- 
Hjocense ). 




— Dl FOMERIIt. 


0. 


Bas'Fores. 


0"deSt-G«nBi4R 


Pommiem. 






tvnil (Loire). 



Les archiprètrés du diocèse de Lyon sont distribués dans ce ta- 
a d'après l'ordre du pouillô publié par Delamure en 1671 (Biet. 
. du dioc. de Lyon, p. 'i27-!26i). U est, ainsi qu'en prévient V^u- 
, rédigé d'après des pouillcs plus anciei)» remontant au moins au 
•iècU. Un autre pouillé, ua peu plus ancien que ceuxpKïi, conservé 
I les arcbives de la.pré£ecture de Lyon, avec quelques luitrea plus 
arnes, contient le niême «ombre (Tarcniprôtres , moins celai des 
vrbéit mais dans un ordre différent. L'archiprêtré de Nontbfisou 
i nommé seulement depuis le xtv" siècle, y porte le nom d'arcbi- 
ré du Forez (Forisii) ; l'archiprêtré de Coursieux y est rtronlacé 
:8lai de Sainbel, localité du canton de i'Arbreslo. Les arcb^eirés 
nt énumérés dans cet ordre : Archipr. de Jareeio; — FonJeti; -^ 
{êuronda: — de Pomêriis ; — de Arbrella: — de SamXm^: ^ de 
Mie; —4M il tua; — de Mayeiaco; — de Moreetel ; — de Chala- 
4:-^ de Sandrêtie: — de Treffort; — Dombarum ; — Baugiacii 
'ùlopHOifi; «- Àmwaniaci, Le V arehipr. manque dans le xues. 



GRE UNDE, al. dcPl£TRO?f- 


v. 


nauL-ruicA 

et Beaujo- 


(Loire). 


DA. 




lais. 




Archipr. de Nérondc. 








S. — FORISII, iM)8tea HOTTIS- 


o.s.o. 


Hant-Forez 


Fenirs, arrond. de 


BAISOMIS. 






Montbrison. 


A. du Forez, pais de 






Montbrison.cher- 


HoDtbrisoD. 




"•. 


lieududépt.dela 
Loire. 


6. — DE Sambeel , postea 


s.o. 


Lyonnais 


Sainbei, c» de 


CORZIACl. 




et Forez. 


TArbresle (Rb.). 


Saiobel, puis Courzieu. 






Courzieu, c» <to 
Vaugneray (Rb.) 


7. — deArbrblla. 


O.N.O. 


Lyonnais, 


Arrood. de LyoB 


L'Arbresle. 




Beaujolais. 


(Rbône). 


8. — DEANSA. 


N. 




Arr. de Villefran- 


Anse. 






cb^ (Rhône). 


9. — DE JARBBII. 


S. 


Lyonnais. 


Mornant, arr. de 


Archipr. de Jarez (dÎT. plus, 


O.S.O. 


Forez. 


Lyon (Bbône). 


tard ea deux^Mornaai 




( Ager Ja- 


St- Etienne, arr. 


et Saint-Êtienne). 


1 


remis,) 


(Loire). 



Les arcbiprètrés de Bonr^ «t de Nantua ne figurent momenttoément 
qu'au xviii" siècle. Le premier fut détaché de celui de Bàgé; lé second 
emprunté au diocèse de Besançon. Bourg a été temporairement siéga 
d'évèché, de 1515 à 1535. 

Chalamont et Sandrans u*ont fait passagèrement qu*un seul ar- 
ehi prêtre. 

— Le pouillé du xiu* sièi^le.et quatre autres rédigés pendant les xiv*. 
XV* (1492), XYi« (1587) et XYii* Fiècles, sont oublies avec le plus grand 
soin par M. A. Bernard, & la suite des Gartuiaires de Savigny et d'Ai- 
ifay. L'ensemble de Torganisation topographi<|ue du diocèse ep ardii- 
prêtres y est le même que dans les pouillés imprimés en 1(48 et en 
1671. Il n'y a de diflerence que dans Tordre et la forme des noms an- 
ciens. 

La carte du diocèse^ par N. Sanson, en quatre feuilles Cl6S9-taN\ 
et la belle carte en deux feuilles, publiée k Lyon, en 1769» par les or- 
dres de rarchevèque Halrin de Montazet , par ioubert, y sont avssi 
conformes, si ce n'est que celle-ci contient les deux noa^nmam^d^ 
prêtres deBourg et de Nantna y créés pendant le ZTiii* siècle; - - 

Antérieurement aux ponfllés conmis, de nombreuses chitrteB deMt^, 
xn* et XIII* siècles, publiées par Dèfanrare, Guiofaenon, hetaHkm^nr, 
Ménestrier et dans le N. OttUia ekriUianaf indiquent la ^sgnîule 
partie des àrchlprètrés. ..'••., i.i; 

L'tocfaevêgue L. deVillars (1302-1 308) fixa les privilèges de dift* 
huit ardiiprêtres de son diocèse (Delsmure, p. iS4). 

U diocèse de Lyon était administré au ix* siècle et antérieanrtaMM 
par plusieurs chorévèques , prédécesseurs des arehiprtote. Il est 
aussi fiiit mention dès cette époque d'un seul àrobidiacte , tfm» gnai 
doyen et au moins d'un archiprêirede l'évêque. Biais ces Ibnolieils pt- 



dite A parte Imperil. 



It. AECHIPRBSBTTCaATCg MO* 
KÛT^LLI. 

Archfpr-. <!lè.Mor^tel. 

11. — Metsùci. 

Meyziou. 

12. — Calomontis. 

ChalamoQt. 



IS. ^ M Saicdrevs. 
Smndranff. 

14. — DOMBARCM. 

A. des Dombes. 



15. — AHBRONlACr. 

— Amhournay. 
(Ainbronnâ>\}. 

16. — Trkfforcii* 

Trcflbrt. 

17. — COLOG?IIAU. 

Coligny. 
IS. — Bauuaci. 
BAgé. 



E. 

B« S.E. 
E. 



N.N.E. 
N. 

E. 

E. N.E. 

N. 
N. 



Daupfaioé. 



Bresse et 

Dombes 
(pag.Bris- 
sia et pa- 
aus Dom- 
oarum). 

Hresso et 
Dombes. 

Dombes . 
Bresse et 

Franc - 
Lyonnais. 
Bugcy. 



Bresse. 
Bresse. 
Bresse. 



Arr.de la Tour du 
Pin (Isère). 

Arr. do Vienne 

(Isère). 
Air. de Ti'évoux 

(Ain). 



C«" de Chatillon 
lesDombe8(Aiu). 

Trévoux, cap. dei 
Dombes (Ain). 



C*> d*Amberrieux 
(Ain). 

Arr. de Bourg 

(Ain). 
Arr. de Bourg 

(Ain). 
Arr. de Buurg 

(Ain). 



2 archi[tr. plut modernet {carte di 1709). 



If • ARCBIPREiBYTBRATCS DK 
BURGO m BR18SIA. 

Archipr. de Bourg. 
M. ^ DB NANTCAU). 

Nbhiub. 



iN.N.E. 
E.N.E. 



Bresse. 



Bugey. 



Chef-lieu du dé- 
partem-deTAin. 

Arr. (Ain). 



raiMeDt dire des titres d'offices, sans juridiction territoriale; ainsi ç^uc 
laa luremièras subdiTisions de territoire . elles furent quelquefois dési • 
gnées, comme dans plu^ieurt autres ciK^s, sous le nom de ministeria. 

Janaais le dioc^^ de Ljon n'a subi de partage en archifliaconés de 
districts, ni en doyennés ruraux. Les decani mentionnés en assox 
grand nombre dans les chartes sont tous des doyens de prieurés ou 
de chapitres. 

Dans lapreroière moitié du XVIII* suVle, avant la création, du dio. 
•èie de Saint-Claode, qui enleva & celui de Lyon loo paroisses, celui- 
«i «D coBuptail 922. Suivant un relevé fait par M. A. Bernard, elles 
^-•-'— aioat diatribnéM : 



Arcliipr. do Lvim et de? su- 
burbes,' non compris 

lesparoisseisdelaviile. 27 

— De Roanne 51 

— De Pommiers D7 

— De Neronde 26 

— DeForez etMontbrison. .. 7G 

— De Courzicu 44 

— De l'Arbresle 38 

— D'Anse 55 

— DeJarcz 105 

La topograpliie ecclésiastique pendant la seconde moitié du 
xviir siècle est très-bien exposée dans les Almanach» du diocès» ds 
Lyon. Celui de 1785 inciiquc 7o8 paroisses et 130 saccursales, plus H 
paroisses dans la ville et les faabourgs. 



Archipr. de Morestel 26 

— De Meyzieu 10 

— De Chalamont 5Q 

— De Sandrans 38 

— DoDombes 71 

— D'Ambournay. ; • 99 

— DeTreffort :i6 

— DeColicny ■'..., • 31 

— DeBàge 61 



CIVITAS ^DUORUM, VEL AUGUSTODUNEMSIS; 

(ni^ siècle ).r 

4 4RCHro|iiC<Wls. ^ ^ ARCHiPR&TR»S ', 



ACHIDIÀCOSATCS 


3. . 


■ 




jBDUXlfSIS. 


dudio* 






^chid. d'Antun, ou grand 


cèse.. 




• 


archidiacoDé. 








AftCBIPILSSSTTCRATUS 




Auiuiiois 


Arr. C Saône -ew 


MMTimiS. 

Araitpr. d'Antuo. 




. ( Pagus 

Augusto- 

dunensis). 


ï*Qlre). . 


— DE Blanziaco. 


S. 


Charolais 


C<» de MODtcenis 


Blanzy. 




(pagw Cch 
dreïlensta) 


(S.-çt-L.), 


— LucBRii, 86U Lurili". 


O.N.O. 


Nivernais 


Arr. de Chftteau- 


Luiy. 




(pag.Ni- 


Chinop (Nièvre). 






vemmsis). 


C«* de Clamecy 


-<- GORBCf lACBMglS, al. COR- 


S. 


Nivernais. 


(Nièvre), 


BICllUCI. 








Corbigny. 








— dePerbciaco. 


S. 


Charolais. 


C"" de Toulon sur 


Perrecy les Forges. 






Arroux(S.-€UL,). 


— DB Cadrillis, al. DB 


B. 


Charolais. 


Arr. (S.-et-L.}. 


QCAPRJLUS. 






■ 


CharoUcs. 









Le pouillé qui a servi de base à ce tableau est coQservé dans lea 
JTes de Lyon ; il m'a été communiqué par M. A. Bernard. U (Mtratt 
oDter à la fin du xv* siècle, et est conforme à une liste de vingt- 
x« archicrètres que j'ai trouvé consignée dans des statuts syno- 
c de c« aiocètie pour l'année 1468 {The*, nov. anecd.t IV, 504). 
dre est le même, sauf pour l'archipr. de Corbigny, placé le 2i* au 
d'être le 4*. L'organisation du diocèse est antérieure; elle paraît 
r été complète dès le xiii* siècle, du moius pour les archidiacoués. 
I des titres des années 922, 992, 999, on en voit figurer trois ou 
re (dom Plancher : Histoire do Bourgogne, 1. 1, pr. p. IR et 24. 
lalî, chriit. IV, Instr. col. 75). Les archidiacones aAutun , do 
loe, d'Avalon, de Flavigny. sont indiqués au xili* siècle par doni 
cher (Hist.f t. II, yr. p. 57). U est but, à la mémo époque, men- 
ée dêcani de plusieurs Rrchiprètrës , tels que Semur en Brion< 
, Baulleu, etc. 

La carte de N. Sanson, en trois feuilles (16SO ), est divisée en ar- 
rèiré«; les archidiReonés n'y sont pas indiques. 
Dans plusieurs pouillés, l'archipr. de Lazy est faussement indiqué 
If tom da BfêtftrU. 



T. ARCBIPRESBYTERATI» DE 


s. 


Maconn. et 


C<'»(1C 


Bosco. 




Charolais. 


(S.-f 


Archipr. du Bois Sainte- 








Marie. 








8. — Brionnensis , al. de Si- 


S. s.o. 


Brionnais 


Arr. d 


NEMURIU. 




(p. Brion- 


(S.-e 


Semar en Brionnais. 




nensis) 
et Charo- 
lais. 


* 


9> — Prtr-sfict*. 


s. s.o. 


Bourbonn. 


C«»dc 


Pierrefltte. 




(pag. Bur- 
bunensis). 


(AIU< 


10.— DE MOUKIS*. 


0. S.O. 


Bourbonn. 


CheM 


Moulins. 






de ri 


11. —De BORBONIO [Alf- 


s.o. 


Autunois. 


Arr.d 


CELMII.] 




■ 


(S.-e 


Bourbon TAncy. 








II. Archidiaco:(Atus 


E. 


Beaunois 




BELNENSIS. 


dudio* 


{pag. Bel- 




Archid. de Beaane. 


cèae. 


nensis). 




12. ARCHIPBESBTTERATUS Bel- 


E.N.E. 


Nuyton 


Arr. (1 


NENSIS. ' 




(terril. Ni- 




Archipr. de Beaune. 




tonense.) 




13. — De Vergbio, al. de Ver- 


E.N.E. 




C«»de 


GIACO. 






d'OrJ 


Vergy. 








14. — DEABKBTO. 


E.N.E. 




Arr. 


Arnay-le-Duc. 






(CÔU 


IS. — COLCUARUM. 


E. 




Arr.d 


Couches. ■ 






et-L. 


III. Archidiaconatus 


N. 






FLAYINIACENSIS. 


du dio- 






Archid. de Flatigny. 


cèse. 






16. Archipr. Flatiniaci, al. 


N. 


Auxois Cp. 


Arr. 


FLAVIGJnSII. 




Ahensis.) 


(Côte 


Archipr. de Flavigny. 




Auxois. ïd. 




17 r — DEP0n.LE10inAlJXEI0. 


N. 


Auxois. Id. 


Arr. 


Pouilly en Auxois. 






(C6te 


Il — bbSinemdrio in AuxEio, 


N. 




Arr. (( 


al. in Alseto. 






- 


S«mur en Auxois. 








if DUISIIBNSIS, al. DlUBMI. 


N.N.E. 


Duesmois 


C- é 


Duesme-sur-Seine. 




{pag.Dues- 


Doc( 






mensi9\ 





I. L'archipr. de Moulins en Bourbonnais manque dai 
(louiUés ; ce lieu était le siège d*une officialité du diocèse ( 



PKESBTTSaATCS TUL- 


N. 


Auxois. 


C»a de Baigoeux 


nis, al. Thcllionis*. 






les Juifs (C&td- 


pr.Touillon. 






d'Or}. 


IDIACONATUS 


N.O. 


Avallonais 




iLONlS. 


du dio- 


(pag.Ava' 
lensû). 




D. d'Avallon. 


cèse. 




PR. AVALONIS. 


N.N.O. 




An*. (Yonne). 


pr. d'Avallon. 








Sedeloco. 


N. 


Auxois. 


Arr. de Semur 


m. 






(Côte-d'Op), 


QDiA>RATIS. 


N.N.O. 


Avallonais. 


Arrond. d'Avallon 


ai-ré les Tombes. 






(Yonne). 


ATiox,al. Anoux. 


O.N.O. 


Morvan 


C»» de Luceriay 


08t. 




(pag. Mor- 


l^vêque (Sa6ne- 






vennemii). 


et-lA)ire). 


Vrzrliaco •. 


N.N.O. 


Nivernais. 


Arrond. d'Avallon 


selay. 


1 


, (Yonne). 



)n Tooloti en Cbarolais. 

;hipr. ou archidiac. de Vezelay manque dans la plupart des 
il dutVe titre à sun abbaye. 

74S, ce diocèse contenait 61 i paroisses et 1 4 abbayes. (Bom 

: État des archevêché* ^ évichJ^s, abbayes, etc. de France; ou- 

remeiit intitulé : Becueil'hiaL chron. et topogr., etc , t. 1T, 

édit. in-4», 1743.) Je le désignerai sous le titre d'État des 



III. DIOCÈSE DE LANORES, 

CIVITAS LINGONUM, 
(IIP sièclo. ) 

4, ET PLUS TARD 8 ARCniDIÂGONÉS ; 15 DOYENNÉS; 2 ARGfHlPB 



I. ARCUlDlAGOIfATCS MA- 
JOR VEL LINGONEN- 
SIS. 

Abchid. de Langi^);s ( ou 
GRAND ARcnro.). 

1 . DECANATUS Ll>-G0!<ENSIJS. 

Doy: de Laugres au 4e la 
wirétienté. 
î. — Arcii, al. Ax.iGn,'Y©l 
Moscn. 
Le Môges. ? 

IT. ARCniDI ACONATUS 
BA88IG-N«N.SI^ 

Archid. de Bassigny. 
3. Dec. Bassionensiii^ t. . 
Doy. d'I& en B^ssigoy.- . 

4j. — PBTRJEFICTlii*.. 

fterrefitteu' . . 



III. ARCHIDI ACONATUS 
DlYlONEKSIS. 

Archid. du Dijon nais. 
Dec. DiYiONENSis. 
Doy. de Dijon. 

— FOîfTIS Vess.e. 
Peuvent le Gliàtcau. 

— Besuensis. 
Bèze. 

~ Grancensis. 
Grancey. 



Extré- 
mité 
E. 

du dio- 
cèse. 



S. 

E.. 

i 

PC 
■E. 

S. 



5. 



t. 



S. 



,. 



Champaen. 

{l>ag.Lifi' 
gonensis). 



ArpoQd. 

MarofiJ 



Basgigoy 
(l«rr. Sap' 

se). 



E.S.E. 
S; 
S. 



Bourgogne 

Dijonnais 
{pag. Di- 
vionensis 
et pagus 

Atiuaren' 

sis). 



Isjc« 
(Haaifi 

&»d«li 
Amanc 
Marne 



Chef-li. 

dela( 
C«»de< 

(Haute 
G««» de 

(Côte- 
Grance 

toau,a; 

(Côte-- 



1. J'ai suivi pour l'ordre des subdivisions deux pouillés in 
Bibl. imp., mss. lat., n. 5218 et 5l»9, les deux plus ancii 
connaisse (tfvi* siècle). Toutefois le mss. 5199, que je cr 
ancien, ne donne que cinq archidiaconcs ; il omet Tarchid. c 
comprend dans Tarcbid. du Barrois, les doy. et archipr. du 
ou Saint-Sciuc, Clmtillon et Saint- Vinncmcr; il pl^ce dans 1' 



>IAC0ffATD8 
CENfelS, velOAL* 
NTE||SI8. 

du liftssois ou du 
nonUis. 

.VIMdNTlS. 

CIiaumoDt. 



n Sequani. 

Seine. 

SLLlOiflS. 

lion sur Seine. 

lACdllATDS 

0D0REK9I8. 

1 Tonnerrois. 

UfODORI. 

Tonnerre. 

I-VIMIMERII. 

•Yinnemer. 



N.O. 



s.s.o.l 

0. 
0.' 



0. 



Lassoisi 
pàg. La^ 
tiscensis. 



Tonhcr- 
, rois , pa- 
igns Torn<h 
\dorensis. 



GluuiBH)ntleBois, 
con de Chàiillon 
sur Seine (C6te- 
d'Or'. 

Arrond. de Dijon 
(Côie-d'Op). 

Arr. (Côie-d'Or). 



Arr. (ïonne). 

Canton de Cruzy 
(Yonne). 



de nouveau, SainUVinhemer, Reome, Molesmes , Ton- 
ur-Seine et Bar-sur-Aube. 

218 omet, par erreur de copie, Tarchid. dti Darrois. Dans 
le Dijon et de Tonnerre, j'ai nais en tôle les doyennés 
places à la fin dans ce mss. Le pouillé plus moderne pii- 
•t(i648). elles divisions générales indiquées par Garrcau, 
, Gourtépée, etc., présentent quelques différences, ducs 
à création du diocèse de Dijon en 1731. 
mss. du XVII* siècle (Bibl. imp, mss. fond. S. G. n» 879. 
éralf 1. 1, p. 603), présente aussi des différences notables 
iTant: i. Urand. archid.,àoy, ai IjangresetduMâses:-» 
U Tonnêrroi» : doy. de Tonnerre, Molesmes^ Moftiier 
t Suint-Vinnemer; — %. Arckid. de Darsur^ine : doy. 
eine et Chastiiluu ; — 4. Àrohid. de Bar sur Aube : doy. 
.ube et de Chaumont ; — 5. Archid. de Dijon : doy. de 
ey, Bezc, Saint-Seine ou les Chauves, Fouvent; •> 6. Ar- 
eiâny : doy. de Bassi^ny et de Pierrefltte. 
X doy. de Bar-sur- Semé et de Bar-mir-Aube réunis en un 
BfircfMtA), furent psAsagèrement séparés en deux archid. 
Ils à deux pagi différents : edui de Bar-sur-Seine eor- 
une pai-tie du pagtu Latiecentit. — Carreau indique deux 




n.Bèze, Fouvent et Gbaumont.— Lacarte du dioc. de Lan- 
illes, par N. Sanson (16&6-1858), donne toutes les divisions, 
re dans le N. Gall, chriet. (IV, 508) une liste dos archid., 



MENKIS. 


1 


rois. 


(Côle-d'Or). 


Ari:hipr. de Reôme ou de 








Moûtier Saiiit-Jea». 








15* — MOLISMENSIS. 


0. 




C«« de Laigi 


— MolesDieti. 






(Côte-d'Or). 


VI. Archidiaconatus 


N. 


Barroit> (p. 




KARRENSIS. 




Barreri' 




Arohid. du Barrais. 




sis et par- 




16. Dec. Barri suprà Sequa- 


0. 


tie du Las- 


Arr. (Aube). 


NAM. 




sais (r>ag. 




Doy. de Bar-sur-Seine. 




Latiscm" 
sis). 




17. —Barai sdpeà Albax. 


O.N.O. 


Champa- 


Arr. (Aube;. 


Bar-sur-Aube. 


• 


gne. 





suivant cet ordre : i. il. Magnus seu Lingonensis ;— 2.^. Divionmu 
— 3. i4. Tornodoreruis ; — 4. -4 . Bartfiêis ; — 5. À» Latitcentis ; 
6. A. Bassinei. 

— Après la séparation du diocèse de Diion, celui de Langres 
ainsi divise : i.Archid. de Laïufrefi : dov. (le Langres, Moges^iGn 
cey ; ~ 2. Archid. ds Tonner rois : doy. de Tonnerre, Molesmea* Me 
lier Saint-Jean et Snint-Vinnemer; — 3. Archid. du Barrois : aoy. 
Rar-8ur-Aube, Cbàteauvillain et Cbaumont; —4. Archid. du Lau 
ou de Bar-sur-Seine: doy. de Bar-sur-Seine et Cb&tillun; — 5. .ircA 
de Bamgny : doy. de Pierrefitte ei Fouvent {Almanach historique 
la ville et du diocèse de Langres pour Tan 1787). 

— I^s archidiaconés du diocèse de Langres et plusieurs des doyi 
nés représentent autant de vagi très-di:itincts, mentionnés fréque 
nient dans les chartes , dès avant le ix* siècle. Les noms < 
archidiaconés eux-mêmes , soit sons ce titre, soit sons celui d'arc 
prêtres, se rencontrent tous dans des textes du x* et du xi« sièc 
Vignier, Tautcur de la Décade historique du diocèse de Langres^ 
cueil précieux de recherches et de matériaux historiques inédits, « 
serve en mss. à la Bibl. imp., en a cité plusieurs exemples. Des char 
des a. 791, 904, 909, 934, indiquent plusieurs archid. (Pérard, AeeiM 
p. 27, 53, 56, 63). En 997, on voit 4 archipr. (D. Plancher, I, pr. p. 9 
Plusieurs dov. figurent aussi dans les titres des xi« et xii* siècles. 

l<e texte le plus ancien que je connaisse . relatif aux aubdi 
sions du diocèse de Langres (celle du Tonnerrbis), et que je ne pei 
pas avoir jamais été relevé, est un passage de drégoire de Toi 
I Hist. franct ii'v- V., c. 5). Ce texte me semble indiquer éridemiiM 
Texistcnce d'archipr. territoriaux dès le milieu du vi« siècle. Monde 
riis, élu évéque de Langres après la mort de l'évèque en fonctioB, ' 
tricus, vieux et infirme, est confirmé par le roi sous la condition q 
jusqu'à la. mort de celui-ci il administrerait le Tonnerroiâ en quai 
d'archipr.; « Aie Tomodorenss casirum ut archiprulfytemgini 

— Au commencement du xviii* siècle le dioc. do Laones conten 
SOo par., 12 chap.. 33 abb. (D. Beaunier ; État desbénif^X, 11, p. 42 



IV.; DIOCESE DE CBALON-S.-9. 

CIVITAS CABILONENSIUM. 

(Castrum cabilonense, not. prov.) 
. ( v« siècle. ) 

4 AR0HIDIAC01fÉâ;^5, PUIS 16 ARCHlPRÊTRÉt. 

Subditisiùn la plus ancienne*. 

»IACOIIATUS GADILONENSIS. 0. 

icoDé de Chàlon«8ur-Sa6ue. 

RESBTTERATUS DE MONTANA, al. de 

riniALO. O.S.O.I 

itagne. 

«MIGIŒIO, al. Dl DEM ENIACO et D£ RUL 

y- o.N.o.i 

ly et RuUy. 

. 3. et Arcbipr. de Brissia. E. 

Bresse. 
>. 4. et Arcbipr. de Trenorciiio. S. 

Tournus. 
. S. et Archipr. Oscharensis. N 

L'Oscheret. 

Subdivision plus moderne. 



s'a 

0} s 

s 



lACOKATUS MA- 
el CABILOIfE^^SIS. 

e Châloii. 

RB8BYTERATUS DE 
LONO. 

. de Chaloo. 

CLUACO et DE De- 

nsio. 

f et Oemigny. 

iANCTO JOANNE IM 
XLE. 

;-JeaD de Vaux. 



Centre* 
et 0. 
du dio- 
cèse. 
N. 0. 






N. 



CliàloDOais 

ipay. yel 

Ager Ca- 

bilomn - 



sis). 



Chef-lieu du dép. 

de SaÔDe-et- 

Loîre. 
Canton de Chagoy 

(S.-et-L.). 



Canton de Givry 

(S.-et-L.). 



lira pouillés mss., le pouillé latin en partie trad. par Alliot 
carte de N. Sanson ( i659), n'indiquent que les urchiprê- 
:i sont en effet très-anciens dans le diocèse. On en voit 
Qs quatre indiqués par un acte de l'an 1080, rélectiop de 
nier !••• {Yet. Gall. chr., t. H, p. 443. Nov. Gall. chr., 
, col. 3Si). 

s, le titre d'archidiacre du diocèse de Châlon remonte 
ua loin encore. Il en est fait mention dès Tan 47o, dans 
9 Sidoine Apollinaire (Epist.,h. IV, Ep. 35). Mais ce fonç- 
ait alors unique pour chaque diocèse ; et c'est surtout de- 
iècle que les chartes en indiquent plusieurs dans celui de 

13 



4. ÂRCUIPRESBTTIiaiATLS UE 

Jamrlis. 
Archipr. de Jamblef(. 
S. —DE BuxiAGO (prius) de 

MO?(TANA. 

Bussy, antérieurement 
nommé A. de la Mon- 
tagne, 
fl. — i>E Sancto-Gengulpho. 

Saint-Gengoux. 



7. —DE Monte STi-ViNCEirrii. 
Hout Saint^Yinceni. 



11. ARCniDIACONATUS 

BRISSl^.. 

Archid. de Bresse. 

8. Arcdipresbyteratus DE 

ULMO. 

Archipr. d'Ormes, ou de 
Vergenne. 

9. — DB MBRVENS, al. MAR- 

VANT. 

Mervans. 

10. — DE BRBNGIIS. 

BrangeB. 

11. —DE ALLEREYO, al. DE 

Alerieto. 
Allériot. 

12. —DE Verdcso Castro. 

Verdun-sur- Saône. 

III. ARCniDIÂCONATUS 
OSCHARBIfSIS. 

Archid. de TOscheret. . 

13. ARCniPRESBYTEBATtS- DE 

EsBARRBS, al. de Bafris. 
Archipr. d'Eabarresoudes 
Barres. 



O. 

o.s.o. 



s.o. 



o.s.o. 



E. 

S. 

E. 



N.N.E. 



N. E. 



N. 



N.N.Ë. 



Cbàlonnns 



Chàlonnais 



Pet.part.du 
Maçonnais 
{pagusM(t- 
tisconsn - 
sis). Chà- 
lonnais et 
Charollais. 
Charollais 
(pag. Ca- 
dreilensU) 
et Maçon- 
nais. 
Bresse 
chàlonn. 
Principale- 
ment Chà- 
lonnais. 



Bresse 

chàlonnai- 

se {Briiiia 

CakUaU' 

nensis). 



Partie da 

pays de 

l*08cheret 

(v(tg, Oi- 

charenêi8\ 



G" de Givrv rs.- 
et-L.) 

Bussy le Royal. 
(S.-et-L.)Cwde 
l'arr. de Chàloo. 



Saint-Gengoux le 
Royal, c«>«» de l'ar- 
rond. de Màcoo 
(S.-ei-L.). 



C"» de l'arr. de 
ChàloD(S.-et'L.) 



Ormes, c^ d0C«i- 
sery, arr.de I/>a- 
hans (S.-et-L.). 

C« de Saint-Ger- 
main dn Bols (8.- 
et-L.). 

C»" de Louhans 
(S.-et-L.). 

C«« de Saint-Mar- 
tin en BresseCS.- 
et-L.). 

Arr. de Chàlon 
(S.-et-L.). 



O^ de Si- Jean de 
Losues (G. -d'Or;. 



Chàlon. En loio, on en voit trois (Perry : HisL de Châlon, pr. p. 42 )î 
ainsi qu'en 1121 et 1126 (Pérard : Recueil sur Vhist. dé Bourg., p. 91), 
L'archid. d'Oscheret (Oscliarensis ) est indiqué nopiinativement en 
1080 et 1120 ( Pérard : Recueil, p. 85-86); en i264 ou 1285 (Perry : pi*, 
p. 72, eiA'. Gall. christ., IV, p. 907); puis en 1317, IÏ90, Û20 (PcrrT 



de NalUj^l'B' 



PsrUe du 



(Pwrjipr. 1 

anJolle,t.V. èlalula.y.t) 
de LoaDC i Laihtnituii),da 
laïudettdeeMtaathliiueiMiate. 
tuém 10 -■ -■■ ■— ■- - — ■—'- 




■.n,«>erriiiïirt. d.CAÎ 
leci-c. !\.rtrémomerli]»qD'4ceW 

tauiJ.i ' : '<'u[i,d'Biirf'>Girre*a:(0*M. 

'ottr.;! . . .■■.■.■|rfe;(I)eiCT.iiu <*ueW* 

J.4JI iiTT, I-. i-.iji . ■'.■ ict subdivision» aguriaien 

Uirito du i.ii- Li J.. My' M>,i.le cpmqte doyenoeB, cdU^ 
tfa m riilamit' , nui* Je ne les ï il pas luea Comnif »r- 
nt de quetaueS'Uniiieurfiit im ceux des mnn». Dus 
cAr. (l II, p, 411), on ne >o3li{ue < arebiil. el i irchipr. 
In gnndB daj.dQ cliip. S\-VlTicsaldcChlt1an, iupéri«in 
idarthid. uommace en SM (Vil. (id[[.i;hr.l.li,p. liS. 
,1.1V, p. RM). 
« BupptiDePucbipr.dt lUlIri t'M.'iot' '^'i'' d^bami 

du menu Dum. L'irdifd, de C"Uon cerrMpand wn 



iroblprûrii de û Vonttinf U dé iMmiEnT- 
' McharnMÛ était Mrt^flwel an'ee Ve canatatépoiir 
t» granâtpaùt. enure U duc. it uoigrea, puU de Inlôa 
..__ --■-'--■— tan^ïlftlttfbelt moindre perte. 



ta gnndesoat. < 
àJoD. Celal-?i)'(. . 
ilell eu xtlil* eUcle, 
•y«s,et 11 prlanrei. 



V. DIOCKSE DE MACOX. 

CIYITAS MATISCONENSIUM. 

{Castrum matisconense, not. prov.) 

(v« siècle.) 

4, PUIS 5 ARCIIIDIAGONKS ; i , PUIS 9 AUCIIIPIlKTKf^.S '. 



Archidiaconés. 




I. AllCHIDlAC0NATt!3 


Partie 


Cap. du Ma- 


CheMicu du c 


MATISCONENRIS) 


orieni. 


çon n.f;>ag. 


part, de Saôi 


Archid. de Màcoii. 


du dio- 


lUatisco- 


et-Loii*e. 


- 


cèse. 


vfnxTs). 




II. — UE ROSSEYO, al. DE 


O.N.O. 


MàcoDiiais, 


C» de Guici 


UOCEYO. 




ChuroIlBÎB 


(S.-et-L.). 


1.0 Kouâset (ou Rossey). 








III.— YlRlBETI. 


N. 


Maçonnais, 


C"" de Lugnv (: 


Virisel, ou Veriftet, ou 




Chalooiiais 


et-L.). 


Yirifiol. 








IV. — Vallis Regmaidi. 


S. 


Beaujolais. 


C"" do Beau 


Vaux - KeuHid ou Vau- 


1 
1 


(Kbùiie). 


regnaud. 








V. — Gluniacbhsis. 


N.O. 


Maçonnais 


Arr. de MàcoD ( 


Cluiiy. 






et-h.). 



1. Ce diocèse u élc partagé d'ubbrd en quatre archidiaconés et 
quatre archi prêtres. Les archi prêtres semblent être plus anciens, ai 
que dans plusieurs autres diocèses; mais les rapports entre les unt 
les autres oITrant qucUiues incertitudes, il m'a paru plus convenable 
les présenter isolément, comme ils le sont dans les plus ancions po 
les. L'archid. de Màcon ne figure pas parmi les archipr. 11 conse 
sans doute son titrera moins qu'il n'ait été réuni au grand doyenné 
la catbédrale de Màcon. Dans une charte de 929 (N. Gall. chr. IV, 
col., 274) figurent déjà deux archidiacres de ce diocèse. En 1215 
constitution des archid. paraît complète [id.^ col. 289). I es (quatre { 
Diiers archid. n'ont pas varié pendant plusieurs sièples : celui de Glu 
plus moderne, n'était pas soumis h. la juridiction épiscopale, non p 




beneficiorum rédigé, en ifiis, par l'official Th. Seyvert (N. Gali. 
t. IV^ col. 1038). La carte du diocêsede Lyon (1769) ne leur ajoute ( 
celui de Gluny. i[ui porte plus habituellement le titre d'arehittiacon 
T>es trois premiers arcniprêtrés furent subdirisés chacun eu de 
probablement à la fin du XYn«, ou pendant le xviii* siècle, puisqui 
pouiilé d'Alliot (1648) et la carte de Sanson (1639) n'indiquent que 
quatre plus anciens. Carreau {Descript. du gour. de Bourgogne, i 
et 1734, 2* éd.) en ajoute deux autres, Charlieu et le Jfonf 
France; puis Courtépée (Descript. du duché de Hourgognê, 17 
HjoulP enr<»rft ceux de Chissfé tn d*» Fémur, 



Archiprétrés \ 



1. 


Ar.CHIPRESBttERATUS ' 


0. S.O. 


Capitale du 




* Bellijou. 




Beaujolais 




AivhiprêU'é de Beaujeu. 






2. 


— CUARI-LOCI. 


O.N.O. 


Màconuais 




Cbarlieu , détaché de 




et Brion- 




l'arcbipr. de Beaujeu. 




uais (pag. 
Brionnen - 
sis). 


S. 


— • deRosseyo. 




Maçonnais 




Le Rousset. 




et Cliaroll. 


4. 


— MontisFhaxcije*. 
I.e Moiit de-Franoe. 




Maçonnais 




— * ViRISETI. 


N. 


Maçonnais 




VIriset. 




etCbàlonu. 


6. 


— DE CHI8JGY0. 

CliisBé, délachc do Vi- 
rîBet. 






7. 


— * VALUS Regxauui. 
Vaux-Ueiiard. 


S. 


Maçonnais 


ft. 


-*SiiiEiivni,vel Skmurii*. 
Seniur en Briouiiais. 




Bi'ionnais. 


9. 


— CLU!IIAC£XblS. 

Cluny. 


N.O. 


Maçonnais. 



Arr. de Villefran- 
ç'he (Rliône\ 

Arr. do Uoaniic 
(Loire;. 



C«™ de Ciuiches 

(S.-et-L.). 
€•»•» de Matoiir 

(S.-et-L.). 
C«" de Lugny (S. - 

et-Loire). 
Canton de Sainl- 
Gengoux-le-Royal 

(S.-et-L.). 

C"* de Beaujeu 
(Rhône). 

Ait. de CharoUcs 
(S.-et-L.). 

Arr. de Màcou (S.- 
et-L.). 



— I^ gi'and pouillé mss. du wii" siècle, en 3 vol. (Bibl. nat. fo:>ds 
•l-G. fr., n. 879, t. III. p. 33), donne une liste de sept doyennés, san *> 
tablir leurs relations avec les archid. ou les archipr. Farini quelques 
iomsfortaltéi*ée, on distingue ceux de plusieurs chapitres ou prieurés: 
laiilles, Beaoroais, Vitry, Jalogny, St-Laurent de Briençon, lieux an- 
jens du diocèse. Ces doy . situés la plupart dans les environs de Fabh. 
le Cluoy, avaient cependant un ressort territorial, puisque le pouillé 
nsR. lixe le nombre des paroisses relevant de chacun d'eux et qui sVs 
éve k lao.Dans le diss. v364, 3, p. 4i, il est aussi fait meotiun ue plu* 
leurs Autres doyennés capitulai i-es. 

I. 1^ siguo ' indique les anciens archiprétrés. 

3. l/archipr. du Mont-dc-France, ou de la Chapclle-du-Mcnt-de- 
rance.aéte aussi nommé archipr. de la Chapelle de Bragny. 

3. C'est probalUenient par erreur que Courtcix'e fait tîgurer dans le 
Jucèse de Màcon furchiprélrô de Scinur en Urionnuis, qui fait aussi 
larUe du dloc. d'Auiun , 4 moins que le territoire de S«niur, situé sur 
H Confins des deux diocèses, n'ait été passagèrement divisé eulie 
ux — En 1518. d'après VIikUx benefiv., le diocèse contenait 238 \m- 
oisses et 12 prieurés. En itioi. suivant une visite diocésaine, ou y 
umpialt 260 paroisses, 11 prieurés, soi chapelles (JS. Gall. c/ir., IV, 
038). Dans le pouillé mss. 879, sont indiqués 23i i>ar., ainsi diatri* 
uée« : archid. de Beaujeu, 75; — archid. du Rousset. 74; — ai-cliid. 
eVirisct, 74: — archid. de Vaurcgnaud, 3."i. D. Vaisselle '.'C#o^f. 
•i»t.y i. Il, 4tf4) indique 252 paroisses. 



• • 



«<\rfV4««' 



l«^V«i« 



+ VI. DIOCESE DE DIJON. 

ÉPISCOPATUS DIVIONENSIS. 
ÉRIGÉ EN 1731 ET pÉTACqÉ DU PIOCËSE DE LANGRV8. 

(xviii» siècle,) 

2 ARCHIDUCONÉS ; 7, PUIS 9 DOTENNÉS*. 



I. Arcridiaconàtus 

DIVIONENSIS. 

Archidiaconé de Dijon, ou 
grand archidiaconé. 

1. Uecânatus Christianita- 

TIS,VCl AftCniPRBSBYTE- 
RATUS SANGTI JOANNIS. 

Doyeniié Saint-Jean de Di> 
jon, ancien doyenne de 
la chrétienté. 

2 . — Dec. Besuensis. 

Beze. 

3. —DE MiREBELLO. 

Mireheau. 

4. — DE AUTREYÛ. 

Amrey. 

I. «-DE CnANLlTTfi. 

Cbamplitte. 



E.ctS.' 

E. 

dudio-i 

cèse. 

S. 



N.B. 

E. 
E.N.E. 

N.N.E. 



Dijon nais Iciief-lieu du dé- 
(pag. Di-l part» de la Côta- 
i lonertJt^). 1 d'Or, 



Bassigny, 
(pag.Bassi' 
rjiacpTMw). 
Champagn. 

Bassigny. 
Champagn. 

Franche • 
Comté. 

Francber 
Comté. 



G«* de Mireben 
(Côte-d^r). 

ArroDd.de Dijon 
(Côte-d'Or). 

ArroDd. de GfVf 
(Haut^Saâie). 

Arrond. de Gr^ 
(Haute-Sa^e). 




1. Ce diocèse, définitivement érigé en i73i , après de ttioe effoita 
tentés dès le xvi* siècle et de longues oppositions, fut oomposé de Ift 
plus grande partie de l'ancien archidiaconé du mcmo nom, dépendant 
du diocèse de l^ngres et d'une partie des doyennés de Fouveot et de 
(jrancey,qui étaient restés annexés à l'ancien diocèse. L'importaocede 
Dijon {èa$trum Divionên»e)étà\i telle dès le vr siècle que Gr6golre de 

ville n'eût pas le rang de 
noti tif, ignoro,.» 
primitif fut subdivisé en doux autres, et quelques 
nouveaux doyennés furent ajoutés» aux anciens. Si Ton dermt s'en 
rapporter à la carte de Sanson (publiée de nouveau par Aoberten 
1731), Tannée même de la création du diocèse, les subdivisions de 
l'ancien archidiaconé auraicpt été d'abord intégnralcment conservées 
sans aucunes modifications. On y voit figurer en eflét les cinq doyen- 
nés préexistants, Dijon, Fouvent, Bèse, Qrancey et ^aint-Setne; 
mais il est présumable que cette carte reproduisut une des flralUee 
de la carte plus ancienne du diocèse de Ignares, et le ppavel éditçnr 
se sera borné à y ajouter les mots : évichi M IHjOfi. 

En 1735, Carreau (Description du gouvernement 4t B9waogn$; 
2« édit., p. 186) indique les doyennés suivant** : Dijon (àr6blpr.\ 



SAïICTI'SE^IIAIIU 


ir.o. 


.» 


(Côte-d'Or). 


irchidlaconc deS9|Q(-Seine. 


dudip- 
cèse. 






Decanatcs 6A!fCn-Sl- 


0. 


{Pag. La- 


A r rond, de Dijon 


QUAXI. 




tiscensis) 


(Côte-d'Or). 


Doyenné de Saint-Seine. 




l4issois. 








puis Chà- 
tillonais 




— DE SUMBERNOKE. 


o.s.o. 


Dijonnais. 


Arrond. de Dijon 


Sumbernon. 




Dljopnbis. 


(Côte-d'Or). 


— DE lao, vel Qisio ad 


N, 




Arrond. de Dijon 


TiLAM. 






(Côle-à'Or). 


Is sur Tille. 








— deMigkot. 


N.N.O. 


Ch&tillon. 


€•■ d*Aigney-le- 


Mioot. 




etChampa- 


!)iic (Côte-d'Or). 




gne. 1 








e, Saint-Seine, Ix mr Tilie^ Mirebeau, Selonfffyj Fauverney, 
ibernon, Champlitte et Autrey^ c'est-à-dire dix subdivisions, 
second archldiae. n'existait pas encore. Enfin', en i T46. la carte de 
N^hé de Dijon par Baillcnl, éditée par Desventes etdédieeàrévêque 
aubier, présente la division définitive qui est reproduite ci-des- 
. La noBobre des doyennés est réduit à neuf. Fauvemtry et Selon- 
tout s\ïppT\ïaés\\Q premier est confondu avec celui de Saint- 
1 «t 1« second avec celui d'/« sur Tille. Le doyenné de Fouvent, 
faisait partie de l'arcbidiaconé de Dijon avant 1731, fut supprioié. 
ure resta annexée au diocèse de {^angres et son territoire fût re- 
lenté dans lé nouveau diocèse par les deux doyennés d'Autrey et 
Uiaïuplitte. Le doyenné de Grancey fut pareillement supprimé; la 
ûase oontinoa de laire partie du diocèsf} de Langes et fut annexée 
prand archidiaconé ; mais le doyenné auquel il avait donné son 
I, fut partiigé en deux autres, Mignot et I» sur TtUe ; câlui-ci côm- 
lait le doyenné de Selongty, qui n'avait eu qu'jii^ç existence pas- 
Te. 
• !•• diocèso de Dijon contenait ceqtgoixante*quatorzç paroisses. 
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+ ¥U. DIOCÈSE DE SAIMT-CLAUDE. 

ÉPISCOPATUS CONDATENSIS*. 
itanÉ EN lT4'i ET DÊTACUÉ DU DlOCÈftS DE LYON. 

CxYiii» siècle.) 

2 ARailMACÛNÉS; 4 ARCniPRÊTRÉS. 



MAJOR ARCH1D«.V.C0MATC8; 
I^^etGRAND ARC1IIDIAU0?«É 
MiNOR ARCHIDIACONATI'S 

!!• Archidiaconé. 

1. àrchiprkmbyteratis de o.s.oi 
Na^itdaco. 
Archiprétré de Nantua. 

t. — DE COLOGXIACO. 

Coligny. 

S. — DETRÈFrORTIO. ^0 

Treffort. 

4. —DE SA^DUEN^f. s 

SandranH. 



Fhinclie-Cûmté, Rur les frnntièrct 
du Dugey et du pays de Gex. 



fArr. (Ain). 



0. 



Buftey jArrond. de B<iDr| 
et / (Ain). 
N.O. / Bresse cb&A Arit)nd. de Bûui^ 

louoaiite.'J (Ain). 
. 0. I ICautoo de Cb&til- 

lup-led-Domb» 
(Aio). 



1. Très-ancienne et célèbre abbaye, fondée yen le milieu di 
Y« sièi'le ; succf^ssivenient nommée Condat (Monast. Condatiftrmw'^ 
pui8 Sainl-Ûyan de Joux (Sancti Eugendi jureunis), enfin Saint-Claodi 
(Sancti Cïaudii). Elle fut sécularisée en 174*2 et éns«>e alors par 1< 
pape lienolt XIV on évèché, sons lu métropole de Lyor». 

Ce nouveau diocèse renferma toute la partie N. E. au dîocèdo di 
Lyon qui dépendait de la Franche-Comté. Il fût composé de cent p» 
roisses, savoir: 

Trente et une de Tarcbiprêtré de Colîgny; 

Trente-quatre de Tarchiprètré de Treffort; 

Trente-quatre de Tarchiurètré d'Ambournav. 

11 parait qu'en outre quelques paroisses (|nl faisaient partie de 1^ 
chiprêtré de Nantua^ furent détacbées du diocèse de Besançon. 

Gourtépée ( Description de Bourgogne, t. I , p. 477 ) indique lei 
({uatre archiprèiivs. Dunod. (Histoire de l'Eglise de Besançon, p. 9i 
indique un haut doyen et deux archidiacres prenant ran^ dans le cha- 
pitre de la (»thêdrûlc, il ne mentionne pas leur juridiction ni les ar- 
chiprAtn'>s. Les deux archidiaconés étaient ceux du chapitre de Saio^ 
Claude qui avait été sécularisé en i74'i, et d'abbaye convertie ec 
collégiale. 



n* PEOvnrcE egglësiabtiqitb. 

'f LYONNAISE. — I.lt.dïhensis SECU^Dl. 



I. DIOCÈSE DE ROUEN. 



iTAS nOTOHAGENSIUll. 

PD1S !S, SO ET 31 n 



RCHIDUCOMTDS 












1 S 




ASO AnCHII>I\COX>^>. 




= > . 


Chof-lieu rtu dépar- 


DECÀ'IiITDS iJIniSTIHNII*' 




t"*?? 


lemflDlde lu Seine - 








inférieure. 


IhiYMin* de la cl.relienw 




^■ll 




à» HuueD. 








— DKBtïWlTnnuoLni;. 


S.O. 


Ik-pJ 


Arr. dBponl-Aiidp- 


BoiirBiher,iuld<.. 






mtr (Eure). 


— DlPonU AHHIUARI'. 


0.S.O, 


Arr.(Eiti«;. 


PonwAiidcraer. 






— DE KlVO. 


E.N. 


Hj. canlon de Dar- 


Hy. 






He(al(Srino-lDf.). 


'viCXIXKW. 


K. 


g 


Canton de Climn 


CallW. 




3^ 




— hb vius. 


E- 




PïHoi» «ur AndEll.. 






Is-^'s 




— S.tnCTI GlOSKII •, El 




Ï5d.i 




SjWCTlVl-JlSOEKllI.ILII. 




=-2."- 


de l»ucUir.S.-WBn- 


St-C*OTge> el Sl-Wïn- 




= ~ 


drille, L-oo de (^u- 


drille. 






diWfScine-mr.i. 



La diTiBion générale et len nom» leltni sont ctax du pouillé du 

niècle. nu peu anlLTieur à l'arclierikiue E. Higaud, polyplicum 
:. Bolhotn.lHibl.ual.miii. Ml, SutipJ.n" Tisj. — Leb 6 iircbîd. 
renttaui dt'i leiLii* sltcle, au moine. 

I.a piiuiilélatïuda Iv*Bi£ole, de R, llouaiel (Dilil. net., mu;. 
),iitrl>|ele grand srchid. en deux licnioaH' i°Dee,.iie Rolhimtago, 
ePOHlt Awlomaii: — de Aurj/c Thmudi: — de 8. dtorgio: — 
l Wandrtau. — S- ttco. de PiHi ; — de Rico ; — de Calliaco ; — 
'arilUaco. 

AncUnnenienl dénicoiliré de celui de Bourgiheraulde. I.c doi. de 



Dè« k \P liMc, L 



TOFOGBAPHIE ECCLBÏIABTIQDE 



. DICANtTCt DI PlTEU.I,\- 
DnyBn'n* de Pi-rfUy. 



— PE EurnEManio. 

— DE Fl'LCAKDI-MOn 



m. Arciidiacovati 
NijoRiB Cale... 

Archidtacoiid du grand 

is. Ofcuotub DEGOVEKVII.' 
LA, l'ai SlNCTI ROSiANI 

DK CoLinsc*. 



l^aaï3UiT. de 
l-ë' "S^] (Seine-In 
\s~.s-s 

\£ o«atArr. de 

itili 






crds l'Bivbldl 

in dny. de Hff 



rOS DE FOVILLA. 

i de FauTille. 

ALBM05T. 

ont. 

DS GRAGLC '. 

trre de Grâce. 

• • i • • 

oges. 

)IACOMATrfl 
iRIS CAL£tI. 

iconé du pctil 

rus DE CAfITILLA. 

j de Cao ville. 

LSQUEVILLA. 

jeville. 

iACHEIO. 

li. 

lACOKATUS 
ASSINl NORM A>- 

U)uc du Vcxin iior- 

rU9DlP0RT0-M0R- 

)ostea de Tornia- 

98tea DE Valido- 

î«. 

5 de Port-Mort, 

arnv, puis de Vau- 

it. 



O.N.O. 
O.N.O. 

0. 

0. 



fArrond. d'Ivetot (S.- 

Inférieure). 
Arrond. d'Ivetot (S.- 

Inférieurc). 
Ait. (S.-Inf.;. 






Co" de Fécamp (S.- 
, I Inférieure). 

N.O. \2^'^ 

« "^^ Jcan ville les deux égli- 
N.N.O.l^ I ses,c'"»deDoudeville 
I (Seine-Inférieure). 
I Arrond. de Dieppe (S.- 
N.N.E.I i Inf.?. 

I Canton de Bacqueville 
N. I ' (S.-Inf.). 



E. 

etS.E. 



S.E. 



3 3® 



fi 2 « 



Port-Mort, c»" des An- 
« 55 .„ delys (Eure). 
c P «{Tourny , c«» d'Ecos 

Vaudemont, c" d'Ecos 
(Eure).' 






îfs-lieuxdu doyenné. Dès le commenoement du xiv" siècle, 
ie ce doyenné était Colbosc (table du poaillé d'E. Rigaod). 
fin du XTti» siècle, le doy. du Havre fat créé aux dépens 
Saint-Homain, et le doy. des Loges distrait de celui de 
I deux nouveaux doyennés figurent dans la carte de Fre- 

ei dans le nouveau nouille de 1788. Ce qui porte à trentt 
es doyennés, celui qq Bures (n» iS")} n'ayant existé que 
rement. 

înné figure soos trois noms, depuis Van 1248 jusqa^en 
de Pnrt'Sfort paraît 6tre le plus ancien ; il est dans le 
lié du XIII* siècle. En 1249, il porte , dans le Rea. tiaxt. 
nom do Tourny ( dec. de Torniaco) ; puis dans la table 
lillé, rédigée au commeu cernent du xiv* siècle, il est 

le nom de Vaudcraont ou Baudemont, qui lui est défl- 
restë dans les pouillés postérieurs. Port-Mort était à 
ny au centre, et Vaudemont à l'est du doyenné. 
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'i.S. DECANATCS DE GAHACnTIS, 

seii de Veliaco. 
Doyenné de (iamaclies , 
puis de Yesly, puis de.s 
Audelys'. 

26. — GiSORCII. 

Gisors. 

27. — DL BnAio, vel de Ar- 

GOLIU. 

IJray (Argueil en Bray)'. 



VI. ARCIIIDIACONATIS 

>YULCASSlNi FnA^- 
CIK. 

Arcbidioconé du Vexin 
Français (dit archid. de 
Fram,e,auxiv«» siècle). 

DECA^fATlS DE MeLLENTO. 

Doycunô de Meulan. 

— DE MAG^flACO. 

Magny. 
— DK Cai.vO Monte. 
Cbaumont. 

— DK PONTISAKÂ *. 

l'oiitoise. 
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S.E. 



•iS. 



7[). 



30. 



31 



E. 



E.N.E. 



E S.F. 



/Gamacliea« c^i d'Eue- 
i paffny(Eure>. 

^e«Ty, c»» de Ciêon 

(Eure). 
fLes Andelyâ, •itoi!4- 
. (Bure). 
{AiTona. des AndelTS 

(Eupe\ 

Pays de Caax [Argueil, arr. de 
et petite par- \ Ncufcbàtel 
tie du pays/ (S. 1nf.)< 
deBraydwgf.j 
Branw.) \ 



E.S.E.i 
E.S.E.I 

E.S.E. 



« 2 



'S . 



I 

Urroudr de VcrMîlles 
(Seiiie-et-Oise). 

Arr. de Bfanted (s.-et- 
0.;, 

Arroiid. de Deaorni 

I (Oise;. 

I Pantoise, orr. XSeine- 

I et-Oise). 



1. Lcdoy. de Gamacbes, qui a aussi porte trois noms pcodantli 
\m« siècle, est indiqué sous celui-ci dans le pouiUé presque content- 
purain d'E. Rigaud; puis dans le Heg. visil., sous raniiée 1249 (p. 4i 
et 50), on trouve l'indication des deux doy. de Velliaco (de Vély) et é 
Àndeliaco (des Andelys\ Dans la table qui paraît avoir été rédigée ei 
1308, ce doy. coDser>-e le premier de ces noms ; mais k la lin et en de 
hors do la liste est inscrit le decan, de Andfl,, comme témoignage d* 
son existence passagère. Gamacbes et Yelly sont tous deux dans la par 
tie orientale du doyenné. 

2. Gournai en Bray, paruti, ainsi qu'Aumale^ avoir porté momen- 
tanément, en 1148, le titre d'archidiaconé. Cette ville et Argueil on 
clé succciisivement indiqués comme cbefs-licux du doy. do bray. 

Argueil est indiqué pour cbef-liou du doy. de Bray dans plasieUF 
pouilïcs, eniie autres Bihl. nat., S. G. 879. 

Les Andelys, a»nsi qu'Auraaie et Montivillicrs •• der, df Andel <■ 
Monasterii rillaris^ sont indiqués comme doyennés dans la table di 
'><>uilU> de E. Kigaud : mais cette table , postérieure au pouillé, est di 

M «siècle. I.p doy. de Montivillicrs figure aussi dans un pouilléd 

M 'siècle (Biltl. nat.,ii» 9481, 2. 2.\ Il est momentanément fait men 
.HMi d'un arrhidiac. AndeJieims (A'. Gai/.c/ir.t.xi, /tM/r.,col. 132). 

3. Dès le milieu du v.i' aiècle Pontoise portait le titre d'archidia 



bulle de 1148), titre qn'il conservait encore en 1240 (B. Rig., 
Isit.^ p. 42). Aprêft le don que lit saint Louis à Tarchid. (E. Rigaud) 
S, de rarchid. de Pontoise, son territoire devint un doyenne 
KÎQ français, et fut administre, ainsi que tout cet arcbid., par 
aire gcnéral. Le vicariat de Ponioise (vicar. Povtiwrx) est 
lé dans lernsp. S199 comme renfermant les doyennés : 
^haumont (de Calvomonte); 
llenlant (de Mulïentou 
e Magny (de Mayniaco). 

•»*^résente tout le Vexin français. Bans le mss. 7I8, suppl. lai., 
'*, ces trois doyennés sont placés dans la circonsiTiption de 
... du Vexin français, etPontoise forme un arcliidiiicone à part. 
1213 une bulle de Clément V mentionne dans ce diocèse un 
iiacomde fronce; ce paraît être l'archidiaconé du Vexin fran- 

de provinces ccctétiiastiques ont reproduit plus complètement 
.deuxième Lyonnaise les grandes divisions de la province civile 
•romaine; les six diocèses correspondent très-exactement à un- 
ités de de la iVof ire. l)e même, les urchidiaconés y rcpi-ésen- 
piiur la plupart, avec unegi'ande iidélité, les pagi dont ils ont 
uuté les noms. Ces pagi ont été parfaitement décrits dans le 
de M. E. Le Prévost sur \es anc. divisions terr. de la Norm. 
. Société des Antiq. de Norm.y t. XI, 1840). 
Le grand archidiaconé de Uoucn est mentionné dès la tin du 
ècle ; plusieurs autres le sont durant lexi*". Tous les six figurent 
une charte de 1 142. On le.^ retrouve fréquemment dans des titres 
mèoie siècle et de la preihière moitié du xiii«; cnfln leur jurt- 
n sur les doyennés est trèi-positivement indiquée dans le pouillé 
ligaud. 

'endant lexiii* siècle, c« diocèse, l'un des plus vastes de France 
■enait environ 850 paroisses (p. d'E. Rigaud). En 1618. il en 
Daitl400; 676 chapelles; 39 abbayes; 160 prieurés; i4 cliapi- 
SO maladeries. 
1731. I<e grand arcliidiaconé cent. 356 paroisse et 94 chapeUe<!>. 

L'archidiaconé d'Eu 276 — 34 — 

L'arcb. du Grand- Caux 225 — 33 — 

L'arch. du Vexin français... 178 — 48 — 
L'arch. du Vexin normand.. 267 — 37 — 

• L'arch. du Petit Caux 160 — 27 — 

somme, dans les 6 archidiaconés , divisés en 3o doyennés, 
mutait alors 1362 paroisses; 273 chapelles, non compris celles 
iciaves^ 30 al)l)ayes. I^e nombre des chapelles est si différent de 
indique dans le pouillé de i648 qu'il doit y avoir erreur de part 
.utre. (Du Souillet, Hist. de la riUe tle Roi/Vn (i73i, 1. 1, p. 103). 
principaux |K)uil1és du diocèse de itouen sont : 
^ IHHiillé de l'arche vôuue E. Rigaud (xiii" siècle \ Bibl. nat., 
. lat. n* 718. C'est le plus inipoitant et celui auquel j'ai dû me 
rmer, autant que possible. 

> pouillé rédigé sous l'épi scnpat de Raoul Uou>scl (xv« itièile; . 
B8t. n* S 197 ; et bibl. de 'a ville de Rouen. 
Jn pouillé du xvi« siècle fiibl. nat., n" 52it(. 

H 
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4. 5. Deux poaillés du XTt* siècle, Bibl. nat 94S1. t. 3. 

6. Un antre ponillé du xvi* siècle, Bibl.. nat., n* 5199. 

T. Un pooille général du xtii« siècle, B\h\. nat., f. 8t-6erm.,fn«87l 

Outre ces sept ponillés tous inédits^ et quelques autres copies, 1 
plupart du xtii« siècle, il existe trois pouiliés iin[>riiDés: celui d 
1626 (.Gratid pottUlé des bénéfic€8,\n'Z), rédigé en latiii, d'après à*$fi 
ciens p. manuscrits; le p. français du houille p^'rai , d'Alliot, 1948 
in -4, et le Nouveau pouillé des bénéfices du dioc. de Rouent 1718 
in-4. Dom Duplessis dans sa Descript. géogr. et hist. de la Norman 
die {haute Normandie)^ 1740, 2 toI., a sniti l'ordre des afchidiaicoiié 
et des doyennés. La carte du diocèse de Rouen ^ en ail feuilles, pi 
Tingénieiir Prétnont de Dieppe , en 1715 (Paris) est la meilieure et l 
plus complète. 



n. imctaK M MXYWcXi 


> 


CIYITAS AAIOCASSIUM. 


(T* fiècle.) 


4 AftCHIDUGONll 


; tS,PDni7DOtOlNl4*, 


IGPIBUCOIIÀTUI 


partie 


1 


Bajocbhsis. Baioca 


centr. 






•t SDBVftVIA. 

cnldiaconé de BAyeia et 


du 






dioc. 






Aesaliaiilieiie. 








DBCAIfATDS BAJOCIIISIS. ' 






Arr, (Calmdos). 


Doyenné de Bayeax. 








— DB FONTBNBTO - PAOA- 


E.S.E. 


BessiQ 


C«» de Tilly sur 


HBLU. 




» (PflflMf 


Seule (Calvad.). 


. FoDCenay le Pesoel. 


Bàjocim. 




" DB BVRB<:ilEYO. 


S. al. Bagat' 1 Arr. de Caen (Cal- 


Etrecy. 


sinus.) \ ▼adofl). 


— DB YlLLARlBUS (U| BOS- 


S. /Arr, de Caen (Cal- 


CAGIO). 


1 vados). 


Tillera-BocBffe. 


Bocage 1 , , , 


— DB CAitTBO Yirie. 


S. (paguB /Arr. (Calvados). 


Vire. 


Corilisus. ) 




« DB CONDBTO SUPRA Nl- 


S. 




Arr. de Vire (Cal- 


GRAM AQUAM. 






vados). 


CondésurNoireau. 








kBCHIDIACONATCl 


Partie 


plaine de 




DB CADOMO. 


sept. 


Caen. 




DBCAMATIJS de CADOMO. 


• 




Cbef-li«idudép. 


Doyenné de Caen. 






da Calvados. 


DBCABATUt DB CROLLBIO, 


B. 


Littoral. 


Arp. de Caen, 


Doyenné de Greolly. 








— DB DOVBA. 


B. 


OitJngiM 


Arr. de Caen. 


DOUTTO. 




Saxcnioa 




— DB MALETOTO. 


E. 




CMd^ireoy (Cal' 


Maltot. 


1 TadoB). 



Ce tableaa a été dressé d'après un pouUlé du xui* siècle, inséré 
\ le livre Ptlut, conservé à l'évèché de Bayeux, et puolié en 
fé pBr Beiiers (HùL som, de la tilli de Baytux, ITTI. ii>-i2). 
lenrs des archidiaconés sont mentionnés dès le xi* siècle. Le 
Ué latin de Baveux, inséré dans le Grand wmilléf imprimé en 
-, mê paraît rédigé d'après un texte plus anaen, il ne donne que 
loyennéa «a noroore de huit, savoir : Dec. de Creuleuo, de Fonte- 



: d$ Champigneyo; de Tricerii* : de Convanit; de fkôrtigneyo ; 
WaHbuê; dé Vadiê, en '' " ' •" * 



ma de Caetro Virie, 
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m. ARCniDlACOXATL'S 


Partie 


Hiémqis. 


Exmes, arr. (PAr- 


DE OXIMIO, ' YEL DE 


or. du 


(Pagwt 


genten (Orne). 


OXylMIS *. 


dioc. 


Oximen- 




Archidiaconé d'Hiemes'oû 


d'Hic- 


sis.) 




d'Ëxmes. 


mois. 






1 1 . Decanatus de Troarxo. 


E. 




An*, de Caen (Cal- 


Doyenné de Troarn.* 






vados). 


12. — DE Vaucellis. 


E. 




Arr. de Bayeiix 


Yaucelles. . 






''Calvados). , 


13. — de Cingueleis, al. de 


E. StE. 


Pays 


Cingal, canton do 


CiNGALLO. 




de Cinglais 


BrettevlUe-suN 


C\n^\mn. 




( pagus 
Cingalen- . 
sis.) 


Laise (Calvad.). 


IV. ARCIIIDlACONATirs 


Partie 






deCitra-vada. 


occ.du 






Archidiaconé des Vés. 


dioc. 






J 4 . DKCANATU8 DE GAMPIGNKIO. 


IBasBessin. 


C<» de Ballero; 


Uovennc de Campigny. 




Besâin 


(Calvados). 


15. —de TlIORlGNEÏO. 


S. 0. 


{ jmgus 


An*, de Saint-L& 


Torigny. 




Bajocas- 


(Manche). 


16. — DE CONVANIS. 


0. 


sinus.) 


C«» de Saint-Clair 


. Couvains. 






(Manclie). 


17. — DETUEVERH». 


N. 0. 


' Arrond.de Bayeox 


Trevières. 




(Calvados). 



Tes doyennés sont indiqués en un ordre différent dans la légende 
de la earlc du diocèse, en deux feuilles, par Outhier (Paria, ialll(^ 
1736). 

Lu caiéc de Petite (1675) ne donne que quinze doyennés, oonune 
le livre Pelut. Les doyennés de Bayeux et de Caen ne figurent pas sur 
cette carie, oti sont inscrits les archidiac. ainsi que les doyennés ru- 
raux. La carte de Ouihier qui est la meilleure donne leîs dix-sep'. 
doyennés, et les quatre archidiaconés dans cet ordre : 

Arrhid. de Rayeux : doy. Bayeux; —Vire; — Fonteoay; — Villers; 

— Condé ; — Évrecy. Archid. de Caen: doy. Caen; — Douvre; — 
Maltot; — Creully. Archid. d'Hyemes : doy. Cinglais; — Troarn; — 
Yaucelles. Archid. des Vés : doy. Campigoy, —Couvains; Torigny; 

— Trévièrcs. 

1. Cet archidiaconé, situé sur la rive droite de l'Orne, en dehors 
du Bessin (pngus Bajocassinus) proprement dit, parait ôtre un dé- 
membrement du grand pays d'Hiémois , dont la plus grande partie 
dépendait du diocèse de Scèz. 

Bayeux éiant situé ver? l'extrémité nord-ouest du diocèse, la po- 
sition des archid. n'a pu être iiiditinée ici que dans leur ensemble. 

En 1648, le dioci'^sc comprenait, suivant le pouillé d'Alliot : 4S0 cui'es ; 

— 160 chapelles; — i5 abbaye.s; — 6i prieure'^; — 35 maladieros. 
Sur la carte de Outhier (1736) le nombre des paroisses est de 615. 



indiqués: ' ' 

I. Àrcbid. de Bayeux : 
6 doyennés; 
310 paroisses. 



II. Archid. de Caen : 

4 doyennés; 
109 paroisses. 

IIL Archid. d'Hyeines : 

5 doyennes ; 
13S paroisses. 

IV. Archid. des Vés : 
4 doyennés • 
114 paroisses. 

Exemption de Cambreber 



Doyenné de Bayeux.... 1 4 paroisse» 

— de Vire il — 

— de Fonteoay.. 37 — 

— de Villers .... Si — 

— de Condé 43 — 

— d'Evrecy 3a — 

Doyenné de Caen ii — 

— de Douvi'e .... 29 — 

— de Maltot 32 — 

— de Creuilly.... i7 — 
Doyenné de Cinglais... 47 — 

— de Trouarn. 1. 43 — 

— de Vaucelles.. 43 — 

Doyenné de Campipy.. 37 — 

— de Couvains... 37' — 

— de Torigny.... 52 — 

— de Trevières.. 35 — 

dans le diocèse de Lisieux, 9 paruis^ses. 



m. DIOCESE D'AVRANGHES. 

CIYITAS ABRINCATUM. 
(vi« siècle.) 

• 9 AKCRTDIACONÉS ; 8 DOTB!<MÉS'. 



I Archidiàcom^tus 
Abrimcemsis. 
Archidiaconé d'Avranches. 

1 . DECANATCS CHRISTIANITA- 

Tis Abrincarum. 

Doyenné de la chrétienté 

d'Avranches , ou grand 

doyenné. 

3. — Ghucis IN Abrihcatimo, 

De la Croix en Avran- 

chin. 

3. — DE Genitio. 

Genêts. 

4. —DE Tirepeïo. 

ïirepié. 

H. ARCHIDI ACONATUS 
MORETONII. 

Archidiaconé de Mortain 

5. Decai(Atc8DeMoreto;«io. 

al. Moritolio. 

Doyenné de Mortain. 

6. —DE TlLLIOLO. 

Le Teilleul. 

7. —DE S«»-HlLARIO. 

S'-Hilaire du Harcouët 

8. — DE CUYIti, al. CUPIS. 

Cuves. 



A 


1 




l'extr.l 1 




ûccid. 






du 




Arr, (Han( 


dio- 


Val de 




cèse; 


X. Sée. 
3 




IS 






Gant. deSt 


\i 

0. j<^ 


(M.) 


Canton de S 


F U 


(M.). 


Canton de 


)§ Val de 


(M.). 




^ Mortain 




Partie 


« {Comita- 




orien- 


Ztus Mo- 




tale 


w retonii). 




du 


K 


Arr. (Manc 


dio- 


< 




cèse. 






E.S.E. 


< 


Arr. de 1 




» 


(M.). 


S.S*E< 


Val de 


Arr. de 1 


1 Selune. 
E. / Val de 


(M.). 


Canton de 1 




CAa 
Dec. 


(M.). 



1 . Le Livre vert des évoques d^Avranches (xiv* siècle) coni 
plus ancien pouillé connu du diocèse. N'en ayant point eu coie 
cation, j'ai restitué les noms latins d'après les textes orij 
et des pouillés plus modernes ; ceux-ci n'ont apporté aucune mo 
tion à Tordre ancien des doyennés; plusieurs ont omis le 
doyenné. 

Les deux archid. sont mentionnés par révoque E. Rigaud, d 
1251. {Reg.viait.jp. 125). 

Je ne connais point de carte de ce diocèse. 

L'ouvrage de M. l'abbé des Roches, Histoire du Mont Saini-à 
2 vol. iii-8, 1839, et l'ouvrage de M. Le Heri cher, intitulé : pj 



oements iltile»riv làMuigftpiuittMSéslAAtique de ce diocèse, 
aillé de i648 ipdiqvç oans le diocèse d'Avrancfaes, le moins 
la 2* Lyonnaise, tMà cent soiiante^inq cures ; quatre-vingt- 
pelles; quatre abbayes c treize pneurés; quatorze maladeries. 
bre des j^Miroisses doit être faux , puisque dans le siècle sui- 
. Beagnuer {Éknt ^ Iméfcês^X, II, p. i^), n'en indique que 
itre-vingts. 



IV. DIOCÈSE D'ÉVRECX.' 

CIVITAS EBROICORUM. 
(iv« ou \« siècle.) 

3 ARCniBIACO!(ÉS; U, PUIS J2 IkOYUfllÉS*. 



I. Arcbidiaconatus 

Ebroicenbis. 
Archidiacooé d'Ëvreux. 
1. Decanatus Ebroicbnsis '. 

Doyenné d'Èvreux. 
'i. — DE Verxome. 

Vernon-sur-Seine. 

3. —DE Paceyo. 

Pacy-8ur-Eure. 

4. —DE Ybreyo. 

Ivry-la-Bataille. 

5. —DE CRUCE s. LEUFREDI. 

La Croix-Sainl-Leufroy. 

II. Archidiaconatus 

DE NOVO BURGO. 

Arcliidiaconé du Neubourg. 

6. Decanatus de Novo-nuR- 

GO. 

Doyenne du Neubourg. 

7. — dk/I.ocoveriis*. 

bouviers. 



Au 


• 


centre 


du 




dio- 




cèse. 




E.N.E. 


• 




S 


E. 


? Pays de 


J~ Champagne 


1^ petite part. 


;b] du pays de 


N.N.E.U Madrie 
\ csCp.lfadrio- 
1 S^ censis ). 


0. du l"^ Campagne 


dio- 


•5 û« 


cèse. 


g Neubourg. 


N.O. 


& 




Pet. partie 




duUoumois 




(p. Rodo- 
mmsis ). 



Chef-l 
dép.<k 



Arr. d 
(EureY 

Arr. d 
fE.). 

C«BdeS 
(E.). 

Con de 

(E.). 

Arrond. 
Tiers ( 



Arr. (E. 



1. J'ai reproduit les noms anciens d'après un pouillé du xvi* 
Bibl. nat. , mss. lat. 5218 , f 103. Toutefois, dans ce pouillé, V 
d'Évreux ligure le 3% comme dans le mss. lat. 9481, 2. 2. l^e 
latin imprimé dans le Grand pouillé de i626 est entièrement co 
au pouillé mss. du xvi« siècle ; ils ont été évidemment rédigéi 
époc|[ue plus ancienne. Plusieurs pouillés du xvii* et du xviii< 
ont été signalés par M. Le Prévost dans les archives départem 
de la ville de Rouen. — Une grande partie des doyenné* rurao: 
diocèse sont indiqués dans le Heg. visit. d'E. Rigaud : dec. Ver 
— dec. de Lira : — dec. de Aquild; — dec. de Ybreio, etc. (i 
et 1259, p. 286, 356.— On les retrouve, pour la plupart, dans de 
tes des xi" et xii« siècles. 

2. Le grand doyen aé d'Êvreux est omis dans les pouillés. 

3. Le doy. de Pacy fait partie de Tarchid. d'Ouche dans le 
publié par Alliot (i648). Dans le pouillé du mss. 9tSi, 2. 2. < 
est dit antiquvt. 



OCCA. 




cWSilra 




iiaoonc d'Ouche. 




deOecd 




[ATDS BECONCHIS. 


S.O. 


onpoff. 


Arr. dÉvreux 


né de Conches. 




Uticeims). 


(E.). 


Vernolio. 


S. 




Arr. d'£vreux 


*oeail. 






• E.). 


Aqdila. 


S.S.O. 


Campagne 


Arr. de Mortagne. 


gle. 




de Si-An- 
dré. 




LlE.i. 


O.S. 0.1 




C«» de Rugles 


e. 

OCCA*. 


O.S. o.r "«*»«• 


(Eure). 
Beauraout le Ro- 


:he. 


^ 


ger (Eure). 



. I^ Prévost a fixé les limites de ce doyenné entre la Kitle, 

4>nne et le Ghemin-Perré . avec quelques paroisses sur la 

( de la nisle; il a reconnu que le nom d'Oucbe {Oûca) était 

Bien de la forêt de Beaumout-le-Roger. 

nnais deux cartes du diocèse d'Êvreux, sur lesquelles sont 

les divisions ecclésiastiques ; la meilleure est celle de Duval, 

lille (1654). 

x:èse d'Ëvreux comptait en 1648 six cent soixantc-dix-liuit 

ux cent soixante-dix chapelles; treize abbayes; quatre 

!iuit prieurés; quatre chapitres. 



V. DIOCÈSE DE SEEZ, 

CÏVITAS SAGIORUM ». 
(VI» siècle.) 

S ARCHIDUCONËS; 16 DOTENHlig. 



I. Archidiaconatcs 


S.E. 


Plaine de 


ArroBd.d 


SAGIENSIS. 


etO. 


Seez. 


(Orpe;. 


Archidiaconé 4e Seez. 








1. Decanatus Sagie^sis 




. Pag. sa- 




Doyenné de Seez et de la 




eu gieiisis. 




banlieue. 




•S 




2. — •deMaceio. 


0. 


II 


Canton • 


Macé. 




(Orne). 


S. — DEMARCHiA(Marca),a]. 


E. 


s 


Ait. de 1 


DE Moums. 




(Orne). 
Cber-liei 


Moulina-la-Marche. 


O.et 


Campag. 
d'Alen> 


4. —DE Alemçonio. 


S.O. 


-derora 


AleoQon. 




çon. 




II. Archidiaconatus 


O.et 


Pays du 




Hulmehsis, 


N.O. 




Archidiaconé du Houlme. 




Houlme 




5. Decanatus de Escou- 


O.et 


(pagut 
aolme- 


Arr. d'i 


CHEYO, al. DE ESCONISA- 


N.O. 


(Orne). 


00, al. DR ESCUBATO. 




tius ré- 




Doyenné d'Écouché. 


N.O. 


gie). 


Arr. (On 


6. — DE Argentomic. 








Argentan. 






AsnelM 


T. — deAsnebeco. 


0. 


«S 


Briouzee 


Asnebec. 




1 


ges (On 






Arr. d'i 


8. «—DE Brios A. 


0. 


- 


(Orne). 


BriQuze. 


N.O. 


g 


Canton d 


9. —DE ALBINTACO , al. DE 


' 


^M 


(Calyad 


Albigneio. 








Aubigny. 








m. Archidiacosatus 


N. 


Hiémois 




OXIMENSIS. 




en très- 




Archidiaconé d'Hiesmois. 




gr. part. 
(pagut 
Ôximen' 






1 








sis ). 





1. L'évêque de Seez fut aussi appelé Oximensit (2* coi 
léans, a. 5ii). 
—La carte du diocèse de Seez, par L. de La Salle (Paris, lail 



1IBCASIATIT8 WàlMSOtatU. 

Do^Diié de Falaise. 

— BB AÙiGHEiOt al. de 

ALB1?(UC0. 

— BE DnrA, al. 8. Petm aâ 

DlTAV. 

St-Werre-gfir-IHte. 
— Oxnmnira. 

Bxmes. 
^ DE Tronno. 

Tnm. 

AftCBIOlACOlVATtrs 
COEBOREIISIS. 

▲rchidiaconé du Corbon- 
Dais. 

DBCAHATOS CORBONENSiS , 

poaleà Maorit Aniensis. 
Doyenoé de Corbon puis 
oe Mortagne. 

iâCHIDIACONATUS 

Bellismensis. 
Lrdiidiaconé du Bellesmois. 

— DECANATVS BELLISME.N- 

818. 

Doyenoé de Bellesme. 

— DE Petraria. 
La Perrière. 



II.N.O.\ 



If.R.O. 

• I 

If. 



Hiépois. 



.S 

^ Petpart. 

S du pays 

N. (g d'Auge. 

g (pti J. Al' 



N.N.E. 
N. 

E. 



gensis). 



némois. 



Corbon- 
nais. 



( Pagus 
Coroo- 
nensis). 






E. S.E./ 1 Belles- 
Aï mois. 



E.S-E* 
E.S.E* 



{Pagus 
Bellis- 
mensis.) 
portion 
du Cor- 
bonnais. 



Arr. (Calvados). 



Arr. de Lisietix 
(Calv.). 

Arr. d'Argentan 

(Orne). 
Arr. d'Argentan 

(Orne). 



Corlwn, très-anc. 
localité du c<"* et 
arr. de Mortagne 
(Orne). 



Arr. de Mortagne 
(Orne). 

Canton dePerven- 
dière (Orne). 



, présente l'état le plus complet du diocèse. Le pouillé public 
llliot (1648) n'indique que deux archidiaconés , ceux de Seez et 
k>rbonDais. Les mss. 9364, 3, et 9481, 2. 2. contiennent deux aii- 
pouillés du même diocèse pareillement incomplets. Il en cxi.«<te 
oi paraît être du xv« siècle au séminaire ds Seez. M. Soulbien, 
toine honoraire et secrétaire général de révcché, a eu l'obligeance 
s'en communiquer un extrait. Dans ce pouillé les cinq archid. 
disposés en cet ordie : 

Sagientis: i. — Oximmsis; 2. — Hulmensiê; 3. — Bellù' 
iiê I 4. — Corbonentis; S, 

1 divisions corre8pon<&Dt toutes à d'anciennes contrées civiles et 

iques mentiq/inées, pour la plupart au xii* siècle, par Orderio 

, et quelques-unes dès le ix« siècle. L'archid. du Corbonnais 

i correspondre très-exactement à la centena de ce nom , indi- 

dès le IX* siècle ; il y a aussi de très-grands rapports enti'e les 

noés et les centenm Corbonensis de Seez et d'Alençon. Le lieg. 

4'fi. Rigaud (p. i*iu, 286, 3S6-387, etc.), mentionne au milieu 

■ siècle (1251, 1257, 125» ei 1260, etc.) plusieurs archid. et doy. 

. jèse de Seez : A rChid» Oxhnenêi* ; Dccanatus Argentomii ; Dec. 
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de Marchià^ déc. de Asnebec^ etc.: le» arpbid. Hutnien$is et Ci 
nensis soin indiqués dans des chartes du xii^siècle. Ce qui repoi 
moins à cette époque l'organisation de la topographie eccl^ias 
de ce diocèse. 

M. A. Le Prévost (jOrder. VU.^ t. IV, p. 66, note 4) signale la 
mune d'Eraines (canton de Falaise) comme le eheMieu d'un a 
archidiaconé. I^ texte d'Ord. Vital, ne me semble pas favorable I 
interprétation: il mentionne seulement plusieurs archidiacr 
doyens, dont l'un se nommait Guillaume d'Eraines (GuilLdê Àr 
Aucun pouillé ne fait mention d'un archid. d'Eraines. 

— Le diocèse de Seez, en 1648, comprenait 190 cnres(ou mieux 
~~ 70 chapelles ; — 7 abbayes ; — 35 prieurés ; — 6 chapitres ; i 
taderies. Au xviii* siècle on v comptait 497 paroisses. H f anrui 
encore une erreur évidente dans le chiffre donné par AUioL 



VI. DIOCÈSE DE USIEVX. 

CIVITAS LBXbviORUM. 

(vi« siècle.) 

4 ARCH1DIAC05ÉS ; IS DOYE?fXÉS '. 



BIACONATCS DE 
IKO ( DE J.ISVI - 



iaconé dn Lieavin. 

fATtS LCXOVIENSIS. 

iné de Lisieux et de 
banlieue. 

MOYAS, al. MOYAU. 

yaux. 

CORMELIIS. 

nneilles. 
Bernayo. 
rnay. 
: Auri-Beccu (de Or- S. S. E 

BECCO). 

bec. 



Centrel 

du 

dioc. 



E. \ Lieuviii 

>. E. j LisvinuSf \ 
al. Lf:w 



IDIACOXATUS DE 
iTE-AUDOMARI. 

iaconé de Potit-Au- 

er. 

natus de touqua 

; Tolca). 

inc de Touques. 

l HONNEFLEU ( DE 
HONNEFLICTU;. 

ofleur. 

NTIS-AtJDOMARI. 

ut-Audemer. 



Panie 

nord 

du 

dioc. 

N.N.O. 



N. 
N.N.E. 



Ait. (CalTalos). 



Canlon de Lisieux 

(Caiv.) 
Ariond. de Ponl- 

Audemer(Eure). 
Arr. (Eure;. 

An*, de Liuieux 
(Calv.). 



Arr. (Eure). 



Arrond. de Pont- 
l'Évèque(Calv.). 

Arrond. de Pout- 
l*Èvêque(Calv.). 

Arr. (Eure). 



livi pour l'ordre et les noms anciens, un pouillé du xiT* siècle 
' M. A. Le Prévost, d'après un mss. des archives du Cal' 
ém. Soc. den Ant. de Norm.^ t. XUl, 1844). Ce travail est 
lervir de modèle en tout point. 

e pouillé du xvi« siècle, Bibl. nat. mss. 52i8, f" 220, n*en 
e par les variâmes des noms anciens. Un nouille latin, im- 
18 le Grand pouillé (in-8, 1626), me semble être aussi an- 
i XVI* siècle. Plusieurs des archid. et de.s do^. de ce diocèse 
nues avant le xiv* siècle. Orderic Vital fait une mention 
«»«arcliidiaconés, dès avant i028. Le Reqù^tr. visit. d'E. Ri- 
et 356) nomme, en 1257 et 1259, les doy. de Bernay, Cor- 
. .'unt'Auderoer. Le P. d'Alliot donne lès archidiac. dans 
: I, Lisieux; 2, Auge ; S, Pont-Audemer, qu'il nomme Pont- 
, Cacé. Il omet les doyennes de Uonflciir ci de Gacé. Le mss. 

15 



.««V/V7b^j^A Uv 



I)E ÀLGIA. 

Archidiacoiié d'Auge. 
9. Decanatds de Mesmillo 

Maugerii. . 
Doyenné de Mesnil-SIau- 

ger. 

10. — de Bevuoxe. 

Beuvron. 

11. — DE Bellomonte. 

Bç^umont en Auge. 

IV. Archidiagonatus de 
Gaceto. 
Archidiaconé de Gacé. 

12. DECANATUS DE LlVERROTO. 

Doyenné de Livarot. 

13. — DE MONSTEROLIO. 

Motitreuil-l'ArgilIé. 

14. — DE YlHONASJEKlO. 

Vimoutiers. 
15. —DE Gaceto. 
Gacé. 



n.-occ. 

du 
dioc. 

O.S.O. 

0. 

N.N.O. 

Partie 

mérid. 

du d«. 

S. 

E. S. Ei.| 

S. 

S. 



' 



Pays 
d'Auge. 

(Pagus 
Àlgiœ), 



Co» de h 
(Calvadof 



C>»âeCaiii 
(CalT.). 

▲rr.dePoi 
qde(GalT 

Gacé, arr 
gentan(^ 

Arr. de ] 
(Cal?.). 

Canton de] 
(Eure). 

Arr. d'Ar 
(Orne). 

Arr. <rAr 



Partie 

de 

ruiémois 

{Pagus 
OximensisA (Orne). 



9481, 2. 2. supprime Tarchidiac de Gacé, qa1l réanitàcelHi é 
dont il retrancne les doyennés do Montreuil et Vimotitierfl. 

Le doy. capitulaire de Lisieux et de la banlieue manque 4t 
ponillés anciens ; il figure dans celufd'AUiot et dans l'excelleia 
de ce diocèse par Banville , sous le nom de banlieue^ 

Le doy. de Pont-Audemer figure déjà dans le grand arcl 
Ronen , pour la partie située sur la rive droite de la Risle. 

Le diocèse possède deux enclaves ; l'une dans le diocèse' de 1 
sous le nom de Saint-Candé ; Tantre, celle de Nonnaut, daoa le c 
de Baycux. Ce dernier diocèse occupe à son tour anet pott 
territoire dans la partie occidentale du diocèse de Lisieuï. 

—Le dtocèso de Lisieux comptait en 1759 (iV. Oall. chr. %l 
4S7 paroisses, saroir: dans l'archid. de Lleavin, iS9; dans Fi 
d'Auge,' 128; dans l'archid. de Pont-Audemer, 89; dans TarGlt 
Gacé, 111. 

L'ancien diocèse de Lisieuic n'a pas toujours en Pétenilae qi 
sente le pouillé dn xit* siècle. IC. A. Le Prcvdst a très-Mén lof 
d^aprèfl Order. Vital (t. II , p. 29) , les empiétements an xi« sièf 
celui de Bayeiix,da cèté'de Fifiemois. Les doyennés de Gàeé, d< 
treuil et la partie mérid. de celai de Tlmoatiera paraissent 
avoir été réunis qu'à cette époque. 



m. DMMX8B DE OOUTAHCI», 

CIYITAS €ONSTANTU. 

(Y«8iècl«.) 
4 ARCHIDIACOnlte; 24, PUIS 22 DOTENlftiS ^ 



[ACONATCS 


Partie 






AHTIENSIS. 


S.-O. 






>Dé de Coutances. 


du 






TOI CONSTANTIEN- 


dioc. 


• 


Arr. dodép.deia 
Maaelie. 


é de la chrétienté 




% 




utanees. 




'■S 




UUUI8US. 


S. 


|l 


OMeBrehal(M.). 


liées. 

ARCTO Patbrno, 


S. 




G<n de GranTille 


>-Pair. 




«B 


(M.). 


— LLEIO, 


E. 


3 


N. D. de Cenilly, 








c»» do Cérisy-Ia- 
Salle, arrond. de 






«• 

v-^ 








Coutances (M.). 


IRIS. 


N. 




Arr. de Coutan- 


îrs. 






ces (M.). 


JIACONATCS 


Partie 


ValdeVire. 


A l'O. delaVire, 


IS VIRIE. 


or. et 




oui sépare les 
dioo. de Coutan- 


coné du Val de 


s. 0. du 






dioo. 




ces et de Bayeux. 


Jf ATUS DE LANDELIS 


El. S* Ë. 




Landelles, canton 


n DE Vallb-viria. 






de Saint -SeTer 


)Dué de Landelles 






(Caiv.). 


du Val de Vire. 








AVRBIO. 


6. 




Arr. de Coutan- 


*y. • 






oes (M.). 


ERCKIO. 


B.S.E. 




Arr. de Saint-LÔ 


y. 






(MO. 


lOMBREIO. 


S.S.E. 




C*»dePereT,arr. 

deSaint-LA(M.). 


tbray. 




• 

.S 


AHCTO LAUDO. 


B. 


s 


Chef-lieu du dép. 


t-LÔ. 




3î 


de la Maoobe. 


aUMBTO (DS HOM- 


E. N.E. 


3 


C»» de Saiat-lesn 


KTO). 






de Daye, arr. de 


imet (le Houmet)» 






Saiot'LÔ (M.). 



quilles également précieux, Tnn de 1251 ou 124I, rema- 
r8, et inséré dans le Livre noir du diocèse de Coutances», 
SS5 (BIbl. nat., nss. lat., n* stOO^ font connaître la dhi- 
iastique de ce diocèse. C'est au pouillé le plus ancien , 



ât Baiiptaiaj. 



. Decimatcm pf. Kaki 
(deCaheutusid). 
Doyenné de Carenlan 
. — VlBll'TEIS (DE Bim- 

Biupie (le BïuIoiB), 
. —DR Haïà Putei. 
I-aHïj-e du Puits. 



— (1>e1hbDM)Gsksi). 
Ile de Gersey. 

— UK IKSUMS Gl'EILNESII 

Ile de Guernesey. 



Arcbidiacoiié de Counli 

. DICÀN*T1IS BE VlLOnil 

DoySDDé de Velognes. 



H.N.E. .3 

t 



doiii H, I:. neliale, qui coanatt si bien la lopogr^bie de ce 
trée. Binai que noire teepecwlile et émut ami M. de GenlUr 

noms latine et laa diviaiona de cet ir^cle. 

la lopogrtpbie ecclvaiiatique de ce dïoiièae. à la Miile de son 

:J Dana l'auirs pou'iUé laiin rédigé vers ■»!; (Bibl. Mt., a 
n> MM), l'amlnd, du rolnittn eit placé le deuiiènw et ceit 

dana cbaque arcbid. I,es deux day. de Gersey a de Guerneae 
leniplua. 11 y a quelques tariauieadaca la furmedea noms. 

uinés; le cnsn >ij64-3 n'eu énumère que 14. iJipunillé d' 
altère delà Ta^n la plus absurde la plupart don noma, v... 
triduilïd'ftpràa un leilelaliD mal compria. 
Au ^l•Bi^l;^e, Saint Lfi(flriorfro) paraît avoir élë.iagal 



!f ATD8 DE PLANO. 

iiié da Ptain. 

Orglandiis. 
^andes. 

PODIIS. 

3 Pieux. 

Hagdà (Haga). 

Hague. 

Sara (Sarnes). 

re. 



E.N.E. 



N. 

N.N.0.12 
)s 

N.N.O.fl 
lu 

N.N.E.f 



La 

Hague. 

Val 
de Saire. 



Plages orient, du 
Coteniin^entreles 
VésetQuineviile, 
C»» deSt-Sauveur 
(M.). 

Arr.de Cherbourg 
(M.). 

Cap.N.occid.àro. 
de Cherbourg. 
Littoral aept. en- 
tre Cherbourg et 
Barfleur, au N. 
de la Saire. 



( Cùnstantia ), chef-lieu de l'évêché (S* conc. d'Orléans , 

I carie du diocèse, par Mariette de La Pagerie (1689, 4 i-\ 
22 doyennés ruraux avec les lies de Jersey, Guernesey, 
nés, Aurigny, etc. 

iocèse de Coutances contenait, en i64ft, sept cent quatorze 
IX cent trente-six chapelles, neuf abbayes, quarante prieu> 
chapitres, quinze nialaderies. 

N. Gall. christ. (XI, 863 le nombre des paroisses est ap- 
ement indiqué de cinq cent cinquante. Les dififérences très- 
. et très-noiables qu'on voit dans les indications du nombre 
es, de la plupart des diocèses , à des époques souvent très- 
>8, proviennent surtout de la réunion ou de l'isolement des 
succursales, des vicairies et des chapelles. Aussi, nedoitrun 
us ces nombres qu'avec la plus grande réserve. 
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AKCU1DIAC0NATU8 
UE ÀLGIA. 

Archidiaconé d'Ange. 
9. Dkoanatls de Mesnillu 
Maugkrii. 
Doyenné de Mesnil-Mau- 
ger. 

10. — DE BEVKOXË. 

Beuvron. 

11. — DE BELLOMOTTE. 

Bcaumont en Auge. 

IV. Archidiagonatus de 
Gaceyo. 
Archidiacoiié de Gacé. 

12. DëCAKATUS DE LiVERROTO. 

Doyeiiiié de Livarot. 

13. — DE MOSSTEROLIO. 

Monireuil-rArgillc. 

14. — DE VIMOXASJERIO. 

Vinioutiers. 
15. —DE Gaceyo. 
Gacé. 



Partie \ 
n.-occ. 

du 
dioG. 



O.S.O. 

0. 
N.îf.O. 



Partie 

mérid. 

du d«. 

S. 

E> S. E. 

S. 

S. 



I 



Pays 
d'Auge. 

(Pagus 
Àlgiœ). 



i 



Partie 
de 



Qo» de Méûdoa 
(Calvados). 

C«ttdfiCambremer 

(CalT.). 
▲rr.dePonrï'ÊT^ 

que (CalT.). 

Gacë , arr. d*A^ 
gentan (Orne). 

Arr. de Lisien 

(Cal?.). 
Canton de Brogtit 

(Eure). 



, {Pagus I Arr. d'Arfentu 
}0ximen8i8)\ (Orne). 



0481, 2. 2. supprime l'archidiac. de Gacé, qa'fl réunit à celai d'As! 
doni il letranciie les doyennés de Montreoil et Vimontiers. 

Le doy. capitulaire de Lisieux et de la banlieue manque daM 
pouillcs ancienft ; il figure dans celui 4*Alliot et dane l'exceilente cf 
de ce dioo^sc par Danville, sous le nom de banlieue» 

Le doy. de Pont-Audenicr figure déjà dans le grand arcUd 
Koucn , pour la partie siluée sur la rive droite de la Risle. 

Le diocèse possède deux enclaves ; Tune dans le dioctee de Rc 
sous le nom de Saidt-Candé ; l'autre, celle de Nonnant, dana le é& 
do Hayeux. Ce dernier diocèse occu])e à son tour une portk 
territoire dans la partie occidentale du diocèse de Lisienx. 

— Le di^c^sc de Lisicux comptait en 1759 (iV. Oall. chr. Jtl, 
457 paroii)ses, savoir: dans Tarchid. de Lieavini 139; dans Vt 
ri*Auge, 128; dans rarchid. de Pont-Audemer, 89 ; dans l*arcb 
Gacé, 111. 

L'ancien diocèse de Lisieux n'a pas tonjonra en Téb le q" 
sente le pouillé du xiv« sii cle. M. A. Le Prévost a trèw «*• * 
d'après Order. Vital (t. Il , p. 26j, les empiétements aa 
celui de Bayeux,du cOté'de THiemois. lies doyennés de «^ . 
treuil et la partie mérid. de celui de Vimontieni paraiBs 
avoir été réunis qu'à cette époque. 



nP PBOVm€lB EGGLËSIASTIQUE, 

!• LYONNAISE. — Lugdumensis Tertia. 



I. DIOCÈSE DE TOURS, 

(MÉTROPOLE.) 

CIVITAS TURONUM, 

(in« siècle.) 

s ARCBIVRÊTKÉS; 3 ARCHIDIACONÉS; 23 DOTBïmÉS RORAUX; 1 GRAND 
POTENNÊ RÉUNI AU GRAND ARCHIPRÊTRÉ *. 



ArchiprStrés. 

1. AiCBiPRESBTTERATUs MAJOR, vcl TuRONENSis ; grand Archiprêtré, 

00 archipr. de Tours. 

2. — DB Loccis, val LuccACENSis ; Archipr. de Loches. 
S. — l!fscLJE BuRCHARDi; Archipr, de risle Bouchard, 

4. — 'Saiicta Maurje; Archipr. do Sainte»Maure. 

5. — TRAHSLiGERiTAHUi ; Archîpr. d'Outre-Loire. 



Àrchidiaconés et Doyennét, 



Archidiaconatus ma- 
jor. Tel Tdron en si s. 
Grand archidiaconé, 
Archidiaconé de Tours. 



DECANATD8 TUROMENSIS. 

Doyenné de Tours. 




Le dioc. de 
Tours com- 
prend la 
plus gran- 
de partie de 

la 
Touraine. 

(Pagus 
Turonicw) 



CheMiea du dép. 
d'Indre-etrLoire. 



I. Le poaillé de Tours, imprimé par Alliot en 1648, quoique 
trèft-étenau (U8 d. in-4«), n'indique pas les doyennés. Un pouillé 
msa. que je possède présente la liste la- plus complète des paruis- 
lea et des béoéfices distribués dans les 3 archidiaconés et dans 
les 23 doyennés ruraux. Cette liste, rcdigôe yers la fin du xvir siècle, 
m lenri cfe base à mon tableau ; j'y ai ajouté le doyenné du chapitre 
de St-Cîratien de Tours, qui est le plus ancien, mais sans juri- 
diction. Tous les noms y étaient en français. J'en ai donné, d'après 
des chartes antérieures au xiv« siècle, la traduction latine. La carte 
du diocèse de Toura par N. Sanson (éd. de Robert, 1741), est par- 
faitement conforme, pour les divisions, à mon manuscrit. Tn autre 



2. DECANATIJS DE AMBASIA. 


E. 


\ 


Pays 


IXrv. de Tours le - 


Doyenné d'Amboise. 


/de 


Cham- 


\ dre-fit-L.). 


3. — deBleriaco. 


E. [ pagne. 


/Arr. do Tours (I.- 


Bleré. 




entre le 


etrh). 


4. — DE MONTB-KiCARDI. 


E. 




Cher 


Arr.deBloi8(Loir- 


Montrichard. 


1 


et 


rindre. 


et-Cher). 


5 . — DE SaXCTO ATERTINO. 


S. 






C»» de Tours, sud 


St-A venin eh Vansais. 




• 




(I.-et-L.). 


6 . — DE MONTE-BAZONIS. 


S. 


2« 




Arr. de Tours (1.- 


Monthazon. 




•* 

•i 




ei-L.) 


7. - DE AZIACO, vel AZAIO. 


S.O. 


n* 
^ 




Arr. de Chinon 


Azay le Rideau. 




S 




(I.-et-L.). 


8 . — DE I.UCCIS, vel DE LOCCIS 


S.E. 


^ 




Arr. (I.-el-L.). 


Loches. 




*i 






9. — DE Villa LuPA. 


S.E. 


3 

5> 




C~ de Montrésor 


ViUeloin. 




;g 




(I.-et-l..). 


10. — deLigolio. 


S. S.E. 






C»» de Loches (I.- 


Ligueil. 








et-L.). 


II. ÂRCHIDIACONATCS 


S. de 








Transvigennensis. 


]a 








Archidiac. d'Ouire-Vienne. 


Vienne 








1 1 . Decanatus de Caino.ne. 


O.S.O.) 




Arr. (I.-ei-L.). 


Doyenné de Chinon. 


1 ^ 
a 


Pays 

de 
rerron. 




lî. — de Bellomoxte. 


0- 1 


Arr; de Chinon 


Beauraont en Verron. 


^^^ 


(l.-et-I..\ 


i3. — de Insula Burcha&di. 


s. s.o. 2, 


Arr. de Chinon 


L'fsle-Boui'bard. , 






(I.-ei-L.). 


14. — SANCT*MAUn.V.. 


S. 






Arr. de Chincn 


Sainte-Maure. 








(l.-ci-L.). 


16. — DE NL'CARU!$. 


s. 






G»" de Ste-Maure 


Noyers. 








(I.-et-L.\ 



pouilié do Tours, qui fait partie du rass. 8316-7 ^Bihl. nat.>, quoique 
des pins incomplets, indique seul un doyenné de Plessis-lea-Tourt, 
qui doit l'on-cspondre, en partie, à celui de. Saint-.Avertin, à moins 
que ce ne fût un doyenné capitulaire. 

Le grand archidiacre est souvent mentionné par Grégoire de Tours, 
sous les premiers évèc|ues ; mais^ comme dans la plupart des diocèses, 
probablement alors etait-il seul. Toutefois, le po^us trans ligerim, 
dont parle le mCme historien {Mirar. St-Martin^ 1. II , c. iS), paraît 
avoir été soumis à un chorévèque ou archidiacre particulier. 

Les archiprèircs et les archidiaconés figurent simultaoément, 
comme plus tard, dans ce diocèse, durant le ix* sitN;le, en 860, souh 
répiscopat d'Hérard (Naan. Cône, fur., p. At\ Dès le vi« siècle, dans 
le deuxième concile de Tours, a. 567, (Min. 19, il est fait mention d*rir- 

Cette mention des 
s auciennes que Je 
i topographie ecclé- 
siastique. Je ne «^rois pas qu'elle ait été lndiqu(*e. 




1$, DeCA?fAT178 DE HAIA. 

Doyenné de La Haye. 

17. — DE PREttSIMACO. 

Pressigny le-tirand. 

U. — DE PBCLIACO. 

Prenilly. 

m. Archidiaconatus 
Teansligbbitands. 
Arcbidiac. d'Outre-Loire. 
19. Decanatus de Sancto 
Stmpboriamo. 
Doyenné de Saint- Sym- 
phorien. 

30. — DBMALLIAC0,-p08teaDB 

Lmifiis '. 
Loynes, primitivement 
nomme Maillé. 

21. — DE SANCTO CHRISTO- 
FHORO 

Saint-Christophe. 
W. — DE NOVO VICO. 
Neuvy. 

33. — DE CÀ8TR0 KEGINALDI. 

ChÂiçau -Régnant. 
'U. —DE Vernamdo. 
Vernou. 



S. 

S. 

s. 



Au N.i 
délai 
Loire. 
N.N.E. 



Partie de I 
La I 
Brenne 

iSaltus 
Brionœ), 



N.O. 

N.O. 
N.N.E. 

N. 



s 
o 

s 
o 

u 

c» 
a. 
« 



o 



Pays 
d'outre 
Loire 
{pagus 
trans 
Lùje- 
rim). 



\ 



Pays 
deGas- 

tines 
{Vasti- 

na). 



kvT. de Lticbes 

(I.-et-L.). 
Arr. de Loches 

(I.-et-L.).. 
Arr. de Loches 

(L-ei-L.). 



C*»» de Tours (L- 
et-L.). 



Co"» de Tours (f.- 

et-L.). 

C*»»» de Neuv\-le- 
Roi (L-et-L.). 

C<'» de Bracieux 
(L.-et-Cher;. 

Arr. de Tours (I.- 
et-L.). 

C"» ae Vouvrai 
(L-et-L.). 



Vers la fin du x* siècle et au commencement du xi*, on voit les 
troif arctaidiacoués nous leurs noms plus modernes. Des chartes de 
939 et de 941 préftenteni la signature de quatre archidiacres. (Salmun . 
Sot. sur r Abbaye de S.-Loup^ Bibl. de rÉcole des Chartes, i844, p. 447- 
449), maifl il est très-probable que l'un d'eux éiaii le grand archi- 
prètre (archipr. major)^ car les di\isions topo^raphiques de ce dio- 
1^^ n*ont jamais compris plus de trois archidiaconés. Du xii* aiA 
XTi* siècle, on voit figurer simultanément dans différents concile.^t de 
la province de Tours les archidiacres, les ardiiprèires et les doyens 
ruraux (Conc. de Tours, a. 1173; — de Chàteau-Contier. a. I23i; 
— deSanmar, a. 1243, 1253 et 1294; — d'Angers, a. 1365, et de 
Nantes, i4Sl. L'organisation complète du diocèse en 23 doyennés 
niraax ne me paraît pas remonter au delà du ws" siècle. Elle lie s'est 
pas établie sans difficultés (Haan., Cane. Ttir., p. 60, iio, 15&, 1R4, 
197). 

I. Maillé et Luynea sont deux noms, l'un ancien, l'autre moderne, 
du même lieu. 

— Le pouillé de 1648 (p. 48) attribue au diocèse de Tours sept cent 
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calcul, puisque le total des paroisses rurales dans ce pouilh 
passe p^ deu:( cent soixante. 

D. Beanoier (Étol des bénéficeif éd. de 1743, t. il, p. Si 
être iMiaiicoup plus près de la yérité en indiquant trole cents pi 
dooM chapitres, dix-sepi ou 4ix-neuf abbayes, quatre-vingt- 
prieuré et cent quatre-vingt-'onze chapelles, sans comprend] 
qui dépendent de chapitres. 

— Lepouillé niss., Bibl. nat.. 8S16-7, inciUque deux cent 
vingt-deux paroisses. Le P. Jacques {Histoir. génér. des prc 
1716, p. 173) en indique quatre cents. 



de 



n. DIOCiSB DU IIIAN8. 

CIVITAS CENOMANNORUM'. 

{\y siècW.) 

kykxr 1230, 4 aacbidiaconés au «oim; 8 archiprêtr*! ; 

24 DOYS:<NÉS. 
ArRÊS 1230, 1 AftCHIDlACOHÉS; 24 PCIS 30 DOtENRÉS. 



A. Ditiiion t'opogfaphiqu9 du diocèse du Mans (antérieurement 

à 1230*. 

L AtCBiPRBSBYnRATUS Cenomansnsis. Archipr. du Mans, cod- 
prenant les faabonrgs et la Quinte. 

II. — M 8AB0LI0. Archipr. de Sablo. 

III. — BB Latalle. Archipr. de Laval. 

IV. ~- DB Fakseyo. Archipr. de Passais. 

V. — Sagoxensis. Archipr. de Sonnois. 

VI. — MosTis FuRTis. Archipr. de Muntfort. 

VU. — seu ArguidiacCastri Lwi. Archipr. de Château du Loir. 
YIII. — DE Troc. Archipr. deTroo. 

1. Le diocèse du Mans absorba dès son origine, au iV siècle. Iran- 
ienne cite des Diablintes {Civit. Di(û>Untum) qui figure sous le 
I* y\\ de la Nbtice et qui ne paraît pas avoir Jamais ou le titre d'évé' 
hc. Une sprande partie du territoire qu'elle embrassait forma une de? 
"fimditm m Pagua Cenomanentis ; la Cond. ou Vicaria Di€tblentica. 
en ctaef-ltcn, Jublains (Mayenne), présente des ruines romaines fori 
mpurtantes. Le torriiolre de la cité des Diablintes parait avoir occupé 
I ploB grande partie des archid. de Laval et de Passais. 

2. Ceiic division du diuct'sc établie en 1230 par Tévèque Maurice, 
lepais archevêque de Konen , fut promulguée ^r son métropolitain 
'irchcvèqae de Tours et confirmée parle saiufr-siége en 1232. Le décret 
Dportaiit qui supprime les archlprétres, institue les arcbidiacrea et 
Ixe l'étendue des nouvelles Juridiciions a été plusieur-s Toi s reproduit, 
itec les pièces accessuircs dans les cartulaires manuscrits de Téglise 
lu Mans. M. Canvin Ta publié, d'apri'^s le texte d'un recueil de rEvè- 
fti', dit te Livre rouge y doiUA sa Géographie anc, du dioc. du ManSf 
84S. ln-4<», Imtr. p. lxxxv et suiv. 

I^s six prei'iîers ari-liiprôtrés sont mentionnés, dans le décret de 
230, suivant l'ordre ci-dessus indiqué. La plupart sont beaucoup plus 
tnriens. On en voit plusiears avant le ix" S* et même dès le vi« siô- 
1e, dan.4 les Art, rptxc. cm.; mus la partie la plus ancienne de ces 
ictes n'a malheureusement pas une authenticité sufUsante. Toutefois, 
m doit rcmirqucr la colnciocnce parCaiie qui existe entre cette men- 
ion et le teita du 2* concile de Toura dont j'ai })arlé précédemment 
ït qui fait remonter au moins jusqu'à Tannée 507, roxisteoue des 
irchiprèirés ruraux {Arrhf}tretb. vicani) dans la 3* Lyonnaise. 



MJ j% \, i Kà i a \ u r4 Lt .\ v i r. 

SI o seu Baltesio). 
ArcliidiacoiiédcRautui&uu 
de Bauptois;. 



l'i. Decanatis dk Karentan 

(DE CARKNTONIO). 

Doyenné de Carentan. 
13. — dbBaiteis (de Bapte- 

810). 

Baupic(lc Bautois). 
H. — deHaya Pl'tei. 
La Haye du Puits. 

15. —S. SÂLYATOIIIS YlCE- 
COMITIS. 

St-Sauveur le Vicomte. 

16. —DE Bahnevilla. 

Barueville. 

17. — (DE Inscla) Gersu. 

Ile de Gersey. 

18. —-DE Insulis GrCRNKSlI. 

Ile de Guernesey. 

IV. Archidiaconatus de 

COSTANT!î«0. 

Arcbidiacoiié de Cotentin. 

19. Decanatl's de Valoniis. 
Doyenné de Yalognes. 



dio- 
cèse. 



N.N.E. 

N. 

N.N.O. 

N. 

N.N.O. 

N. 



Nord 
du dio- 
cèse. 
N.N.E. 



•0 

3 



5» 

S. 

'3 

9 



B 
O 



wciivi «rue la 

qu'ile, entr 
p&rlies I 
tueuses du 
teniin, au 
deVarchidii 
de Coutan» 
Arrond. de I 
(M.). 

C«»»dePerier 

deCarentar 

Arr. deCoub 

(M.). 
Arr. de Va le 

(M.). 

Arr. de Yak 

(M.). 
Ile de G 

(Gr.-Bretag 
Ile de Guen 

(Gr.-Bretag 



Arr. (M.). 



dont M. L. Dclisie, qui connaît si bien la topographie de cette 
trée, ainsi que notre respectable et savant ami M. de GerviUe, a 
voulu me communiquer un extrait, que sont empruntés les prei 
noms latins et les divisions de cet article. 

C'est aussi d'après ce document que M. Tabbé Lecanu a n 
lu topo^rapbic ecclésiastique de ce diocèse, à la suite de sou Hii 
des ev. de Coutances (i839, 1 vol. in-8). 

l'J Dans ruiiire pouillé latin rédigé vers 1335 (Bibl. nat., mss. 
no 5200 ^ Tarcbid. du Cotentin est placé le deuxième et celui di 
de Vire le quatrième. L'ordre des doyennés n'est pas toujours le i 
dans chaque archid. î.es deux doy. de Gersey et de Guernesey n' 
lent plus. Il y a quelques variantes dans la forme des noms. Le 
9481, 2. 2. ne donne «lue 'il doyennés, sans indication des arci 
conés ; le mss 9364-3 n'eu énuiuère que i4. Le pouillé d'Alliot ( 
altère de la Tu^'on la plus absurde la plupart des noms, évideni 
traduits d'après un texte latin mal compris. 

Au VI" siècle, Saint-Lft ( Briorera ) paratt avoir élé, aussi bic 



iB PLANO. 

Plain. 

HDIIS. 



(Haca}. 
Sarnes). 



E.N.E. 



N. 
N.N.O.JS 

N.N.O./I 
N.N.E.f 



La 
Hague. 

Val 
de Saire. 



Plages orient, du 
CoteniUi,entreleft 
VésetQaineTiUe, 
Co" deSUSauveiir 
(M.). 
Arr.de Cherbourg 

(M.). 

Cap.N.occid.àl'O. 
de Cherboui^. 

Littoral sept, en- 
tre Cherbourg et 
Barfleur, au N. 
de la Saire. 



ttantia \ chef-lieu de l'évèché (S* conc. d'Orléans , 

lu diocèse, par Mariette deLa Pagerie (1689, 4 f**), 
rennes ruraux avec les lies de Jersey, Guemesey, 
irigny, etc. 

de Coutances contenait, en 1648, sept cent quatorze 
trente-six chapelles , neuf abbayes, quarante prieu- 
3S, quinze nialaderies. 

l. christ. (XI, 863 le nombre des paroisses est ap- 
indiqué de cinq cent cinquante. Les dififérences très- 
.-notables qu'on voit dans les indications du nombre 
a plupart des diocèses , à des époques souvent très- 
riennent surtout de la réunion ou de l'isolement des 
Mlles, des vicairies et des chapelles. Aussi, nedoitrun 
nombres qu'avec la plus grande réserve. 



}7B Towmtfwgi FOT,^friQM 



qaidèptndantdSBkipitNl. i . 

- La pooUU iHi., MU. r 
«ingt-deiax puoHMs. Le P. . 




HP pmovrvGf: ecclésiastique, 

!• LYONNAISE. — Lugdunensis Tertia. 



I. DIOCÈSE DE TOUBS, 

(héteopole.) 
CIVITAS TURONUM, 

(IIP siècle.) 

i ARCBIVRÊTRÉS; 3 ARCHIDIACONÉS; 23 DOTEltKÉS RORAUX; 1 GRANU 
POTENNÉ RÉUNI AU GRAND ARCHlPRÊTRâ *. 



Àrchipr êtres. 

1 . ÀBCHIPRESBTTERATUS MAJOR, vel TuRONEXsis ; grand Arcbiprètré, 

oa archipr. de Tours. 

2. — DE Loccis, vel LuccACENSis ; Archipr, de Loches. 
S. — Insdljb BuRCHARDi; Archîpr, de l'isle Bouchard. 

4. — SàNCTiB Maurje; Archipr. de Sainte*Maure. 

5. — Transligeritanus ; Archipr. d'Outre-Loire. 



Àrchidiaconéa et Doyennés, 



AacHiDiACONATUs ma- 
jor, velTURONENSIS. 

Grand archidiaconc, 
Archidiaconé do Tours. 



1 . Decanatus Turonensis. 
Doyenné de Tours. 
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Le dioc. de 
Tours com- 

Îirend la 
us gran- 
cle partie de 

la 
Touraine. 

(Pagut 
Turonicui) 



CheMieo du dép. 
d'Indre-etrLoiro. 



1. Le poaillé de Tours , imprimé par ADiot en 1648, quoique 
trèft-étenau ( l IS p. in-4*), n'inuiaue pas les duyenués. Un pouulé 
mss. que je possède présente la liste la- plus complète des parois- 
ses et des bénéflces distribués dans les 3 archidiaconés et dans 
les 23 dotennés ruraux. Cette liste, rédigée vers la fin du xvir siècle, 
s servi de base à mon tableau ; j'y si ajouté le doyenné du chapitre 
de St-Gratien de Tours, çiui est le plus ancien, mais sans juri- 
diction. Tous les noms y étaient en français. J'en al donné, d'après 
des diartes antérieures au xiv* siècle, la traduction latine. La cario 
du diocèse de Tours par N. Sanson (éd. de Robert, I74i), est par- 
faitement conforme , pour les divisions, à mon manuscrit. Un autre 



2. DECANATrS DR AmBASIA. 

Doyenné d'AmbiMse. 
3. — deBleriaco. 
Bleré. 

4. — DE MONTB-RiCARDI. 

Montrichard. 

5 . ~ DE SaNCTO ^TERTIKO. 

St-Avertin en Vansais. 

6 . — DE MONTE-B.\ZONIS. 

Blonlhazon. 

7. — DE AZIACO, Vel AZAIO. 

Azay le Rideau. 

8 . — - D£ Luccis, vel DE Loccis 

Loches. 

9. •— DE Villa LcPA. 

Villeloin. 

10. — deLigolio. 

Ligueil. 

11. Archidiaconatds 

Transtigbnnensis. 
Archidiac. d'Ouire-Vienne. 
1 1 . Becanatos de Caimone. 

Doyenné de Chinon. 
1?. — de Bellomonte. 

Beaumont en Verrou. 

13. ~ DE IXSULA BURGHAJIDI. 

LMsle-Boucbard. 
i4. — Sanctjb Madr.*:, 
Sainte-Maure. 

1«. — DE NUCARIIS. 

Noyers. 



E. 

E. 

E. 

S. 

S. 

S.O. 

S.E. 

S.E. 

S. S.E. 



S. de 

]a 
Vienne 
O.S.O. 



Pays 
de Cham- 
pagne, 
entre le 
Cher 
et rindre. 
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J" 



0. 
S. S.O. 



s. 



o _ 
.5 Pays 

= Verron. 
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Arr. 

dre 
Ait. 

eM 
Arr.( 

e(-C 
C—d 

CI.- 
Arr. 

et^L 
Ait. 

(I.H 

Arr. 

C-d 

(!.-€ 

C«»"d< 

et-L 



fArr. ( 

Arr; 
(l.-e 
Arr. 

(l.-e 
Ait. 

(I.-c 
C«»»di 



pouillé de Tours, qui fait partie du rass. 8316-7 rBil)l. na 
des plus incomplets, indique seul un doyenné de Plesai 
qui doit correspondre, en partie, à celui de. Saint-Averti 
que ce ne fût un doyenné capitulaire. 

Le grand archidiacre est souvent mentionné par Orégoîj 
sous les premiers évèques ; mais^ comme dans la plupart d 
probablement alors était-il seul. Toutefois, le pagw tro 
dont parie le même historien (iftrac. St-Martin^i. II, c 
avoir été soumis à un cborévèque ou archidiacre particnli 

Les archiprètrés et les arehidiaconés figurent simi 
comme plus tard , dans ce diocèse, durant le ix* siècle, € 
répiscopat d'Hérard (Maan. Conc. 7iir., p. 4i\ Dès le vi* 
le deuxième concile de Tours, a. 567, ean. 19, il est fait m< 





BE LA rRAMCK. 
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: 


Decamatvs de Hâu. 


S. 


Partie de Arr. de Locbes 




Doyenné de La Haye. 


s 1 


La 


(L-et-L.). 


7. 


— VEPRESSimACO. 


Brenne 


Arr. de Loches 


* 


Pressigny le-tirand. 




iSaltus 


(I.-et-L.). 


«. 


— DE PBL'LUCO. 

Preuitly. 


s. 


Brionœ). 


Arr. de Loches 
(L-et-L.). 


II. 


Arcbibiaconatus 


Au N. 


. 






Transligbritanus. 


delà 


s 


. 




Arcbidiac. d'Outre-Loire. 


Loire. 


Ci 

••• 




1*. 


Decanatus de Sancto 


N.N.E. 


o Pays 


€«>■» de Tours (L- 




Symphoriano. 




9 d'outre 


et-L.). 




Doyenné de Saint- Sym- 




^ Loire 






phorien. 




. ^ (pagus 




». 


— DE MALLIACO/pOStea DE 


0. 


' 2» trans 


C»» de Tours (I.- 




Loi.f IIS '. 




2, Li<je- 


et-L.). 




Luynes, primitivement 




^ nm). 






noromu Maillé. 




^4r 

C 




21. 


— DE SAN'CTO CHRISTO- 


N.O. 


-Ô3 


C«»" de Neuv\-lc- 




PHORO 






Roi (I.-et-L.). 




Saint-Christnphe. 




H 




W. 


— DE NOVO YlCO. 

Neuvy. 


N.O. 




G*"" de Bracioux 
(L.-et-Cher;. 


n. 


— DE CASTRO REGI.XALDI. 


N.N.E. 


Pays 


Arr. de Tours (I.- 




Chàiçau -Régnant. 




deGas- 


et-L.). 
Cou de Vouvrai 


24. 


— DE Verhando. 


N. 


tines < 




Vernou. 




(Vasti- 
nœ). 


1 (I.-et-L.). 



Yen la fin du x* siècle et au commencement du xi«, on voit lo>^ 
trois arctaidiacon^ sous leurs noms plus modernes. Des chartes de 
IS9 et de 941 présentent la signature de quatre archidiacres. (Salmuii . 
Not. sur rAbhaye de S.-Loup, Bibl. de rÉcole des Chartes, 1844, p. 447- 
4401, mais il est très-probable que Tun d'eux était le grand archi- 
prêtre (archipr. major), car les divisions topo^raphiques de ce dio- 
i:^ D*ont jamais compris plus de trois archidiaconés. Du xii* au^' 
XTi* siècle, on voit figurer simultanément dans différents conciles de 
h prnrinoe de Tours les archidiacres, les archipréires et les doyens 
firanz (Conc. de Tours, a. ii73; — de Chàteau-Gontier. a. I23i; 
— deSanmar, a. 124S, 12S3 et 1294; — d'Angers, a. 1365, ot de 
Kiotes, 1431. L'organisation complète du diocèse en 23 doyennés 
ninuiz oe me paratt pas remonter an delà du xiv« siècle. Elle lie s'est 
pas établie laos difficultés (Maan., Conc. Tur., p. 60, iio, 155, 184, 
i»7}. 

1. Maillé et Luynea sont deux noms, l'un ancien, l'autre moderne, 
du nnèine lieu. 

— Le poniUé de 1648 (p. 48) attribue au diocèse de Tours sept cent 
treota coreav sept ceot soizante-dix-huit chapelles, vingt-qim4re.9h - 
l«fee, quatre-TtoalHiiiatre prieurés, vingt-deu^ maladeiié^, 2^)^:ze 
prer&léa, huit cnapitres. Je ne sais sur quelle basiF' «'eçôsetiiît '-«'1 



oUqu), pu|iSqu0 le total des paroisses rurales dans ce po 
passe p4f dçux cent soixante. 

n. BeaBDier (Étof dê$ bénéfices ^ éd. de 1743, t. il, ] 
être beauooap plus près de la yérité en indiquant trois ceni 
doon chapitres, dix-sepi ou ^ix-neuf abbayes, qoatro-vi 
prieuré et cent quatre-vingt-onze chapelles, sans compr 
qui dépendent de chapitres. 

— Lepouillé mss., Bibl. nat.. 8S16-7, indique deux • 
vingt-deux paroisses. Le P. Âu;qaes {Hitstoir. génér. det 
1716) p. 173) en indique quatre cents. 



le 



n. DIOCÈSB DU BIANS. 

CiVITAS cenoMannorum*. 

(lY" alècW.) . 
kykxt 1230, 4 AACBiiHAcoNÉs AU «enw; 8 A«CHii»RÊTft*» ; 

24 DOYENNÉS. 
APRÈS 1330, ^ AIICHIDIACONÉS; 24 PUIS 30 I>OtE!<NÉS< 



tXtiiion tbpographiqua du diocèse du Mans (antérieurement 

à 1230 V 

;. AmChiprksbytiratus Cenomanbnsis. Archipr. du Mans, conl<' 

prenant les faobonrgs et la Quinte. 
II. — BC SABOLfo. Arohipr. de Sablé. 
ill. — BB Lavalle. Archipr. de Laval. 
iV. — DB PA88EYO. Archipr. de Passais. 
V. — Sagonemsis. Archipr. de Sonoois. 
îl, — Montis FoRTis. Archipr. de Montfort. 
Ht. — seu AroudiacCastri L»i. Archipr. de Château dn Loir, 
inil. — DE Troo. Archipr. deTroo. 

-, •■ •"• ' .-■»'■■ 

Le diocèse du Mans absorba d^s son origine, au iv' siècle, l'an« 
le cité des Diablintes {doit. Diablintum) qui figure sous le 
I de la Ntitice et qui ne paraît pas avoir jamais eu le titre d'évô^ 
One grande partie du tenitoire qu^elle embrassait forma une des 
'4tg aa Pûgui Cenomaneniis ; la Cona. ou Vicaria DiabUf^ica. 
:1ief-lieu, Jubiains (Mayenne), présente des ruines romaines fori 
nantes. Le territoire de la cité des Diablintes paraît avoir oecupô 
BB grande partie des archid. de Laval et de Passais. 
Cette division du diocèse ét>iblie en 1230 psu: l'évèque Maurice, 
Is BTCbetôque de Ronen , fut promulguée par son métropolitain 
ïev^ftqae deTours et confirmée parle sainfe-siége en 1293. Le décret 
nsht qui supprime les archiprétres, institue les archidiacres et 
'ifttendnedes nouvelles juridictions a été plusieurs fois reproduit, 
les pièces accessoires dans les cartulaires manuscrits de Péglise 
Bns. K. Canvln l'a public, d'après le texte d'un recueil de TEvè' 
dit le Lhore rou^^é, dans sa Oéogra^hie ano. du dioc. du Mans, 
, In -4*» Intt^. p. Lxxxv et suiv. 

s six premiers archiprôtrés sont mentionnés, dans le décret de 
, suivant l'ordre ci-dessus indiqué. La plupart sont beaucoup plus 
ms. On en voit plusieârs avant le ix* S* et même dès le vi* siô' 
lans les Art, ipxsc. cen. ; mais la partie la plus ancienne de ces 
i Bla malheureusement nas une authenticité suffisante. Toutefois, 
oh rcmirquer la colnciaence narfiaite qui existe entre cette men- 





puie.de ). .On ne peut dira aiec ccnitnde qiuls lia odi été 
liai cté plaB nambreui. 
Les dÔjeDDéi raraux, i[iii ttanai sprèi l'oi^ntguiM 

rrice, pnetiilaiént pour la plupart : plutiBUKi lont 
I le décret et r^rtqne dit »olr cousullé ws luSTagaat 
son chapiwe el In donna da dlDcèae. Les dojennéi et 
donnée au ardriprtlréa qsi tueat lemplacéi an ilM p 
dlacanéi. Gevi-c) oe cn iHra i it fc peu prêt les mime* tarrih 
IteireamMlIflnttoinlDdlqaéetpInB loin. 

Xa nombre d*a dojcrniéa uVialt anoore quedesieo 
DH. da eatle époque : eartea de SauHUi et carte reprod. di 
ill«u,-lMdOTe>m<*Tl)pinnl nala laoelea irâddiacn 
lanpi upiH, h» dorannéi de Paaatt et de Jairm i' 
aax dépena de cem d« Harense et d'Etron, fureut H 
«I daui'.lepremleren dajennédeI>auaitaalfa<Met 
loli «t AvniMnidiefle lecimd en do;, de 7iieriM et doy. d 
ireuie oea 3S iujwttt» anrU giude et belle etttà it 
liiiée par Jaillot en tiMj le» doj. -j sont rnbordonnée a 
eonéi. Ce n'eut ooe pendent le ITiii* Bïtcle que le 'ài 
fut divitë en dani : doi. de SabU at ielA il fOuitU. i 
rn druide rOmUi. Alora , Boiei , le doy. delaCAorM 
da parniBMi délacbées deimu de Cbliean du Loir et di 
semble de en divialoni né ee lrau*« liée les noms KOi 
la cane du dt^cèw jnlnie.par •»- Cjiniln k t*. flAgragl 
du dioeiit du JTetM. Ces cbinianiënU sunt postérlnn 
ms, £iM. nul., nisa.,e»t'9,elUlDt-CertD. r. fr. 1T>. 



BIACONATUS MÀ- 
veiSAGONBNSls'. 

iTchidiaconé ou ar- 
de Sonnois. 

iTCS DE BALLADONK*. 

né de Ballon. 
Bellomonte. 

amont le Vicomte. 

>AGONi., vel DE SAU- 
OXNA. 

Sonne, ou Saône, 
itères la Carelle. 

'RAXINIDO. 

inay le Vicomte. 

IDIACONATUI DE 
OMO. 

iaconé de Sablé. 

ATUS DD SABOLIO ul- 
MilSTAM. 

lé de Sablé au delà 
Ouette. (Hive dr.) 

ABOLIO,CitOEsTAM. 

>é en deçà de l'Ouette 
Rive gauche). 

^LAROMOMTE. 

mont. 

RCCILON!fO,al.BRUS- 
)NDBKS1S. 

Ion. 

Tatinolonho, al. de 

ALLOMIO. 

on. 



N. 



O.S.O. 



=3 

a 

3 
es 



SoDHpisI 

(pagus, 

Condita] 

et 

vicaria 

Sago- 

fiensis). 

Petite 

part. occ. 

du 

Perche 

( saltus 

Perti- 

cus). 



a 



Ci 
'M 

•F* 

«^ 

ça 

Cl. 

c 
a 

éô 

S 

I 

a 
sa 

S 



Chariiie 

en 

partie 

{Silva 

Carnida. 

Condita 
et vie. 

Bruslo ' 

nensis). 

Cbarapa- 

gneMau- 

celle. 



Arrood. du Mans 
(Sarthe). 

Arr. de Mamers 
(S.). 

Sonne, petite pa- 
roisse des plus 
anc. du canton 
de Mamers (S.). 

C*"»delaFresnaye 

(S.). 
Arr. de Mameni 

(S.). 



'Arr. de La Flèche 
(S.). 



C«» de Ia Flèche 
(S.). 
€«•» de La Flèche 

(S.). 

G»» de Loué (S.) 



des archidiaconcs dans le décret de 1230 est le même 
(ans lequel sont indiqués ci-dessus les archiprètrés, mais 
l'ayant été conservé dans aucun pouillé, il m'a semblé pré- 
lopter Tordre le plus général et le plus constant. Toutefois 
lant pas de pouillé de ce diocèse rédigé en latin, j'ai res- 
oros anciens d'après les chartes. 

da Mans est plus généralement désigné sous le nom de 
nné. 

ici un rare exemple de Tattribnlion du litre de grand archi- 
in autre territoire qu'à celui du chef-lieu de lu cité On en 
& cause dans Tétenaue et rancienneté du pagvs et de la 
igonensis. Après la ruine de Sonne, lu capitale du Sounoi» 
[emj du Plain, puis Mamers; mais il ne paraît pas que le 
•f-lMO du doyenné ait changé. 
.1330 le dov. de Ballon dépendait de l'archipr. de Montfort. 
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Arcbidiaconé da Ch&tesu 
du Loir, 
19. DiCAHitiDs »■ Castro 



IS. — DB CARCiM. 



LAIALLE.Bl.DBVjll, 
r.UIDONIS. 

Archidiaconé de Laval , 

. DEClSATUSnel.lTiLLI 

Doyenné de Laial. 



. Deca^atcb dk I 

Cesouria (M 

Doyenné du p, 

Maiae(cli.-l.Ai 









fi 



e doyenné itma dépœdiit d« L'usUj 



Doyenné da Passais en 


N.N.O. 








Normandie (di.-l. 










Passais). 










23. ^Deca?(atus de Rocua- 


1 






C«"» d'Alencon 


Mabri^. 






Pays de 


(0.). 


Doyenné de la Roche-Ma- 




• 


Passais. 




bille. 






Norman- 




24. — DEGABRONio,aI.deGAU- 




)ê dio. 


C»*» de Coup- 


ROXNO. 




^. (Condita 


train (May.). 


Javron. 




5 et vicar. 




25. — deLaceio. 




Gttbro- 


Arr. de Mayenne 


Lassay. 


1 


\ netisig). 


(May.). 


26. — DB SiLVIACO. 




Pays 


Arr. du Mans 


Sillé le Guillaume. 




de Sillé. 
(Pagus 


(S.). 


Vn. AftCHIDIAGONATUSDB 


E. 


Silviaci' 


Arr. du Mans 


MONTE-FORTI 




nensit). 


(S.). 


ArchicUaconé de Mont* 








fort. 








21. Decakatus ds Honte- 


« 




Arr. du Mans 


FOETI. 




m 


(S.). 


Doyenné de Mon (le 
Hotrou). 




a 

'S 




2t. — DS MALO-StaBULO. 


jS Fenois. 


Arr. deMamert 


BoDuetable. 


lé 


(S.). 


21. — ]>E FlRHITATE, El. de 


1 


Arr. de Marnera 


FBtlTATE-BBRN ARDI . 


(S.). 


IjB Ferlé -Bernard. 


/ 




SO. — DE SA!fGTO-KARlLEPHO. 


i liabricin, 


Arr. (S.), 


SaiDt-Calaii. | | en partie. 





— Les anciennes divisions territoriales désignées dans les chartes 
sou le nom de Conditg, et qui sont surtout propres à la troisième 
Lyonnaise, ont été représentées dans le diocèse du Mans par plusieurs 
(tel anbdlTiBions ecclésiastiques. J'essayerai de fixer plus exacte- 
ment cet snaloffies dans lé chapitre consacré aux rapports entre la 
topoîmpbie dTile et celle établie uu conservée par l'église. J'examine 
pÂot loin, dans la notice des diocèses de Bretagne, l'origine des Con- 
iiim que )e crois être généralement ecclésiastique. 

— Au commencement du xvin» siècle, le diocèse du Mans, qui avait 
prtt de trente lieues de circonférence , contenait plus do 700 paroisses, 
l0chftpltrei,33Bbtiayes^et un nombre très-considérable de cbapelles et 
de prieorét. En 1789, on y comptait près de 750 par., ainsi distribuées : 

I. Grand Doyenné 53 paroisses. 

1t. Archid. die Sonnois 1 10 — 

ni. Arciiid. de Sablé 121 -^ 

IV. Archid. de Gbftteau du Loir 95 — 

▼• ArdL de Lovai 102 — 

YI. Arch. du Paseais i52 — 

VII. Arcb. de Montfort 107 — 



m. DIOCESE D^AXGERS'. 

CIVITAS ANDICAVOnUM. 
(IV* SK'cle.) 

;{ ARCniDlACONKS; 1 TLKRITOIRE EXEMPT', S ÀRCHIPRÉTl 

S DOYENNÉS ruraux'. 



. AnCHIBIACONATUS 
MAJOR. 

Grand archidiaconé, ou ar- 
cliidiaconé d'Angers. 

1. AlVCHIPRESBYTERATUS AN- 
«KGAVENSIS , Olim MA- 
JOR DKCAXATUS. 

Art'hiprêiré d'Angers . ou 
d'Andard; primitivement 
nomniô grand doyenne. 




Anjou 

(pagus 

Andega- 

vusj. 



Cbef-lieu 
part, de 
et-Loirc 

f Andard, 
gers, S. 
ne-et-L< 



1. La cité d'Angers n'occupe que le 4" rang dans la iVof i 
apn'^s la cité de Hennés ; je l'ai placée la 3*, atin de ne poin 
les diocèses de la Bretagne, anciens et nouveaux ; c'est ce qa 
presque toujours. 

'2. Les cluirtes et quelques pouillés (Bibl. nat., mss. 9364 
tionnent plusieurs autres doyennés dans le diocèse d'Ange 
ce sont dos doyennés de chapitres , tels que ceux de Saint-Mai 
Saint-Marti!!, do Saint-Joan-Bapliste, plus tard Saint-Julien, < 
Pierre, etc. l/.i liste des grands doyens commence avec le x* sii 
Gall. chr.. H. p. 162^. ' 

— Celte division du dioc. en trois archld. est déjà indiquée > 
chartes de la lin du xi< siècle et du cummeucement;du xii*(V 
r/ir., II. p. r29, 130, ann. 1096-1125, etc.). Toutefois, en i224, 
d'Angers, Guillaume II de Beaumont, attribua à chacun d'eux i 
diction plus ^éguli^rc sur les archiprôtf^s !et sur les doyens 
dont il accrut les revenus et dont il fixa le rciisort conforiuài 
anciennes traditions. Pendant le xiu' si^clé ou les retrouve sai 
fications (Spicil. X, p. 321, 338,' etc.). Je ne vois de préséance ; 
des arcbipi êtres sur les doyennés que dans un pouiUé de ce 
de la fin du x vn« si^cle, que je possède. L'ensemible de ces divi 
i*eirouve dans un autre pouillé mss. du commencement du x\ 
( Bibl. nat. mss. ii* 5218, f* 276 à 334), dans d'autres pouillés 
même siècle (Bibl. nat., 8316-7 et 9364-3, p. 879); ainsi qu( 
Vet.Gall. chr., II, p. 152. -ht Carte générale du cUocèse a A 
Cl. Arthaud et Le Loyer (1652), donne tous les districts ecclésie 
mais colle de Jaillot, intitulée £« Grot#t>em«n«n< gmérdl â'Js 
Diocèse iP Amjfrs^ n'indique pas les archidiaconés. Les frère 
Marlhe(/or; cit.) présentenlces divisions comme le résuUatd'o 
fait en laiSetconfirméparleParlemenien 18160U I6l7;mi 
me paraît ôire que la régularisation d'un état de cho.'ies béÂuc 
ancien et qui s'est continue- jusqu'en i790y ainsi qu'on le voi 
ponill« du diocèse d'Angns imprimé en |783. in-8". 



kRCnPRBJtVTTBRATDS BUR- 


B.S.R. 


Vallage 


Arr. de Chinon 


CDUBK81S, al. DE BUR- 




(VaMa, 


(l.-et-L.). 


OOLIO. 




|s«u Val- 




Archiprêtré de Bour- 




•^lisAnde- 




geuil. 


1 


< gaven- 




— DE Fixa, al. de Fisua, 


N.N.E. 


5 sis.) 


Arr. (Sarthe). 


al. Flexiensis. 




et 




J a Flèche. 




M 


ê 


— DB LCDO, al. deLusdio. 


E.N.E. 




Arr. de la Flèche 


Le Lude. 






(Sarthe). 


ktCHlDIACONATDS 




f Saimiu- 




Tratisligerensis. 


rois 




jtdiidiaconé d'Outre-Loire. 


c« «-5 


(territo- 






S ed 


rium 






v9 ... ^ 


castri 




Arcbiprbsbtterâtcs de 


S.E. 


SaUnu- 


Arr. (Maine-et- 


SALMURO, al. DE Salmc- 




^ rensis). 


Loire). 


RIO. 
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- Outre les pouillés que je viens d'indiquer, on peut encore con- 
er sur la topographie eeclK8iasti(]ue de ce diocèse plusieurs cu- 
•• de la coll. dos msç. de don» Rousseau (WM. nat\ La bihîiothèque 
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d^Angers possède six autres pouillés dont le plus ancien r 
Tannée 1613 et !• plus moderne à 1730. Ils m'ont été sigi 
M. Marchegay, archiviste de la préfecture de Maine- et-F/Oire 

— La charte de 1224 jmr laquelle Tévèque Guillaume II anucx; 
tuité une église à chacun des doyennés et des archiprdtrés ûi 
cèse pour augmenter leurs revenus, est fort importante, en < 
donne Torigine des noms différents sous lesquels ces dittric 
quelquefois indiqués. En voici un extrait diaprés une copie < 
voulu me communiquer M. Marchegay, et quM a faite sur let 
de la collection de feu M. Grille (Chart. des Évéquis, l'i'eab. ,p 
et2«cah.,p. 16»-170). 

« Statutmus.., ut ecclesiadeCella, sita in decanatu Credon 
morato archidiaconatui{Tran8meduanen8i)inpûrpêtuum êii 
salvo jwi archipresbiteri loci ; decanatui Credonemi eùcl 
Boscampo; decanatui de inter-Sarthani'et-Meduanam E 
Esculleio; decanatui Trans-'Meduanensi eccl. deEngrya^ 
Ândegavensi eccL deAndardo^ cum enere C. soîidorum: tu 
BurguUo eccl. de Vernnntes ; archip, de Lusdio eccJ. de D 
archip. de Fixa eccl. d^ Cromières; archip. de Salmuro ace 
gneio ; archip. de Camilliaco eccl. de Luparicia; archid. , 
lonnâ eccl. de Jallesio.... » 

Entre autres exemples de remploi des noms de ces paroi 
nexes, on peut citer celui-ci -.Varchiprétre d'Ândard^ ou gran 
d'Angers, était, en 1789, député du clergé d'Anjou aux états ç 

Une autre règle, ou coutume établie aussi pendant lexiii*si 
le diocèse d'Angers, à l'égard de la juridiction de tous' ces 1 
nairesccclésiasiiques, et qu'on retrouve dans d'autres dioe 
celle qui fixe les lieux où ils devaient tenir, pour ainsi dire, ! 
sises et exercer les droits de leurs charges, autres que cens 
spccUon des paroisses. Il en est fait mention dans les synodes > 
pour les Innées 1282 et 1298. (Valois, Notit.) 

L'archidiacre d'Angers tenait ses audiences à Angers et à De 
Tarchid. d'Outre-Loire à Saumur et à Brissac ; rarcliid. d^Outi 
à Château-Gonticr et au Lion-d'Angers. L'archiprêtre d'An« 
la ville seulement : Tarchipr. de Bourg[ucil, à Bourgueil et à 
l'archipr. de la Flèche , uana cette ville et à Durtal ; Ve^ 
Saumur, à Saumur et à Doué, ou à Gènes ; le doyen de Chei 
cette paroisse et dans celle de Thuuarié ; le doyen des ... 
Rochefort (co» de Challonnes\ 

— Le diocèse d'Angers renfermait, en 1648, cinq cent quati 
cures, dix-sept cent soixante-dix-neuf ebapellea, seize clûpit 
quatre-vingt-dix prieurés, vingt abbayes et vingt maladenei 

Dans un des pouillés manuscrits du xvi* aiècle, le nombr 
roisses n*est que de quatre cent soixante-deux. 



modcSES D£ LA 3* UTONNAISE* 

HPEIS DANS l'étendue DE Là BRETAGNE. 



t constater, en Bretagne, la concordance la plan complété 
liTisions ecclésiastiques et les divisions politiques ; mais elle 

pas établie, pour l'ensemble, de la môme façon que dans li 
as autres provinces de la Gaule. Les plus anciens érèchés. 
sans le moindre doute, étaient antérieurs à la création de la 
•ccléslastiquc deDol parNomenoé, pendant le ix' siècle, repré- 
en général les cités gallo-romaines. Le diocèse de Ren nés em^ 
bord la cité entière des Redônes; celui de Nantes, la cité des 
; le diocèse de Vannes la cité des Veneti ; ceux de Léon et 
ar, le territoire occui>é pnr les Ossismii et les Coriotopiti 
30*1. Ces évêchés se fondèrent du iii« au vi« siècle. 
) inTasions dos Bretons insulaires ne tardèrent T)a8 à modi> 
organisation, conforme aux plus anciens et aux plus cùïy* 
iges du chrisiinnisme. IvCurs colonies, en s'établissunt sue- 
nt dans les régions occidentale et nord- ceci dentale de cette 

contrées armoricaines, avaient peu à peu envalii la plus 
*tle des territoires occupes par les diocèses de Léon, de 
l de Vannc3. Ils avaient imposé à leurs nouvelles conquètei 
empruntés à leur ancienne patrie insulaire, ceux de Pom- 
CornouailU.àe petite Bretagne, etc. Leurs luttes contre les 
abitants gallo-romains do l Armoriqne et contre les roii 

sographio ecclésiastique de cette partie de la 3* Lyonnaiae 
ènt obscure et difficile à établir, que j ai cru indispensable 
r avec le plus fo^nd soin et de raccompagner de coosidé» 
ni étaient iiiuUles pour d'autres diocèse plus imporianUi 
menX mieux connus, de la f* et do la 3* Lyonnaise. Jooe 
itoir éi'Iairci toutes les difficultés, malgré li's i^'saourccs 
ient fturtont me fournir les grands recueils de pièces origi • 
iéi par D. I^bineau oi par D. Murice ci quelques autres 
Islonques sur la Bretagne. Mais dans c«s ouvi;agM on no 
plus que dans l'ancienne édition du (iallia rhristiana (en 
seule qui ait embrassé la province ccclc8iasti(|ue de Tours, 
hci sur la topographie religieuse. I.«s pouilles de la Bre- 
; anssf très-rares et fort imparfaits ; j'ai donc dû essayer do 
>r, surtout à l'aida des chartes, le tableau de l'ancienne 
e eccléBiastique de cette partie de la 3* Lyonnaise, sans qu« 
lelioo d'en développer les preuves. C'est aux antiquaires et 
lens actuels de co pays, qui se sont déjà distingués par 
a sérieiii , à compléter et à éclaircir cet intéressant et cUf : 
de recliercbef . 



irancs, Oi'-casionnèrent dCvS |)urlages de lorritoires qui âc^ 
failliblemeul troubler les |)iemi«''ivs divisions diorésairics. 
!es Bretuns êmigi'és ainenjilent avoc eux des moines, des ] 
uiômo des évoques, dont la ]jn';st'nc(' et l'influence, non-i 
déterniiuèi'cni la créatiun do nionui^lères ti'ès^puissanls , Sai 
m-iuwit. Simctl Urior.i\, Trôi^incv {monast. Saint Rabutwa 
Malo [monattl. Snncti 3/ar/ori/), qui s'établirent sur le toi* 
plu» anciens élablisscnjeiits, tels ([uc Trecorinm^ Aletum^ 
durent i)as à devenir desévèchés, mais encore tendirent à < 
peu . à peu, drs avant Nomcnoë, ries sortes de territoires cl 
dont les iituluirus(tels que S. Samsun, de Dol), furent désigi; 
chefs brotonri, en dehors des usa^^eB consacrés par l'£g1isc 

C'e^t surlimt à cet état de choses, contraire aux règles (M 
queB, mais résultat inévitable do la conquête, qu'est due Ti 
(lui existe sur les origines de plusieurs des évècnés que le cl 
breton Nuiuenoé, créa ou renouvela, de 8-ii à 850.. aux dépci 
ciens diocèses, et dont il constitua une nouvelle Province ecel 
suus la sui)rématie du petit archevêché du Dol , qu'il reudi 
dani de la grande Province de la 3'= Lyonnaise et de Tours, sa i 

C'est contre de telles créations irrégulières que s'élçvaitdé 
non du '2" concile de Tours de l'aniiéc 567 (habbe, Conc, t. ^ 
qui défend d'ordonner dans l'Arniorique, aucun évoque, su 
soit breton, sans le consenteineni du métropolitain, ou des c 
la mémo provincx». Quand, avant la nouvelle organisation « 
établie par Ni-ménoé, on voit, vers 817, un évoque T sans 
évèque régionnairc ou Ch(>révi'que)([e Poutrocoët, ou de Poi 
dos ]jays les jilus vastes et les plus célèbres de la Bretagn 
le moyen âge ; (piand, plus tard, on voit Tévôché de Nantes [ 
deux,*l'évéché au delà et l'évôché en deçà de la Loire, on ret 
traces de tes irrégularités condamnées par l'Eglise. 

Les channements do délimitations territoriales des anciens 
coïncidèrent nécessairement avec le partage du sol enti'o le; 
rants bretons; et les premières divisions politiques en coin 
identiquement conformes aux divisions ecclésiastiques, ce qi 
d'autant plus naturellement que plusieurs des premiers com 
en môme temps évêques de leur territoire. On peut mùme 
que souvent elles déterminèrent colles-ci, au lien de les subi 
inverse de ce qui cul lieu dans la plus grande partie de la Gf 

Au milieu do ce partage , à la fois politique et icclésiast 
nouvelle ou ])etito Ui'otagne, les subdivisions topo^raphique 
cèses, celles, du moins, qui peuvent remonter jusqu'au ix* g 
rent subir les mêmes inlluencea ci les mômes modidcutioi 
divisions jiolitiiiues; et tels pays, d'origine antérieure, telU 
naturelles, le Browerork. le Pvher, ou le Poulrer.uet^ par ex 
trouvèi-ent alors partagés entre pluftieui"« des nouveaux diocè 
nouveaux comtés, ('/est ce (pic montrent plusieurh des tableau: 
suivre, c.ea rapports intinies entre les subdiviMiuns poliliqw 
gicuâcs do la Bretagne, Kont tels, <]ue, même dans les diocèse 
restos plus indéfiendants de rinlhicnce de la eonquèle, la pi 
ardjidiaeones et des dujcuoéscoiTespoudent aux plus impori 
divisioa, féodales, et (juc cet'.c concordance, qui se remarqua 



séance des principaux barons aux Etats de Bretagne, se 
squejusqu'a l'extinction de la féodalité.Quant aux grande» 
opoc^rapnie pNolitiaues , indiquées dans les chartes sous 
pagi nedoniœ^ Yenedix^ Leonias. Trecorix, etc., elles 
it à peu près complètement aux aiocèses de Rennes, de 
Léon , de Tréguier, tels qu'ils ont existé pendant tout le 

milieu du ix« siècle jusqu'en 1790, la portio» de la 
qui comprend la Bretagne, a été^ sans aucuns change- 
;)8ée de neuf diocèses ; cinq faisaient partie de la haute 
étaient ceux de Rennes, Nstntes, Dol, Saint-Malo, Saint- 
.re correspondaient à la basse Bretagne, savoir ceux de 
aint-P61 de Léon, de Quimper ou Cornouailles et de Tré- 
de ces diocèses , Rennes, Nantes et Dol , occupaient la 
aie de la province; trois autres, Vannes. Saint-Halo, 
la partie centrale; trois autres, enfin, la partie occi- 
t-Pôl de Léon, Quimper et Tréguier. Ce n'est qu'à partir 
6 que ce nombre des diocèses bretons est fixé avec cer- 
yest aussi à cette époque gue TËglise bretonne se sépara 
[>lej pour former une province à pan. L'immense étendue 
naise, l'isolement de la péninsule armoricaine, son éloi- 
a métropole ; sa colonisation successive par les Bretons 
i différence de mœurs, de langage, de patrie, tendaient de 
ï interrompre, dans cette partie de la Gaule, l'unifurmiié 
» règles de TËgUse. 

ration , qui dura trois siècles et demi , fut décidée par 
un des chefs les plus habiles de ces petits Etats, qui 
lés sur les territoires des anciens diocèses ou des grands 
omuins . correspondant, en général, aux principales 
irelles de la presqu'île, et qui étaient aevenus autant de 
indépendantes. Nomenoë, que les chartes désignent suc- 
depuis 821 jusqu'en 846, comme prince ou comte de la 
M, comme maître, possesseur, ^ouvemeurtle la Bretagne, 
yé {Missut) de l'empereur Louis, puis enfin comme duc et 
jte la Bretagne'; Momenoè demanda à l'influence et au 
lu clergé breton la consolidation de son nouveau pouvoir. 
i simonie , et d'autres griefs alors trop communs , ))our 
leui's sièges, avec l'assentiment apparent du pape, les 
diocèses qui composaient |l a Bretagne soumise k son au- 
de Vannes *, des Corùopiti ou de Gornouaille, d'Alelh 
ua tard à Saint-Malo). des OsHsmii dont le territoire fut 
iprèa Saint-Pùl de Léon). 

«. Hist. de Bret., jpr., t. I, col. 264, 265, 266, 269, 270, 
Veneiicse civitatts. — Comité Venet, civit. — tenente, 
lubernante Dritanniam. — Magistro in Brilanniû. — 
r. Ludovici. — Duce in Dritanniâ. — Principe totitu 

9r., 1, 284 et 240. Epier. Venelemis, Corisopetineit, Diale- 
^steneis, Orismoreneie vol Ojrimensis. 



lyU TOPOGRAPHIE ECCLESIASTIQUE 

Il créa, aux dépens des diocèses plus anciens, dans des 
illustrés par des couvents, qu'avaient fondés les émigrés 
trois nouveaux évéchés , ceux do Tréguier (ou de Saint Tu 
Saint-Brieuc et de Dol ( ou de Saint>Samson ). Pour cons 
province ecclésiasti(j[ue indépendante, en rapport arec le ro 
Nomenoé voulait créer, ouqu^il prétendait renouveler, il lui 
métropolitain breton à opposer au métropolitain de'p3urs. 1 
Dol, plusieurs siècles auparavant, d'un éféque ou archevéq* 
de la Grande-Bretagne^ nommé Samson , devint une cause 
pour invoquer la tradition , fort incertaine, d'un diocè«e pr 
et pour d^onner, comme métropole à la nouvelle proviiicc 
tique, le plus exigu de tous les territoires diocésains. 

Les deux autres diocèses de la Bretagne, Rennes et Nuit 
rent point compris d'abord dans cette scission. Nomenoé pi 
à expulser de son siège et à remplacer momentanément V 
Nantes, Actardus, qui avait refusé d'assister au couronnemen 
breton par le nouvel archevêque de Dol. Hais le diocèse i 
aussi bien que celui de Rennes, restèrent Francs et soun 
torité des descendants de Gharlemagne ou de leurs 
tants, en même temps qu'à la suprématie de Tancienne met 
clésiastique. Une lettre adressée en 866, par le pape Ni 
FestinienS évoque de Dol, pour le déterminer, ainsi que U 

3ue celui-ci regardait comme ses sufifragants, a reconnatkn 
e l'archevêque de Tours, rend le fait évident...: « Quin vot 
tum septem episc, habetis,qux causa ecclesiatticm tradi 
sinat habere metropoUm ignoramuê., ,n La même année, 1 
Rennes, Êlectramn, est ordonné par l'archevêque de Toui 
des évêques de Nantes et du Mans. 

Si, plus tard, en quelques occasions, les évêmies de Re 
Nantes adjoignent leur signature à celles de Tarcnevêqiie d 
ses suffragants, tantôt ils no le font que lorsqu^il s'agpt do 
relatives à des établissements religieux de leurs diocèses 
ont soin de coAslater qu'ils ne cèdent qu'à la violence, com 
dans l'acte d'une donation faite par Conan, comte do ! 
l'abbaye du Mont-Saint-Michel. Ils y figurent les derniers, < 
signature on lit : /uxx m Canani eorum Domini'. En i03i 
charte de fondation de l'abbaye de Saint-Georges, de Renne 
quelques autres titres plus récents, les neuf évêaues de li 
signent bien tous comme titulaires*; mais alors la Bretag 
ne formait plus qu'un seul duché reconnu par les rois de Fr 
cour de Rome se taisait devant les nécessités politiques. Ja 

1. Mart., Tlies. nov. anecd.y HT, p. 863 ; D. Morice, Hitt 
]jr. I, col. 320. 

2. D. Morice, Rist. de Bret.^ pr. I, col. 351. 

3. Fd. ihidy pr. 1, col. 369. 

4 . Les pièces de ce mémorable procès ont été publiées plue 
et particulièrement par D. Martenne, dans le Thés. nov. am 
col. 849 à 988, et par D. Morice, dans le 1. 1*' des preuvet 
toire de Bretagne. 



d'une manière formelle, cette violation dea lois eoclésias- 
e invoqua tous les moyens possibles, altematirement de 
i et de rigueur; et ce ne fût enfin qu'en il 99, que le pape 
I, n'ayant plus alors à lutter contre l'intervention puis- 
ducs de Bretagne , mit fin à cette usurpation de près de 
M ans. L'évôché de Dol continua à subsister comme diocèse ; 
conserva même certains priviléf^s, tels que celui de porter 
, mais il rentra, de fait et de droit, ainsi que les autres évd- 
18, sous l'ancienne suprématie de l'archevêque de Tours, 
ifluence des vicissitudes diverses auxquelles fut soumise 
le, de son isolement du reste de la cnréti^ité. d'abord, 
nvasion des Bretons insulaires, résultèrent quelques dif- 
àDB le caractère général des subdivisions ecclésiastiques. 
CCS différences qui ont précédé Torganisation en arcfaidia- 
lyennés, et qu'on |K>urrait plus particulièrement constater 
) viii* et le IX* siècle, sont peut-être plus apparentes 
) réelles. Les actes originaux de cette époque» conservés 
18 \e& cartulair^ des abbayes de Redon et de Landeveiiech 
trèa-habituellemeni trois dénominations topograi^qnes : 
Piebs^ de Condita et de Tref, Trw, Treb (Triou), dont 
mbte plus fréquent dans cette partie de la 3« Lyonnaise, si 
terme de Condita, cg[alement usité dans les autres dio- 
1 môme Province ecclésiastique. 

'ois désignations, celle de Trev parait bien avoir été im- 
c les colonies des insulaires bretons ; elle est toute poli- 
i iQfi.seroble pas qu'il en soit de môme des deux autres que 
ès-intimement liées entre elles. La Plebs remonte plutôt 
jn temps de l'introduction du christianisme, elle est beau- 
générale qu'on ne l'a dit ; la Condita serait, selon moi, une 
iDtemporaine dont les relations avec la Plebs n^ont pas en- 
marquées. IjO sens du mot Plebs ne peut laisser la moindre 
isil est employé, ainsi que ses dérivés Plebecula^Plebatus, 
Plebegiwn, Plebetum, etc., dans plusieurs conciles gé- 
rangers à l'organisation ecclésiastique de la Bretagne, dans 
très-nombreux relatifs, non-seulement à* la Gaule, mais 
I l'Afrique, etc., oU il a toujours le même sens, celui d église 
otsae baptismale, d'église mère % d'où relevaient, autour 
e se groupaient un certain nombre d'autres églises moins 
ts ou d'origine plus nouvelle, ainsi que des Villm et autres 
alHiations rurales. La Plêbs était donc une division essen- 
ecclésiastique, la première probablement, et la plus an- 
toutes, celle nui a précédé et fait naître l'archiprêtré et le 
nrml. dont elle fut, à peu près, l'équivalent pendant les prè- 
les de l'Église. Contem{)oraine des Chorfpiscopi ou évêques 
«t, qui paraissent aussi avoir persisté en Bretagne plus 
UB d'autres provinces ecclésiastiques, supprimée en même 

•fiJB baptitmaUt qwu plèbes apftellant, Syn. pontig^ 
MÎears Biècles plus tard .* Singulsi plebet archiprtabyiS' 
beanê (Décret. Gratian., 5i)« 



lcmp8 qu eux, elle était dans la topographie de rÉglise ce q 
était dans l'administralioii politique, etsouventsc confond; 

L'origine ecclésiastique de la Condita est, au contraire, 
qu'ici méconnue. Cette désignation territoriale, fréquente ( 
cèse de Tours, où les chartes en ont indiqué au moins cinq 
habituelle dans le diocèse du Mans où on la retrouve signa 
grand nombre, par des textes antérieurs à ceux qui la foi 
en Bretagne'; t^^8-usitée aussi dans le diocèse d'Ang 
vil» siècle, ainsi que le prouvent les Formulx andega> 
été considérée jusqu'ici que comme une des divisions civi 
tiques, analogues aux expressions de finis ou de terminus. 
piniou la plus générale, elle n'aurait même exprimé que ri> 
ton ou de contrée', sans relations avec la topographie ecc 
Cette liaison cependant nie ]>aralt si réelle que je m'ctc 
n'ait pas été depuis longtemps reumrciuée. On en trouv< 
dans plusieurs chartes, la plupart rédigées de 821 à 87 
partie du précieux cartulaire de l'abbaye de Kedon, et 
publiées en partie depuis plus d'un siècle par D. Morice*.' 

Le plus habituellement, les Plèbes de divers diocèses 
Bretagne, indiquées en grand nombre dans ce recueil et df 
cartulaires de la même province, ne présentent d'autres d 
accessoires à leur propre uoni,queceluide la Trêve ou Trib 
Icvaientlcs lieux (champ, vt72a. métairie) objet de l'acte, et 1 
vent celui du grand pagus , dont dépendaient les Plèbes 
tribus constituaient le plus souvent une seule Plebs. Ces 
figurent des Plsbes, soit sous leur forme bretonne, telles 
Arcol, Telchruchy Brilhiac, Catoc^ Huiernim^ Maelcat, C 
soit 'sous la forme gallo-romaine, telles que les Pl^t 
Semininca., Claviciaca^ Camb/rirtca, Giliaca^ et beaucoi 
Quelques-unes des Plèbes bretonnes paraissent l'emonte 
jusqu'au vi« siècle ; la plupart sont mentionnées dans des 
IX", et Ton en retrouve encore des traces dans les xii" et x 
Plus tard on ne les reconnaît que dans la forme ancienne d 
lieux. 

Il en est de taiême, en général, des ConditêSf q\ii sor 

î.Actacenoman.Episc.,a.^. MabiU. Vet. anal., éd. in-i 
Baluze, Miscell., 1. 1. 

2. MabiU. Vet. anal.^ id., p. 388; et de Rozière» : t. U, 
sur l'histoire du droit franc^ par M. (iiraud, p. 433, 1846. 

3. C'est le dernier sens que lui a assigné M. Guérard dar 
sur le système des divisions territoriales de la Gaule sa 
francs (p. 49), ouvrage capital (^ui doit servir de base è 
toutes les questions do topographie historique du moyen à| 

4. Mém.pour servir de preuves à l'hist. de Bretagne (n 
col. 263, 264, 266,267,etc.). Plusieurs de ces chartes ont été 
nouveau, plus complètes et plus exactes, par M. de Cou 
des peuples bretons, 1846, 1. 1, p. 400, 404, 406, 4l3, 414 
laire de Redon, presque entièrement inédit, en renferm 
grand nombre d autres non moins importantes, antériei 
siècle La publicatiou en est fort désirable. 



». Dans les diocèses de Bretagne, connue dans ceux de Tours, 
et d'Angers, elles n'oflRrent aussi , outre l'objet de la dona- 
e la vente, ou la mention du fait, qu'une seule indication de 
jointe à celle dnPagus: 

wgo Bedonia, inConditâ Turricense (D. Mor. pr. 1, 373). 
fo JVamnfftco, in Conditâ Coiron (\d. 274). 
Urecoët^ in Conditâ Algam (id. 269); 
tditd Savannaco (id. 274). 

1rs Trêves ou tribus, églises succursales inférieures, étfdent 
» sous la juridiction d*une seule P<«6s, comme plus tard les 
miiMinales sous Tautoriié du curé du canton. Je ne connais 
Bcale mention de Plebs dans le territoire d'une Conditâ d'un 
§rent. C'est déjà un argument en faveur de l'analogie de ces 
isions topograpbiques. Mais cette analogie est rendue plus 
par l'emplui équivalent des deux termes de Pleb» et de 
J'en citerai trois exemples empruntes au cartulaire de 
es trois communes mentionnées, Carentocr, Rufiac et Molac, 
ées, comme cette abbaye, dans la partie orientale du diocèse 
». 

I/n loro nohili nunatpante vico Carentœr 
(D. Mor., jtr. I, 295). 
In PLEBE Carantoerense, seu plèbe Carantoer 
(D. Mor., 1,263, 265, 301, 309). 
[n CONDITA PLEBE Carentoevense, seu. Ca- 
rantoer (D. Mor., I, 363; de Courson, I, 400. 
406). 
'In loc.o vico Rufiaco (I>. Mor., pr. I, 263). 
In loco non ignobili^ nuncupante Ecclesià 

Rujiaco (de Courson, I, 414). 
In PLEBE Ru^aCy vel Ruflaco (de Courson, 

""**^' y In coîfDiTA Rufiaco (D. Mor., pr, 1, 264, 265 ; 

- r-„-,i;- 1 de Courson, I, 414). 

' »'•'»«»<«» J In CONDITA Rufiaco f in loco nuncupani* 
Trebet-wal (D. Mor.,«r. I, 265). 
In CONDITA PLEBE Ruftaco, in loco nuncu- 
pante Lemiaco (D. Mor., pr. 1, 264 ; de Cour< 
sou, 1,414. 
In PLEBE Jftt/Iaco (D. Mor.,pr. 1,264.273,274. 

[olac. } M CONDITA Mullaco (D. Mor., pr. I, 264). 

9 Venedix. ) In conditâ plebe Mollaco (D. Mor., pr. I, 
266). 



1 

prochemcnt de ces textes, n'est-on pas en droit de conclure 
thi et la Conditâ éuient deux termes à peu près équivalents, 
•résentident une subdivision topographique des diocèses, cl 
dndant, la Condita-Plebs était d'un ordre supérieur à la 
(flw, comme celle-ci à la paroisse ordinaire non -baptismale, 

des plus importants de ce diocèse dès le ix* siècle. 

17 



d un» église plus considérable, d'une église de pierre, susceptible de 
recevoir, aux jours de fèies solennelles, un plus grand nombre de 
fidèles, n'est-elle pas non plus étrangère à la suprématie et an nom 
de la Plebs-Condita. L'accroisscraeut successif de« autres paroisses 
diminua peu à peu la prépondérance exclusi?e de celle-ci. Ces danx 
noms firent place peu à peu à ceux de paroisses et de recu>raU.et 
le nom de plehs lui-même ne désigna plus aussi exclunYCinrat les 
paroisses à églises baptismales. 

La question des Conditx est restée tellement obscure et Incertaiae, 
qu'on ne saurait trop chercher à Féclaircir. Celles du diocèse da Man 
ont été récemment l'objet d'une interprétation fort hypothétique*. 
Dans le Maine, comme en Bretagne, il est facile de constater qae te 
dénomination de Condita s'applique aux paroisses les plus impor- 
tantes dès les premiers temps de l'introduction du christianisme oanf 
ces contrées, qu'elle est souvent synonyme de parochia, et 0110* les 
doyennés, ou archiprêtrés, ont fréquemment succédé aux ConaiUe 
primitives. 

I/imporiance territoriale de la Plebs et de la Condita était telle, en 
Bretagne, pendant les vui«, ix« et x" siècles, que de petits chefs {Xili- 
tiques désignés sous le nom de Machtiern (Principes ^plebis Tyranni), 
étaient préposés à leur gouvernement, peutrètre a leur défense. Leur 
rôle parait avoir été double. De môme que les principaux cbefo des 
colonies d'insulaires s'étaient peu à peu partagé le territoire des an- 
ciens grands pa^t gallo-romains, et y avaient formé autant deeomtés 
indépendants, do même les Machtiern, ou ch^s militaires des prin- 
cipales paroisses, ou des principaux Coupes de paroisses, y avaient 
établi leur domination subalterne, soumise à l'autorité supéneorc des 
comtes, sorte de vassalité qui rappellerait assez les Bénéficei des 

Ïteuples Francs , sauf la physionomie étrangère des noms. Mais, à 
eur tour, ces chefs étaient les protecteurs de leurs compatriotes, dans 
la possession du territoire, contre les anciens habitants gallo-romûns, 
et surtout contre l'extension cto la domination carlovingienne , et 
contre les invasions dos Normands. Plus d'une fois, sans doute, les 
fonctions du guerrier et du prêtre chrétien durent être cufflulées 
sur la même tête, comme celle de l'évêque et du comte, et, sous ce 
double aspect , leur rdie ne me parait pas étranger, quoiaue à une 
époque de plusieurs siècles plus moderne, à celui du Dtftn$or des 
anciennes cités épiscopales. 

▲ cette première période de la toipogr^hie de l'Église bretonne, ca- 
ractérisée par les évoques régionnaires ou chorévôques, qui aidaient les 
évêques à siège permanent, dans l'administration et la surveillance des 

1. M. l'abbé Voisin, dans sou ouvrage intitulé : lesCémomansaneitut 
et modernes, 1852, 1. 1, a cherche à demoutrer que douze Conditm de 
ce diocèse, représentent, avec un nombre égal de denxetctdans 
chacune d'elles, les douze régions ou quartiers de la tille de Rome^ et 
qu'ils remontent à une origine non moins ancienne, c'est-à-dire à Ao- 
guste. La connaissance exacte que l'auteur a derbistoire et de la topo- 
graphie ancienne de ce pays, ne me paraît pas cependant suffire pour 
justifier cette théorie. 
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CIVITAS REDONUM. 

(v* siècle.) 

12 ARCUIDIACONÉS; 7 DOYENNÉS*. 



I. AnciiiDiACONATi:s Re- 
don E N S 1 S, 
Archidiaconé deRenncs,ou 
grand arcliidiaconé 




Pays 

Rennois 

{Terri t. Re- 

donense , 

pagtM Re- 

donicus). 



Chef-lieii du dé* 
partenieDtd'Ille- 
et •Vilaine* 



1. Les pouillés des diocèses de Bretagne (mss. ou imprimés; qOD 
j'ai pu consulter, ne remonient pas, pour la plupart, au delà du xyi* et 
du XYii* si^^c., quoique plusieurs aient été éTidemment redises 
d'après des documents antérieurs, dont les noms anciens ont étô 
presque tous altérés. Le pouillé de 1648 (G. Alliot), quoiqae le moin» 
incomplet pour l'ensemble des diocèses, est tellement rempli |d'er- 
i-eurs et dMnCorrections, que je n'ai pas dû me fier à son antorité, 
môme en la con^i'^lant. Aussi, est-ce à l'aide des textes originaux pu- 
bliés surtout pal* !>• Lobineau, D. Morice, et par d'autres historiôu 
de la Bretagne, ^^ en m'aidant de quelques documents inédits, qnej'ti 
essuyé do reconstituer les principales subdivisions ecclésiastiqaes de 
l'ette province. 

Presque toutes les anciennes caites générales de la Bretagne don« 
nent l'indication et les limites des diocèses, qui n'ont pas varié durant 
les XVII* et xviii' siècles jusqu'en 1790; mais sur aucune d'elles ne se 
voient les subdivisions ecclésiastiques. Les principales de ces caries in- 
diquantpes évêchés, et que je possède toutes, sont celles de N. Sanson 
(2 éd., 169.... et 1706), do Nolin(j703), de Jaillot (1706), de Defer 
(1711), de Robert (2 éd., I75i et 1758), la carte dite des Ingénieurs 
(1775); enfin, et surtout la grande carte d'Oeée, en 4 feuilles, plos une 
feuille réduite (1771). Mais dans cette belle carte, pas plus que dans 
son Dictionn. histor. et géograph. de la Bret, (4 vol. in-4*, Nantes, 
1778-1780), cet ingénieur ne s'est occupé de la to^Mgraphie ecdésias- 
lique. En cartes spéciales de diocèses, je ne connais que celle du IH(h 
cèse de Rennes, par l'abbé Godet, dédiée à l'évoque Bareau de Girac 
( 1769- 1790) ; celle du Diocèse de Nantes^ par I^mbilly, dont j*ai deux 
éditions (i695 et 1706). et celle du Diocèse de Vannes, par Jaillot 
Csans date, mais probablement du commencement du xviii* siècle). 
Toutes trois, surtout celles de Rennes et de Vannes, sont très-utiles. 
quoique encore incomplètes ; elles ne présentent qu'une partie des 
subdivisions ecclésiastiques. 

2. Quoique conforme aux pouillés du xvii* siècle (Bibl. nat T. St. 6. 
Fr., mss. 879, p. 560, etc.), et à la carte de Tabbé Godet (xvin* siècle), 
cette subdivision du diocèse de Renues est beaucoup plus andenne 
et remonte au moins au xii" siècle. L'archidiaconé de Rennes est 
même indiqué plusieurs fois dans des chartes du xi* siècle (a. iost. 
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;d. Mer., pr. 1,374, 395, 477, etc.). En ii55, figurent comme 
m acte, avec leur évêque, les deux archidiacres Radulfus et 
Lobineau, Hist. de Éret.^ II, 305); deux archidiacres de 
it aussi mentionnés en ii68 (D. Mor., pr. 1, 659;. En 1157, 
)yen de Vitré (D. Mor., pr. I, 63i). Le doyenné de Chàicau- 
aentiouné en 1168 (D. Mor.,/)r. I, 659), celui d'Aubigné en 
t. noo. anecd.^ III, 916). Eu 1206, les doyens d'Aubigné (de 

de la Guerche (de Guerc/itti), et de Vitré (de Vitreyo), ti- 
8 un acte de fondation, avec rarchidiacrc de Rennes (D. Mor., 
. iM doyenné de Fougères, dont Timportance était très- 
>paralt diis le xi« siècle, et celui de Messac (J/etiact«s), 
Bain, lui est même antérieur. 

tes de la juridiction respective des deux archidiacres sur 
;é8, neressortent clairement ni des nouilles ni des diplômes, 
irchidiacre avait, suivant l'usage, le droit de visite le plus 
ûs tous deux semblent se paita^ier le territoire environnant 
Renne.4. 11 ne faut pas confondre Tarchidiaconé du Désert 
le Deserto), dont la circonscription autour de Rennes est 
i pouillé mss. 9364.3 ^ et par la carte de 1 abbé Godet, avec 
u Désert^ situé k l'extrémité nord-est du diocèse^ et qui 
du dovenné de Fougères. Ce petit pays s'étendait aussi 
IX diocèses voisins, ceuxduHansetd Avranches. 11 formait 
anciennes J/arcAe^ si fréquentes entre les cités gallo-romai- 
le les diocèses se partagèrent peu à peu pendant le moyen 
leux villes les plus importantes étaient la Razouge et Lon- 
liefois, cette conformité de nom entre deux parties corn- 
différentes du même diocèse, une région naturelle et un 
né. n'est pas ordinaire et pourrait s'expliquer ainsi. Pf i- 
t. rinspection ecclésiastique sur la petite contrée naturelle, 
lès le XI* siècle, sous le nom de Désert, était sans doute 
iD titulaire spécial, ayant le titre de doyen ou môme d'ar- 

Mais ce territoire peu fertile, ct^mpren'ant à peine dix ])a- 
ant insuflBsant pour correspondre à la supériorité du titi'e ; 
ai fut-il assigne un territoire plus étendu et plus en rapport 
gnité, dont il ne conserva plus que le nom , tandis que la 
lurelle du Désert^ réduite d'abord au tiire de doyenné, 
ard confondue avec le doyenné de Fougères, dont il formata 
lenirionate. Ce qui pourrait justifier cetie supporition, c'est 
;, en 1210, d'un Decanus Deterti^ quoi(|ue déjà les deux 
es existassent dans le diocèse (D. Mor , pr. I, 8i6). 
18 des doyennés de ce diocèse furent quelquefois remplacés 
ctes par ceux de leurs annexes C cures, collégiales, abbayes). 
Je Vat déjà indiqué pour le diocèse d'Angers. C'est ainsi que 
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I. — es Castro Gmoms. 
ChttMi]-<HrDii. 

.. — BE B*tN, *l. DE BkiKO. 



T. — Ht (ïvtBcnu, ■ 

GniBKCHlA. 

Li Guercbi, 

le doyeané de Fougirei Ml quelquafeit f^U de lUa 
du nom d'ODS ablnie eiisuml du» ion TÔitioagB. Celi 
miiii kppclë di Clwinpeuii (de CampéUii ou da 1 
■on aunexe. Jl en est do mtnie de Menu (d< ifiUaao 
do^eDiié de Bilns, etd« RMDée, «nnexeds liGeenlii 
sont purojs (ubadiitéB à ceui des dotreanéi. 

Pendani lo xviii* etècle, le diocèis de Rennaa coin) 
t>. VsiBiette (Giogr. hiil., l. Il, -tSI). 3S1 pirolBMs; « 
(Dicl. hiit , IV, 10) 31] par. ; il ui^m; t MlUiU* 
li couyenu d'boiDiiiet; 17 de remmMj tl prieam. 



V. DIOcàsE DE NAirrES. 

GIVITAS NÀMNETUM. 
(m* siècle.) 

3 AlCHlDUGOlfÉS *, 5 fiOTENNiS ; 3 , PUIS 4 CLIMATS ^ 



CHIDiACONATDg 
AMIISTXNSI8, TbIHa^ 
>R ARCBIDIAC. 

lidiacoDé de Nantes ou 
and archidiaconé. 

tCAHATtrS CHRIBTIANrrA- 
TIB et DECANATUB MA1I> 
HBTIIISIS. 

lyenné de la Chrétien* 
le et doyenné du dia- 
pitre de Nantes (réunis 
eD iSii). 
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Carte dt Lambilly (1695 et 1T06) n'indique que le« denx archi- 
éft.sans mentionner les autres subdivisions. Le pouillé de 1041 
vioMuneat rédigé d'après des documents antérieurs; les noms 
*Vine grande partie des paroises y ont été reprtvduiw, quoique 

rés en cénéral. 
..« que j'ai adopté dans ce tableau est conforme à celai iudi* 
M les statuts de l'éYêqae Jean d'Bpinai , en 1494, rcnouYelstit 
Dction des deux archidiacres sur les cinq doyennés ruraux 
rs, BUi. civ. etc. âe la ville et du comté de Nantee, t. II, p. 32S). 
Iqué les noms anciens d'après les chartes. La même division se 
e dans un synode de i498 (td., II, p. 239); mais elle est beaucoup 
«tonne. L'orisine des deux ârohidlaconés remonte incontesta- 
it jQsqti^ milieu du ix* siècle; elle fut la conséquence immé* 
n parnge, à cette époque, du diocèse de Nantes en deux évé- 
Cntonic, NonMtefiee et Briocente, publiées par dom Mortce. 
\$ Bret, pr. \, i40, etc., et par dom Martenne, Thes.nùv, OMcd.^ 
>. U4, etc.). 

Iqoe Actard, qui monta sur le siège épiscopal vers S48, avait 
ftnx vues ambitieuses de Nomenoe; pendant la longue lutte do 

* <*no , puis roi des Bretons , contre les Francs , il était'tcsté 

int dévoué à ceux-ci. Il avait refusé de participer au sacre 

8 et à la concentration de la province de Bretagne sous la 

le métronole ecclésiastique de Dot. H avait continue de recon- 
la suprématie de rarcnevèque de Tours, qui représentait en 
lemne l'autorité et le parti de4a dynastie carlotingienne contre 
toalfté bretonne. En 850, Nomenoé, touv-puissant, expulsa Actard 
■iége et le remplaça par un évèoae enttèrement dévoué à ses 

• tt aa parti breton, par Olsloara. 

to non d# Romenol ne laiiaa dtirer cet état de ohotea que peu 
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d'iDDéo. Soo fila Empori, qui lui auccMa, reppcU t tlai 
gui e'éuil réfugié auprèi do Chu'lei I " "" "' "~~ 




1m dan érèqiu 

vuw im uiTUA piruH, vuuv JCB uvwA u*iiDDB, il lOOT pÂrtl 

iièw de Hanu*, UisuDi k patiia ta mohlé orinlihi «t indr 
légitime iréque, et créant pour Gtalotrd tm érèdid noDi 
dJige tu k Giurrande (Aula Qmriaca, GarrwtAs), ill 
cienne, litoéa ytn l'aitrémlli ocoldsotue da «Hoctse, duL 
iloD àét plu avinugeuMi, fr*t de U mer et trie-rappi 
cuiiile da diocèse de Vunea, l'un de ceux ot llnUnenne > 
nuilé liretaiiue Iniull hebiinéllement aTecla plu d'énari 
ra}ulé cerkiTingiemie. 

Cenoiivew dloctie pirUeipak'taaiei lea perogifitM i 
il ent ion ofltalil, eoii ptoinuiear, ton udildiicre. Iloonij 
que totalité dacoôndHanisls «lue en nord de le Loire el ce 
dM^ dMol* «ou ta ni» de Mm», note Mtiia, fx d 
IWa. Il étailcDonrfi enUe ta Loire aa BDd, l'Eidre et le dh 
len k l'est ; liDiIté k l'oneet par ta mer et per ta YiUiiie ni 
la dioctw ds Vaanee, il l'âcDdiit Tan le nerd Inique 
neniica. On le désigna anul aoua ta lun d'CoteM di Jha 
Lolf, undii qu'en appda le reste da diecèsa St/oM de A 
la Loin, qooiqa'il en conservU-iuie peÙW pwtioa au nord 
Cette dcsigoutiia apersiaté, lenglempe après que le diocèi 
lande n'eiislsit plus, et on ta relniave encore dannt ta 
(D. Horice, ?•«('<» Arat., m, pr. M3, 401, Ul; TiSTers, afil. 

Ce lerritoire de la Mit, mèsH aaris U reconstitution ■ 
diocéae,furn»rsrchidiacuaéifal mène non, comprenant d 
peodsnee, oatre nearnDds, tas dnennés dé ta Kocbe-M 
Chtieeubriuit, 1^ diociie d'Jo Alà la Loir4 renlkiaul 
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t^clief-lieuie 
l'arcUd. cUi; 
Gnerandr , 



Vannes ( 



Juin mbdniâion lopograpMqve da diociie di Naiilti fil Climat'. 
CetU dfiisloD, propre sa diocèse de Kanles, parait l'eniouter, aii 
MDlni, uicommencemeut du !*• tiède. Elle repré^ntepBTrailciiKiDt^ 

A. La pDition du diucAse Biuice sur la rive gautbe de la Luire et qui 
Mpendail primitiTemem du diocèse de Poitiers ; 

B. Le petit lerrtlolre Naoloia qui demeura cuDElanimcDt le norau 

te r^Têcl« : 

e. La région de la Mit qui r.,rnia pendaut le »• siècle un iiicbi- 
^Ôlaétall indépendante dea deniarcfaidisconts qui Couaeiiaicnt leur 



iMipatilal 



dcRelziideClîBaon.quicorresianduien 

•ticttinThtoratgicvt. i- 

utéa nar la conquête an têrriiuire du 
ivéa a l'éTècbé de Poitiers, pour clrp 

leUa, qui était devenue celle du ilïocèsa. 
mit eu pnmiD renient la i.oire;mU8 depuis le t\' siècle les (leiilB 
ptHde la rive gauche. Icngtcmpii dispuu's entre les cliefa de» pupu- 
UiloDsraisineselqui avaienld'alioi'd>»iD»iiluéleïifiircyu'j'l^rïtflmies 
•tHdteviDea, n'ont plus cesAé jusqu'en 1TS8 d'être excluiivemeulMaTi - 

déTMiéVelll fntbleniAl en ttran de partie ni-ciipé par les Nonnandi. 
Ami, la pgrtioD aUribuiie àAclanlluifut'«ll? ln-uproUtuble, malgré lu 



acieu(f« juridiction ; mais elle ctait à peu près coiiformo à Udi 
ntérieurc en doyennés, car il est fait mention du doyeDné de c 
Climat. On compta d'aburd trois, puis quatre de ces Climats, oa ré 

(CLIMAT DE 1 
et 
CUMAT DE Cl 

iCUMAT NA! 
et 
DE CHBÉTII 

i correspond! 
Mée. 

Dans les registres du chapitre de Nantes citéi par TraTcm 



longue durée de son administration qui se prolongea juscni'eD 8V 
mort,révèclic de Gucrrande, quelquefois designé sous le nom 
missa diœcesis^ fut détruit; de son existence passagère, il ne rc 
traces que dans les limites de Tarchidiaconé de 7a Mée^ qui 

Srcsquc identiquement les mêmes et dans quelques priyilégef 
es aux titulaii'es. 

Ce territoire de la Mée (Media) figure très-fréquemment d 
chartes et le» chroniques, comme panus, comté, on archidi 

A. 1055. Mediae consulatum Hoello obtinente....(VeL GcM, 
II). Rtddidit régi wbem Nanneticam cum toto comitatu Mi 
lente, ut fertvr^LXmillia solidor, andeg. «nonef« CRoberti ^ 
chronic. a. 1158, d. Morice, Hist. jpr. h col> i30). Ces deux ' 
indiquent que le nom de la Mée désignait aussi le comté de I 

Exhmreaati de Media et Andegaverui pago Çid. a. it78» ï 
id. col. 133). 

A. 1 166, ninistris suis et omnibus h^minibus ac fidelibui s 
Media.... (D. Morice, Hist. pr, I , col. 657. — Fin du xii* s 
nescallus Mediœ, id. col. 786). 

A. 1250-1255. Àrchid. Medim Nannetensis (D. Morice, / 
844). 

A. 1375. Decanut et arcMdiM. Médis êcclesim Nannêle 
rice, Hist, pr. 1 , 46). 

A. 1387. Àrchid. Medim (Nov. Thés, anecd. IV, 978). 

A. 1399. Archid. Medim (D. Morice, Hist. pr. II. T04). 

— Des titres nombreux publiés par D. Morice {Hist. pr. 
410, 432, 425, 459, 470, 1200, etc.), font mention des deu 
nés depuis le xi* siècle. ' 

I^B doyennés y sent indiqués : 

A. 1304-1337. Statute de Ter. Daniel^ % III, D« ilrc^ 
Decanis (D. Morice, Hist. pr. I^ col. 1383). 

A. 1385. OvMiibus et tingults decanis et eaxUtiarff 
(Statuts de Jean, éyèque de Nantes, D. Morice, Hist. pr. 

A. 1889. Siquis archidiaconus, ul decanus ntralis, if 



, 11, p. 466;, on Toity ft la mon œ iieyeqne namon , en fan- 
[ iftil), trois promoteon désignés par le chapitre pour nd- 
Hi des Climats de Nartbs , d'OuTRE-LoniE et de la CbruS- 
.,111, p. 391). 

nencement du XTii* siècle, outre le ciihat D'OeraE-LoiRE, 
T8 BB Nantes et de la Chrétienté sont pareillement 
le premier avec le doyenné de Nivillac ou oc la Roche- 
e deuxième avec le doyenné, ou MinUteriurriy de Chàteau- 
3uillé, mss., Bibl. nat., 9364.3.) L'abbé Travers ( i/t^. de 
, 392) considère comme une erreur cette séparation des 
lAts qui n'en forment qu'un, dit-il, dauà les plus anciens 
'admet uas davantage ridentité du doyennéde Cnàteaubriant 
mat de la Chrétienté. Une telle erreur est peu vraisemblable 
d'une autorité aussi officielle (^ue l'était celle du Chapitre. 
I pas plutôt attribuer cette différence à la différence d^épo- 

TM sedes frotribunales infrà metas suœ jurisdictioniê 
/n. nanneL a. i389, S 16. D. Moricc, Hist,pr. U, 566). —id. 

es doyennés de Nantes, ceux de Retz et de Clisson sont 
1 rencontre le plus souvent. 

-1169. Archiaiaconatus et Decanatus Radesii (D. Siorice, 
I , col. 637). 

Decanatus de Clicio {id. Eist. pr. III , col. 319). 

Decanatus Castri-Brientii {id. Hist^ pr. lil, col. 26). 
;nné de la Roche-Bernard s'était appelé anténeurement 
le Nivilliac. 

nencement du xvu* siècle (Travers, Hist. II, p. iii), les 
exées aux doyennés qui en ont parfois pria le nom, étaient 
tes , sous l'autorité supérieure aes archidiacres. 

Doyenné de Nantes , annexd aa doyenné du 
j. V/tnf*« ') chapitre cathédral. 
ae £)ianK8.{ i^yenné de Clissou; annexe: Saiol-Sébastien 
d'Aigne. 

Doyenne deRûs; annexe: Sainte- Croix de 
Machecoul. 

j0 f/< Vm'm . ] I>oyenné de Ghàteaabriant ; annexe : Saint- 
OelaMee.i sauveur de Beré. 

Doyenne de la Rocbc-Beroard ; annexe : Ni- 
villac 

îiaux des deux archidiaconés existaient encore à la fin da 
!. En i5TS,rofficial de l'archid. de Nantes était fixé dans 
, et celui de Tarchid. de la Mée, à SainirSimilicn, oo à Saint* 
ans le doyenne de la Roche-Bernard; plus anciennement il 
Ixé à Gucrrande (Travers, Hist. II, p. 476). 
s visites des deux archidiacres de 1423 à 1456, les produits 
vacantes étaient partagés, pour les deux tiers, aux arcbi- 
>our l'autre tiers au doyen du Climat (Travers, Hiit.t H > 



(Uimats. Avant Tan née 131 1, les doyennes de Nantes et de la Ghrél 
étaient distincts, ueut-éire auront-ils été de nouveau séparés plus 
Kn effet, le pouilléde 1648 confirme l'autorité du Chapitre cteoi 
ainsi la division du diocèse au milieu du xvii" siècle. 

/•..«â.ic*»...» i Ville et faubourgs. 

Climat Naittais [ ^^^yenné de la Roche-lerni 

Climat de CnaÉTiENTÉ { ^^ ChlSSïbrianl. 

r, ,^.m, .v>n.«.„« T «.»» I Climat (ou doyenné) de Clii 

(.LIMAT D Oltrr-Loire j oHmat\ou dGycnnc) de R< 

Dom Toussaint de Saint-Luc (Jfcm. sur Yètnt du clergé de lai 
rjvp, 1691» I, p. 149) admet ces quatrel Cimats ou doyennés; le 
TOiK, la CiniKTiETTÉ, autrement nommé de ChateAI'bri.viit, lec 
iikClissox dit d'OuTRE-LoiRE, et celui de Retz. 

En 1491, les statuts dcTévôque Jean d'Épinui fix^reDt la jurld 
des deux archidiacres et des cinq doyennés niitiux (Travers, Hi 
225). 

Le concile de Tours de 1583 diminua beaucoup les droits des i 
diacres. 

Le titre iVarchiprétre, qui ])araît n'avoir existé qnc passage 
dans te diocèse, y figure néanmoins avant le xiii* siècle comm. 
valent de celui de doyen : les archipr(*'tres ou les doyens étaient 

Sjs de IMnspoction territoriale des Climats. C'est ainsi qu'en 
ans une transaction réglée par l'évt'(iue sur un différend enl 
moines de Redon et ceux de Quimper pour la propriété de pelllt 
▼oit figurer parmi les témoins outre les deux archidiaconi^ 
archipresbyteri CD. Morice, Hist. pr.. I, col. 687). Le doyen delà 
tienté, dont la fonction s'est n>unie, en i3ii,à celle de doj 
Nantes, avait en môme temps le titre d'arr.hiprètre. 

— Au commencement du xvii" sitHile, le diocèse de Nantes coi 
255 paroisses. Le pouitlé de 1648 indique 310 cures; i49 pri 
460 chapelles ; lo abbayes; 5 chapitres ; 18 maladeries. 

D. Beaunier {État des BénéûceSy t. Il, p. 637) indique 2i2 pan 
suivant D. Vaissctte {Géogr. aûL, t. II. p. 755) il y eu avait 2ii 
1747, Travers (Hist, de yantee) en désigne 262, non compris '. 
roisses de la ville. 

En 177!), selon le Dktionn. hist. de Bretagne, par Ogée 
p. 295), le diocèse de Nantes renfermait 256 paroisses; 13 trè 
succursales ; 3 collégiales; 4 doyennés ; 145 prieurés; lo abbaye 
communautés. Ces différences proviennent surtout de ce ^ue c 
pouillé on rfa pas toujours compris au nombre deti paroisses 
de la ville ni les succursales. 
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tiiiile npposée deli Breugnp, sur lo lerriioire dont le cbef-1 

(lurtant ilmi dans le diucèiu do SBitii-UÛlo. Ceiu; opiaion, 
car U Bimilïuiila du nnm, des Coritiifiti et de« Vanoaolilm 
ïemMeiHis udmiasible. Vivemcnl n>Dib«Uue des le siècle deri] 
l'eslenuurc «ijourd^ul par lïTilupsndciidrudilsbieloaa. 
Qquï qu'il en seit, tout en admeltHnt lldenticé du diociM 

'"- -lu do Quimper et de li ciui des Cariiapili, giuid 

1 :.. _..!.i,„m|p ijj |g protince, entre les dia 

t, do TrAguisc ounot 
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L'incertiludc b, cf 1 égsrd, comme sur l'urigine de la plupart d 
diocèsea de lu Basse-Brclagiic, lient ï deux rautwe. D'une.part, 
.1 !.. i(_!.._ j^ pgupiflg do celle partie àa la Gaula 



ièclM , manqaent eotièrement. Ce n'est qu'à partir de cctio 
ipoque qu*on i)eut emprunter quelques lumière)» trèâ-vagocs 
i de sainU, redi^ei la plupart plusiours aiècles après les 
U, quand déjà Pinfluence de rinTasion avùt produit des ef- 
Ici conséquences ont été durables. 

, quoique rétablissement des Breton s insulaires ait été beau- 
pacifique dans l'Armoriquc que celui des chefs de l'invasion 
Mxu» dans la Gaule orientale, néanmoins, à l'imiiation de 
usieurs des principaux chefs bretons parmi lesquels Conan 
et son fils (ïrallon tiennent le premier rang, se partagèrent 
re continental, peDdant les \« et vi* siècles. 
les Francs, et plus complètement enclore, grâce au concours 
^nnaires de la Grande-Bretagne qui les accompagnaient, ils 
rent leur domination , en la combinant avec les progrès du 
sme. Ils créèrent des évôcbés ;et il ne peut être douteux qu'ils 
ilus soufrent coïncider les limites des territoires ecclésias- 
Bc celles des comtés ou autres territoires politiques résul- 
iir partage de l'Armoriquc. 

is divisions politiques elles-mêmes des Bretons des y* et 
i, jusqu'à quel point furent-elles en accord ou en discordance 
ivisions antérieures des Gallo-Romains ? c'est là, je crois, 
grande partie le premier nœud de la difficulté. Car, s'il y 
ne cela me parait très-vraisemblablte , do premiers rapports 
territoires naturels des tribus ^llo-armoricaines et lesdivi- 
itiques fondées par les principaux cbefs des colonies bre- 
Q arriverait, quoique plus indirectement que dans d'autres 

de la Gaule, à retrouver ici, sous Técorce bretonne, les 

cités et des pagi d'origine gauloise. Ces traces se seraient 
pour ainsi dire, de second jet sur les plus anciens évêcbés 
ïn écartant, toutefois, ceux dont la création, au ix* siècle, sous 
e Nomenoe, ne pourrait plus fournir, que des lumières plus 

encore pour Tétude de ces divisions topographiqaes de 
S perpétuées par l'Ëglise. Telle ne me parait pas être œpeo- 
lion d'un des jeunes historiens bretons les plus savants et 
élés, M. de La Borderie. 

très-bon mémoire sur les anciennei divisions politiqaes do 
ie avant le ix* siècle, dont les deux premiers chapitres 
?ols publiés récemment dans le Bulletin archéologique 
a/l'on bretonne (l. lll,2«et 3«livr. 1852), M. de La Borderie a 
ommc de%'ant la dévelop])or plus tard , l'opinion que les di- 
:clésiasiiques de la Bretagne, différentes do celles du 
i Gaule , ne se sont point modelées sur les divisions gallo- 

qu'à rimitaiiun des provinces méridionales de la Grende- 
i'uti partirentlcs nouvelles colonies, l'administraiton épisco- 
mte personnelle et non i»oint topographique ; que les diocèses 
Is sur les comtés bretons, c'est-àndire les divisions ecclésias- 

les divisions yH>litiqnes, à l'inverse do ce qui eut lieu dans 
>ute la Gaule. 

n% doute l>eaiicoup de vrai dans cette appréciation, toniefbis, 
bien compte des époques. Je pense en effet <^uel'J^sco}W« 

mentionné dans quelques conciles, a dû représenter le prin- 



sieurs des premiers évoques bretons qui partagèrent l'adininis 
ecclésiastique des nouvelles colonies dui'ent ètiti plutôt des 
Yùques ou évoques régionnaires. Lesévêques gallo-romains anl 
à la conquôtc, ne durent laisser entamer et partager leurs ter 
(^u'en résistant eten pactisant, pour ainsi dire ; c'est ce qui expi 
incertitudes et les prétentions oe TËglise bretonne surrorigine 
sieurs de ses diocèses avant la réorganisation du ix* siècle. Pn 
ment aussi les premiers établissements se formèrent dan s les sit 
les plus favorables, sans égard aux divisions territoriales p 
tantes; mais à mesure que le pouvoir des chefs bretons s'éten<j 
consolida, ceux-ci durent forcement imposer à leurs territoii'esl 
cipales limites naturelles des rivières, des montagnes, des forêts < 
de tout temps, rempli un si grand rôle dans les divisions géogra] 
des cités etdaspaat, aussi bien quedes diocèses et de leurs subdi' 

C'est un point de vue dont l'examen me paraît pouvoir niodi 
conclusions trop absolues. M. de La Borderic l'envisagera {M 
dans la suite de son mémoire; mais il n'a pas encore abc 
divisions ecclésiastiques qu'il regarde avec raison comme d 
obscures et des plus difficiles. 

Le dernier numéro de la Bibliothèque de l'Ecole des Charte* 
déc. 1852, p. l65)contient. en une page, les conclusions delathii 
tenue par ce mAme savant pour le diplôme d'archiviste-paléoj 
Elle est intitulée: De la paroisse rurale en Bretagne au nu* 
Cet intéressant sujet ne touche qu'indirectement au nôtre, et 1 
n'a pas envisagé la question des Conditx que j'ai essayé d'ci 
précédemment. 

Je n'ai apporté de restrictions aux consé(iuenccf> de l'opin 
M. de La Borderie a simplement énoncée sur l'origine des évècfa 
tons^ gue pour laisser à l'étude comparative des divisions polit 
ecclésiastiques de la Bretagne la chance de constater encore e 
unes et les autres quelques importantes analogies , et d'arri 
cette voie à la connaissance de la géographie gallo-romaine 
le but principal de mes recherches. Ces rénexions s'apuliquant 
sieurs des diocèses de la Basse -Bretagne , j'ai cru qu'elles ne a 
pas superflues eu abordantcette partie de sa topographie ecclésii 

Le diocèse de Quimper conserva longtemps le nom da 
gallo-romain , les CorisopHi^ dont il occupait en partie le ter 
(lémembrement présumé des deux plus grandes cités voisines 
des Ossi.wii et des Veneli. On le voit designé sous ce nom c 
grand nombre de chartes depuis le ix* siècle jusqu'au xiv*. (] 
pr. L 464 (ann. i080), 596 (ann. ii45), 664 (ann. 1209). 

Il est aussi indiqué presque indififéremmcnt, et dès le même 
sous d'autres noms d'origine bretonne : Ep- Cornubiemii ; Ep, < 
(jallix; Ep. Cornogallensis; Ep. S. Chorentini: Ep. Kempei 
tini. Cornouaille est le nom de cette partie sud-occidentale 
Bretagne, M de La Borderie a très-justement démontré, malgr 
ques autorités contraires, qu'il ne s'appliquait pas à toute la Bi 
occidentale, mais seulement ù la portion occupée par le diw 
Quimper. 



1 missionnaire insulaire qui introduisit le premier, au v" siè- 
;yangile dans cette partie de l'Armorique. 
limites du diocèse étaient, à l'ouest et au sud, l'Océan ; au sud- 
rÎTière d'Ellé qui le sépare du diocèse de Vannes ; an nord , 
diocèse de Léon et de Tréguier, les montagnes d'Ares ; à Test, 
ï du diocèse de Satnt-Rrieuc , la continuation de cette chsîne 
>ars de la rivière de l'Oûst. 

B La Borderie ( Bull. arch. assoc. bret. TU p. 160 ) a très-bien 
\ bornes de la Cornouaille politimie qui étaient les mêmes que 
du diocèse. Les limites des subdivisions ecclésiastiques me 
(ent avoir été aussi naturelles que les limites générales du 
9; elles représentent plusieurs pa^t ou territoires fréquem- 
tités dans les chartes. 

deux principales juridictions , les plus évidentes et les plus 
ites, sont celles des deux archidiaconés de Cornouaille et de 
', correspondant à la basse et à la haute Cornouaille. Ils sont 
§s dans plusieurs chartes publiées par D. Morice, ainsi que 
e petit nombre de pouillés de la Bretagne que je connais. 
le 1648 donne seul au grand doyen du chapitre de la ca- 
le le titre d'archidiacre. Peut-être le devait-il à Tadjonction 
ibaye de N. D. de Daonlas. En tout cas , celui-ci ne paraît 
oir eu de ressort territorial, 
itre de l'an ii6i (D. Morice, Hist. de Bret, pr. 1. col. 644), rela- 

différend entre l'abbaye deQuimper et le chapitre de Nantes , 
i au nombre des arbitres un arnhidiaconus de Plou-Sulian. 
li les autres subdivisions que j'ai essayé de restituer h l'aido 
es trop insuffisants , fournis par les pouillés manuscrits et les 
(, il en est deux plus remarquables : le doyenné de Cap-Si- 
celui de Plou-Neres. Le doyenné de Cap-Sizun correspondait 
ïtit pagun du môme nom (D. Mor. pr. L 377 et 596). Ce petit 
aratt avoir embrassé toute la presqutle et le cap deKaz, c'esi- 
l'extrémité la plus occidentale de la Bretagne et de la France. 
les baies d'Audierne et de Douarnenez. L'antiquité de cette 
i est démontrée par les vestiges romains qu'on y rencontre et 

traditions bretonnes qui y placent la célèbre ville d'fs , sub- 
\ au VI* siècle. 

utre doyenné, celui de Plou-Nevès (àe Plêbe-Nord), paraît 
u aussi une assez grande importance par sa juridiction sur les 
le Porzay et du Faou ( Pnaus Fouenan), ainsi que sur le 
Argol^ dans la baie de Landovenec 

lonis des deux archidiaconés Cornuhiœ ou CornugalUsf:. et Po- 
u Pouchaeri, sont évidemment postérieurs à la colonisation 
ic. Mais les deux régions auxquelles ils s'appliquent som 
turellcs pour n'avoir pas été antérieurement'dénommées et dé- 
fi. La Cornouaille, propi-cment dite, au sud et à l'ouest de lu 
des montHgnes noires ; le Poher, (Pouher , Pochaer, Pocher, 
Mf, Pou-her,) entre cette chaîne et celles d'Ares (Mons Avais); 
»t vers le pavs de Penthièvre, s'étendant sur les diocèses de 



le Browéroch, plus fréquemment indiquées dans Thistoire ancienue 
de la féodalité bretonne. 

Dès 1c ix« siècle, on le voit figurer comme pcigut et comté probe- 
blement démembré de Tancien comté de Gornoaaille ( D. Morice, 
pr. I, p. 26, 145, 273, 332, 410, 509), puis comme yicomté au x« siède 
(D. Mor., pr. I, p. 347, 364, Si4, 986), un peu plus tard comme arehi- 
diaconé, ann» 1289' archidiaconus de Pocher in ecclesiA Corieopi' 
tensi (D. Mor., pr. I, ]). 1093, id. II, p. 446 (ann. 1383). 

Carhaix était la capitale du Poher, et comme cette ville était on 
établissement romain important auquel aboutissaient plusieiirs raàm 
antiques de la même origine , il est très-probable que le nom mène 
de la contrée qui signifie Pays de la Cite , était emprunté à la ville 
principale, antique foyer de civilisation et de domination pou* cttte 
partie de la Bretagne. Une paroisse voisine de Carhaix, (Ueden-h)- 
cbaer en a conservé le nom. L'évêque de Quimper y avait un offldal 
particulier qui ajoutait à ce titre celui d'official de Quintin • poar 
la portion de cette puissante seigneurie s'étendant sur le diooèia de 
Quimper. ( D. Mor., pr. I, 1276.) 

Ce diocèse comprenait, au xvii" siècle, environ 173 paroisses (lOI pa- 
roisses dans l'archid. de Cornouaille et 72 dans celui de Poter), eo- 
virou 50 trêves (Alliot dit, par erreur, 31 9) ; 151 chapelles, « abbajas, 
17 prieurés, lo chapitres et 9 maladreries. 
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■un, etc.) ; emplojd comparsUnsment 
e corrtBpoDd plua, en aénéral, qu% 
-d'OCCldeiitnla. QuelqueToie ces deux 
' lie du territoire Van netïia ; Jw 
anUlt dans \epafvt 
. ass. Dana d autres 



Werorh, pitiia Gueroci, Broyueret.eic, figurent irèB-fréauenimK* 
dans les ctmries, depuis la fin du viii* siècle et surtout penaa&t le B^ 




sants , nommé Waroch ou Weroch , possédait et gouvernait 
grande portion du Vannetais déjà divisé par suite de jpartaget h 
ditaires entre les successeurs des ])remiers ebefs des coloniei y^ 
tonnes. Cette division de la civitas Venetensis en deux pêig%%ilàiêr 
mise par M. Gucrard. dans la liste des pagiquï fait partie d« boa AhL 

M. de Courson (Hist. des instit. des Bretons.) et M. de La Boràril 
Cmémoire déjà cité) paraîtraient au contraire disposés àoongidénrki 
deux termes comme toujours équivalents. La division iacontaillkii 
du diocèse en deux arcliidiacones, au moins depuis le i&« aiècle JM* 
qu'au xi^ , me semble toutefois un fort argument en faveur de sa A* 
vision conforme en deux pays; on en yoit l'indice dans plutieM 
chartes du ix* siècle dans lesquelles Varchidiaconuê Kmmm go ff- 
fietensis est distingué de Varchidiacon, patria Giàêroci (D. Mor. 
pr. I, 309 et339). 

Dans une autre cbai-tc de Tan 878 (D. Mor^ pr. i, 3M) le chef po* 
litique est indigné comme gouvernant provinctam ifafTDdkùlct 
i'évéque est désigné in civitate Venedise. 

Des titres postérieurs font une mention beaucoup pliiipoaitifedi 
plusieurs urcbidiaconés : sous l'épiscopat de Juiuciu (1066 -lif] 
deux archidiacres signent une charte de fondation d'un wkmé^ 
Mor. ]or. 1, 355, 356). Dans une donation fùte à Quimperiéven iNI 
par l'évèque Maingui, on lit: Meorum archidiaoonomm animUoID. 
Mor. pr. 1, 430). 

L'importance et l'antiquité de Tabbaye de Redon sitoée daM dm 
partie du Vannetais qui paraît correspondre au Broweroch ne fH 
sans doute pas étrangère a la création d'un archidiaconé dansœtu 
portion du diocèse. On tiouve en effet pendant les xi*. xii* et xnf 
siècles plusieurs traces de la prétention des i^bés de Redon à rrreo* 
diquer, malgré l'opposition de plusieurs évèques, ce titre dont Us di 
salent avoir joui avant Tinvasion des Nonnanâf. On Ut wm iA 
dans une charte de l'an i02i : Quondam presulatum et arckiêiê» 
nalum antiqui episcopi^ videlicet Suscmnus et CoranjmMUf S&iuti 
iradiderant Salvatori. Sed normanica feritas dévastait Vtmtmue* 
et Rethonensem ecclesiam (D. Mor. pr.I, S62). Ce titre et Vm droits <{< 
en étaient la conséquence avaient été conférés à l'abbé eomne, nou 
l'avons déjà vu dans plusieurs autres diocèses. On pent, je crois, eoi 




(1419-1449' 

en rérigeant en évècbé. Cette tentative resta, il est vrai, sans recul 
lat , par suite do l'intervention et des plaintes des érèques Toïiins 
aux dépens desquels le nouveau diocèse était formée et la boUe fi 
suspendue en 1449 (D. Mor. pr.y II, i446, 1S16). 



ates les noms de localités des plus anciennes ciU^es dans 
s , OQ remarquables par leur origine antigue , m'ont été 
ar U comparaison de la carte de révôché par Jaillot , et 
de Porcelet {Bibl. nat. mss, 9364, 3, f" 105^ La liste la- 
serri au rédacteur dn pouillé est évidemment fort anté- 
nanuscrit qai date du commencement du xvii« siècle. Cette 
peu près d'accord avec la carte; elle présente les six deçà- 
î8 trois principaux territoria (Vannes, Redon et Hieux). 
nné de Guémené est partage en deux dans le pouillé Gw- 
Knemejtet-Guégant et Gtiemené-Theboè\ deux seigneuries 
rea ea Bretagne pendant lo moyen âge (D. Mor., pr. I, 
>, «38, ann. 1192, i493). Ce dernier doyenne est remplace 
;te par le doyenne des Bois, qui- ofiVe peut-être le même 

fe 

0m 

Qscrit sur la carte comme territoire, manque dans le pouillé^ 
B à cause de son droit d'exemption. Pontbels et Guémene 
eux foi» dans le pouillé. On trouve plusieurs decani dans 
8 de i(Ki et 1027 (D. Mor., ttr. I, p. 362-364). ^ 

'. de Sl-Luc {Mém. p. 5i) ; V&nc. Gall. chr. (t. HT, p. U55) 
Dîer (£tat des Bénéf., t. Il, p. 942\ indiquent la division de 
ï. au XVII" et au xviii* siècle, en quatre archiprêtrés gui 
aaicnt soit aux plus anciens doyennés, soit aux quatre prin- 
ritoria. Le territoire deRuis était fort anciennement connu : 
Gildas in antiquo cOstro Huyense situm. Ann. 1OO8. 
. col. pr. 1150). Le pouillé de i648 ajoute deux Ministeries 
la) importantes, celle de Sarzeau- comprenant la presqu'île 
Heum8^^u^ ou Huyensis paqus) , et celle de N. D. de Rieux, 
lasieurs vicariati perpétuels. 

ané de Porfaôet dans ce diocèse ne représente qu'une très> 
tie de cette grande région forestière qni occupe presque 
tortion méridionale du diocèse de S.-Malo, et y constitue un 
hidiaconé. 

Vique qu'une partie des pays correspondants attx subdivi- 
ésiasiiques de la Bretagne ; tout est encore à faire à ce sujet, 
em;ore décrit que les grands territpir«ta. 
\, le diocèse de Vannes contenait 2$8 cures (y compris les 
M chapelles, tt abbayes, chapitres^ 37 prieurés, 9 mula- 
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CiyiTAS OSSISMORUM (.Notit. prof.)> 

ËPISCOPÂTUS OXIMENfilS, vel LEONENSIS. 

(Yi* siècle.) 

3, et peut-être 4 archidiaconés. 



I. Archidiaconatis 

LEONEN81S, vel AR- 

ciiiD. Major. 
Graud archidiaconc de 
hcun. (Le siège en était 
à Saint-P6l, cap. du dio- 
cèse, située à son extré- 
mité N. E.). 

II. Archidiaconatus 

DE Ql'IMlNIDILY, &!. 
DE GUEMINIDIL, ai. 
DE QUIMILIDILY. 

Archidiaconc de Queme- 
net-Illy, ou de la com- 
raande'rie d'illy (le siège 
en était à Lesueven). 

III. Arcuidiacoxatus 

ACKMENSIS(ai.ACRË- 
LEOMENSIStDEACRK, 
ACR.) 

Archidiadoné d'Ack ( le 
siège en était à Sainl- 
Ucnan'. 



Partie 
orien- 
tale du 
dioc. 



Partie 
cen- 
trale 
du 

dioc. 



Partie 
occid . 

du 
dioc. 
O.S.O. 



Pays de 
Léon (pa- 
gua Léo- 
nensia , 
Leonia). 



Territoire 
de Que- 
menet- 
Illy. 



Bas-Jjéon, 
pay8d'Ai\k 
ilHig, Ag- 
ften^û.vel 
Achmen- 



St-Pôl 
arr. < 
(Fioii 



Lesne^ 
Brasti 



St-Rea 

Breft( 



IV. ARCUIDIACOIIÉ d'AVDOUR, B3I LA CITÉ DE 

Cet arciiidiacoué est indiqué dans une charte de 12T9 (1 
1. 1, col. 1048). Nul autre témoignaf^e n'en atteste la situât 
i onfirmc la réalité. Les paroisses indiquées comme en i 
sembleraient en fixer la position sur la cùte nord-ouest. 

Sous le titre de Gouvernements, le pouillé de 1648 énua 
.«ept localités, )>armi lesquelles figurent les deux sièges des 
ot troisième archidiaconés. La nature de ces petites \ 
ecclésiastiques est trop peu fixe pour qu'il convînt de les 
rcr ici. 

i . Entouré par la mer au nord et au couchant, depuis la 
Morlaix jusqu'à la rade de Brest, limité au midi par révèch 
per, et fiu levant par celui de Tréguier , le diocèse de St-P 



t'tim Osismorense du ix« siècle; ii en a conservé le nom 
i dans It moyen ftce, an moins jusqu'au xii* siècle, en même 
u*il recevait celai de Leonensis ou de St-Pol de Léon , l'an des 
on missionnaires chrétiens, compagnons des Bretons insa- 
ette partie de l'ancienne Armorique parait avoir été longtemps 
ée du reste de la Bretacne, et un texte du m* siècle indique 
Il les Leonenses et les Britannx (Chron. Brit.y D.Mor. pr. I, 
Depuis la colonisation bretonne, ce diocèse constitua un jMiys 
sous le nom de Léonais. Il parait avoir été Tun des ]Nremiers 
tement circonscrits. Un évèque de Léon est ainsi désigné, en 
is le Cartul. de S. Père de Chartres : « Mabho, Paiàlinani Bri- 
^piscopus. «(Guérard, Cart.de S. P. 1. 1, p. 54). Deux jpa^tdece 

e, les pagi Leonensis et Agnensisy sont indiqués dès le vi« siè- 
i la vie de St-Pol Âurelien, rédigée vers le xi* siècle : « Cui 
!o Agnensem Leonen^em qux pagos, cum sibi [iebito redditu^ 
\{Childebertus). » (Bolland. 12, j|fart.,etD.Mor.pr.ljp. 191), 
i ont transmis leurs noms et leurs limites aux deux pnncipaux 
conés. liO troisième parait avoir emprunté le sien à une com- 
ie ( Quemenet) nonmiéc lUy. 

1 peut déterminer assez exactement les limites d'après la dis- 
Q des paroisses dans chacun de ces trois archidiaconés aill 
. le diocèse en trois parties, orientale, centrale et occidentale, 
égalcsen étendue, à l'aide du pouillc de 1648, et des listes des 
I militaires des xv« et xvi" siècles (D. Mor. pr, I et II, et Fre- 

f, Antiq. du Finistère y II, p. 386). Elles ont été aioai re- 
iparM. P. deConrcy. 

la partie orientale, rarchidiaconé de liéon, qui avait son siège 

, 8 étendait de la rivière de Morlaix à l'est, à la rivière de Scaz 

;be) à l'ouest; il était borné au nord par la mer, et an sUd 

montagnes d'Ares qui le séparaient de Tévêché de Cor- 

ntre , l'archidiaconé de Quemenet-Illy , dont le siège était à 
m, ancienne juridiction ducale, s'étendait de la rivière de 
'est, jusqu'à TAbcr-Beniguet ou TAber-Vra à l'ouest. Il était 
1 nord par la mer et au sud par la rivière d'Elorn, au-dessus 
lernau . 

est, l'archidiaconé d*Ack, nommé en 1483 d*Acre-Léon (D. 
'. m, p. 432) avait son sié^e à St- Renan, autre juridiction du- 
était entouré de tous cètes par la mer, excepté à l'est où il 
au précédent. 

ue les dénominations de ces archidiaconés soient platM cm- 
9 au territoire qu^à des localités fixes, j'ai remarqué, toute- 
ns le pouillé de 1648 et dans un pouillé ros». trois maladeries 
les noms des trois archidiaconés. L'indication de celle d'Acre 
s permettrait do retrouver l'emplacement et l'origine du chef- 
a0tiSi4.7/ienx>s, inconnus jusqu'ici; celui-ci aiderait peut-èlré 
ur^ k retrouver la capitale des Ossismi,VOccismor des légendes, 

•f rh 



66. de Bret., p. 66; fait remonter k St-Fol Âuréliea, c'esfc-a-dîre à 
lin du vi*" siècle, le partage da diocèse eu 3 archidiaconés. Je n'en 
vu aucune preuve, et ce n'est qu^à partir du xii* siècle que )' 
trouve la mention incontestable. 




prouver 

Ce nom n'aurait-il pas servi aussi à désigi 

connus * Je ne connais qu'un seul doyenné dans le diocèse, celai 

Notre-Dame de Folgoei, auauel était joint une maladerie, comme à 

plupart des principaux chefs-lieux d'archidiaconés et de doyennés. € 

lui-ci ne paratt pas avoir eu de juridiction territoriale et ifét 

qu^nn doyenné du cbapiti^e fondé en 1422. 

I^ diocèse comprenait, en 1648, 145 curas, rectoratfl. gouven 
ments et vicairies ; 1 28 chapelles; 4 abbayes; ii prieures; 4 cba| 
très, 8 maladeries. 



t IX. DIOCESE DE TBlteVISE'. 

ISCOPATUS TKECORENSIS, Tel S. TUDGUAU. 
(IX» siècle.) 

2 ARCrilDlACONÉS. 



tlACONÀTDS 

omBNsis; vel Ar- 
Maior. 
d archidiaconé ou 
iac. deTréguier. 



)IAC. DB Pago* 
rELLi; al. de 
be-castelli; db 
dcastrl ; de 
-Chastel; de 
it-guisbl. 
de Plou-Gastel on 
luBqaallec ( chef- 
Siringamp). 
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og 

a 



PaysetCom 

té deTréguier 

(Trecorxa, 

payus Tricu- 

6 riu9 vel 7W- 

S^corensis ). 

2Pa3rBdePlou- 
^ gastel . comté 
o de Guingamp 
§ {pagut Cas- 
S telli^ vel pa- 
gu8 de Plèbe 
Castelli ). 



Trégnler, ir- 
rond. de Lan- 
oionfCôteadii- 
Nord). 



Lieux princi- 
panx: 

Guingamp, ar- 
rond.âe8C6tes- 
du-Nord. 

Chfttel - Au- 
dren , arr. di 
Saint - BrieHc 
(C.-dD-Nord). 



cèse, situé dans la partie septentrionale de la Bretagne 
1 nord par la mer, à Touest |)ar l'évècbé de Léon , à l^st 
I Saint-Brieuc, au sud par celui de Quimper. 
re pas au rang des cités mentionnées dans la Acft7. pror. 
s'il fallait ajouter foi à de vagues traditions, développée» 
L Albertle Grand et d'autres historiens, mais sans aucune 
le siège primitif de l'évèché aurait été sar la côte occidentale 
grande aistance de Tréguier, non loin de Lannion, et lurès 
bure du l.«guer. Ce lieu , nommé aujoard'hui CoS'Yauâet 
dans la commune de Ploulech , aurait été l'emplacement 
ne ville antique nommée Leœooia , et éè» le vi" siècle lo 
vèché détruit par les Normands vers 836, et transféré peu 
rès dans la vallée de Trecor. 

e JLeorodta , qu'on ne voit dans aucun document autbenti- 
appartenant à cette partie de l'Armorique, a fait attribuer 
S iwr uue interprétation erronée du texte de César, des 
ornent relatifs aux Lexavii de la deuxième Lyonnaise. Ce 
leaucoup plus certain, c'est que de l'antique et vaste terri- 
é par les Ossiêtni fût détachée une portion qui constitua 
e Tréguier: que cette partie de la province était primitive- 
iiiiilrée ecclésiastiquement par un évèque régionnaire ou 
, qui était peut-être en même temps abbé du monastère de 
irai , ou de Pabutual, fondé vers le vi* siècle, et que ce nit 
li, le premier y institua, au ix* siècle, un siège permanent, 
e ne parait pas avoir i«ubi d'autres subdivisions que celle 



en aeux. Brcuiuiavuiic». lis bt^ui. lueuiiuiiueH luus ueux. &uii 
8oit simultanément, dans un grand nombre de chartei 
1170, 1224, 1238, 1296, 1371 (D.Mor., pr.I,p. 610,662,708, 
Dans les statuts synodaux de ce diocèse pour les ann. 1384, 1 
révèque désigne les deux archidiacre», et il tend à resti 
droits qu'ils s'attribuaient (Noo. Thés, anecd. t. IV, p. i 
1107,1163). 

L'archidiaconé de Plou-Gastel, ou de pago Cctstelli , est 
et s'étendait sur la partie méridionale du diocèse. Les ville 
gamp et de Castel-Audren doivent en avoir fa>t partie. I«a pi 
a peut-être donné son nom; un acte de u 52 (D. Mor..|)r. 
mentionne le domicile à Guingamp d'an archidiacre. A e 
plusieurs évôchéa voisins, surtout dans celui de Qoimper. 
qui portent ce même nom ; mais Je ne connais dans oçlui 4 
qu'une maladerie de Plou-Gastel. 

On voit fréquemment indiquées des vicairies perpétuel 
juridiction tr^contettée paraît avoir eu quelque analogie 
des doyennés. Ou a indiqué dans ce diocèse comme doyen 
laire celui de N. D. de Folgoet , mais il fait partie du 
Léon. Celui de Lanmeur était une enclave dépendant du 
Dol. 

Ledéfautd'indications sur les subdivisions secondaires de 
de Qaimper, Saint-Pol, Tréguier et Saint*Brieuc, me para 
moins de l'absence de documents que du caractère mi 
districts ecclésiastiques. J'ai quelques données pour croi 
groupes de paroisses subordonnées aux plus anciennes pie 
maintenus très-tard pendant le moyen âge. On en pouri 
ver l'indice dans les plus importants des rectorats ou parc 
le nom primitif de plehe s'est conservé sons la forme très- 
de Ploe , dans une grande partie de la Bretagne. Plusiei 
cairies perpétuelles, me paraissent aussi représenter d'anc 
cariœ politiques. 

En 1648, on comptait dans ce diocèse 168 cures; i40 
18 prieurés ; 4 chapitres ; 7 vicariats ; 3 abbayes ; lo malade 
1779, suivant Ogée, il n'y avait que i40 paroisses ou trêves, 
et 3S couvents. 



t s. DIOCÈSE DE sAcrr-BRiErc. 

ISCOPATUS BftlOCENEIS, Tel SiHBHIOCENSIS'. 
(ntiiicle.] 




cijÂtDi-Audieii. 
iHdeSilnt- 



Mde s 



cupe U p»rrti 



nale de la BretagDe. entre l«« diôcènei dg Trétuicr et iv 
i roueel,i)e Saini-Malo kl'eBl; il na «racbe que dims un n- 
ilmlt au diot^ne de Vannes, doni II on «éparé ptr le cuurs 
Celle rivière et d'sulrei, Hlniil que l«9 chaînes de collines 
:éaéra1einenl le» eulrei limite*. Celle ctaetnes de coUlnR*, 
«e 11 DreiRgne de l'em k l'nuetl, forme la limite mendia- 

'slrtent »olr ^té 'paiùgées entre 1h dlncèeen. Ce lonl le 
nellemem les ririèrea qni lépireni entre oIIqb les inhilul- 
dlBSIIqueg. 

'Itre jrlgé en éifiché par Hammiê, duii le cours da n' i\t- 
rrllolre denll (tre, comme celui de Tréguier, boiidiIi ï Is 
ee d'un dea értaueB rïgionDiIres qol se jiarlag^nl l'admi- 
dea grande! cltéa Arii Otifiml et dta Vneli, dont Ils 
lion partie. I.e monat.if'rp Tonilf pendant le Ti* alècle, par 



m. TERRITORim DE 

TOL'aMEGOKT DECA- 
NATUS BRIOCENSIS. 

Territoire de Tournegoet, 
relevant directement de 
révèque , et probable- 
ment administré par le 
doyen de la cathédrale 
de Saint-Brieuc. 
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Au midi de Sai 



I 

l! 



saint Brieuc, était probablement le siège de ce fonctioii 
siastique, comme il devint plus tard le chef-lieu du die 
nent. 

On reconnaissait dans ce diocèse trois divisions princip 
deux archidiaconés et un district comprenant les parois» 
ou de la possession temporelle de Tevêque, administré 
par lui, uu peut-être par le doyen de la cathédrale (i» 
centiê^ dont il est fait mention dans plusieurs chartes du 
Le district ne se composait que de cinq paroisses compr 
limites ci-dessus indiquées. Il était simplement désigné 
de Terroir ou de Territorium, subdivision que j'ai d^à ii 
le diocèse de Vannes. 

Les deux archidiaconés correspondaient à deux des r 
relies et des grandes divisions politiques dont il est le 
fait mention dans l'histoire des vicissitudes de la féodal 
les pays de Penthièvre {Penthevrià) et de (îoello (Golot 
tendaient aussi sur les diocèses de Trcguier et de St-Ma 
l'ai indiqué pour la grande région, plus anciennemeni 
Porhoët. Dès le xi« siècle, et peut-être avant, on les voit 
les titres ; mais ce n'est q^u'à partir du xii* siècle et surt 
que les deux archidiaconés sont indiqués nominativome 
le nom général d'archidiaconatus BriocensiSy ou d'archi 
in Briocensi diocesi^ ou de PentwriiB Briocensii, ou ï 
noms distincts d'arcAt'd. Penterrixei&archid. Ooeîovix 
ann. 1195, 1212, 1230, 123i, 1234, 1235, etc. D. Hor., pr 
877, 883, 886, etc., et Thes. nov. anecd., t. III, p. 958 ^ 
dans le xvr siècle ces deux archid. (D. Mor , Hiêt., U II, 

Outre le decanui Briocensis^ il est aussi fait mention, 
nient depuis le xv siècle, de la juridiction fort importa: 
de la collégiale de Lamballe, fondée en 1405. et qui parta| 
avec le grand archidiacre l'administration ecclésiastique 
Penthièvre (D. Mor., pr. t. II, p. 748). 

1.08 deux doyennés des endaves de Dol , comprenaieni 
dans chacun des deux grands territoires. Les titula 
des offlciaux comme les archidiacres. Les fonctions de d 
mulaient souvent, comme dans beaucoup d'autres diocèse 
de recteur ou de curé de quelque paroisse annexée au d< 

Le nombre des paroisses du diocèse était de 120 à itO < 
72 dans Tarchid. ae Penthièvre, 32 dans celui de Goello 
ruisses directement edminiptrées par révèque,et celles < 
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DBCAII ATUS DB LAN-VOLLON. 

Doyenné de Lan-Yollon. 

DBCAMATOS de COETMIEUX. 

Doyenné de CoéUnîeux. 



N.O. 
E. 



Goello. 
Penthièvre 



Arr. deSt-Brieuc 

(C-du-N,). 
C*^ de Lamballe 

(C-du-N.), 



spouilléde i648 indique M cures, i30 chapelles^ 6 chapitres, tf ab- 
lyes, 16 prieurés, 8 nialaderiee, Le père T. de Saint^Luc ( i69t), in • 
que 110 paroisses. 4 abbayes, 16 prieurés, S chapitres. 
—Ne connaissant point de pouilles anciens pour la plupart des dio- 
!9es de la Bretagne, et n'ayant qu'une confiance très-médiocre dans 
pouilU général^ imprimé en 1648, j'ai fait un appel à l'obligeance 
au savoir de N. Sicamois. archiviste de la préfecture des Côtes-du- 
ird, pour le diocèse de Saint-Brieuc. A défaut de ponillés mss. qui 
existent pas non plus dans ces archives , M. Sicamois a pris la 
rine de compulser les chartes manuscrites de plusieurs abbayes et 
iMurée et de m'envoyer les résultats de ses recherches, qui confir- 
ent pour le diocèse de Saint-Brieuc les chartes déjà mibliées par 
ND Morice, et que je viens d'indiquer. Il a eu aussi l'obligeance de 
idresser pour cet objet à M. P.de Conrcy, de Saint-Pol de Léon, qui 
KiA«x voulu, de son cMé, à défaut de pbuillês originaux, lui coni- 
loer, pour mon travail, quelques renseignements sur le diocèse 
. .. .labite. 



i-Xr. DKMiSE DE SAINT-BIAIA '. 

EPISCOPXTliS At.BTENSIB;tel DIALETEIiSISi 
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(»!• siJclB.) 
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pïêque Jean II de I» Orille 

luion dit *kige dn diocèse dini le liea qui CM deienn 
Halo, ilnno 1 103 obiil Joannu Altihmrit tpiio.,... qui 
Blhudratii tn Hacloriaiëm Iranilutil mur ItaelO- 
àrocari JirjFC-jiil (C'i'-"B. flril.D. Mor. pr.l, l.ïol. (). 
iaiorien* oni nnji de drimoiitrer qna ne dlec^fe. 
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nue Is dépendu 
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r lïiTiBis éxé cirà eccléBlastiqiie. 

iffre asnardment de grande» 



1 DlaMinltt. — „ 

:oclui de Dialilmtri nu JlrilannJ tHalccImui, dnn..„ 
m hnbllanu d'Alolli (Cftr. A'ann., a. «tS. ap. D, Hor, 



226 TOPOGRAPHIE ECCLESIASTIQUE 

J'at indiqué précédemmenl que ce même diocèse avait été 
attribué aux Corisopites par suite d'une analo^e sembUible 
nom de Curiosolites et de l'établissement romain de C<ran«"^< 
ces deux opinions me paraissent dénuées de preuves <> 
Les évéqucs de Saini-Malo ont porté, dès le ix* siècle, le n 

ropialetensês (D. Mor. pr.l, 531, 540) qu'ils conservèrent t 

dant le xii« siècle , et plus tard , indifféremment avec celui d 
cloviensei ( xi«. xii" siècles , D. Mor. pr. I, 434 , 507, X; Oi 
Hist.l.X). 

Le diocèse de Saint-Malo est circonscrit au S. 0. , et i >*'^ ] 
évêchés de Vannes et de Saint-Brieuc, à TE. par celui de " 
s'ouvre au nord dans un espace très-étroit sur la mer. Le p«» 
de Dol qui le borne au N. 0. semble avoir été formé à ses . 
Les subdivisions ecclésiastiques Indiquées dans le tableau con 
dent pour la plupart à des divisions naturelles fort anciennes 
ont elles-mêmes exercé une grande influence sur la topograpi 
liliqne et féodale du pays. La plus importante de ces sabdivi 
celle qui occupe toute la partie méridionale du diocèse et en cot 
ainsi plus de la moitié de la région du Porhoët ou Poutrocol 
donne son nom au second archidiaconat. Cette région figure at 
noms très-divers dans les chartes depuis le ix« siècle : Pagut 
Sylvam ( a. 868 ), Poutrocoet ( a 878 ) , Penreth et Porthoetd 
D. Mor. pr.'I, 305, SOT, 309, 331, 552, 559, 561, 675. Porreho8e\ 
1128), Penret ( a. I226), Porrehott{Si. 1130), Pùrcoet. Cette 
région naturelle qui a donné son nom à une des contrées les pi 
portantes de la Bretagne, en même temps qu'à un archidiaconi 
diocèse, était couverte de forêts, c'est ce cp'indiquent les diver 
bretons qu'elle porte. La forêt de Bréctliande, si célèbre d 
chevalerie bretonne , en était la portion la plus considérable : 
rets de Paimpont et de Montfort en sont encore aujourd'hui de 
beaux. Elle parait avoir été bornée vers le nord par la cha 
montagnes de Menez, au S. 0. par le cours de l'Oust. Ses limit 
été tres-bieu déterminées au point de vue des divisions poli 
dans le Mém. de M. de laBorderie que j'ai déjà cité. 

C'est sans doute à raison de cotte vaste étendue de forêts 
marais du littoral que les habitants du diocèse de Saint^^Malo < 
quelquefots indiques, vers le ix* siècle, sous le nom de Ktfm 
et le diocèse lui-même sous celui d*Ecc/«8ia Vementiê (D 
pr. 1,371,808). 

Comme archidiaconé, le Pootrecoët ou Porhoët paraît très-ftrc 
ment dans les chartes depuis le xi« siècle. Il y l^ure en même 
que celui de Saint-Malo (wchxà.Alethensis^ vel Macloviensis)(D 
pr. 1, 422, 648, 731-2). L'archid. de Dinan paraît aussi dès le xi' 
(D. Mor., pr. I, 493, 564), il est même indiqué comme division 
valente à un ressort politique. Quoiqu'il n'y ait dans les pouill 
deux archidiaconcs d indiqués (Dinan etPorboét), les chartes e 
lent fréquemment un troisième (celui de la cathédrale de Sainfr 

La plupart des doyennés que j'ai indiqués dans le tableau, < 
l'examen compai'ati'f des pouillés mss. et du pouillé do 1648 
aussi mentionnés dans les chartes depuis les xi« eixii* siècle 
leurik noms anciens que j'ai l'établis. 



HÙt., Il, XLY). 

— Pendant le xvii* siècle, ce diocèse contenait 277 cores, 200cha- 
pdlefl, 4 abbayes, 6 chapitreK, 37 prieurés, i3 cnaladeries. 



t Xn. DIOCÈSE DE DOL. 

ËPISGOPÂTUS DOLENSIS, PRiirs S. SAU$i 

(VI* 8i6cle? IV* sièdeÉ) 

Depuis 844 ou 846 jusqu'en 1 190 , méiropole dtf la proHn 
que de Bretagne (i)oi«n«û prottncta), détachée de la n 

1 ARCniDIACOXÉ; 7 SOTEJnnSS REBlPLACéSt Là Vi 
« . AU XV* SIÈCLE, PAR 5 OFFiCTÀLfTÊB. 



Arcbidiacoxatuk de 

DOLO, al. DOLENSlS. 

Ârchidiaconc de Dol. 



1 . — DëCANATCS DOLENSlS. 

Doyenné de Dol. 
Ce doyenné étendait sa juri- 
diction sur toutes les paroisses 
de la Haute-Bretagne, dépen- 
dant do l'éveché de Dol. 

2. — DB BOBITAL. 



3. —DE LA!tMEUR, 

A ce doyenné était attribuée 
Tadministraiion de toutes les 
paroisses de la Basse-Breta- 
};ne, dépendant de Tévêché dol 
Dol. 
•i . - DE LAîSMOr^i 

r>. —DE Lanvollon. 



li. — DE COETMIEUX. 



7 . — SANCTI-SAMSONIS-Sbprà. 
lUSELAM. 

8l-Samson sur Rillé. 



Territoire et comté 
de Dol ( Territo- 
rium Doîense^yel 
de Dolu ; Regio 
caatri Dolensis. 
Mariscum). 

Paroisses du dio> 
cèse de Dol et celles 
enclavées dans le 
diocèse de St-Malo. 



AtT. 

(lU 



Paroisses enclavées 
dans le diocèse de 
Tréguier. 



iParoisses enclavées 

dans le diocèse de 

St-Brieue 
Id. ( Territoire de 

Goëllo). 
Id. ( Territoire de 

Penthièvre)» 
I Paroisses enclavées 

dans le diocèse de 

Rouen. 



Gan 
(Ct 
as 
est 



A d( 
Moi 
(Fi 

Arr. 
(Fil 



Arr. 

Noi 

Arr. 

(Cô 



(Cô 

c««»< 

arr 

den 

l'er 

I la! 



1 . Le diocèse de Dol, le moins étendu de tous ceux des 
Jiaipcsi est limité au N. par la mer, à TO. par le dioc* 



ui ruuissait à la métropole de Tours, il invoqua la tradition, 
oins douteuse , qui attribuait à saint Samson le titre d'ur- 
l'York ou do Ménevie , et il donna la suprématie do cette 
rovince ecclésiastique à l'abbé de cet aocien monastère, 




aurait été d'abora en un lieu nommé Kaerfantin, situé à 
ancc de Dol et qui figure déjà dans une donation de Chil- 
élablissomcnt fondé par saint Samson. 
liou plus controversée encore rapporte ce petit district 
[ue , aussi bien que le territoire occupé par le diocèse de 
, Àleturtif DiaulttXy Britanni Dialecteruies (D. Mor., pr. I , 
mcienne cité gallo-romaine des Diabim<e<. La situation de 
ns le Maine est appuyée sur de plus forts arguments que 
tude do noms. Cependant, la mention, parmi ces variantes 
t(% pror., de doux localités nommées Adalia, ou Addala et 
Carofesy noms qui ont tant d'analo^es avec Dol et Kaer- 
sent encore la question assez incertaine, 
rétendue de ce diocèse n'avait pas dû donner lieu à de 
8 subdivisions ecclésiastiques. L'archidiacre et le doyen du 
la cathédrale (arc/iicftaconux, et decanut Dolénies)^ tels 
>ux principaux fonctionnaires que Von voit figurer le plus 
eht Ils paraissent eo effet dans des chartes des années 
,1129,1229,1244, 1258. 1259, 1285, 1340, etc. fD. Mor., 
546, 633, 738, 855, 970 ; Yet. Gall. chr.^ Il, 556 ; Thés. noc. 
,961 ,963,981). 




doy< 
Loriaux : Gaufridm Dpvanut cujusdam partis jmrorhix 



ppiscopatua Dolemis {Thés. nov. anecd., III, 917). En ii6i 
iiieutiun Ju fief des doyens CD. Mor., ];r., 1 , 685). Plusieurs 
Dol figurent aussi en ii67 (D. Mor., pr.^l, 658). L'un d'eu] 
Bobilal t est iudiqué nominativement dans un pouillé ma 
xvii« siècle Whl. nat., 9364 , 3, f" 32); mais je ne Tois à ce 
cune trace de juridiction territoriale. 

11 n'en est pas de m6me des précédents. Plus qu'aucun i 
cèse de Fi'ance, celui de Dol possède en dehors de son ter 
enclaves disséminées au milieu d'autres diocèses ; le nom 
tendue de ces sortes de colonies représentent plus d'un ti( 
tendue totale de l'évèché. C'est à eux très-probablement q 
portent les textes que je viens de citer. 

Les partisans de l'origine de l'évèché de Dol cousidért 
antérieure au ix' siècle, et D. Taillandier est du nombre 
Bret.,1. Il, p. 521, soutiennent que, si cette Église possèc 
roinses disséminées dans les territoires de St-Brieuc et de 
c'est que primitivement ces deux diocèses étaient goavern 
évèques de Dol, et nue les lieux qui dès lors appartenaient 
à cette Eglise sont demeurés soumis à sa îuridiciion. 

Les adversaires de Torigine antique de ccaiocèsc,(^ui ne fon 
celle-ci qu'à l'éçoque de la réorganisation diocésaine de h 
pendant le ix« siècle, expliquent les enclaves avec beaucoi 
vi-aiscmblancc pur l'obligation que N'omenoé et le premier é 
tropolitaiu imposèrent aux autres évèques bretons, noi 
créés, de contribuer par une cession ])artiello de leur te 
augmenter le ressort d'un diocèse si singulièrement resti*cii 
en rapport avec l'importance de son titre. 

L'enclave dans le diocèse de Rouen eut une origine difTéi 
fut la conséquen(« de donations très-ancien iicmcnt fuit 
uastère de Suint-Samson. 

Chacune de ces enclaves, indiquées dans le tableau, fut d*: 
liée à la surveillance d'un doyen particulier; mais vers le 
XV* siècle ( 1 156-1476) le cardinal d'Avignon,qui avait obteo 
rie Dol on commandite, compléta ou modifia cette insti 
rréani cinq officialités desUnées à administrer les différcir 
topogi'apliiques de paroisses dépendants de son diocèse 
landier, Htst., 1. 11 , p. 52 et 64). 

L'official de Dol eutdans son ressort le territoire de Dol 
et les enclaves du dioci'se de St-Malo; celui, de Lanmour et c 
eut les enclaves de Trégiiier; ceux de I^nvollon et de Coet 
paroisses de Saini-Brieuc; enfin l'official de St-Samson f 
aux i>ai*oisses de Normandie. Deux de ces fonctionnaire 
Dol et de Lanmeur, comme les deux doyens gui les avaient 
avuieiit une plus grande autorité. lA^ premier étendait sa 
sur toutes les paroisses de la haute Bretagne et le second 
de la basse Bretagne. La plupart de ces enclaves sont c 
indiquées sur les cartes de Cussini ; elles sont très-irrégt 
distribuée»». 
Vers la fin du XYii* siècle , le nombre des paroisses de 



ioAKre-!'^uogt*uu eQvirou; qoftnmte-nuu seulement compo- 
b territoire de Dol; te« autres 'étaient ainsi distribuées : 
»i8 dans le diocèse de Saint-Malo * dix dans celui de Saint- 
sept dans celui de Tréguier ; un dans celui de Léon ; deux 
ui de Kennes; qnatre dans le diocèse de Rouen. (Rapport 
Ht de l'intendant de Bretagne, 16S2. Ma biblioth.) 
aroisses, le poaillé de i648, ajoute soixante-dix-nenf cha- 
quatre abbayes; vingt prieurés et sept maladeries. 



nbre total des paroisses des neuf diocèses de Bretagne était 

environ , pendant le xvin» siècle. 

ci le tableau d'après Expilly ( Dict. géogr, det OauleXf 1. 1 , 

762.) 

Ool. 70 paroibses. 

Nantes 221 

Quimper 204 

Rennes 2i t 

Saint-Brieuc 138 

Saint-M'alo 164 

Saint-Pôl-de-Léon : 108 

Tréguier tSO 

Vannes 189 

Tîïs V 



lir BIS PROVmCE ECCUSSIASTIQUI 

PROVINCU DOLENSIS, al BBITAKïIIOB ItlKOlUS, 

velNovA, vel Cite&ioms'. 

(In fiogis Venetensiy CornugaÙeMt, teonenai et in Dam 

844 ou 846. — 1199. 



I . Diocèse de Dol (métropole). 

Civitas, vel Archiepiscopatus Sancti Samtonis, al. Doi 

II. — DE Vannes. 

Cicit. yel Epkc, in Venediâ; al. in Venetia; al, Veneteti 

Ilï. — DE C0R!<0UA1LLE. 

Civit. vel Episc. Corisopiien.tis ; al. ComogcUlemit^. 
Chùurmtini ; al. S.'Chorentini in ConfUitntidy aXÇ 

rensin. 

IV. - DE SAIST-MALO. 

Civit. vel Epim. Àleti» (Alethewit) ; hL JJiaîetensia ; i 
r/ormwi.s; al. S,'MaclovU de Insuïâ; al. 5,-3fac/»i 
Episr, in Pootroooët. 

V. — DR SAIî»T-POI. DE LÉON. 

Civit. vcl Episc, Oocimensis^ al. OcitmorentiSy al. Lfo 
al. Pauîinani. 

VI. — DE Saint-Brielc. 

Civit. vel £p»«c. Sancti Brioci ; al. Sambriocenns. 

VII. — DE TaÉGClER. 

Cin/. vel Episc. Trecorensis ; ^, S.-TtigdiDali , vel. I\»â 

al. S.-Paùutuali. 
Les deux diocèses suivants , quoique faisant partie de la 

gnc, roRti>rcnt presque lonjourssoumisàla métropole d 

et iudépendante de la province de Dol. 

VIII. — DE Rennes. 

Civit. vel. Episc. Redouensis ; al. in Rhedonis. 

IX. — DE Nantes. 

Civit. vel. Episc. Namnetensis; al, in Sannêlis, 



1. Dans une charte de Tannée 8&0 cnriron (D. Mor. pr. 
quatre évoques signataires figurent dans Tordre que fai aoii 
les quatre premiers diocèses, d'autres textes, la plupart du a. 
(D. Mor., pr. I, 284, 288;, m'ont servi à compléter celte liste de 
vince ecclésiastique de Bretagne au ix« siècle. 



Wt 4b«A VXia»V«lL« 
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IV* PROVINCE ECCLESIASTIQUE. . 

4« LYONNAISE. — Lcgdunensis Quarta, sive SSNONIA^ 



I. DIOCÈSE DE SENS. 

(métropole.) 

CIVITAS SENONUM. 

(m» siècle.) 

5 ARCHIDIACONÉS ; j3 DOYENNÉS'. 



AECHIDIACONATUS 

Skmonensis, sive a r- 

CHIDIACONATUS MA- 
JOR. 

Archidiaconé de Sens, ou 
grand Archidiaconé. 

. DBCANATCS CnRISTIATflTA- 
TI8, Vel ClVlTATIS ET BAN- 

LEUCA Senonensis. 
Doyenne de la Chrétien lé, 
ou doyenné de Sens et de 
la banlieue. 



Partie 
orient.^ 
du 
dioc. 



00 

•se 

s 
o 



Sens, chef-lieu du 
dép. de l'Yonne. 



1. Le diocèae de Sens, l'un des plus vastes de la Gaule, est de ceux 
•nt les subdivisions ecclésiastiques ont le moins varié pendant le 
Djen âge. Les pouillés, tant imprimés que manuscrits (j'en connais 
i moins dix, rédigés depuis le xi« siècle jusqu'au xviii'), la belle 
rta d'Outhier (en 2 f*«, I74i ), de nombreuses chartes dont plusieurv 
tDt da XI* siècle, s'accordent à peu près dans l'indication de cinq 
■Ghidiaconés, et de douze doyennés, non compris le £|rand doyenné 
\ la Chrétienté de Sens. Le fragment mss. d'un pouillé du xi« siè- 
e, publié en 1847, dans un catalogue des mss. de la Bibl. roy. de 
ockohn, indique seulement plusieurs Jftmxterta personnels, que je 
tiis correspondre à des arcniprètrés, Valois {Notit. Gall., p. 514) 
oute,en i675, un sixième archidiaconé, celui de Brie (Ârchid. 
riegmuis). Sa créatioh n'est pas la conséquence de l'érection du dio- 
œ de Paris en archevêché (1622), car on ne le retrouve indiqué ni 
ins le pouillé de 1648, ni dans la carte d'Outhier (I74t). Peut-être com- 
renaitril seulement le doyenné de Champeaux, enclavé dans le diocèse 
• Sens, mais dépendant de celui de Paris, et qui est en effet annexé 
l'archidiaconé de Brie de ce dernier diocèse. 
Une charte de l'année 1079 (iV. Gall, chr, XII, itutr.y col. 14)^ fait 
onnattre dès-lors, par les signatures, l'existence de quatre archidia- 
res et de trois archiprètres.... « Manu proprta, dit 1 archevêque Ri- 



s. DKCANATUS de POXTIBI'S, 
al.MATROLIARUM, vel. DE 

Matriolis. 
Doyenné de Pont, ou de 
MaroUes. 

3 . — CURTIGNl ACI, al. DB CUR- 
TINIAQO. 

Courtenay. 
4. — Sancti-Florentixi. 
Saint-Florenlin. 



i. — Riparie-Vanne, al. de 
Pontibds-supbr-Va- 

NAM. 

D. de la Rivière de 
Vanne, ouPont-sur- 
Vanne. 



Trunguli, al. de Tria- 

GNEU'O . 

Train ei. 



O.N.O. 



S. 



E. 



N.N.E. 



Brie ipag.' 
BHegiu8). 



^Gàtinais. 



ss 



os 

B 
O 

a 
« 






Si 






Pont-sn 
Marol 

rean 1 

ne (S.- 

Ait. de 

gi8(L 

Ait. « 
(Tonn 



Pont-sa 
de Vi 
l'Arcta 
(Yonn 
deraU 
est la 
portan 
cien d 

C»* de N 
Seine 



cher, «/loc scriptum firmavimus et archidiaconorum eccîe» 
nominatx, nec non archipresbyterortim mtbannotari prxi 
Dans une autre charte de Tannée 108 1 (N. Gall. chr. ,xn, col. 
cinq archidiacres et six archiprètres sont témoins : u^on/i 
itiam similiter omnes qui prxsentei aderant arcMdiacù 
Mais il est moins évident que dans la charte précédente mie 
titulaires appartinssent uniquement au diocèse de Sens. Il i 
avoir de doute pour un autre acte de itst (N. Gall. chr., XI 
col. 38); les cinq archiacres y sont nominativement indiqués 
ordre : Àrchid. Senonensis ; — Gastinensi* ; — Stampensiê 
dunensit; — Prwoinengis. Ils figurent encore, moins celui i 
dans une charte de 1160 (/d., ta., col. 479). Tous ces arch 
correspondaient à autant de grands pctgi, pays naturels et pi 
mentionnés dès le vi« eiècle ; ils existaient eux-mêmes t 
semblablement avant les dates que je viens d'indiquer. Le 
d'un de ces archidiaconés, celui de Melnn, ét^tit si importai 
VI* siècle, que Childebert Hls de Clovis, en S38, reùtcreé év< 
l'opposition de l'archevêque de Sens (iV. Gall. chr., XII, inêP, 
La mention authentique des doyennés ne remonte pas à un 
aussi ancienne, si ce n'est pour ïe grand doyenné de Sens c 
dès lex« siècle, et même avant. Mais il ]>aratt évident, d'après 
de 1079, citée ci- dessus, qu'ils existaient déjà sous le non 
prêtres, ns sont aussi mentionnés de 1180 à 1190 (N, Gall. c 
col. 362). Dès 1176 r/d., id.y trMfr.,col. fio) lesdoveonés ; 
«•Bt soui ce nom. L'archevêque Guillaunie leur attribue les | 



CHIDIACOMATCS 
^ASTIMENSI». 

tiidiaconé du Gâii- 

CAN&TCS MiLLIACI, al. 
>E MlLIACO. 

f enoé de Milly. 

Wastineîisis. 

Gitinais. 



Ferreriarcm. 

Ferrières, 



S. 0. 



0. 



0. 

et 

o.s.o. 






o.s.o. 



1.8 

Gâtinais 

(pagus 

Wastineri' 

sis). 



Canton d'Ëtampes 
(Seine-et-Oise). 

Le lieu le plus )in> 
portant de ce 
doyenné était 
Chàteau-Landon 
(Castrum Nan^ 
tonis) , actuel- 
lement arrond. 
de Fontaine- 
bleau (Seine-et- 
Marne). 

Arr. de Montai^is 
(Loiret). 



v6t8 (prmpositi) qu'il abolit. Les pouillés mss. du xv« et du 
îcles {Bibl. nat., u** 5218, et Suppl. fr., |n» 1374), présentent 
ze doyennés dans cet ordre, mats sans fixer leurs rapports do 
ination avec les cinq archidiaconés : 

de Pontibus, seu Matroliarum; — D. Curtigniaci;—D. Sancti 
Uni; — D. Riparie Vanne; —D. Trianguli; — D. Musterolii;— 
'4duni; — D. Privinensis; — -D. Milliaci; — D. Vastinensis ; 
^erreriantm ; — D. Stampensis. 

les cinq premiers, j'ai pu conserver cet ordre qui devait être 
d leur préséance, mais la convenance de fixer leurs relations 
s archidiaconés m^a forcé de modifier un peu la distribution des 
lés suivants, afin de conserver l'ordre le plus ancien des archi • 
». La plupart des noms de ces doyennes sont ceux de cba- 
oa d'abbayes. 

une d'Outhier ne diffère que dans la disposition des doyennés 
archid., ou archid. de Sens, qui sont placés dans cet ordre : 
i Rivière de Vanne: — D. de Trainel; — D. de Saint-Florentin ; 
e Courtenay; — D. de HaroUes. 

ocèse de Sens comprenait, en outre, deux enclaves : vers le nord, 
ircbidiaconé de Melun, le doyenné de Cbampeux dépendant du 
) de Paris; et vers le sud, dans le doyenné de Saint-Florentin, 
lité de Brienne sous révècbé de Troyes. 
iA9, on comptait dans ce diocèse sept cent soixante-dix-sept cures 
ursales; quatre cent soixante-deux chapelles; vingt-huit abbayes 
e chapitres. En 167S, Adr. de Valois (Not. JaH., p. SU). 
ue que six cent soixante-quatorze paroisses. Par une erreur 
i{Aique, dans la carte d'Onthier, ce nombre est porté à cent 
A-quatoi'ze, plus trente-quatre succursales. 



ïir. Archidixconatits 

Melodunensis, al. 
Meledunensis. 
Ârcbidiaconé de Melun. 
10. Decanatus Mrlodum, al. 

MELUDUMEIfSIS. 

Doyenné de Meluti. 

Il, — MUSTEROLH. 

Montereau-Faut-Yonne , 

lY. Archidiàcomatus 
Pruvinensis. 

Arcbidiaconé de Provins. 
12, — Decanatus Pruvinen- 
sis, al.de Pruyiniaco. 
Doyenne de Provins. 



V. 



13 



Archidiaconatus 
Stampensis. 

Arcbidiaconé d'Étampes. 
Decanatus Stampensis, al. 

DE Stampis. 
Doyenné d'Êtampes. 



N.O. 



N. 



0. 



Le Melun&is, par- 
tie du Gâtiuais, 
(pagus Miglidu- 
aunensi* , Tel 
MeludunensUy, 



O.N.O. Brie. 



Brie champenoise 
ou basse Brie. 

Le pays de Pro- 
vins Ipaguê Pro- 
«im«Ms,velPrti- 
vinensis). 

L'Estampois, por- 
tion delà Beauce, 
{pagus Stam- 
pensis). 

Petite partie de 
PHurepoix. (p. 
Huripensia,) 



cb.-I 
de! 
et-1 

AlT.( 

et-Mf 

Apr.( 
et-H 



ArrJ 
et-( 



n, DIOCÈSE DE CHARTRES, 

CIVITAS CAKNOTUM. 
(m» Biècle.) 

fl, PUIS 7 ARCBIDIAGOMâS ; l4 DOTB!IIf£t^ 



iIACONATUS ci- 
ls ET BANLEC- 
RNOTENSIS. 

oné de la ville et cle 
leue de Charires. 
ltus major et 
ecanatus. 
loyenné ei sous^ 
ané. 



Chartres, chef-lieu du départ. 
d'Eure-et-Loir. 

(Ce n'est que pendant le xviii* 
siècle aue le titre d'archidia- 
cre de la ville et de la ban- 
lieue a été joint à celui de 
doyen du chapitre de la 
cathédrale. C'était le sous- 
doyen qui en remplissait les 
fonctions. La dignité de haut 
doyen était supérieure h 
celle des archidiacres), 



aste encore que le diocèse de Sens, celui de Chartres était 
désigné sous le nom de grand diocèse. Il avait, avant i69l, 
:]uante lieues d'étendue du nord au midi, et près de qua- 
st à Poucst. Un aussi grand développement a dû nécessité]* 
ps les plus anciens un partage dans l'administration et 
diocésaines. Ce partage s'est entièrement modelé avr la 
la Civitas Carnotum en pagi gallo-romains ou méroViot* 
âientés par autant d'arcbidiaconés ; c^eat elle aussi qui a 
ise aux principales subdivisions politiques et féodales du 

plas importants de ces territoires, le Dunois Cpo^ui Dm- 
îrmédiaire entre le nagiu Carnotmêiê proprement dit, et 
Aitrelianorum^ et dont les populations figurent déjà dans 
Tours comme indépendantes, était administré dès la fin 
t par un chorévêque, saint Aventin, ^ui exerosit ausû sa 
mr le Blaisois {pagus Blesensis) et qui devint Vien tût loi- 
16 de Chartres. Pendant le siècle suivant (vers 573),ce ter- 
lémembré du diocèse de Chartres par le roi Sigebert et 
^faé,eu faveur d'un prêtre nommé Promotus. L'existence 
bse fut lré8->précaire. L'église protesta contre cette viola- 
coutumes et de ses prérogatives, et le diocèse fut sup- 
t quatrième concile de Paris(Grég. de Tours, Uist.^YUf 17). 
)lus de deux siècles après, en 788, on voit des souvenirs 
kiion dans les actes d'un concile de Narbonne (Labbe, 
, 9S6) oh un diacre nommé Ragenbaldua est ainsi désigné : 
xatua etÀscoput, Plus de huit oents ans plus tard, en 1607, 
partie ae ce môme territoire fut réunie aux archidiaconé» 
de Vendôme pour former un diocèse distinct, dont le siège 
.ois. 



Epernon. 

I. — Alseoli. 

I. — Hi:i'tForTis , al. Hrr- 
lloehefuri. 



Quant à l'ennemble dos principales dMHiona eocléBiaetl 
grand dlocèiw de CharlreB, la première meniion aulbealiqne 
Bieura arehldiaconés me paraît êlrede l'an née Ht IIV. Go tl.cAf 
iattr.col aM; Cart. de Sl-Piri dt Charlru, publié par X. Goé 
p. St ). On viii ngurer parmi le» BignaUlr«s de ceUs ctaarle i 
nuaflsKrand diijen}, un tipodecanui (an wua-doren), trol 
diocont « (rois prjipaiiri (préiAla). 

Kn BBS, on retrouve le diconui, l'ypadKoniu, deni oreM 
deui pr«iioJi(i (Cnri. dt Sl-Pin, 1. 1, p. 10). 



rîai^B vertu i9'Œ°aa 

jusqu'en ITW. SI, depuis 
tatres dea Charles, quatrt 
1179, elc, (Cari. deSl-C* 



e charle de l'innée llDS (MM) 

de rondation de l'ibbeje de TIron, 

10 ; — orefiii, in Piièiaco: — ot 
— arehid. in Vindocino (BIbl. m 
■atroQve en pareil nombre dana un 



. DE BR.VIOTO , pO.S.O. 
>CENSI8. 

B Brou. 

ILLE. 

le. 



ÙKSIS , al. DE 
«TO (DE NOVI- 

eue, ou de No- 
le-Rotrou. 



ICONATUS 
SIS. 

Dé de Dunois. 



iCASTEIDII!fl,al. 

e Beauce, ou do 

lUD. 



o. 
0. 



33 « 



00 



'<0 



.2-gl 
ce u 9 

S. 



Plaine d'Il- 
liers (Per- 
che Gouct). 
Plaine de 
Courville 
(Beauce). 

Le petit 
Perche et 
portion du 
grand Per- 
che [pagus 
vel sattus 
Perlicus). 

Le Dunois 

(Beauce), 

(pag. Du- 

nensia). 

Plaine 

deCh&ieau- 

dun 

et de 

Bonneval. 



Arr. de Château- 
dun (Eui;e-et- 
LoJr). 

Arr. de Chartres 
(E.-et-L.). 

Nogenl-le-Rotrou 

Arr. (E -et-L.). 



ChâteaudUD . 
Arr. (E.-et-L.)- 



I ne faire intervenir, si ce n'est dans les occasions so- 
es archidiacres, dans la juridiction desquels se trou^ 
i mentionnés. « Gotlenno archid. ad cujus arçhid. 
a tadem pértinebat. » {Cart. ds St-Père, 1. 1, p. 470). 
ui parait avoir été rédigé pendant la première moitié 
)résente l'ensemble complet des divisions diocésaines, 
""intenu jusqu'en 1T90 (Bibl. nat., mss. Cartul. n«43: 

de Chartres, mss. dit le Livre blane); ce pouillé a été 
..wrard, dans le (7ar(. de l'abb. de S. Père, I, p ccxctii à 
ze document qui a servi de base au tableau que je publie, 
très pouillés mss. de la Bibl. nat. (mss. lat. S199 et 
sent complètement ces divisions. Les pouillés impri- 
1-4") et en 1738 (in-8"), ainsi que la carte du diocèse de 
Sanson (16S0, 2 feuilles) n'y apportent presoue aucun 
entque la mention, dans le pouillé de 1738 au titre et 
l'archidiacre de la ville et de la banlieue^ attribués au 
a cathédrale. 

1 XIII* siècle constate l'existence, à cette époque, de 943 
compris celles de la ville et de laP)anlicue qui étaient 

Le pouillé de 1648 fait mention de i33o cures, 477 
prieurés et abbayes. Il existait enfin dans le diocèse 
lires dont le principal fonctionnaire avait le titre de 

n'ai pas dû en tenir compte, si ce n'est quand ce 
lait avec les fonctions de doven rural , comme cela 
•ar l'abbaye de Saint-Denis deriogent-le-Rotrou. 



9. Decanatus de DUXO-IN- 

PEHTlCOjal. PERTICENSI8, 

Doyenné de Dunois au 
Perche. 



IV Arcuidiaconàtcs 

PlSSlACE?<SlS. 

Archidiac'oné du Pincerais, 
ou de Poissy. 



10. DëCXNATL'S PlSMACEKSfS. 

Doyenné de Poissy. 

11 . — MEnUÎITENSIS. 

de Mantes. 



V. ARCniDIAGONÂTUS 
DROCSNSIS. 

Àrchidiaconé do Dreux, ou 
du Drouais. 



12. Decvmàtus Daocënsis. 
Doyenné de Dreux. 



S.S.O 



*- c • 

2 o ® 

s O O 
•^ I o 

CT3 



N.N.B. 

N. 



3 






0) 3 w"« 



5^ s. -.5 

çj-^ « o 2 
« o « w o 

Le Pince- 
rais (partie 
de l'Ile-de- 
France f)a- 

ciaceuêis). 



I £ ^ s 

si si 



— V. 



O.Q 







Les li< 
paux de 
né était 
et la B{ 
d*Auth( 
et-Loir 

Poisf 
Versail 
et'ûiiic 



An-. (« 



Arr. 
Lwr>. 



1. Voy. Guérard, Essai sur U système des divisions tei 
p. 129. Dans les prolégomènes du Volyptique d* /t*mtnofi, I 



DojeDDé deBlois. 



B.U.W 


ifSo 




H% 




«1 




Mlî 




-i^4 


Par Lie 


l.e BJal- 




soie,F«rti€ 




del'orléa- 


ci-'se. 


iu). 


Panie 


■i-s^s-é 


'iud\^ 


hsi 




«iil 




Ss.s>:i 



;'m. DIOCESE D^AUXEREE. 

CIVITAS AUTISSIODORUM. 
(iv" siècle.) 

1. puis 2 ARCBIDIACONÉS; 1 DOYENNÉ; 4 ARCHlPRÂTRftS '. 



A. Avant 1249. 
Magnus decanatus Autissiodorensis. 
Archidiaconatus Autissiodorensis. 
Argbiprssbtteratus Adtissiodori. — N. E. 

— PCSATJE. — 0. 

SANCTI PRISCI , VEL Brigcii. — B. N. K. 

— Varsiaci. — E. 



B. Après le partage du diocèse en deux arcbidiaoonés (1219). 



I. Arciiidiaconatcs ma- 
jor, vel ACTISSIODO' 
RENSIS. 

Grand archidiaconé, ou'ar- 
chidiaconé d'Auxerrois. 




Auxerroia 

(pagus et comitatut Auîiuto- 

dorentif). 



1. Plusieurs pouillés des xv« et xvi« siècles fixent les divisons to- 
pographiques, telles que les présente le tableau d-dessos, mais ils va- 
rient dans l'ordre relatif de préséance des archii»rètrés. Le pins u- 
(*ien publié par l'abbô T.ebeut (ATem. concern, Vhist. d'Auxerre, ili%, 
f. 2, ^r. p. 197), fut i-édigé vers la fin du xv" siècle par L. Brethfll, se* 
crétaire de l'cvc^quc J. Baillet, et recopié en 1S35 par un cbanoine 
nommé L. Robert. Deux pouillés mss. de la Bibl. nat., mas. laL; 
no 4812. p. 29, et 11» 5218 m*ont aussi servi. 

Jusqu'à Tannée 1249^ ce diocèse ne comptait qu'un seul archldiacn 
qu'on voit mentionné constamment depuis le Ti* siècle, ainai qne 
i archiprètre et le grand doyen, indépendant, comme de coniame, 
de Tarchidiacre et lui étant même supérieur, parmi les litalairea da 
Chapitre. Une bulle d'Innocent IV. datée de 1249, sanctioniui la 
création d'un deuxième archidiacone, tentée dès leoommeDcemenida 
xiii* siècle, par l'évêque Hugues de Noyers, mais à laquelle le Chapitre 
d'Auxerre s'opposa , et qui ne fut définitivement établie que sous 
répiscopat de Gui de Mello. (K. Gall. ehr^ll, 287, qui fut errear 
sur la date de la création définitive; N. Uall, chr., XII . tiMtr. eol. 
166; Lcbeuf, .ITem. ronc. l'hist. <PÀuxerr$f éd. de 1849, 1. 488. ) 

Le premier archidiaconé reçut le nom de grand anliidiaconé ei 
comprit les bassins de l'Yonne et de la Gare: le noaven Ait déaigai 
sous le nom do petit archidiaconé ou arcbiafaconé de Puisaye, pana 
qu*il comprenait en très-grande partie la petite contrée monta^Mne 
et sauvage de ce nom. Toutefois , autant que rindiquent la caria da 
diocèse, par Sanson (1660), et les listes des paroliaea meattomiéai 



Graod doienné d'Auxem 
dD^conê de U ville i 
'■■.» fauboargs. 



Krchiprttré de Sainl-Br 



M.E, 






E-NF. 


^»I.BtO- 


A 


N.E. 


ffii 
ii 

Pin- d« 


B 

Si 




IMisBje. 


1 
1 



'geto, srr. d 
gnyaonne. 



■ iichlprMréi 



la jnridiclioa àet deux »rchtdïacoDë« aui' 
1 en rfl}ipor( avuc leur lituilion topogra- 

, , ^. — _erre, eituée àreilrémlié nord-est du d§o- 

istma, n'éuil point compris dans le Kraud archidieooné de ce non, 
nttia Mmbleit encla*^ dana rucbiprèiré de Saint-Prii, laudia que le 
fnod •ccbldiseoné comprenaii surLoui u portion méridionala <1n diO' 
ttM. OiiTOildeBarchipreiiEsiaeuiianoëBpendBnlleiii<etxri*ai(clfK, 
«Un* l'obiuuira de iWlii^e d'Auerre (l.ebeur, ii.. éd. de IT49, 11, 
p. 3U). Dus ne a cbarle de iiso (Id., id., p. I2), l'archidiaconé eei 
■Dandamid avec Iroia arcfaiprtlréa. 

En iïitlid.,pr. p. i«i), l'évCque d^Anier™, Pierre do Cm. rend 
ilmlalres «t pérpélnela, de conseotemeni du Gtiapiire, les quatre ar- 
LblprCiree, qui étawnt «uparaTant révocablee. 

C'eM par erreur qne la mia licquea, dans i'i/fti, ginéraU dti nro- 
ilncM KcUtilutiqvit lin-r-, Iii6, p. 13I}, donao le nrun d'arcbldiS' 
LtiDis au quitre archlprAucb da ce diocèae. 

I^ponllle imprimé en iHi indiqua deux cent qiiitre niren, d<'uzr 
■bbtlM, irents-trolii prieuré et douie maladeries. 



lY. DIOCESE DE TROTES, 

GIYITÂS TRIGÂSSIUM. 
(iv* siècle.) 

5 ARCniDUCONiS; 1 AKCHIPRÊTIVÉ ' ; 8 DOnRHÉS. 



I. ÂRCHIDIACONÀTUS MA- 

JOR, vel Archidiago- 
natcs Trecensis. 
Grand archidiaconé. 

1. ARCBIPRESBYTERATU8CIVI- 
TATIS ET BANLKUCA. 

ArchiprêU'é de la ville et 
de la banlieue. 
2. Decanatus major , vel 
Trecensis , vel Chris- 

TIANITATIS. 

Doyenné de Troyes ou de 
Ghréiienié. 

3. — VlIXEMAURI. 

Villemaur. 
4. — Marigmaci. 
Marigny. 



5 . — PosTiuM ( ad Sequa- 
nam). 
Pont-8ur-Seine ou Pont 
le Roi. 



•S 

e 

a 

5 



Pays de] 

Troyes (po- 
flftwTrica»- 
sinus.) 



sS 









I^^Forôt d'O- 
^è ^e (OUa 
o 5 Silca) en 
gjW Dartie. 

c 

a 



partie. 



Troye» Ç Ti 
cbef-Ùeu 
part, de) 



G««d*EsliM 
de Troyes 

C«* de Marc 
Hayer, a 
Nogent-B. 
(Aube). 

G*»» et arr. 
gent-sur 
(Aube). 



1. Trois pouillésmanuscrits de laBibl.nat.fmss.lat. 5218, 5661 € 

{>résentent la liste complète des dovennés du diocèse de Troyi 
eurs noms anciens, et sans autre différence que de légères vmr 
dans la forme et dans l'ordre de préséance; qdoique ne remonu 
plus loin que le xvi" siècle, ils ont été évidemment rédigés i 
documents antérieurs. Dès le xii* siècle, on voit les decani sa 
aux prmpositi (prévôts), an. i i67.Gamucat, Prompt. ^ 122). Les 
diaconés ne sont indiqués, dans leura rapports avec les dovenm 
dans des pouilléa ou des ouvrages plus modernes (peaillé impr 
1626, in-8*>; et i648, in-4*; — D. Beaunier: État des Bénéficet 
de 1743, II , 820.— JV. Gall. chr., XII, 484 (1770).— Gourtalon : 1 
hist. d# la ville tt du diocèse de Troyes, 1784, t. III. La carte d 
cèse par Samson. 1656, présente ainsi l'ensemble des sobdivisi 
Le partage du aiocèse en ciuq archidiaconés, on tout au mi 
quatre, est fort ancien et antérieur au xii* siècle; plusieurs c 
insérées dans le A'. Gall. c/ir., t. XII, et dans \o Promptuariwi 
antiq. Trie. dioc. de Gamuzat, 1610, in-i2, en fournissent Im 
incontestable. Quatre archidiacres du dioc^e de Troyes fi 



H. ARCHIDIACONJkTPfi Sf^- 
SANIiE, al. SSKXBime. 

Archidiaconé de Sezanne. 
6. Decanatus Sesanije. 
Doyenné de Sezanne. 

III. Archidiaconatus 

Sanctas Marga- 

RETJE. 

Arcbidiaconé de Marge*- 
ries. 

7. DEGANATUS SANCTiE MAR- 
GARETJS. 

Dovcnné de Margeries, ou 
àe Sainte-Mai^uerite. 

IV. ARCHIDI ACOSATUR 

Brenne, al. Breone. 
Arcbidiacunô de Brienne, 

8. Decanatcs Brenne. 

Doyenné de Brienne. 

V. Archidiaconatcs Ar- 

CRYARUM. 

Archidiaconé d'Arcis ou 
d'Arcys. 

9. DecanÀtus db Arceis, al. 

DE ARCIACA. 

Doyenné d'Arcis. 



( 



Basse-Brie lArr. d'Epernav 
\ Champenoise. / (Marne). 






Pertois 

(pagus PeV'i 

tï^eniis). 



Margery , c«* 
^de Samt-Remy 
en Boozemont 
(Marne). 






BriennoiB 
§ (pagusBritn-i 
§*nôrMi« , ou! 
o-Brtom'itM). 



Arr.de Bar-sur- 
Aube (Aube). 



c 



a Partie du 
«Vallage (pa- 
U(/u« Arda' 
cmsia). 



ATci»-8ur-Aubu 
(Arc«oca),arr. 
(Aube). 



\ 



ï 



flomme Bignatairesdans un diplôme de 1063 (N. Oall. chr. XII; Instr. 
odl. 9SI). Les cinq archidiacres, le prêtât et nn doyen figurent dans 
an aotede 1090 (Camuzat : Prompt. r« ii9); on les retrouve dans nn 
utreacte de Tannée iio4 (td. f> 132). En iii4. on en voit quatre 
H, Gall. chr., XII, inx^r.. 257). Ils sont an nombre de cinq en 1129 
)ld. 959), et depuis lors ils ne cessent de paraîtra en plus on moins 
grand nombre parmi les signataires des chartes. 

Eu I1S4, rarchiprètré de la buiHene de Troyes est désigné sons le 
nom d'arohidiaconé : Pro archidiaconatti banleucx Trecemis (id. 
MO). Ontre les huit doyennés ruraux et Tarchiprètré, le diocèse de 
Troyet comprenait encore plusieurs collégiales dont un des princi- 
pÊsaoL fonctionnaires portait le ^ilro de doyen. 

Selon le ponillé de 1848 , le diocèse de Troyes comprenait : quatre 
oeotTingt^neof cures, vingt-ouatre abbayes « d'eux cent cinq prieurés, 
denx cent trente-six chapelles et vingt-neuf maladeries. Grosley 
(Mém. pomr Phist. de Ttoyes, éd. de 1812, t. II, p. 25, comptait, 
vert iTSO, trois cent soixante-douze paroisses, quatre-vingt-dix- 
Inrit AQBeiM, dix collégiales, dix-neuf abbayes , sept prieurés. 



y. DIOCÈSE D'ORLÉANS. 

CIVITAS AURELIANORUH. 

(iv» siècle.) 

ARCniDIACONÉS ; 13 DOYENNES, OU CHEFS-LIEUX VBS TERRH' 

DISTINCTS *. 



I. Archidiaconatcs ma- 



jor 



vel Archid. 



2. 



AURELIANENSIS. 

Grand archidiaconé ou ar- 
chidiaconé d'Orléans. 

DECANATUS AURELIANENSIS 
ET SUBDECANUS. 

Haut doyenné d'Orléans 

( uni à l'archidiaconé). 
— DE Cleriaco. 
Cléry. 



Pi- 



II. archidiaconatus 

THIVERENSIS. 

Archidiaconé de Piihiviers. 
3 . Decanatcsde Piveriis, Tel 

PiVERIS. 

(Piihiviers; anciennement 
nommé Pivicrs ou Plu- 
viers.) 



Au \ 
centre 
du dio- 
cèse. 



Orléanais 
propre- 
ment dit 
{pagus 
Aurélia- 
nensif.) 



N.E. 
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et . 
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Chef-liea 
parteme 
lA>iret. 



Arr. d'Orli 



Arr. (Loir 



1 . L'ordre et le nombre des archidiaoonés du diocèse d'Orléa 
que le présente le tableau ci-dessus, n'ont pas varié defyuls le 3 
cle et peut-être même depuis une date plus ancienne, jystm'e 
Les plus anciens pouillés ou listes des bénéfices rédigés d'up 
titres authentiques s'accordent à cet égard (du Saassay, Notti 
dioc. aurel., impr. à la suite des Ann. écriés. Aurel. 1635, in-4*, 
809. — G. Guyon, Catal. des bénéf. du dioc. d'Orl.. impr. à U f 
son Biit. de l*Eal. et du dioc. d^Orléans , 1047, in-f^. ~ P. < 
16 48.-» Valois, Notit. GalL, 1675, p. 228. ~ Ponillé d'Orléan 
Bibl. nat. 5'2i8, r» 237, xvi« siècle; — Id, Fonda St-Genn. 879-S 

Dans une charte de i027, on voit figurer après le grand doyei 
archidiacres (iV. Gall. chr., Vlll, instr, col. 492). En I0d3,troif 
diacres (/d., col. 495). Eu 1 1 15, cinq archidiacres et rarchiprêt 
col. 501 ). En 1123, quatre archidiacres et Tarcbliffêtre (ta., ce 
Kn ii4u, quatre archidiacres, dont l'archidiacre deBeaugeoc; 
uenliaccdsift) et celui de Sully (So/taceruts), ainsi i|ue trois 
Iprsepositi) qui peut-être ici reprét^eutent des decani {id.^ col. 

I.e nombre des doyennés est moins précis et moins facile à > 
ter, piiii^que, dès l'origine du diocèse ou tout au moins dès le¥i* 
paraît le decanus^ le doyen par excellence, le doyen de la cat 
de Sto-Croix. Son titre et ses fonctions fuirent, en i066 et plus 
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C*»» d'Outharville, arr. 
dePithivi6r8(Loiret). 

€«■ de Mer (Loir-et- 
Cher). 

(Le Pinaot, Janville 
etToury étaientaussi 
des localités des pins 
importantes de la 
Beauce Orléanaise). 



icore vers i205, réunis à perpétuité à celles du grand 
Un autre fonctionnaire du môme chapitre avait le litre 
9 {archipre$byter); il était seul dans le aiocèse, probable- 
juridiction territoriale. Ou le voit mentionné dès le 
Outre le chafiitre de Ste- Croix oîi prenaient rang les oix 
, le haut doyen et l'archt prêtre, le diocèse comptait plu- 
» doyens, les uns capitulaires , les autres ruraux. Leini; 
aient fréquemment réunies dans ce diocèse comme dans 
tutres; le nombre réel des doyennés ruraux est incertain. 
sdeSaintr-Aignan(Sanc(t Aniani)^ deSaintr-PierrcfSanc/t 
;tn), de Saint-Pierre Puellier (Sancti Pétri Puellarum) 
ksix (Sancti Aviti Aurelicm.)^ avaient chacun un doyen, 
tnaiion dan« la ville même d'Orléans doit faire présumer 
point exercé de juridiction territoriale. Les autres doyen- 
WQt au contraire considérer comme doyennés ruraux, 
endants aussi d'é^ilises collégiales* sont ceux de Jargeau 
•, de Meung (Magdunum). de Cléry (Clericicus), Quatre 
lires, Sully lSohacus\ Pithiviers {Pithiveria), la Ferté 
Hta* Avrini)y et Romorantin ( Romorantinum)^ n'avaient 
ms titulaires et probablement les archidiacres y rem- 
I les fonctions de doyen, à l'exemple du grand archidia- 
I indices m'ont cependant porté à les faire figurer dans le 
ia avec doute. 

osai dans la Notit. Benef., publiée par du Saussay, à la 
». Eccl. Aurel.f p. 783, trois prévôtés (prxposiiunp', 
doute ioui moraenlanément des privilèges et de la juri- 
doyennés, quoiçiue les fonctionnaires de ces charges fus- 
erai les administrateurs loranx du temporel des évêques 
très: ce sont celles do Teillay (cff Thilleyo). de Sologne 
a) et d*Herbilly {de Uerbiliaco). Mais il me reste de l'in- 
Je serais plutôt disposé à considérer la juridiction des 
commeayantété directe et sans intermédiaire. 
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IV. Archidiaconatus Sl- 

GALONliE, al. SECA- 
LAUNIiE. 

Archidiaconé, de Sologne. 

7. Decanatus de Romoran- 

TINO? ' 

Doyenné de Romoranlin. 

8. — deFeritate Avrini? 

La Ferté Aurïn. 

9. — PRjEPOSITDRA DE "SE- 

GALAUNIA ? 

Sologne. 

V. Archidiaconatus 

Balgentiacensis. 
Archidiaconé de Beaugency . 

10. Decanatus de Magduno 

Castro. 
Doyenné de Meung. 

VI. ArchidiaconatcsSo- 

liacemcis. 
Archidiaconé de Sully. 

1 1 . Decanatus de Solliaco. 
Doyenné de Sully. 

12. — deGergolio, al. Jer- 

golio. 
Jargeau (anciennement 
Gergeau). 

13. — de Soovigniaco? 

Souvigny , annexe de 
Tarchidiaconé. 
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Arr. d' 
(Loin 



Arr. d 
(Loir< 



Arr. d' 
(Loin 



C«»dBl 
BeuTi 
eue. 



En 1648, le diocèse d'Orléans comprenait quatre centhui 
deux cent cinquante chapelles , douze chapitrée , sept &bbay< 
rante-deux prieurés, quatre prévôtés, Irciie maladenes. 
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n. DIOCtSB bB PAKIB, 
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RISIINSIii, pOIWaSltTS 
llAtl1£ H1GIUI.EHC 

Àrclùpretré de Ptrie, tioei 
iKiâmé ui lui* Elède, el 

Kurd uchiprËM de 
BdaMae. 

— fiUKTI SETUIMI. 

M SstlK-EéTcrin. 



Pvii on dD Paris 



ELLis, al. de Cerceru.- 
i;pinMddel>. llaiiTE' 



mé plna ttrd D. ile Str- 
cellM, >t depuis la xiv< 
■liele D. de IContmo- 



- du diocèse M du dépane 



HaataïQreiicj , 
srr, de Pon- 
UilM<S.-el-0.) 



postea D, de Uoite-Ki i 
[«elvïD.DiGALi. 



Ardiidiwwné do !• 



'Mît!-! 



UaDlli 



Arcbidiacoué de Brie. 



. DCCANÀTIS HOBSUC], ni. 

Udbcuci in DRU ; pos- 
tes D. DB PBUillIS, al. 
Di PkXTiu.ia ; puata D. 



B. — DE Laiiciiiaco , al. Li- 



E.S.E. '"""i^>'< 



Mon dtidioc. 



aiocïit, Dofeaûé en- 

ct»<)du(lediactBedeSeni 
et Tdennt du chapitre : 
9. — K Cahpellis. 
be (Ùiaiiipeaiii. 
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: iHiMtquiiqai epUcoponm «»wr archiîiaconii laii dtincipt vigi' 






ed'OEnte. itiaae 
iirdnFosiéa, dai«< 



ir de l'ai 



l'année Mi, lui est plus raril 
tntib^ts cvnctif aTchiaiacc 

e par Valois (A'oi. Coll.) 



moien tge : lîi 
la MnOo gr 






taIt«<(lpagiu5n'Wfiu),paniieéeentro'i«dioi;tiea, SenB.Paiii 
loi, comme iitraigara autre* grandes forila de la Ganta. Ce* 



trois arcnmiacoDeB aevaieni corresponare a autant ae poai in 
déjà sans doute d^s l'année 558, dans la cbarte do Cbildebe 
Itoiacus qui e*t in pagis Parisiorum (D. Bouillart , Bist. S. 
Prés, pr. pi 11). Le grand arcftiidiacone représentait parfaiien 
f»'opagu8 pariêiacu» de la cbaÂe de Da^obert !•', eu foyeur de l'i 
de Saint-Denis, ann. 629 (ParddEsus : Dtplom., t. II, p. 4), c'Mi 
exemples les pins remarquables de oette coïncidence dn pOj 
territoire propre et immédiat d'une ancienne cité gallo-roiiiaia> 
le grand arcbidiaconé du diocèse correspondant, Je ne en 
qu'elle ait été indiquée. Les pagi du diocèse de Pana oi^t ét^ ' 
temcni décrits par H. Guci-ard dans les prolëgom^Oés'itix ^o 
éPIrminon, 1. 1, p. 87-93. 

Une foule de chartes du xi« efc du xii* siècle prétentent U H 
de ceA trois archidiaconés du diocèse de Paris : Btt 1026 (Gi 
Cart. N.'D, de Ports, I, p. 3»). En 1042 (Bouillart, Hisi. ^' 
S.'Q, des Prés, pr. p. 17). ,Vers 1056 (Cart. N.-D. dé 
p. S31l)( vers 107S (td., II, p. if). En 1000(id., 1, p. S09).Eli 
K p. S05) 
En 11» 
U serait 
les pouillés et les cartes eiï constatent l'existence jôsqu' 

Les deux arcbiprètrés du diocèse ont été torpeurs le* •V»- ^ . 

On a exprime diverses opinions sur le nom de . 1 *^ 
Josay ou Josas, qui est désigné dans un seul litre dû . «. 
celui de Hérlpois (hommage de trois archidiac. à i*arcL. . . d£ . 
1268). L'abbé Lebeuf (Dtr. écrits,t. II, p. 159, et HiiU du dioe. 
ris, t. VII, p. 424) y voit une altération du nom de Metiosedum 
lit dans César, et qui aurait été succeSMvement nodifié en Jm 
Josedf Josay , Josas, et il serait assez disposé à fixer à Juvii 
cette seule analogie de nom, la localité recnerchée. Valote m 
plus près de la vérité dans les rapports qail entrevoit tatre V» < 
Joeay ou Josas et celai de Jouy {ùaiidiacum , Qaujiacwn), 1 
plus anciennes localités de cet archidiaconé. 

Les deux arcbiprètrés du diocèse remontent an moinft «a S 
cle. Le ressort direct de leur juridiction comprttialt la t 
Paris et la banlieue; l'archfprètré de Paris ou de la Madeleine p 
paroisses au nord delà Seifie; l'archij)rèiré de Saint-SéTertn p 
paroisses au midi. Pendant le xviii* siècle, et probableiaent an 
térienroment, leur inspection paratt avoir été neaucoop plut él 
le premier archiprètré aurait embrassé an nord tout Varchidiac 
Paris proprement dit. Le second se serait étendu au siul aur k 
archidiaconés de Josas et de Brie (pouillé de Dénia, 178T, Il 
p. 1, etGuérard, Cart. N-D. de Paris, t. IV, p» 45»). Lea v 
du XIII* et du XVI" siècle ne mentionnent pas cette esteniii 
Tabbé Lebeuf n'a point Mn plus indiquée. — Plusieurs dta d^ 
sont mentionnés dès le xi* et le xii* siede. Le grand doyen da< 
de Notre-Dame , qui ne paratt pas avoir Jamais eu de Juridlotlc. 
toriale. est même plus ancien. Leur orsanisation en sept dlatr^ 
un enclavé dans le diocèse de Sens, telle quiBlle eat constatée 
ensemble par le pins ancien ponilte connui remonte an moinL ^ 
menceneat du xiii* siècle. 



DE LA FUAj:«C£. îC^O 

dtnents de nonra que j'iBtHndiqués dàiit letàUeau so mon' 




Bon Histoire dn dioche de Paris (\. Vllî, p. 4Ô et 69 ; IX, 
;lt, p. 114), l'opinion, qu'lljn'appuic d'aucun épreuve, que 
fTérentseti partie de ceux du cartulaire, consiitueraient une 
velle du diocèse, parallèle à celle des doyentcs ruraux du 
'esque aussi ancienne, mais qui ne concernerait que les ab- 
rienrés et les icfaapitres. Cette division exclusivement mo- 
ainsi établie danstin appendice du pouîllé du xiii* siècle, 
lont M. Guérard (Cart. iV.-D,l, p. 20) a constaté Và« 
et que, de son côté, Tabbé Lebeuf rapporte à la fin du 
>u«u commencement du xiv« : i. Dec. Moissiaci; —2. des. 
elli; — 3. dec. de Sarcellis; — A. dec de Maciaco;'— 
§,H ; — 6. dec. Latiniacensis, 

ï du commencemeni du xiii* siècle qui se trouve dans le 
liW. nat., n« 5526, publié par M. Guérard(Carf. N.-D.,t. 1, 
nte les doyennés sous les noms et dans l'ordre suivants c 
Vasiri^tis ; -- 2. dec. de Lituiis; — 3* dec. Âfusteroli ; — 
Gwiesia; — s. dec. Latiniacensit : — 6. doc. Mcusiaci. 
Ipresbyteralw parmensis. — fi. Jlrc/itp. Sancti Severini. 
différence notame aui existe entre oes deux listes presque 
Ânes que Tabbé Leucuf s'appuie pour admettre deuxsys- 
ubdivisions ecclésiastiques. Mais d'autres changements 
itis deux pouillés, l'un de la première moitié du xvi'siè" 
Bibl. nat.. mss. n« ôi99^ publié par M. Guérard, Cart. 
V, p. 436 ; Vautre de la fin du même siècle oA du commen- 
Vru; et qui est resté inédit (Bibl. nat., ass. u» 5218) sem- 
tùrcs à cette opinion. 

» et l'ordre adoptés danB ces deax manuscriis ayant servi 
oas les pouillés postériçurs et à toutes les cturtes du dio- 
m utile ae les reproduire ici : 

^.] — Archid. PARisiExsis : 1. Dec. de Montemoraticiaco ; 
io €al}â. — kJkcaiD. de Jo<uyo, vel db Josazo : 3. dec. de 
ti; ^A. dec. J/bnlùertct. — Archio. Brus: 5. dec. de 
boWo; — 6. déc. de Latigniaco; — 7. dec. de GampelHi. 
IPR. Beatx Marix MagdaUnmi'^B. arckipr. Sancti Sam* 

18, ^ 23.] — AnctiiD. PARIS. : 1. dec. de Monte Moraneiaco ; 
ie Calck. — Arcuid. br Josayo : S. dec. de Ctatro forti ; - 
Monte Letherico. — Arcuid. Brye: 5. dec. de Keferi Horbo- 
dec. de Latigniaco. — A. arcup. Magdalane* paru.; — 
Sancti Sevecini. 

'avait pas tenu compte de la double division décanale indi- 
ybbé Lebeuf. Je crois plus vraisemblable ée ne voir dans les 
trents assignés à un même district ecclésiastique qu'un fuit 
i celui que j'ai déjà ti^alé dans pUbùeurs autres diocèses: 
Y, soit des cbangoments dans le choix dos ddefs-lieux de 
Cftnat, motivés pur la nécessité d'étendre euivcsi^ivenient la 
ce du doyen sur toute la superficie de son district , soit la 

^22 
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titre plus ancien des doyennés ruraux, et la confusion des d( 
sur un seul fonctionnaire, soit enfin la mention des annexes. 

En cfiTet, des six doyennes ruraux entre lesquels se pari 
diocèse de Paris, au moins depuis le xi« siècle, deux par cnaq 
diaconé, un seul, celui de Lagny, n'a point changé de nom. 

Le doyenné qui a })orté, depuis le xvi* ou le xvn* siècle, le 
Montmorency, avait, au commencement du xiii*, le nom de 
et celui de Sarcelles vers la fin du même siècle. 

Le doyenné de Chelles ÇKala) qui, dans la liste des prieur 
gée vers' la fin du xiii* siècle, porte déjà le nom de l'une des 
les plus anciennes du diocèse ae Paris , chef-lieu d'un petit 
(Kalense)^ portait d'abord, dans le commencement du môme 
nom de Montreuil, et peu après celui de Montfermeil. Le 
Chelles lui est resté. 

Le doyenné de Chàteaûforl (de Castro forti), le plus vaste d 
et partie occidentale de l'ai'cliidiaconé de Josas, est indiqué 
charte de iiOi (Buchône, IJist. de la maison de Montmor 
p. 394), et en 1204 {Nov. Gall. c^r., t. VU, col. 82). En 
curé de Saclé, paroisse de ce môme doyenné est qualifié det 
SarcleiOj parce qu'il était momentanément chargé de la sur 
du dovenné de Châteanfort. (Lebcuf, Vil, 709.) 

Ce Âoyenné ne parait avoir porté que très-peu de temps, à 
xiii« siècle, le nom éieMassy ; il reprit bientôt son nom prim 
a conservé jusqu'en 1T90. 

I>inas ( dit aussi Linais ) fut le siège le plus ancien du 
oriental du môme archidiaconé; on le voit mentionné, dès le 
clc et dans le pouillé du xiir ; il paraît avoii' ensuite porté 
tanément, vers la fin du xiii" siècle, le nom d'Essonne, très- 
localité de l'arcbidiaconé de Josas. ( Corrections mss. au p 
\ni« siècle, Guérard, Cart. N.-D., I, p. 13) et de Chrétienté a 
decanus Christ ianitatis ai Essonà (Chart. S. Maur. fossi 
1299, ap. Lebeuf, Dioc. deParis,\U 149).Bans le catalogue d< 
rés,il porte le nom de Lonjunieau(C Jfonf ù-G«me/2t vel deX,of^ 
mentionné déjà dès l'année 1226 dans le même cartulaire < 
Maur des Fossés. (Lebeuf, Dtoc. de Paris, X, ii4 ) Le nom 
Montlhéry, sous lequel il a été indiqué dans tous les poi 
xvi* siècle et postérieurement, remonte au moins au xiv* 
(Hist. du dioc. de Paris^ X. 191 ) cite un rôle de procurations é 
les réditfé en 1384 dans lequel figure un decanus de Monté La 

Montlhéry et Linas sont deux paroisses très-voisines ; Lini 
pied de la colline et de Taneienne forteresse de Montlhéry. Le 
ost plus au nord ; Essonne est à l'extrémité orientale, sur U 1 
l'arcbidiaconé de Brio et ti'è8-])rè8 de Corboil. 

Des deux doyennés de ce dernier archidiaconé, celui du Vi 
bcil a seul porté plusieurs noms. Le plus ancien fht celai de 
Il figure sous ce nom dès ii64 : dec. de Moyseto. (Chari.épin 
éd. (iuerard, 1. 1, p. 72.) Ce n'est que vers le milieu dn xv*tii 
parait avoir pris le nom de Vienx-Corbeil, localité fort ancien 
ive seulement par la Seine de la ville de Gorbeil, qui dé 
doyenné do Mon ilbéry, pour toute celte iK)rtion située sur la riT 



« reiruuTtJ tes traces. AjC nom ae vieuxriA>rDeii esi reste jus - 
1790 à ce dovenné. Le nom de Presles (Praerix) lui a été pas- 
ment aussi uonné vers la lin du xiii* siocle. ( Correct, mss. du 
I du XIII* siècle.) 

n Lebeuf (t. XIII, p. 255), le cartulaire de Tabbaye du Jard 
erait, en 1239, le doyen de Grisy \deGri9iac0) comme ayant été 
rural du même canton ; ce serait un quatrième nom à ajouter k 
6 Moissy, de Presles, du Vieux-Corbeil, que la partie méridiu- 
s Tarcbidiaconé de Brie a portés pendant le moyen âge. Mais il 
is probable qu'il s'agit ici de quelque cure annexée à la pré- 
des doyens, ou peut-être môme de Pun des decaniy surveil- 
les possessions territoriales de l'évêque et du chapitre de Notice- 

ifTet, en dehors des doyens ruraux, et même sans admettre le 
le de l'abbé Lebeuf, il faut reconnaître deux autres sortes de 
)': les doyens des chapitres et les doyens du temporel. Le diocèse 
Ib, comme beaucoup a'autres, comptait plusieurs doyennés caiti- 
« ; outre le çrand aoyen de réalise Notre-Dame, qui figure dès 
»iècle et antérieurement avec les trois archidiacres, il y avaii 
yens de Saint-Marcel, de Saint-Victor, de Saint-Germain l'Auxer- 
de Sainl-Cioud, de Luzarches, et plusieurs autres doyens de 
es ou de chapitres. On voit aussi un prévôt de Champeaux, 
li fut plus tard un doyenné enclavé dans le diocèse de Sens. 
ut encore moins confondre avec les doyens ruraux , adminis- 
ra et surveillants ecclésiastiques des paroisses y les titulaires 
SB offices essentiellement différents, doyens, maires et prévôts 
ni , maiorei^ prœpositi ), élus par les chapitres ou par révoque 
dministrer le temporel de leurs possessions. M. Guérard a pur- 
ent démontré ( Cart. A'.-D., t. I, p. lxvi, cxxxvii cxl, 
) que, dès le ix* siècle, dans le diocèse de Paris, cette dé- 

ion de decani s'appliquait même à des laïques chargés de 

e des terres. I^s prévôts ou prœpositi^ qualinés dans les xii* 
• siècles, du iïire àe ciutodes terrarum^ y étaient au nombre 
ise. Antérieurement, le titre de prévôt avait été , dans quelques 
les, équivalent de celui de doyen. 

erme de Chriatianitas donné le plus souvent au dovenné prin- 
ft central de la cité a été aussi ai^liqué quelquefois, dans le 
« de Paris, ii d'autres doyennés (Vieux-Corbeil, Champeaux, etc. ' . 
l être d'origine fort] ancienne, ill n'avait pas alors d'autre sen^ 
)lui de population chrétienne ; chacun de ces cantons ecclésiBs:- 
devait comprendre un certain nombre de p/ébe« primitives un 
«es baptimaies. 

limites du diocèse de Paris, vers Pouest, ont été, au milieu du 
iècle et depuis, Tobjet de vives contestations entre l'évêché de 
rarchevêché de Rouen et Tévêché de Beauvais, au sujet do la 
D du Vexin français qui renfermait le vicariat et l'ancien ar - 
coné de Pouioise. On en trouve l'histoire dans l'ouvrage de 
tns intitulé : Eclaircistevfunts tur l'ancien droit de l'écSquê tt 
gli*e d* Parix xur Pontoise et le Ve.rin françaix , iii-S", 1694. 



j iimiquerai loujci ci ics causes ae cesconiestaiionB aansia seconue 
partie, en exaniinant ces quesiions générales de» limites des diocèse». 

— l/cTCctiun en 1622 du diocèse de Paris en archové<^bé et en pro- 
vince ecclésiastique démembré de la province do Sens, n^apporta au- 
cune modificaiion à ses limites et k ses subdivisions anciennes. 

— D'après le pouîllé de G. AUiot, ce diocèse comprenait, en i6tt. 
497 cures, 690 oliapelles, 25 chapitres. 26 abbayes, 60 maladeries. 

— Les plus importants pouillcs du diocèse do Paris , manuscrits on 
imprimés, ceux qui ont surtout servi à Tabbé Lebeqf pour sun l/ùloin 
où ils sont cités à chaque page et que j'ai tous consultés , moiqa «i 
seul, sont les suivants : 

i*> Pouillé do la première moitié du xin« siècle* ou du moins écrit à 
cette époque ; qui fait pariiedu Chartulariumepùcopi (Bibl. nat., bmi. 
n" 5528). Inédit du temps de Tabbé Lebeaf, ce précieux docuinent que 
j'ai cit<'> déjà plusieurs fuis, a été public par M. Gaérard dans le Cartit 
laire de Îsutre-Dame de Paris , 1. 1, p. 12 k i9. Des annotations de la 
tin du mémo siècle ou du xiv*, indiquent, dans ce nannscrit, )» 
changements de noms de lieux de plusieurs dos doyennés. 

2** loi liste des prieurés et abbayes , rangés suivant les doyannii, 
avec des variantes importantes de noms, que Lebeuf a considérées 
comme un système topographique particulier. (Môme manuâoiit et 
môme ouvrage, 1. 1, p. 20 et 21.) 

3" Un pouillé rédigé vers 1 450 très-fréquemment indiqué par Le- 
beuf. Je n'ai pu en retrouver la trace. M. Guérard n'en a pas non plan 
fait mention. 

4» L'a pouillé du xvi** siècle (Bibl. nat., me. n^ 5199} écrit Ten IIS4, 
selon M. Guérard, qui l'a public dans le tome IV au Carltûaindi 
N.-D. de PariSf p. 436 à 45 1. Ce document a été aussi tràa-fMqnem- 
ment cité par l'abbé Lebeut. 

5<* Un autre pouillé latin «lue je crois à peu près de la même époqnc, 
ou un peu plus récent, se trouve dans le mss. de la Bibl. nat. s* I9i8 
folio 23 à 37. Il n'a été cité ni par Lebeuf, ni par H. Guérard. 

6o Le grand pouHlé des bénéfices de la Traneê (Paris« O. AUiot, 
1626, in-8*) contient, p. i à 81, un ponillô latin de rarchevèchc ai 
Paris qui a les plus grands rapports avec celui de 1534. 

T» I.U P. Dnbreuil a publié, dans son Thédtrs des antiquitéê de Fa- 
ris (édit. de i63!), in-4«, p. S09 k 81 4, et édit. in-folio de 1640, i. IV 
t. II; p. 2), un pouillé latin certainement fort antérieur à l'impressior 
de cet ouvrage, et qui pourrait être la reproduction de celui du xv'siè 
cle, indiqué par Lebeuf. Il diffère de ceux de 1534 ot de 163t. 

go Le puuillé du même diocèse compris dans le PouitU généra 
de 164», in-4B (Coll. de G. Alliot), est tout différent et est rédigé et 
français. 

9° et 10» Les mss. de la Bibl. nat. 9364, 3, et fonds deSaint-Gennain 
n. 679, , t. m, p. 11, renferment deux autres ponillés du diocèse, ré- 
digés la premier au commencement du xvii* siècle, le second vers û 
milieu dm môme siècle, à l'occasion de la rédaction générale dei 
pouillés que l'assemblée du clergé ordonna vers cette époque et qu 
donna lieu à la çul)lication si imparfaite de G. Alliot 

U» Le pouillé de Paris publié par l,epelletier en i699 n'est pas mol ni 
n correct 
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Noailles C1695-17M). Il Oit dté par l'abbé Lebeof (t. XIII, p. i48). I 
n'a point été publié. 

13® Le meiilear et le pins complet des pouillcs modernes du diocèse 
de Paris est celui de Denis, dont il a paru trois éditions; la première 
io-8<* en 1764; la Seconde in-fplio en 1767, avec des caries ; latroi- 
Bième a été donnée en 1850 par M.Guérard, dans le tome IV du Cartu- 
la ire de N.-D. , p. 452 à 474. 

Il existe eu outre en manuscrits à la Bibliothèque nationale, plusieurs 
rôles du diocèse et registres de visites épiscopales ou archidiaconales 
qu'il importerait de connaître pour l'étude de la topographie ecclésias- 
tique du diocèse, envisagée dans ses détails, mais gui ajoutent peu 
de renseignements à 1 histoire des subdivisions principales. 

L'abbé Lebeuf, qui a distribué les paroisses du diocèse de Paris sui- 
Tant l'ordre des archidiaconéa et des doyennés , dans son Hiitoire du 
diocèse de Paris as volumes in-12, 1754-1758), n'en a cependant point 
comparé les cléments ni étadié la question dans son ensemble. Il 
réservait sans doute ce travail pour la collection générale des pouillés 
dont il proposa la rédaction à rassemblée du clergé. 

Les meilleures cartes du diocèse de Paris , avec lea gubd|?isionfL ce- 
cléiiastiques, sont : 

!• Celle de Sanson (1627, i feuille), dont il y a eu plusieurs autres 
éditions en 1679, etc. ; 

Î» Celle de Duval, i feuille, i663; 
«Celle dressée sur les mémoires de Jouvin deRocbefort, 1714, 
4 feuille; 

40 La carte de Jaillot, sans date, mais de la fin du XYii* siècle. 

50 La grande tt très-belle carte de l'archev^hé de Paris par Defer, 
dressée par ordre du cardinal de Noaillea pour l'éclaircissement 
du pouilfé dont je viens de parler. Il y a deux éditions également 
bonnea de cette carte en 4 feuilles (1708 et 1728). Le Bo^anicon pari- 
simse, de Vaillant (Leyde, 1727, in-folio), contient une réduction 
de cette carte en une seule feuille, avec Tindication des subdivisions 
ecclésiastiques. 

6« Là carte de Nolin (N. GalL Christian., t. VII, 1744) n'indique 
ancune division topograpbique, non plus que les autres cartes insérées 
dmna ept cuTraçe } 

V« Le Pùuille historique tt topographique du diocèse de Parié, ré- 
digé en 1767 par le géographe h. Denis, d'après les notes de l'abbé 
lièbeaf et dédié à l'archevêque Christophe deBeaumont, contient huit 
cartea, dont une d'assemblage; les doyennes et les arcbidiaconés y 
flgarent aussi et leur topographie est plus détaillée que dans la grande 
carte de Defer. Mais cet atlas est moins clair et moins facile à con- 
sulter. 

8* La carte la plus récente du diocère de Paris avant la révolution, 
eat celle de Dupain-Triel, publiée en une feuille en i784 , et dédiée à 
monseigneur de Juigné. Elle est parlaitemenl exacte, mais les archidia- 
ronés acnls y sont indiqués. 
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^nÎEiilon topognphlqne dndiocèMdclIe*iU,M1e qB'«l 

I dins le ublesu ci-dwaui, se pinage en deû pérlodai 

II poHiérieurû à JTtO. Durent ii pnimièn» qui r«inall 
IL* «lècle, el quli'eHtcoallnuée JtuqD'au iTiii', oa 
plue peiil de la V Ljonneïui el qui correspond ta f 

— . j>_<-j -_ j^Q^ archidleumës. l'un eu Donl,l'eal 
iidoyennéB runux , trolt poor cbeqna ■ 
uinoiiiui un ] lEuiiiiiiMnBaii CD OU 1 rs Ic distrlci dudojea àplu 
de le uthédrele . qui ■•eil wma ujuridiciion une ^nnde puli 
peroiesea de le ville ei de le beulieue, j oomprU 11 portion eati 
pir la Marna e[ déiignée, dèa >fenl le xiii* elèële, soni la 
de Fanim Mttdenti, du marcbé deMwu. 

Lea eliertee, lea pouiUéa ei lea clrtea s'accordent t démonlnr 
première dlnaiOD. 

I.ea daui nrchidiacres »ont Indiqué* dani un dlpIAme de l'i 



Archidiâconatus 
Bai JE, al. A. Beiensis. 

Archidiaconé de Brie. 
Decànatus de Creciteo, 
vel DE Grutâco. 

Doyenné de Grécy, et pas^ 
gagèrement nommé de 
Crouy. \ 

— DE COLUMBÀRIIS. \ 

Coulommiers. 

— DE ROSBTO IN BRIA. 

Kosoy en Brie. 
— deFiemitatibos; de Fir- 

MITATE AnSCULFI , al. 
DE FIRMITATE 8UBTUS 
JOTRUM. 

Des Ferlés, partagé en 
deux, en 1730, laFerté 
sous jo uarre et la Fer té- 
Gaucher. 

— DE FlEMlTATB GALGBB- 

Rii, al. Galtbrii. 
LaFerté'Gaucber. 
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Crécy , arr. de 
Meaux(S.-et^M.). 

Grouy^c^deLisy 
(S.-et-M.). 

Arr. (S.-et"M.). 

Arr. de Coulom- 
miers (S.-et-M). 

La Ferlé - sous - 
Jouarre, arr. de 
Meaux (S.-et-M.) 



LaFerté^aucber, 
arr. de Goulom- 
miers (S.-et-M.)- 



7 ; l'on (le grand archidiacre) a dû résider & Meaux, et l'autre (celui 
Irie) dans son archidiaconé. (D. Toussaint Duplessis , Hittoire de 
Ute de Meaux, i73i, in-4<*, t. II, pr. p. 7). 
D les voit figurer dans des actes des années 104S, 1074, 1076, iioT, 
» 112?> < «54, 1119, 1160, 1161, 116S, 1167, 1168, 1174, 11»4, 120'^. 
etc. neouvrage, p. 8, 9, 19, 20, 33, 43, 46, 48, 50, 13, S6, S7, 80, 

tn t les siècles suivants, on rencontre des témoignages ana- 



e oea deux archidiaconés, le premier est indiqué sous le nom d'ar- 
I. Meldemis on d'arcAtd. major (i 165) ; il ne reçut que plus tard 
om d'archid. de France. 

e second est désigné sous les noms d'archid. Bria, ou Brieneis, ou 
dffiMS eccletim archid. in Brta, 1288 (D. Duplessis, II, p. i82 \ 
vrchid. Brix in eccletid Meldemi ( I34i, td., p. 3i5), pour distin- 
r la portion de cette grande r^on naturelle comprise dans le diu- 
B de Meaux de celles attribuMS à d'autres diocèses voisins. Ce 
tage du grand ftoatu de la Brie entre plusieurs diocèses a été très- 
(emeni démontre par M. Guérard.(Po/ypt. d'Irminon, prolégo • 
tes, 1. 1, p. 97.) 

e graad doyen capitulaire, supérieur même aux deux archidiacres, 
•vne on le voit tres-habituellement, est aussi indiqué dès le coni - 
Noent du xi« siècle. 11 est (aki mention de plusieurs doyens ru- 
-.dès oeita époque et dans let siècles suivants; on les voit 
DIS au nombre de six dans les statuts synodaux de l'évéqoe Jean 1 I 
ZntMf promolguét en Tannée 1363. (D. Tousi. Duplessis, Bietoirs 



de l'é(jlise de Meaux, t. II, p. 500, et Nov. thta. (in«cdol.,t. 1V|P. m 
Us y figurent sous ces noms et dans cet ordre a 

1 . Dec. de Domno Martino: — 3. de Adaeo; — ^ da OosiMmcq 
— A. do Firmitatibus ; — 5. de Colwnbarm; — 6. da Crtcioco- 

Dans une charte de 1323 (ta*., p. 209), le doyenné des f«rléfa 
Dommé dec. christianitatit de firmitti^ibut, QOttval œiaple da Ym 
ploi de ce nom comme synonyime da doyenné» que JÛ d^inÂqa 
pour d'autres diocèses. 

Les privilégos et les relations des doyens ruraiii da oa dioeèM t*c 
révêque et les archidiacres furent Tobjet de fréauentaa ooaiestatiN 
donc on voit les traces soit dans les preuves da VMÛUntê de fégUm é 
Meaux, t. II, p. 80, 215,506, et surtout pendant raanée iMi, soitdu 
les chartes du iV. Gallia christ., t. VIII. 

Les doyens sont indiqués dans les statuts synodanx da Fannée iM 
(Histoire de l'église de Meaux, II, p. iM) an mAma titra que h 
archiprètres : Sicut matrici prxest ecclesim («pûcopiM), itaank 
preslryUri de plèbe et rurales decani ttatuuniur» 

Le doyenné deCrécy est indiqué dans quelques poiiiUéa,nartieiilièn 
ment dans les deux mss. 5199 et 52il, el dans la poûillé imprin 
de 1626, sous le nom do Crouy (de Croyaco)^ localité on aUme dutri 
ecclésiastique. 

Plusieurs autres decani figurent dans des chartai daa mm al ziii* 8i< 
oies (Histoire de l'église deMeaux, IF, p. 49. 11, l81)aoua les noo 
de dec. de Osseriaco, de Calliaco, de Vendera, de Ivortio, de Mami 
yvonis^ etc. Mais tous ces doyens étaient ou capitulalres , ouadiniitii 
trateurs du temporel des biens de l'évêché ou du chapitre. 

Le nombre de six doyennés ruraux est constant daut tooa leap^ilk 
manuscrits, ou imprimés. 

Ce n*est qu'en l'année iTSô que révdaue H. de Thlard , oavdbal < 
Bissy, dont le long épiscopat (iTOS«i73l)lut marqué ptrheanenpi 
réformes et dMnstiiutionsutiles, augmenta dans ion cfooèialaa<iaik] 
des doyennés ruraux et on créa quatre nouveaux. 

LHincien doyenné de Dammartin tôt subdivisé aa daox. Sa porti( 
méridionale prit le nom de doy. de Claye. La partie sepCentriamlat 
l'ancien doyenné d'Àcy reçut le nom de doy. de ftfflnffliiïî la Skmioii 

Dans l'archidiaconé de Brie, le doyenne de Coulommiên toà ms 
divisé en deux, et la partie méridionale fut diatlngiiéa aooa la aen < 
doy. de Rosay, Le grand doyenné des F»rtés. fut divisé aa doyenaé t 
la Ferté-sous-Jùuarre, anciennement la Perté^Aocool (FsrOat, t 
Firmitax-Ausculfi) et doyen né de la Ferté-<iûueh9riF9ritMhUek9ri 

Ces chan^tements sont indiqués dans lV>uvnge da Du Tonaaaiat IN 
plessis publié vers le roônie temps (17S1), et dans une p«iSt« ev 
très-correcte de l'é^èché, sur laquelle figure la plan da la Tille da Mm 
et du palais épisco))aI de Germigni l'évcqae. Cette oarta, sana dttt^ a 
paraît être peu antérieure à 1790. 

On ne voit que la division primitiva snr lia dans aatiea eartesx 
diocèse, celle de Sanson (i6...) et la grande et exceUanta carte levi 
par Chevallier, éditée par N. Jaillot, et dédiée à Boamet. Je cobm 
trois éditions ou tirages de cette carte, avec let dataa daa aaaé 

1701, I706atiri7. 

Los principaux pouîllés du dioeèie de Ueaox sont taoa aatériaeie 



é par ordre' ftlpftaMwqiie ae pwôiMM* et qâ*i) a inséré à la fin du 
x>Dd volume de sou Biitoif$, 
jA plupart de ces pouiHéii sont restés manuscrits : 
. Bibl. uat. rose, fond»' 8aini-€ennain , S9i. 3. Pièce n» 15 d'un 
lueii dd pièces di^rerses , nrésenui^nt un pouillé partiel soya forme 
visite diocésaine de Tarcnidiaconé de Heaux Ccomputua reddi- 
im)f qui paraît dater de la fin du xiv« siècle ou au xv«. 
t, la. mts. lat. n» 4i7fi. Pièce 148 d'un autre recueil, ancien re- 
ire dM liénéfices de révèché ÇProtkocQl. h^w^e. eccîesicut, civil. 
dtoc, JCeM.) rédigé dans 1^ première moitié du i(Y|f aiècl^ ^après 
pouillé plus ancien. 

). Id. mss. 5199 : Pouillé latin du xvr siècle, ayant beaucoup do 
)port avec le suivant. 

I. Id. mss, 5218, folios 267 à 274. Pouillé latiu écrit i^u commence* 
tut du XVII* siècle, mais d'^j^ès un texte plus ancie^. 
S. Pouillé latin imprimé dana. le Gran4 poullié de» béni^Cês de la 
ance (in-(«, 1626, p. 193 à 2io). et qui parait avoir eu pour baso 
I deox noolllés manuscrits précédents. 

S. Pouillé français du Poutllié général^ in-4'' (AUiot, 164S|), à la ftu 
volume contenant la province oo Paris. 

— Le pouillé de 1648 (p. 79) indiquej dans le diocèaie de Metrax, trois 
Qt soixante cures, cent qi|atre-vingt-dix-buit cbapellea, treize ab- 
ves, dix-huit prieurés, cinquante-huit maladrcries. 
b. Beaunier ( Et. des Bénéf. éd. de 1743, 1. 1, p. 55) nMndique que 
nx cent vingt-sept paroisses. Un autre document de 1708 n'en 
mpte que deux cent quarante. 11 est probable que le nombre des snc- 
rsales a été omis. 

Pendant lexiv* siècle, les cures étaient ainsi distribuées : 

Poy. deDamraartin. S4 

— d'Acy , 41 

— deGandelu , ^9 

— des Fertés 85 

— do Coulommiers 2S 

— deCrécy '. 34 

(SkU. »y». Eccl. meld. a. 1363. putdiéa par Q. Uart^nne, dvns le 
99. lAff. WMcd, IV, 9)9.) 



+ Vni. DIOCESE DE NEVERS. 

CIVITAS NIVERNENSIUM. 
(Fin du V* siècle, ou commencemeDt du vi*.) 

3 ARCBIDIAC0N£S; le doyenné de la cathédrale; 9 AECHIPRl 
PUIS 15 PENDANT LE XVIII* SIÈCLE*. 

(Le N'ivernais (paaus Nicernensis) pour la plus grande partie, e 
la partie nord ae cette proYince oui dépend de l'évêché d'An 
et la partie au delà de rYonne qui appartient à celui d'AutoD. 



I. Archidiacomatus 
Major, vel Nivee- 

NENSIS. 

Grand archidiaconé, ar- 
chidiac. de Ne?ers. 
1 . * Archipresbtteratcs Ni- 

VERIfENBlS, CIVITATIS ET 

Suburmorum. 
Nevers, ville et faubourgs. 
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Les Vaux 
de Nevers. 



Chef-U 
dép» 

Nièfn 



1 . La cite de Nevers n*est point inscrite dans la JVbl. prov 
parait n'avoir été détachée de la cité d'Autun que vers la fin oa v* . 

Ce diocèse, longtemps administré par un seul archidiacre et pi 
iieurs archiprôtres ou doyens ruraux, ne fut i>artagé que trè 
en deux archidiaconés. Cette division est attribuée soit à Vi 
Gilles !•' de Château-Renaud, dont l'épiscopat date de 1273 à 13T1 
GeUl. christ.y \Y, 803), soit, et moins probablement, it révèque GQ 
de Mauclas qui administra ce diocèse de 12S3 à i294 (iV. CfalL ci 
XII, 646). 

Guy Coquille ( HtAtotre du pays.... de Nivêrnoit, 1613, fn-4% 
fixe la date de i293 et attribue cette création k Gilles de Chfttean-Be 
Cette date est certainement erronée, puisque cet évôaue moamt • 
et que les deux archidiaconés figurent déjà en 1287 dans le pouil 
nuscrit, ou registre terrier de Tevêché de Nevers rédigé yen cett 

J[ue. ( Bibl. nat. mss. n» 9852. 4.4 , portant aussi le n» 5201 
urent dès lors désignés sous les noms de grand archidiaco 
archid. de Nevers (major archidiaconatus, et de petit arehidU 
ou archid. de Decise, ou archid. du Morvan (minor archidiaco» 

Les archiprètrés, ou archipreverés, sont bien antérieurs à la c 
du second archidiaconé. Au nombre de huit d'abord, ils ne l, 
élevés à celui de quatorze que pendant la seconde moitié du xvii 
de, puisque le tome XU du Nov. QalL cArûf.,' publié en 1770, o 
ne mentionne encore, dans ce diocèse, que huit archiprôtiéc, lea u 
que reiix duxui» siècle. Ces huit arcniprf'trtîs , indiqués déjà dt 



AKCH1PRESBTTKRATU8 

Valus, al. de Yallibds 
Niver:»s. 
Archiprètré ou ardiipré' 
veré du Vaux oa des 
Vaux de Nevers; plus 
tard dlTÎsé en arcbip|rè« 
tré des Vaux et arch.' de 
la Rivière. 



3. — DE Parimiaco, al. DE Pa« 

RIGNIACO, m YALLIBU8. 

Parigny les Vaux, 
i. — deHagniaco. 
MsÇiy. 

S . ~ * SANCTI PETRI DEMoXAS' 
TBRIO. 

Saint-Pierre le Mouiier. 

6.— * DE PRIMERIACO , al. DE 

Primruco. 
Préfloery; dont fut plus 
tard détaché ie doyenné 
suivant. 
T. — DB TAJniAio, ul. DE TA.N' 
MEIO, DE TANNIO. 

Tannay. 

8. — * DE LUPERCUCO, al. DE 

LDRCIACO-BCRGO, Ml. DE 

LuRC£o ; posteà de 

8A1ICT0 REVEHIAMO. 

Lnrcy-Le-Bourg, i^rtagé 
plus lard en arcbipr. de 
St^cvérien et arcbip. 
de St-Sauge. 

9. — DB SANCTO SALVIO. 

Sftint Sauge. 
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Les Vaux 
de Nevers. 



I Parigny le» 
Vaux, c»» de 
Poogaes 
(Nièvre;. 



Pays entre 
Loire et Allier. 



N.N.E. 



Vallée de Mon- 
tenoison. Les 
Amognes (pag, 
£ N E /'' comitatus 
* ' Ammoniensis). 



B. 



Bazois. 



Arr. de Ne- 
. vers (N.). 
Arr. de Ne- 
vers (N.). 

Arr.deCosne 
(N.). 



Arr. de Cla- 
mecy (N.). 

Lurcy - Le - 
Bourg ^ c"" 
de Premery 
(N.). 

St-Révérien, 
c»« de Bri- 
non (N.). 

Arr. de Ne- 
vers (N.). 



potiUlé manuscrit de 1287, sans que leur attribution à chacun de» ar- 
chidiaconés soit indiquée, comme elle le fut un peu plus tard, sont Im 

aalTBBtS : 

1. Arcbipresb. de Luoerciaco'Burgo. 
s. Arcbipresb. de Moiinis Engilbertorum. 
I. Arcbipresb. deDisesia. 
4. Arcbipresb. Sancti Pétri deJfonatterio. 
I. Arcbipresb. de Castellione. 
t. Arcbipresb. de Thingiii. 
T. Arcbipresb, de Primeriaco. 
%. Archipresb. de Yallibus (Nirerniis), 
La plnptrt de ces archiprètrés figurent dans des chartes |)IusaD- 
doot plasieurs sont du xii* siècle. Les archiprètrés d« Inr- 



Pelit archidiaconé oii&r- 
cMd. de Declie, ouAr- 
chld.dnHoTTMi. 

I. 'ASCBlPRESBYTEElATnS Dl- 
CÏTIX, 11, IHWMX. 

Arcbitirètré de Der.iie. 

, . — * DE HO(.[MS ENGUAEKTI, 



Cb&tean-Uhinon. 

i. — 'DI CUTILLIORE. 

CUlilloD en Buots. 
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Arr. de Cht- 
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C^deDeciu 
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Pdrtie Itrfri- 
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énïa (Jmo- 


rueutp, ! 


mi.il). 






nim°;[r.di 




SiintBflBÎii 




(N.)- 



— «iprtlteB. («. Coll. christ.. XIL /mil . „.. ..,., ^ 
DeuxiorfeB sont d'arche^realres, dit Ga] CoqidlW (llt*tiitn 
~ ' ' 1 U ciU é|d>CBpil*,qnI hmiI( 



NiBïmoî», 



ivïmôiit, p. Il), leauiii réûi 
lilager révflBqHB ig jietlles >I 
nx tant Ip^lte doy«Dt n 



>flUrësilesButmtomiu.'qiiI _, 

_ rurani, et idaiTenlirgtrUMHuiVi 
destrolcu et eneoraiarliii ftvpltà 



_„ , I, et idaiTenin 

txrii A ptaaires de leura destrolcu et meon 

diles curea. Aussi, en ce diocèse à cbscES u , ^ 

buées lee cures si élises parrodiUleB, mn nombre et HAUndHi i < 

cienneié esublies...>—<Le dioctse de Keven eti «vMM Wt ttoa 
" s'sppelDientdMeiiiiésninianMtâtih 
n iiW par le dnctee, ■ eu. ffiL »■ rt). 
u» puruisiiea ne iB viiie etde la bntllme de Haren, dlia bm U 
Craii,éULientpliil«lsoU3la)uridicÛ0Ddel'>rchl|t.deI'âTêtil«,«l>ÛM 
celle du doyen du chapitre de la eaibédiB)e(DM;. Sun"* AvMilAfM 
niniii). Cel archiprélrc est menlionaé Unsaoïrs déi ' Kftel 

Cddoï.,d*alei'siicle,enM». (W.GalI.rtf., XI . • —*■ 

arnronWliiiracediDsptaiieiIMIibirUa, n pinkL^J 






doyei 
loyen du chapitre catbëdfal s)ont mentionnes dans les chartes, 
dant le xii* et le xiii* siècles, plusieurs chapitres, au nombre de 
I aept, furent constilués^ avec des doyens à leur tète; quelques- 
e ceux-ci devinrent en m6më temps titulaires de doyennés ru- 
tels qne œax de Primer j, de Moulins-Engilberl, de Saint-Pierre- 
Qtier, etc.) 

*endant le xvii* et le xviu* siècle, le diocèse de Nevers contenait 
cent soixante-dix cures. 

iiCS wlncipaux pouillés du diocèse sont : i» le pouillé manuscrit 
ionmlé Copia Begistri sive terrerii epùcopatut Nivern., 
i^TtReddititum^actapermanum GUI. dê]Mtgotophri..,. etc. 
nat.mss. 98S2. 4.4., portantaussi len» 5207.) 
iC Registre des bénéfices iu diocèse de Nevers selon Tordre mis 
r R, P. en Dieu Robert d^Angeul Van I44i , et depuis approuvé 
> R.P. Jacques Spifame, évéque dudit Nevers l'an i55i. (Bibl. 
18S. Î0406, inscrit aussi sous leli^ 5208.) 

Lé pottiHé d'Alliot) publié en i€48, pnéitenté, malgré fees 
re habituelles, l'état le plus complet du diooèeto. }Jb9 autres re- 
généraux imprimés ne donnent que la liste des principales sab 
MSj sans l'Indication de paroisses. 

sonnais quatre cartes du diocèse de Neyers : celle de Sansôn 
, dont Robert publia en iT4l fine nounvlle édition; une granâii 
manuscrite du xvm* sièc[e, sans date ni nom d^auteur. Ceue 
^oeje possède^ contient, ainsi que les deux précédentes, dont 
inère cei>endant, les huit archiprètrés sous les deux archidiaco 
Jlè n'y ajoute qne l'archipfétré de Château-Ghtnon. 
i senle carte , dressée en 1788 par ordre de Mgr de Séguiruit 
nte la dî vision moderne adoptée pendant le xtiii« siède , c'est- 
' *38 quatorze archiprètrés distribués sous chacun des deux 
sonès. -^ J'ai indiôué danb lé tableau par le signe * les arcbi- 
«», Xm "doyennés dont t'existenct remonte an tin* siècle. 



iri^ 



(DecetixJ, vel.uon-l g'5 

iîi 




PcUl arciiidlaconé ou 
cMd. de IMcIte, ou i 
dM. du Honut. 

I. * ImCBIPKEASTTEnlTDS Dl- 

cEn«, tl. Duntx. 
AriAiprâCré do Deci 



CÛlem-dhinoii. 

I. — *DK CAUTILLIONI. 

CWlillon 



M'»iBeceluidc£urlerci»c:ci,etdaflflea,corre«|lnHiJihtfc» 

BUdot. deÛulellitine.SDiiIDonuniidiMiUiKtS dlllM. 

(,K.GiiU.cMil.. SU, Initr.Col. Ut.) 

btns on tllrâ ds iMt , U ett Ut menHan dea drollà da ITévlqMM <■ 
snnàbimt»iaAN.GaU.chnst..\lUIntlT.c»\.U\.'i ^ . 

• Deux iur«es sont d'irchMrealKs, dit Gaj Caqoill* (BitUtf* m 
.Viicrnoii, p. Tl), les uni réûflkDS en Udté jpi*cciMle,qid •oation 
■oùlager l'éioque te uetltes aRàlree; les tutm furtiiu, ipù ta —om 
Heni lont tppâlfi donni rattat , «i dolvoit nulr u lollig riir IM 
UMictptintrM de lenn dnirolcu et eneaniiiir lut pentUÉ W- 
:e diocèio k ducon arcbeoRiTeré uot/t tlCn- 
- - - s, iD nondnoS nfiUndMi ^- 
■ •- '^^~BÎÏïr«W- 

_ . «..«•^«'- 

Lm psro»H< ds 1b ville etde la banlieue de Hneci, d 

CTaii.ét^emplutUsouBlaiuridioiioDdel'ardilp.del'AêMfcfikïaai 
celle du dovcn ducfaap<lredeIae>ili<dTB)e(Dec. SoMttCwUlMEwr 
fuiui'i). Cet archiprèlro esi mentionné UBilQindéalMHlttK,ama la 
gnird doy.,dèii )<> !• H»cle, m ««. (N. Oall . ehr.,XlUMIIfL,ual ItW 
On en retrwm laiiue dansptnsinn (fbinea, el ftftlInBSMUA* 



e de fondation des prébeudeB de l'église de TanDay par 
er. (W., col. 347.) Uévêque le désigne par ces seuls 
esbuter notttr, et il lui réeerTC certains droits. Ces 
avaient sans doute primitivement, ainsi que Tarctaidiacre, 

territoriale beaucoup ^\m étendue gu'après le partage 
•cèe en doyennés ruraux. Dès le xi« siècle, l'archidiacre 
chapitre catbëdfal sont mentionnés dans les chartes. 
Il* et le X111* siècles, plusieurs chapitres, au nombre de 
rent cunstitués , avec des doyens à leur tète ; quelques- 

detinrent en même temps titulaires de doyennés ru- 
XBxdePrimery, deMoulins-Engilbert, de Saint-Pierre- 

) XVII* et le XV1U* siècle, le diocèse de Nevers contenait 

inte-dix cures. 

Ipaux pouillés du diocèse sont : 1° le pouillé manuscrit 

Copia Begùtri tive terrerii episcopatut Nivern,, 

Idituum^actaper manum GUI, dê]Mtgotophri..„ etc. 

, 98S2. 4.4., portant aussi len» 5207.) 

re des bénéfices du diocèse de Nevers êelon V ordre mis 

i Dieu Robert d'Angeul Fan I44i , et depuis approuvé 

icques Spifame, évéque dudit Nevers l'an i55l. (iBibl. 

, inscrit aussi sous leli^ 5208.) 

11^ d'Alliot, publié en i€48, préMntè, malgré ses 

elles, l'état le plus complet du diocèeto. Lfts autres re- 

I imprimés ne donnent que la liste des principales s«b 

. indication de paroisses. 

[uatrc cartes du diocèse de Nereni : celle de SansOn 

)bert publia en iTli fine taouveUe édition ; une granttl 

ito du XV11T* siècle, sans date ni nom d*aateur. Cette 

»f .^èdc^ contient, ainsi q«e les deux précédentes, dont 

•endant, les huit archiprètrés sous les denz archidiaco 

joute que l'archipfétré de ChàteaurChfnon. 

arte , dressée en 1788 par ordre de Mgr de Séguifaiit 

fision moderne adoptée pendant le xtni" siècle « o'est- 

turze archiprètrés distribués sous chaouB des devx 

— J'ai indiaué dans lé tableau par le signe * Iw arcbi- 

fcnn^ dont tVsistenct remoote an tin* siècle. 
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+ IX. DIOCÈSE DE BLOIS. 

EPISCOPATUS BLESENSIS. 
(XYii* siècle.) 

'i ARCHIDIACONÉS; 2 D0YEN5ÉS*. 



1. AncniDiAeoNATus 
Blesbnsis. 
Atcbidiaconc de Blois ou 
:;raDd archid. 
1. Dkcanatts Bleseksis. 
Do} nné de Blois. 

11 Ar.CBlDIACONATUS 
VlNDOCINENSIS. 

Al cbidiaconé de Vendôme. 

7. Dl CArfAT0SVl!IDOC1NE!ISIS. 

D ^yenné de Vendôme. 



S. 

du 

dioc. 



Centre 

du 

dioc. 



Blaisois 
Blesensis), 



Vtndoci' 
nuit). 



Gh.-lie 
part, du i 
ei-Ch.). 



Arr.(L 



f . Dès le Ti* siècle^ une partie du diocèse de Chartres, 1 
v'pagri a Duntnsii) avait été érigé passagèiement en évèché p 
sigei ert I*'. Plus de mille ans après, cette marne région, qui i 
jours formé l'un des plus grands et des i>lus importants archi 
du diocèse, fut de nouveau séparée^ mais partiellement, ave 
tie méridionale du même évèché, pour former un diocèse 
sous le nom de diocèse de Edois. Créé en 1697^ aux dépens di 
de Chartres , ce même diocèsede Blois fut aussitôt réuni i 
vi nce de Paris, dont il devint un des suffragants. 




col. 451 à 457.) 

Ce nouveau diocèse fût composé d^ deux archidiaconés di 
de Vendôme en entier et de cinquante-quatre paroisses, déta 
la panio méridionale des doyennés du Perche et de Beauce.d 
de Tarchidiaconé de Dunois, c'est-à-dire de la plus grande 
CCI archidiaconé. Ce diocèse fut alors composé ac cent quati 
douze paroisses. 

La bulle d'érection expose la trop grande étendue du d; 
Chartres, elle se fonde sur l'importance de Blois et du Blaii 
son'éioignement du chef-lieu, et fixe ainsi la nouvelle Ja 
ecclésiastique : 

«....Dtcfum oppidum Bleseme, nec non districtut et terri 
tegra archidiaconatuum Blesensis et Vindocinensit, ac ceri 
te m séu portionem archidiaconatus Dunefivs per tHmerabtlen 
noitrum episcopum et dilectot filios capituli canonicos c 
$es assignatam et delineatam , cum omnibut suis confinib 
thinis qui in latitudinem et lonyitudinem per sexaginta i 



I iXUnduni it intraquê cenium et nonaginta du» parochw, 
I milita fdeUum eotnplectenteê, numerantur, ab ordinctria 
iom dictt tpitcopi camotentit, de ejus ac ilUue capituli 
li9expre9soconieniu,apostolica authoritaie eeparamus, du- 
nuif mgregamus et atvtdtmtM....» (iV. Gall, chrUt., t. VllI, 
suivj. 

le décharge encore le nouveau diocèse de tous les droits 
IX, appartenant à l'évêque de Chartres et accorde le droit de 
ésiastique (civitae) à la ville de Blois et an territoire for- 
aouveau diocèse. 

uUe fixe aussi les indemnités accordées à Tévèque de Chnr- 
s dignités qui restèrent attachées aux titres honorifiques des 
Tchidiacres de ce diocèse. Ou voit ici un exemple des précau- 
t l'Église entourait les modifications que le temps rendrait 
es. 

nier évèque de Blois, N. de Berthier. créa, en 1699, deux tr- 
iés sous les noms de grand archia. et de second archid . 
nna rang dans le chapitre catbédral qu'il forma de la réunion 
utres églises capitulaires. Ces deux titulaires se partagèrent 
lion des deux archidiaconés de Blois et de Vendôme, 
"•^me archidiaconé aura pu être établi plus tard pour les pa- 
MTuntéesà Tancien archidiaconé de Dunois, partagé entre \rs 
.. Blois et de Chartres, et dont le nom apparteout aux^deux 

Les deux cartes du diocèse de Blois, publiées par Jaillot 
)t par Sanson en 1731 (éd. de Robert) , présentent la division 
.rchidiaconés. Elles comprennent rarcnidiaconé de Dunols 
ir, avec les deux doyennés de Beauce et du Perche. Toute- 
textes n'en mentionnent que deux, et il est plus probable 
nquante-quatre paroisses de rarchidiaconé de Dunois furent 

entre les deux autres. 



ÊVÉCHE OE BETHLÉEM. 

(XII* siècle.) 



figurer sous ce nom, dans le N. GalU christ. (XII, 686), et 
es listes de diocèses, une sorte de petit évëché sans terri- 
s clergé, sans fidèles et presque sans retenus, fondé, vers la 
• siècle, à Clamccy en Nivernais, dans le diocèse d'Auxerre, 
»)mte de Nevcrs, au retour de la terre sainte, en faveur d'un 
tulaire éphémère de Bethléem, en Palestine; ce petit évêché, 
jrmanent des croisades, a persisté Jusqu'en 1790. 



-\- lY BIS. PROVINCE DE PABIS, OV T* LYi 

( Pfov iïkcia Parisietksis ), 

DÉMEMBRÉE DE LA PROVnTCB DE SENS, OU IT« LYOURAI 

EN 1622 *. 



I. Diocèse de Paris (Métrppolo) 
Civitcis ParivfnsiS' 

II. Diocèse DE OHARTRBf 
Civitas Camotin^is. 

III. Diocèse DE Blois'. 
Civi^ Blesensiê. 

IV. Diocèse de Meaux 
Civitas Mehknsis. 

Y. Diocèse d'Orléans 
Civitas Awelianw^i»^ 



I. La bulle d'érection de rarctaoYftché de Paris par le ] 

foire XV, en 1623, â|été publiée dans le iV. Gall. christ. ^ 17 
n9tr. col. 169), et dans la Bibliotfkèaue canonique de Blond 
in-folio, 1689, t. ï, p. 89). ' 

141 formation de cette nouvelle province ecclésiastiqae nel 
à celle de Sens que la métropole çt Içs trois diocèses d« 
à*Auxerre et de Nevers, 

Déjà, depuis plusieurs siècles, le diocèse de Paris, h cause 
des rois et de l'importance de sa capitale, avait pris, dans lai 
ecclésiastique, un ran^ supérieur à celui qui lui était fixé di 
mitive église, conformément à Tordre de la Not. provinc. 
Dès le xiii* siècle, la cité de Paris était placée au troisième r 
les cités de Sens et de Chartres ; et depuis la fin du même siè< 
son érection en archevêché, elle est généralement nommée h 
Les subdivisions ecclésiastiques (les diocèse qui constituèrc 
velle province de Paris ne subirent aucune modification. 

I^iV. Qall, christ, et VÉtat du bénéfices, \^r ]). Beaa 
tiennent chacun mxe carte de l'archevêché de Paris , mais i 
indication que cel\e de cinq diocèses qui le composaient. 

3. Détaché du diocèse de Chartres en 169T, et aimaltfoiéii 
à la province de Paria. 
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!'• LYONNAISE. — Province de Lyon. 
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3. Autan ' 139 

3. LaDgres 142 

4. Chalon-sur-Saône H5 

5. Màcon 148 

'6. Dijon 150 

*7. Saim-Claude< ;. 159 

II» LYONNAISE. — Province de Rouen. 

1. Rouen (métropole) 153 

3. Bayeox .* 159 

5. AvraDches 162 

4. Evftux 164 

i. Seez.. 166 

6. Lisieox 169 

7. Coutances iTi 

III* LYONNAISE. — PROVINCE DE Tours. 

1. Tours (métropole) 175 

2. Le Mans :..' 179 

5. Angers 184 

4. Rennes •. .«#.,, i96 

5 . Nantes .' 199 

6 . Quimper, ou Cornouaille , 205 

7. Vannes 211 

8. Léon 316 

*9. Tréguier 219 

. 10. Saint-Brieuc 221 

'11. Saint-Malo 334 

* 13. Dol 328 



IV* LYONNAISE. — Paûvincb de Sens. 



1. Sens (métropole).... 

3. Chartres 

S. Attxerre 

4. Troyes 

5. Orléans 

6. Paris ^ 

7. Meaux 

*8. Nerers 

'9. Blois 

Evèché de Bethléem. 
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* Diocèses dont les noms ne sont pas dans la Notit. prov. et c 



«ÊGLEMENT 



£T 



LISTE. 



"I 



DÉCRET 



» • 



RECÛECMIISSANT 

LA SOCIÉTÉ DE L'HISTOIRE DE FRANCE 

COMME ÉTATtLISSEMEKT D* UTILITE PUBLIQUB. 



RÉPUBLIQUE FRANÇAISE. 

Liberté, Égalité, Fraterpitë. 

AU IfOM DU PEUPLE FRANÇAIS. 

Le Président de la République , 
Sar le rapport du- Ministre de Tinfitroction publique et 
des cultes, * 

Le Conseil d'État entendu , 
Décrète ; 

Article premier. 

La Société de V Histoire de France, établie à Paris, est 
reconnue comme établissement d'utilité publique. 

Son règlement est approuvé tel qu'il est et demeure 
ci-annexé. II ne pourra y être apporté de modification, 
qu'eu vertu d'une nouvelle autorisation doimée dan» It 
même forme. 

Art. n. 

Le Ministre de l'instruction publique et des cultes est 
chargé de l'exécution du présent décret , qni sera inséré 
au Bulletin des lois. « 

Fait à l'Elysée-Tiational, le 31 juillet 1851. 

Signé : L. N. Bonaparte, 

Le Ministre de F instruction publique H de* euket , 

Signé : de Croussilbes. 



du président honoraire , sont renouvela par quart , 
i tour de r61e, chaque ann^. Le sort désignera» les 
premières années, ceux qui devront sortir { les mem- 
bres sortants peuvent être réélus, lit secréUtii^c. con- 
tinuera ses fonctions pendant quatre ans. 

AmT. 10. L'élection des membres du Conseil a.lîea 
a la majorité absolue des suffrages des. meiiii>r6t 
présents! 

AmT. 1 J . Le Conseil nomme chaque ansée un oo« 
mité des fonds, composé de quatre de ses membreA. 

Il nomme aussi des commissions spéciales. 

Les nominations sont faites au scrutin* La pré- 
sidence appartient a celui qui r(^unit Iç pftis df 
suffrages. 

Aet. IS. L'assemblée générale nomim^çtieque^an- 
oéc deux censeurs chargés de vérifier les comptes et 
de lui en faire un rapport. 

A ET. 13. Le Conseil est chargé de la direction 
des travaux qui entrent dans le plan de la Société , 
ainsi que de l'administration âté fonds. ' 

Les décisions du Conseil pour l'etaiploi des fStmdt 
ne pourront être prises qu'en présence ée oMe mem- 
bres au moins, et i la majorité dessuffraget. 

Aar. 1 4 . Le Conseil désigne les ouvrages à pabKeri 
et choisît les personnes les plus capebk» d*en pré- 
parer et d'en suivre la publication. 

Il nomme, pour chaque oitvraga à piiUtflr« on 
commissaire respoumble , chargé d'en sarviilltr 
l'exécution. 

Le nom de l'éditeur sera placé ■ la tête de. cbaqttf 
olume* 



TITRE II. 

• Or^'anisation de la Société, 

A>T. 5. Le nombre des membres de la Socie'té est 
illimité. Od en fait partie après ayoir été admis pnr 
le Conseil, sur la présentation faite par un des 
«ociëtaires. ^ 

Art. 6. Chaque socie'taire paye une cotisation 
annuelle de tabkte raiNCs. 

AaT. 7. Les socie'taires sont convoques au moins 
une fois Tan, au mois de mai, pour entendre un 
rapport sur les travaux de la Sociëtë et sur l'emploi 
de ses fonds, ainsi que pour le renouvellement des 
membres du Conseil. 

TITRE IIL 
Organisation du Conseil, 

Art. 8. Le Conseil se compose de quarante mem- 
bres , parmi lesquels sont choisis : 

Un président, 

Un président honoraire, 

Deux vice-présidents, 

Un secrétaire. 

Un secrétaire adjoint, 

Un archiviste, 

Un trésorier. 

Art. 9. F^es membres du Conseil , à l'exception 



du président honoraire, sont renouvelés par quart , 
i tour de rôle, chaque année. Le sort désignera , les 
premières années, ceux qui devront sortir; les mem- 
bres sortants peuvent être réélus, he secrétaire con- 
tinuera ses fonctions pendant quatre ans. 

AaT. 10. L'élection des membres du Conseil a lieu 
a la majorité absolue des suffrages des memi)res 
présents! 

Aar. 1 J . Le Conseil nomme chaque année un co- 
mité des fonds, composé de quatre de ses membres. 

Il nomme aussi des commissions spéciales. 

Les nominations sont faites au scrutin. La pré- 
sidence appartient à celui qui réunit le plus de 
siiiTrages. 

Aet. if. L'assemblée générale nommç chaque an- 
née deux censeurs chargés de vérifier les comptes el 
de lui en faire un rapport. 

Art. 13. Le Conseil est chargé de la direction 
des travaux qui entrent dans le plan de la Société , 
ainsi que de Tadministration deé fonds. 

Les décisions dn Conseil pour l'etnploi des fonds 
ne pourront être prises qu'en présence de onze mem- 
bres au moins, et i la majorité des suffrages. 

Aar. 14. Le Conseil désigne les ouvrages à publier, 
et choisît les personnes les pins capables d^n pré- 
parer et d'en suivre la publication. 

Il nomme, pour chaque ouvrage à publier, un 
commissaire responsable , chargé d'en surveiller 
l'exécution. 

Le nom de l'éditeur sera placé à la tête de chaque 
olume» 



Aucun volumo ne pourra paraître tous le nom de 
la Sociëtë sans l'autorisation du Conseil > et ft^il n'est 
accompagne d'une di^claration du eommisêaire res- 
ponsable f )iortant que le travail lui a paru mériter 
d'être publid. 

Aut. 15. Le Conseil règle les rëtrlbtitibns à aftéor* 
der à i^haqne c'diteur. 

Le commissaire responsable aura droit à cinq 
exemplaires de l'ouvrage a la pablicatîon duquel il 
aura concouru. 

Art. 16. Tous les volumes pûtteront l^eth^tlrelnte 
du ftceau de la Sociëtd. Après là distribution igtsi" 
tuitc faite aux membres de la Sociëlé (art« 8]^ les 
exemplaires restants seront mis dans le commerce 
aux prix fîxc!^ par le Conseil. 

Art. 17. Le Conseil se rëunît en séance ordinaire 
r.u moins une fois par mois. 
Tous les sociétaires sont admis à ses sifances. 

Art. 18. INulle dépense ne peut avoir lieu qu'en 
vertu d'une délibération du Conseil. 

Art. 19. Les délibérations du Conseil portant 
autorisation d'une dépense sont immédiatement 
t ransmiscs au comité dos fonds par un extrait tigné 
du secrétaire de la Société. 

Art. 20. Le comité des fonds tient un registre 
flans lequel sont énoncées au fur et à mesure 1«8 dé- 
penses ainsi autorisées , avec indication de l'époque 
à laquelle leur payement est présumé defoir s'ef- 
fectuer. 

Le comité des fond:) tient uu registre dans isqëel 



soAt iùicrîls tôtrts sM >h*élé8 (fôrtâiit itiàiidât d« 

Art. 21. Le Conseil se fera rendre compte tous 
les trois mois au moins de Tëtat des impressions, 
ainsi que des autres travaux de la Socu^të. 

Aet. S2. Le comité devra se fuiie remettre , dans 
le cours du mois qui pre'cédera la séance où il doit 
faire son rapport , tous les renseignements qui lui 
seront nécessaires. 

AaT. 23. Les dépenses seront acquittées par le tré- 
sorier, sur un mandat du président du comité des 
fonds, accompagné des pièces de dépense dûment 
visées par lui ; ces mandats rappellent les délibéra- 
tions du Conseil par lesquelles les dépenses ont été 
autorisées. 

Le trésorier n'acquitte aucune dépense si elle n'a 
été préalablement autorisée par le Conseil» et ordon- 
nancée par le comité des fonds. 

AnT. 24 « Le comité des fonds et le trésorier s'as* 
^semblent une fois par mois. 

Art. 26. Tous les six mois, en septembre et en 
mars, le comité des fonds fait, d*offîce, connaître 
la iituation réelle de la caisse , en indiquant les som- 
mes* qui s'y trouvent et celles dont elle est grevée. 

Lé même comité présentera au Conseil, dans les 
premiers mois de Tannée, Tinventaire des exem* 
plaires des ouvrages imprimés distant dans le fonds 
de la Société. 

Aat. 26. A la fin de tannée , le trésorier présente 
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IV* LYONNAISE. — PROVINCE DE Sens. 



I . Sens (métropole). . . . 
3. Chartres 

3. Anxerre 

4. Troyes 

5. Orléans... , 

6. Paris 

7. Meaux 

*8. Nevers 

•9. Blois 

Ëfèché de Bethléem, 



* Diocèses dont les noms ne sont pas dans la t^otit, prov, ête 



Bki7«vot (oamte Àrthi^v), [7], O. ^ mtmhift de 
l*Io8titat , me Matignon , n» 8. 

|iaio«AX*^4&xsG Dv Lo»iH^£RE (William) , [746] , rue 
de GrenellerSaint-Oermain, a** 73. 

BnaHAif-BAEiHG, [ 741 ]i rnc de GreneHe»$aiiit-Ger- 
main , n" 73. 

BiiOMCYiLLi (db), [S13], membre do conseil général 
do département de l'Eure, à AnfrevilIe-la-Campagnt 
(fiara);eorreapondant. M... . 

BocQUBT, [721] , rne Godot de Manroy, no 5. 

BoiaTSL,[723], professeur au collège Rollîn , rM® Neuve- 
Sainte- Geneviève , n» 22. 

BoHDT (Emile Taillepikd de), [463] , rne de Ohoisenl, 
«M. 

BoHNK (de)> [311]« avocat à Bfnxellesj çQrffsp., 
M. Renonard et comp. , libraires , me de Tonrnon, 
n» 6. 

BoEDiBR, père, [823] « rue du Honssaye, n° 1. 

BoilDiKR, Gis, [381] , me Taitbont, no 31. 

BoTTBB DE TouiiMOir (Eugène), [77$ ] « rRO ({es Safnts 
Pèfp8|n° 5. 

BoucHiTTi, [579]» ^ recteur de ('Académie de Cliartret, 
à Chartres (Eure-et-Loir). 

Boum.(iie)« [760], docteur en médeoîpp, nie Çaint* 
Loqû, n° 44, an Mirais. 

BouuiVGBfi [762], à NepfchÂtel; çqrresp. k Parit» M* dt 
Roisay, rne Jacob, n** SI. 

BooftnoN (Natalifl), [637], à Bemay (Enre) ; oqrrfsp., 
If. Bftvil, passage Sanlnier, n* 7. 

BovEGOiovoir . [706], architecte dn département de 
ffiore, à ÉTreox;corresp., M.. AUoqard, libraire, 
Nitdiieiae, n* 13. 



^OX LISTE DES MEMBRES 

Brochant de Yilliers (Hippolyle), [605], rne de Va- 
rennes, no 46. 

BR.OOL» (Victor duc de }, [491], G. C ^ membre de 
rinstitat, rae de l'Université, n^ 94. 

Bruhkt de Pakslës (Wladimir), [781], membre de 
l'Institut, rne Taranne , n** 35. 

BoscB, [369], ^ ancien directeur de la réserve de Pa- 
ris, me des Saints-Pères, n^ 5. 

BussEROLLEs (Charles), [581], jogean tribunal de pre- 
mière instance da dép. de la Seine. 

BussiERRE (Edmond de), [607], ^ rae de Lille, 

n<» 84. 

I 

« 

Cabavy aine ( Marie-Thomas- Joacbim), [287] , ancien 
magistrat, avocat à la Conr d*appel de Paris, rnv 
Taitbont, n*" 13. 

Cailleux (Alphonse de) , [464], O. ^ lue de Char- 
tres dn Roole, n** 4. 

Campbell (James), [662], à Londres, 58, Lincoln's- 
Insfield; correspondant. M, Dard, avocat, rne Saint- 
Lazare, n* 108. 

Candia (Mario de), [658] , rne dn Helder , u« 24 ; cor- 
resp., M. Spagni, rne Saint-Georges, n* 9. 

Cahel(A.), [293], à Pont-Andemer (Enre); corresp. 
M. Domonlin, libraire, qnai des Angnstins, n** 13. 

Casshave , [ 666 ] , ^ vice-président dn tribunal de 
première instance dn département de la Seine , rue 
de Bellechasse, n» U. 

Caubert, [720]* avocat, bibliothécaire de la biblio- 
thèque des avocats , an Palais de Justice , pour la 
Bibliothèque dât Avocats, 

jC^ocBY (Eugène), [794], O. ^ ancien garde dea ar • 
chives dejla Chambre desPairs,niedeToQrnon,no 12. 



CAimoHT (dk), [182], ^ correipondanl de riastiloit, 
. secrétaire honoraire delà Société des Antiqaalrei de 

IVormaiidie, à Caen; corresp.,M* Derache, libraire, 

roe da Boaloy, n* 7. 

Cateol (di), [178], jfS à Compiègne ; correap., M. Po- 
tier, libraire, qaai Toltaire, n** 7. 

CaABEiLLAH ( Charles-Fortuné' Joles Guignes de Mo- 
msTOH, comte db), ^ [252]» chef d'escadrons, me 
de U Yille-rÉTéqne , n« 33. 

CsABAiLLAjr ( Alfred-Philibert-Ylctor GnignesDi Mo- 
asTOv, marquis ds), [356], rae de l'Univeraité , 
n^ 73. 

CsAMPAOïnr (Franz, comte m}, [691], qnai Mala- 
qaais, n« 19. 

CaASLss (Ad.) , [469], ^ ancien maire de Chartres; 
nembre du conseil général do département d'Eure- 
et-Loir , à Paris, me de Londres , n** 62. 

CmAnKLLOX (Alfred comte oi), [263], O. ^ me de 
la Madeleine, n* 46. 

CsAurFOVE (Ignace), [374], â Colmar (Haut-Rhin), 
me des Blés; correspondant, M 

CaASBLUts (Léon db), [197] , correspondant, M. Léon 
LfOgoere, rue des Trois-Frères, n« 14. 

CaiOKAU, [771], avoué à Saumur (Maine-et-Loire); 
eorresp., M. Dumoulin, libraire, quai des Augus- 
tins, B* 13. 

Cbbvbst (Alfred), [701], roe Caumartin, u» f ; eorresp . 
M.Techener, libraire, place du Louvre, n« 20. 

CnéauBL (A.), [786], professcor dliistoire à rI^cole 
noroiale, me de l'Est, n* 15. 

CsMusuL (Henri). [819], ancien magistrat, rneCuvier, 
■•47. 



CisTEANA ( Ebmannel prjnce de f.»], [72], rpe Saiqt- 

GoBiÀNGHi (le eheTalier G.), [564], p1ac«dt la Made- 
leine, n** 13. 

CocHRAiTB , [5^8], directenr de London Uhrary, à 
Londres, Pall-Mall , n*49; corresp., M. Porrani, 
libr-aiFe , f ne des Sainta-Père^ , Q? 7* 

CoirrsNsiir (de) , [536], dlre^tear des cvltet au minis- 
tère de Tins traction pablique , me de rUnivefsîté , 
n^ 15. 

CosKAC (Joies comte de), [717] , me de l'Univatiité , 
n» 16. 

CouRCT (Alfred de ) , [69T], rne Hichelien , n^ 87. 

Crapblet (Charles) , [399] , rne Nenve-des-Biadiiinns, 

Cruici (Vabbé), [803], sapérienr derinttitatloii aedé- 
siastiqae des Carmes , rue de ¥angirard , u^ 70. 

CuniNt^RiDAiirB (Charles ) , (154], O. ^ naoDlatto- 
rier, à Sedan (Ardennes). 

CuRiAL (comte), [47] , G. O. ^ sénateur, à Alençon 
(Orne) 5 à Paris , rue de PUnirersîté , n* 89. 

Dard (Camille), [653], avocat ^ la Coar d'appi^l dp f «ris, 
rne Saint>Lazare , t^a 108. 

Darras, [387], ^ receveur général i Angoidéme 
(Charente) ; çprfespoodant, l^,Lakqrf|rpf 49 Y*9>* 
girard, n^ 9, 

David (Paal J.)t W^]% # rue ^f ftèvref, n« |Q. 

Deburb (Charles-Philippe-AlbtFt), [«68], «mstiller 
de préfecjpre /^ B|pnlins (iUifr); ^pfetp., ^. Qa- 
monlin, libraire , qaai des Augnstins, n* If, 



:he-Mi(li. nM5. 

DE (^Qgpste), [506], ancien pra?i«enr da collège 
mlius, rne des Fossé«-Saint<?Tictor , n^ 13. 

DR , [7^4]* ministre 4e France ^ Tl^fiiie; conf«^,, 
me Lory, rne Mogador, n* 11. 

(ir, [709],impnmçnr-Iibraire àe rUnîvçrfjtéi (^e 
[athnrins-S.'Jacq^eSf i^^ ^* 
CHS (Paal), [218], O. -iji^ peintre, membre ^t 
itnt, rne de la Toor-des-Dan^es, n«7. 

Dze , [524] , ^ rue Chabanais , n« 1 . 

RT (François), [277], O. ^ rue Montmartre, 
6. 

:rt (Gabriel), [H^]t C. * à P^issy. 

: [645], conservateur du Musée et de la Çi- 
héque d'Avignon; corresp,, MM. Allonard et 
Un, rué de Seine, n* 10. 

(P.)» [624], conseiller d'État^ rpç dft yiie, 

I. 

: ( 'Victor), [629] , président de la Société dan- 
loiseponr l'encouragement des sciences, deslet- 
t des arts, membre de la Booiété desseiencas, 
gricnltnre et des arts de Lille, rue Fanloonnier^ 
, à Dunkerqne (Nord)j eorresp., Bf.... 

iRT, [401], me Saint-Gnillanrae , B« 18. 

RRs (Jules) , [23] , ^ bibliothécaire du Muséum 
toire natorelle, aq Jardin des Plantes, rne 
er, n° 57. 

[Paul), [362], â Loavier») corr^p., M. dtta 
glille, me dt ftMnt,a? ftl. 

: (Arthur), [769], ijfc i Yaleaciennes (Nord) ; cor- 
M. ThevenÎB, boulevard Montmartre , n^ 19. 



DoNNADieu (Alcide L. X), [551], h liOntlrrs; corresp , 

DoEiA (le vicomte Arnaud), [818], rue Neuve-des-Ma- 
tharins, n^9S, correspondant, M. Le Gras, li- 
braire, bonlcvard des Capncinés, n* a^. 

DouKT d*Arcq (J.), [693], quai d'Orléans, n*» 4, Ile 
Saint-Louis. 

DovERGNB fils, [369], bibliothécaire honoraire de la 
ville, à Hesdin (Pas-de-Calais). 

Dubois, [777], professeur au collège Rollin, place de 
l'Estrapade, n<* 17. 

DucHKSNB aine, [163], ^ cxnuerysLteav de la Bibliu- 
thèqne nationale, département des estampes, membre 
associé de TAcad. royale des sciences, lettres el arts 
de Bruxelles, rne Nenve-des-Petits-Champs , n* H. 

DuMouMN, [636], libraire, quai des Angnstins, n* 13. 

DuPLEs-AcrEa (Henri), [698], archiviate-paléograpbe, 
ancien élève de l'École des Chartcsi roe Saint-Donii« 
nique, n°S8« 

DopoRT (Edmond), [817], rne de Mesnilmontant, n« SB. 

DuRAHD (Angnste), [689], libraire, rne des Grès , n* 3. 

Ddeavo dbLançon père, [313], recevear des finances, à 
Béthnne (Pas-de-Calais); corresp. M. Dnprat, libraire, 
cloître Saint-Benoît, n* 7. 

DuRAirn DE Lançoit fils (Alphonse), [826] j corresp , 
M. Duprat, libraire, cloître Saint-Benott, n* 17. 

OuREAu DE Lamallb, [24], ^ membre de l'Inatitat, 
rne de la Rochefoacanld , n® 25. 

Ddtbnk (Albert), [55], ^ ancien maître des reqa^es au 
conseil d'Etat, membre de la Société d*Abbeville,eto., 
rue Cbanvean-Lagarde , u* 6. 

DuvBRnY (CharleA), [748], nie Royale, n* lÔ. 



^S^] t # agrégé 4e 1« Facalté des Lettre*, rat 
le, o« 45. 

(ofi MoKTESQOiou duc de), [572], ^ rae 
•g, ii**31. 

, [622] , ^ avocat, correspondant de rinstî- 
le Castellane, n^ 14. 

(Achîlle dk), [732], me Nenve-Saint-Marc, 

(Lucien), [224], à Évrenx (Enre); correitp., 
bbé, librairey me Saint-André-des-Arts , n* 51. 

Tictor), [785], à Chftlon-sar-Saône j corresp., 
AUonard et Kœplin , libraires , me de Seine* 
Germain, n" 12. 

^671 ] , libraire , rae Riclieliea , n* 69« 

l?2?] , membre de la commission ronuicipaté 
rillede Paris, me Fléchier, n* 2 

, [25] , ^f^ notaiie, membre de la commission 
:ipa1e de la ville de Paris, me de Lille, n® f 1 . 

f Marccllin dk), [388]. ^ me de Londres, 

• 

DK PcHY (Uérode-René-Jean-Baptiilfr£mBa- 

, [709], féférendaire à la Cour des comptes, 
! Londres, n° 88. 

LÀUD (Hippolyte), [56], me de Lille , n* 63. 

dk), [453], des Marais-Saiut-Martio, 46. 

f (A), [797], professeur d'histoire à la faculté 
ttres de Bordeaux ; corresp.» M. Dumoulin, 
re. quai des Angustins, n* 13* 

»T-CniTXAU , [738], juge au tribunal de pre* 



mière instance da département de \û Seine , rue de 
la Ferme-des-Mathurins, n° 2, 

Gbrbidoh (Emmanuel-Victor) [810], rue Montaigne, 
noj. 

GiiTGiirs DE LA Sarraz ( F. baron de), [240], à Lau- 
sanne; correspondant, M. Cherbttliei, plac(e dfe 1*0* 
ratoire, n© 6. 

GiLLET, [647], président du trîbnnai ^Aé pïteUfèré 
instance de Nancy (Meurthe);corresp,, M. Blagîn- 
Marens, rue Serpente, n*> 36 i 

GikAUo (PauUÉmile), [569], ^ v Romank (Drèine). 
GLAHVxt.Li (Léonce pa), [626], an château deVaaviUe^ 

près Pont'I'Evéque (Calvadoi)4 corresp; M. Alfred de 

Roissy, rue Jacob , n® 21. 

GooEFRo¥ (tos), [223], ^ a Lille. A Pari», tue Yan-^ 
neau, u* 24. . 

Goupil (Edouard) , [57] , maître des requêtes au conseil 
d'Etat, rueLafilte, n° 57. 

Grakoieb. DE LA MARiiTiiRs, [796], memlire de la so- 
ciété des Bibliophiles français, rne de la Victoire, n** 6 1 . 

Geassst (Ernest), [591] , conseiller k la Êonr impérialei 
de Dijon, à Paris, chez M* Poiré, rne Saint-Lacare, 
n* 4Ô, cour d'Orl^ns. 

GuAWKT-, [228], instituteur, k rinitltnl des Jeimes 
Aveugles , boulevard des Invalides. 

Gn^RARD ( Benjamin), [1 3] , O. ^ membre de l'Institut , 
conservateur k la Bibliothèque impériale , 4lë|Mirte- 
ment des manuscrits, directeur de TÉcole des Gbartes) 
rue Neuve des Petits^hamps , n« 14. 

Gdérard (François), [152], cunseiUer-auditenr à la 
Cour impériale d'Amiens (Sommi!); corresp.. M;.. 

Gcirssard (François), [349], ^ répétiteur à TÉcole des 
Chartes, a Passy, Grande-Kue, n«â3. 



, [1], G. C. ^ membre de Tlnslitût, rae de 
le-rÉvéque, no 6. i 



[792], ^ conseiller à la Coar impériale cle Paris, 
ierre-Sarraein, u? 10. 

RT (Eugène, duc d'), [606j,O. ^ rue Vanneau, 

Z6], C. ^ membre de l'Iustilut , conservatear de 
•liothèqae impériale, département des mana> 
, nie Golbert, n^ 12. 

[807], conseiller d'Etat, rue de Provence, n» 36. 

. (Casimir o'}, [411], ^ chef de division à la 
sellerie de la Légion d*faonnear , rue de Bellc- 
;,n* 14. 

ERT (^Fiédéric), [784], archiviste de la ville de 
lay, et secrétaire de la Société historique et 
ire. 

, [&03], ^ rae des Martyrs, u* 23. 

iRT (Achmet, comte i/), [635], à Arras, vue 
lie (Pas-de-Calais). 

,[601], -ijf^ juge au Iribunal de première in- 
e, à Neofchâlel (Soine-lnférienre); corresp., 
fred de Roissy, ine Jacob, n« 21 . 



Alphonse), [323], rue de la Victoire, n» ttO; 
ip., M.Magnin, rue Ncnve-dei-Pelils-Champs, 

::harl«),t778], à Corbeîl (Sciue-eliOise), itit 
Fiacre, n' 17. 

,[806], ancien gonverneur do Sënégal, ancien 
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Z^U LISTE DES MEMBRES 

« 

;' sous-secrét. d'Ktat de la marine, rue des Cbampt- 

Elysées, n® 14. 

Kkrdrel (Audb^eh de), [340], roe Beaarepaîre, n" 3, 
k Rennes. 

KERVTtr DE Lettekhove , [799], à Brages. 

Laborde (Léon, vicomte de), [301], ^ membn de 
rinstitat, rae St-DominiqDe-St-Germain, n** 11. 

LÀBOULA.TE (Edoaard), [445],^ avocat, membre de 
rinstitnt, professeur an Collège de France > roe Tait* 
bout,n° 34. 

LACA.BANB (Léon) , [64] , ^ premier employé an dépar- 
tement des mannscrits de la Biblîotbèqne impériale, 
professear à TËcole des Chartes, roe da Bac, n* 59. 

La Fons DE Melicoq , [553], an cbâteaa de Doa- 
▼rins, près la Bassée (Nord);, corresp., M. Demche, 
libraire, roedn Bonloy, n» 7. 

Lagrangs (Edouard, marquis de), [331], ^ séoatear, 
membre de Tlnstitut, me de Grendleâiâint«-6eraiain, 
nM13. 

Laguerrs (Léon), [790], roe dea Troia-Frèree^ n* 14, 

Labuee (Charles), [279], rne de Tangirard, n* 9. 

Lahurs (Mme venve), [828]; place de I^eole, n* 1. 

Lalanne (Ladovic) , [822] , attaché aox travaux hiato» 
riqoes do ministère de Tinstroction publique, rue 
deCondé,n«20. 

Lalot (Lonis^Henri), [827]; docteur en nédecine, me 

de Paradis, n" 69, à Bclleville. 

Lahulk (Ferdinaud de), [421], àVitré(Ille-et-Tilaine}. 

Lakgle (Aoi^nsiin de), [742], ao châteando Kocher, 
commune de Mesauger, prèi E?ron (Bfayenne); cor- 



ndant, M. le vicomte de Kerîdec, nte àe Gre- 

Saint-Germain, u° 75. 

rAi8.(Enfème, comte), [S66], ^ me Bame-do* 

.LE (Edmond ni) , [805] , à À^nteaSl ,. rue do la 
«, n<* 14; à Paris, rue du Bac, n* 63, 

: (Jean-Baptîste), [130], ijjt procureur impt^rîal 
bmxalde première instance de la Seine, rne Saint- 
inme, n^ 18. 

Philippe), [lSl]j pottr la BiBihekèqne He rUhi* 
f, à laSorbonney chez M. Durand, lîbraîre, me 
Tes, no 5. 

louxr (M*"«], [801], rne des Fossés-du-Temple, 

I 

i-BiÀViiBPATiiB , [714], notaire à Lille, rue 
nale; corre.«p., M. Beghin, cbez M. Magen, 
re, quai des Angastins, n**2t. 

: (Paul), [814], à Brioude (Haute-Loire); cpr- 
,M. DumoKilin^ libraire, qnai de» Augpatins, 

• 

KXTT, [637], libraire, à Rouen ; corresp., M. Re^ 

rd et Cie, rue de Tonrnon, n!* 6. 

, [157], juge de paix à Avise, près Épemay 
ne); corresp., M. Laquerre, docletiren méde- 
roedesTrois-Ffères, n* 14. 

ic (J.-Vîctor), [396], C. ^ membre dellnstî- 
ioyen de la Facuité de» Lettres, à U Sorbonnti. 
&c (Alex.), [809], O. ^ négociant, rue Joqaekt, 

^ nv DoMAiHK, [824], professtur a Collégial- 
ol, à Southampton; corresp., M-. Tardif, doc— 
en droit, rue Madame, n» 54. 



Lefèvre-Pontalès (Antoine), [803], rue de Kiv 
n** 5 bis. 

Le Glay, [74], ^ et de Tordre de Léopold,contei 
tenr général des Archive» da département do Ne 
à Lille; correspondant, M. Charaerot , libraire, 
da Jardinet , n* 13. 

Legouvé, [783], rne Saint-Maïc, u* 14. 

LiMAiRB (P. Ang.), [75] , profesbenr de rbctorîqa* 
lycée Bonaparte, roe des Qaafre-Fils, u** ]6* 

Lekohmakt (Charles), [30], ^ membre de rinsii 
conservatenr de la Bibliothèque impériale, dépai 
ment des médailles , professeur an Collège 
France, rde Nenve-des-Petîts-Champs , u* 14. 

Le Prévost (Aagnste),[181],0.-!|j(( membre de l'insti 
à Beruay; à Paris, rne Jacob, n° 44; corresp 
Paris, M. de Boais, fine Saint-Louis, n° 44. 

Le Roux DE LixrcT, [76], ^ passage Sainte-Ma 
n« M bis. 

Levbsque, [752], notaire et maire, à Mantes (Sei 
ct-Oise); corresp. à Paris, M. de Roissy, rue Jai 
n'21. 

LisLE (Léopold de), [816], rue Jacob, 46. 

Logeais (l'abbé), [C93], vicaire à Ernce (Mayeoi 
corresp. k Paris, M. Durand, libraire, riie 

(Grès , n« 5. 
uTiTEs (d'Albert, duc de), [413] , i)f( membre d^ 1 
stitut, rne St-Domtnique, n® 3f . 

LuxARCHEs, [675] , conservateur honoraire de la bîL 
thèqne de Tonrsi corresp., M. Potlîffr. libraire, 
Voltaire, n« 7. 
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LntuDiià), [712], profesMor d'histoire à la Fa* 
ie» lettres de Grenoble; corresp., M. Curnier , 
e , me de Richelieu , n* 47 . ^ 

iu (John-Whiteford), [332], exq. à Édim- 

19 Soolland-street; corresp., MM. Bélkard, 

r et compagnie, libraires, rue de Vemeail , ii« 1. 

llRRiNs (Alfred], [390],^ reotear honoraire, 
lier de l'Université , inspecteur snpériear des 
primaires en France, me Serpente, n** 30» 

[Charles}, [28], O. ^ membre de rinstilçt, con- 
ïar de la Bibliothèqae împëriale, département 
primés, raeNeove-des-Petits-Cbamps, n^ 14. 

(de), [500], rue de l'Université, n* 45. 

LLi (Léon de), [493], ^ à Saint-Maarln, par 
de (Landes). 

;ày ( Panl ], [448],.'ircblvisle de la préfecture de 
-et-Loîre, à Angers ; corresp. M. de Fréville, 
Vendôme , n* 5, an Marais. 

.y (de), [774], juge suppléant au tribunal de 
;re instance de fiar-sur-Aube; corresp,, à Paris, 
rassier, tm èm Mnlhonse, n^ 9* 

)àiibslV'[905], à Mobcod; correspondant, 
Beaamont, r. Neave-des-H6tit»-Champi, n* 14*' 

[456] , rue Taranne, n^" 9. 

(Henri) , [457] , me du Moot-Paroasae, n« 86. 

FoRTEis [734], président an tribunal dt pre- 
inatanca de Nogent-4e-Aoiroa (Eare-el-Loir){ 
p«f M. J. Desnoycn, roc Cnvier, n* 57. 

;.AyAUx (Charles), [780], licencié es lettres, 
élève de TÉoole dea Chartes, roe dt la Toàr da 
e, n* 2. 
EiE- ( Louis dk), [289], ^ sous-directeur del 



études à l'École des Chartes, rat Neave-des-Pelits- 
Ghamps, n^ÔS. 

Meloizes (EagèneDBs), [638] , ^ conservatenr des 
forêts, à Boarges ; corrtsp., M. de La TlUegllfe, me 
de Seine, n* 31. 

M£Rci£R (Amable Le), [756], qaai Voltaire, n» 21. 

MÉRiMiz (Pi-osper), [Î62], ^ membre de l'iBfttUat, 
insi^tear général des monuments historiqnei y roe 
Jacob, n* 18. 

MfiELKMOHT (de\ [6^]t ^u ckâtean de Merlctmont, par 
Beaavais (Oise), rue Saint-DomUiiq^ae , n^ 106. 

Mbrlet , [804] , archiviste da département jd*Eure-et* 
Loir, à Chartres; corresp., M. de Laqueille, rae du 
Bac, n* 63. 

Mbvil ( Charles-Sain te>Marie-Henri ) , [661], ancien 
élève de l'École des Chartes, rue Sé-Florentin, n* 14. 

MiGRKT, [16], C. ^ membre dt TliulUat , iec|:éiaire 
perpétuel de l*Âcadémie des sciences morales et poli- 
tiques, rue Iïotre*Dame-de-Loiette« no 18. 

MiEBpoix (!VI"« la dachoasa de MqMkDOffaacirLaTal, 
douairiéra db) » [813]» zue de y^^nesi A° 17. 

MotGMoir (Afix^Jér6m«),[821], aubstÎM^du poocaiwir 
impérial, rae des Pytamida(^ n« 5. . 

MmssiLT, [tOA], # présidant da tribun^ darGon« 
merca, cloître Saint-Merry, n^ 18. 

MoMMDte ( A«édiie.BKUzvAJUA« Pt)^[W3,>)(£iiiàJbhi'- 
▼ille (2kMn«e)| aoiveap,, M* I<afli]9ei!t,.isa.daT4wr- 
ium^B^ 12. ■ 

Moiris (QOBita)« [4],. G. G. 4^ mambae'da rinatiioc,. rue 
du Faubourg-Saint-Honoré , n° 85. 

Mo*iiBBQuB, [17], O. ^ raambrede l'Instiftat,:aDeialÉ 



ooHteilIer à la Conr d'appel de Paris, rae Saint-Lonis, 
aa Marais , n^ 39. 

Moutâlxmbsrt (Charles, comte de), [129], membre de 
l'hMlitiit, rue do Bao, yè? 40. 

MonTVRRSAirT ( AogDste'DK ) , [422], arcldterte de 
Temptrear de Knssie, à Salnt*Pétersl>oang ; coroeap., 
M. Ooibert, me Saûu-QoeiHin^ -q? iZ, 

MocREB (Marie'^Tincenl), [78(2], -^ ooBaeiner à la Conr 
inpélrîale de Paris , rne Neave-èaioUPaol» n^ 5. 

NâDavd, [360],. O. ^ premier préûdent honoraire 
deUONif imp^viale de Grenoble» à Charvien, par 
Pont de Cheray (Isère); corresp., M« .Nadaad, roe 
de Temeail , n" 40. 

Naubpt, [486], C. ^ membre de Vlnatitut, admioifl* 
tratear général de la Bibliothèque impe'riale, riib 
Nenve-des-Petits-Champs , n** 8. 

Nb7b^ [812], bibl, de raniversité de Louvain j corresj^-, 
M. Durand , libraire , rue des Grès, n** â. 

NxcAED (Pol], [288], rne Vanneau , n"" S9« 

riisovDBBkft'nr, [15^, i)^ sdns«d!reote«r des cnltet 
an mrafstèTe de l'Instroction jpnblfqoe, me Jacob, 
n» 62. 

NxtAM» (Désiré). [450], O. iff^' membre de llastftvY, 
professearan Collège de France, rne de Chartres db 
&«iila,)a*27. 

NoAxtKBs~(9)iitr, due ni), [$49], Dembredel'histitnt, 
roe de Lille, n* 66. 

NtJOBHT ( vicomte dk)., [3T1], place "Vendôme, n» 14. 

OcAiTAii, [50(4], ^ professeur a la l^^acnlté des Lettrée 
roe de Fleums, n* 8. 



Uei' de la justice de paix, à Courbevoid. 

Paillet (A.]y [631J, ^ avocat k la Coor impériale de 
Paris, nie Thérèse, n^ 11. ■ 

Paquet (Jast), [341], à Passy, rue Basse, n« 16. 

Paravey (Charles), [588], conseiller cPÉtat, rut 
des Petiles-Écories, 11° ZS.bis, 

pARein* DR RoEAff (Charles-Félix), [815], me de Bel- 
lefund, n*31. 

Paret ( Victor ), [506], roe Sainl-Jacqaes, n» 170. 

Pasqoier, (dnc) [3], G. G. i|$ membre de l'Instital, 
rue Royale , n« 20. 

Passy (Antoine), [338], O. ^ ancien sous-secrétaire 
d'Etat aa ministère de l'intérieiir, rne Pigale, n' 6. 

Pastorkt (Amédée, marqaîs de), [442] , C. '^ mem- 
bre de rinstiint, place de la Concorde, n** 6. 

pATXif (Henry), [533J, O. ^ membre de l'Institnt, pro* 

fessenr de littérature latine à la Facolté des Lettres, 

rue Cassette, n® 15. 
Pemt (baron), [161], G. O. ^ lientenaat général, 

sénateur, ancien direc.tear da Dép6t de la gaerre, rae 

deriJniYcrsité, n«82. 

Pef^X4ji-Hallkua (Emile), [787]» arocat, rua Loaia-4e« 
Grand» n* 7. 

Pbrrot de Chaselle (Yicomte), [643], à MaisonneuYe 
(Cdte-d'Or); à Paris, avenne des Champa-Élyséea, 
n' 18. 

Pmrrot d'Kstiyareille, [772J, administrateur-adjoint 
des lignes télégraphiques, rne de Grenelle S.-G.,n* 103. 

PiLLET-WiLi. (comte), [402] , O. ^ régent de la Banque 
de France, rue de la Chaussée-d*Antin,n^ 70. 



rquis de), [566] > rue Neave-Saiut-Augttdtin i 
48. 

d*Atamt, [84], reœvcar do Tenreglittiremeoti à 
190Q (Vendée)^ correspondant, M... 

TNiKR ijx Cbamailt.âiid, [517], à Qàimper (Fî- 
istère}; corresp., M. de Oourcy, rue RicheHeu, 
i«97. 

RTÂL ( Frédéi-ic ) , [284 % ^ roe Bnss«-dQ-Rein|)art, 
n» 24. 

i7TXAiQRi;(Théudure, vicomte u&)t [687], aa château 
d*Icglanges (Moselle); correi^p,, M. Deracbe, libraire, 
rue du lîouloiu n** 7. 



QusxoT, [87] , -il^î ingénieur civil, rne Saiot-NicoUf- 
d'AntÎD. n" 72. 

QuiCHEAAT (Jule»), [443], ^ prolesaenr i TEcote des 
Charles, rue Voltaire, n** 9* 

Kamut (dk), [655], premier secrétaire de Tambas- 
aade de France à Saiul Pétersbourg, rue de la CUaot' 
•ée-d*Antin, n* 21. 

Rathkry ( Kdme-Renoh- Jacques) , [546] * avocat à la 
Cour d*appel de Paris , rue d'Enfer, n* 14. 

Kattier (Paul), [398], ^ rue Neuve-iles-Matborins , 
n«98. 

Ratsix , [654] t conseiller de la bibliothèque de l'Uni- 
versité de Kiel; corresp., M. Franck, libraiie, ru< 
Richelieu, u* 69. 

KAVurKi, [124]» ^ conservateur à la Bibliolhèqv 
impériale, département des imprimés , rne Colbei 
u° 12. 



AiïNAiiD (B.), [424],Iieatenant*colonel an corps d^étal- 
fnajordel*«nnéebe)ge, à Loavaîii; corresp., Mb*'V« 
GohÎQ , rae des Fossé»-du-Teiiiple , n" 34. 

RbhouaAd (Joies), [91] , ^ Kbfaire^ me àt Toamon , 

n* 6. 

RsTNAUD-, [406], à MërigBac ( Gironde-] ^ eorrcpp.y 

M> Goadet, boule viocd de» luTalides. 
KoELsir (Jean), [825]; négociant, roe HauteviUe, n^ M. 
Romv (Alfred dx), [t68]^ >j{S rne Jacob, n* 91. 

KoLLE (Hîppolyte), [135], bibliothécaire de la Tille 
de Paris, pour la BiMiothique de l'Hétei de nile^ 
chez M. Lemoîne, place Tendôme. 

KoLLE (Armand), [768] , roe de GrefFahle, n** 7. 

RossET (Henri), [796], ancien conseiller delapréfectare 
de TEare, rae Mazagran, n* 9. 

RonARD, [687] , pour ta Bibliothèque de la vilh d^Mx; 

corresp», M. Techenec, libndre , place daLonTre, 

n»20. 
Roussel (Joies), [590], rue da Faoboorg-Poissonniére , 

n«52. 

SAiKT-AiGifAïf ( Aogoste comte o«)» [96]t C. ^ roe 
de Tarennesyno 72. 

Saihte-Aulasex (marquis ne), [535], G. O. ^membre 
de rinstitnt, roe Saint-Dominîqoe , n** 61. 

Salmov [583], élève de TEcote des Chartes , me de la 
Chanssée-d^Antin , n** 29. 

Sr.HELBR ($.)> [543], bibliothécaire da roi des Belges, 
à Braxelles; corresp., M. Haoser, marchand d*^es- 
tfampes, bonlevard des Italiens, n® 11. 

SsMicHoir (Ernest) , [426] , avocat, à Neafchitel (Mne- 
Inflérieare); corresp., M. Alfred de Roîssy, rae J^icob, 
n" 21. 



SsaauRisR (J. B.lT.)> [HQ], ^.doctear-médecôi^. fiic 
Saint-Dominiqae , n® 1 4 . - 

ft<C4ap [617J> coDMÎUei; ^ UrConr impériale de Mon^ 
peliîer, à Montpellier (HéraoU); corrcsp* iV- Lettre 
et Ci>» libj'aire, rae du Vieax-Golombier, no 29. 

SiLVEftïBft os CflAJTTXtDUP, [113], O. ^ coABeiUeri la 
Coar de cassatioo, rue de Seine, n^ 6* 

SottitR, [667], à Mantes (Seine^tAOîte)) (iorftsp. 
M. Alfred de Roîssy, rue Jacbb, n* 91* 

Taillandier (A. H.), [99], ^ conseiller à la Gbni' de 
eftssation, rtie derUntvetsiié) n^ 8. 

TAiLLAHDisa (René), [141], ^ avocat, de la Société 
dPéikiolation de Paris, de celle des Écoles c^rélbhMkel, 
f M Saîût-Benolt , n* 20. 

TARAiriTE, [932] , ^ bibliothécaire à la bibliophilie 
Hazarlne, me Maearine, tt^ 1 : 

Tardif, [225], ^ conseiller à la Cour imp^riàltf de 
Paris , me de Bodt'gogtxé , n*' 1 1 . 

ÏSMPIER [678], avoué, membre de FAcademie de 
Marseille, à Marseille (Boacbes-da- Rhône); corres^ 
pMidAnl, M..«. 

TiRRBBASss (Alfred de], [119] , an t^éage de KoQssil- 
Ion (Isère) j corresp., M. Tecbener, libraire, place 
du Louvre, n*^ S0« 

TiRiTifeR (Edouard) ,[713], à Clenuom-Ferfitid (Pnj 
de-Dôme); corresp. M. Bellagnet, me MAdiihe, 
n« 8 bh, 

TairuiT ( AleMadre) , [19] , ^ eiDployé au Archini 
impériales, plaç« de TOdéen^ a* 6. 

X«d»sv(AiigQatir), [954], avaçat i^ là Coar impëriale 
de Paris, rue de Tournon , n* 27. 
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TantUft, [2], 0. O. ^ membre de l'instilnt, rneNotre- 
Dame-de-Loretle, n** 27*. 

Thisrrt (Aognstîn) , [812] , O. <>j{* membre de Vlnstî- 
tat, roe da Mont-Tamaitse, n^ 28. 

Tbiaioit, [652], notaire, à Thionvillé (Moselle) ; cor- 
resp., M. Thirion , rne des Moulins , n* 32. 

Thompson (Ch ), [361], esq., garde des arcliivcs d'E- 
dimbourg; corresp., MiVI. BcHzard et comp., libraire, 
roe de Vei^neoil , n* 1 . 

reoififSLXXR (Jnles), [391], rue Neuve-des-Mathii- 
rin», n» 30. 

TBouYBNiir, fils, [350], >j(e rue Saint-André, n^ 20, â 
Cbaronne. 

TocQimviixE (comte de), [699], anciea miQi»tre de^ 
affaires étraogètes , rue Nenve — des — MatliQrms, 
n» 102. 

Tour du Pin (Aynard-Gabriel, marqnis ds Là), [414], 
^ rae de la Ville-VETéqne , u» 33. 

Tract (Victor ncomte de), [449], O. ^ aocieo 
ministre de la marine, rne d'Anjon-Saint-Honoré, 
n»48. 

Tuvagbe, [352], avocat, à Beazeville (Eare); corresp , 
M. Fonlon , rne Chanoioesse , n** 6. 



VALLsiTTiir (LadoviC'Rdooard), [811], avocat • Die 
(Drôme) ; corresp., MM. Touzetet Brun, rne du 
Hazard, n^ 1 . 

Vauder. Marcq [829], place Vendûmc. 

Tandqruvrr (Gabriel de), [452], maître des requêtes, 
rue Nenve-des-Matharins, a* 24. 

Tazcit (A. E.), [776] , avorat , rue Neave-de-Loseto» 
bourg, n« 27. 
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TatimÈsi^iÏ.' (Ôcuir de;, [iOOj' 5ft riie Sfiiajt>bo^i- 

Lort-nc, n<> 20. 

VAUPRttAîTD (î.ndovic, vùuaw le i>e), [434], -ijjî avenne 
des Champs-Éiysces, n° 18. 

VKUirxoT (Louis;, [705J,, fue^tîn l'oc^n" 42. 

ViBHATE ( Paul , marquis ue), [47|],rnede Vareouef, 
n« ÎO. V 

Vi^i-CASTÉt (Hoi';\eé,rojiite'ûfe), [t)50], rfti'Mitaéif'att 

Viki-Casv'' ( Louis-Dk ). , '{-^W] ,• st^ns-direcSIetir-des 
affaive» politlrjue.s au miniKière des affaires étrangères , 
rue de l'Université, ri* **02.' • ' 

Vfi.i.EGii.LE (Ai'tbor DB La.), [539], -îjiî secrétaire du 
* Cômhè de l'histoife'^ âê la langue et des arts de 
France, rue de Seine, n" 31. 

Vir.T.EMAiN ( Aboî-Kraiiçois), [518], G. O. >)^ secrétaire 
|icr[)élucl de l'Ajcaiiéu/ie fi-anç;<ise, rue Mazarine. 

ViLLERs (df) , [G74] , ^ niemliie de rAcad^mie de 
Kooen, rue tiu Marché-d'Agnesseau , n» C. 

VirxiBRs (Eugène de), [Glh] , rue de la Chanssée* 
d'Antin, n<» 27 bis. 

ViTET (Lndovîc), [ÎO], O. ^ membre de PInstitat, 
rue Barbet de Jooy , n" 9. 

Vnr. DE Coi«A5TRAY ( Marie-Louis;, [684], rédacteur eu 
ciief de CÉcho de L'Oise, à Compiègne (Oise). 

WAtiXT(NAtaIi8 de), [3?6], ^ membre de Tlnstitut, 
chef aux A rcbiTes impériales, rue VîrilIe-do-Tem- 
plr, n- lOS. 



^o miLotDnrtii <#■:« mjix ovrv<i 



Waitz (George ) , [4 1 8] > à Gœi tingue ; correspondanr, 
M. Klensieck, libraire, rae de Lille, n* 

WiTTi (Jean dx), [461], correspondaDt derinatitot, 
me da Faaboorg-Saint-Honoré, n« 59. 



BIBLIOTHÈQUES. 

Lx Bas, pour la Uibliotlièqne de rUniirersîte, n^ 767. 
RoLLX, pour la Biblîothèqae de la ville de Paria, n* 135. 

CocHRAHi, poar London librtuyt k Londres, u* 658. 

Cacbset, pour la Bibllothèqne des Afocat^ à Paris , 
n» 7 JO. 

Ballard-Luxt, pour la Biblîolbèqne dn collège Roi- 
lin , n« 758. 

KouARD, [687], poar la Biblîothèqae de la ville d'Aîx. 



BoirviT*s, relieor de la Société de l'Histoire de France, 
rne du Roule, n** 15. 



SOCIF/lIvS CORRESPONDANTKS, 
EU nAMCK. 

Société dks AirriQUAiKia de France, rae Taranne, 

n» 12. 
Société ])*Aoricui.tuiii , dss Sciehcxs et Arts da 

département da Nord, à Douai; corresp., M. Roret, 

libraire, rae Hantefenille. 
Société duiikerqcoxss ponr Tencoaragement des 

aciences, des lettres et des arts. 
Agâdémii dss Sciehcxs, LxTTBxa IT Arts de Rooen. 
AC40ÉMXE DES SciEiTcis , Lbttris bt Arts dc Caen. 
Société des Antiquaires de Normandie , k Caen. 
Société des Antiquaires de la Morinie, à Saint-Omer. 
Société des Antiquaires de Picardie, à Amiens. 
Société des Antiquaires de TGaest, k Poitiers. 
Société de Statistique des Deax-Sèvrés, k Niort. 
Société d*Agricut<turk da département de l'Aobe, 

à Troyes. 
Academir des Sciences de Dijon. 
Société ARCHEOLOGiQ DE du moi de la France, à Ton* 

looae. 
0)MMisaioN historique du département du Nord, à 

Lille. 
Société d'Agriculture, Sciences et Belles- Lettres 

da département de TEnre, k Ëvreux. 

ni PATS ÉnANons. 

Académie royale dbs Sciencbs de Belgique (pour le 

Comité historique), k Brnxelles. 
Société historique et littéraire de Tournay. 

CoMlklSaiON DES DOCUMENTS HISTORIQUES DU PlÉMONT, 

à Tarin. 
Académie rotais des Sciences de Bavi&re, à Manich. 
Académie royale d'Histoirr de Madrid. 



Société iiisTORiQUii de la Sni.vse romane, ;'i L;iu.s:iuiu'. 
Société gén^.r'au^ u'UisToiaE de la 8cIs^E , à Zuri( !i. 
Société des AitriQUAiRKS du Nord, ;': Cupeubat;iie. 
IirsTiTUT HISTORIQUE cle'Kio>.Titneiro , an Brésil. 



MM. 

. . •' ' . • 

OibCBARD, (.llrectenr çj^oéral des Avcbîve« de Bçl^'^ue- 
A'ARirs.OENiic» , piofesseor de drpjl, a Friboarc. 
FeurSyCoaHervatear do la Bibliothèque royale, à Berlin. 
BoBH]aKa-(J. V*)^>con$ei'vateui- dcs^Ai'cbiyeii. à (^rane- 

fort-snr>le-Meîn. 
RAUKifiR,( DF. ) , professeur a rCfuIversi^é de BerliÎL. 



LISTE 



DES 



lES Dt CONSEIL D'ADMINISTRATION. 



l'indication des années où cessent leurs fonctions. 



1853. 



18ÔÔ. 





MM» 


KTl. 


,Grapxt.it (Çbarlet). 




Ds La yiiAMOiUM, 


.AM (Jules d«;). 


GUADBT. 


18 (Jule.n). 


Lbclirc CVictor). 


c. 


MoiriuRQui. 




Ol PAfTOBBT. 


!iATR(B 


Passt (Antoine)^ 




Ratbvbl. 




Ds RotMT. 




Da Waillt (Natalis). 


1854. 


1856. 


R aioé. 


A. BcRTiir. 




Bbllaoubt. 




Bboohot (comte). 


HT (Cbarle»). 


RoRDian. 




GuiRAED (Behjaniifij! 


.• 


GUBMARD. 


>ita. 


Li Prxvost (Atigostc). 




De Oaulli. 


( Angostin), 


LoTHis (duc db). 




Maoiiih. 




• • 



Comité d€ publication. 

MM. GuÉRARD, président. 
/Lenormant (Charles). 
Ravenel. 
De Waili^y. 

Comité de V Annuaire. 

Mm. QvÊfLKKTit président. 
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Par décision da 8 février 1853, le Conseil d'admi- 
nistration de la Société a décide' qa*à l'avenir ses 
séances auraient lieu rue IVciivedes-Petitâ-Ckainps, 

r I 

n* 8 » à trois heures, le premier mardi de cLiaqne 
mois; tous les membres de la Socie'lé ont droit ù'y 
assister. 

lia séance eitraordin.lif'e du 26 avril est destinée 
a fixer le choix dès' lectures pour TAsseàibléc géné- 
rale. 

La séance dn 3 mai est 'celle de TÀssemblée géné- 
rale de la S<>€iété. Elle sç tient dans, la salle de 

cole d^ Chartes, aux Archives impériales. 



LISTE 

DEJ« OUVRAGES PUBLIÉS PAR LA 'SOCIÉTÉ, 
DEPUIS SA roifOATioir, Eif 1834; 

A PARIS, 

JHKZ KKINOUARD ET Oe, LIBRAIRE, 

aOB DB TOOKVOV , V* 6. 

Us iettres affraitckies peuvent être adreetées au eUye de 
la Société, rue Neuve-des-Peiitt-CHàmpê, n* s. 



Ruf.LCTIN DK I.A SoCIÉtÉ DE I.*UlSTOXRl DE FrAHCUI. 

Revae de l'hûtoire et des audqoités natiouales, an- 

uées 1834 et 1835; 4 vol. gr. ia-8 18 fr. 

~ Idem, in -8 «aunées 1836 à 186] , chaque année. 3 fr. 
Il manque quelques numéros des années 1888 et 1842. 

L'YsToiRS DE Li NuRMAHT, Cl la Chroiiiqae de Robert 
Yiscart, par Aimé, moine, publiées par M. Chax- 
poLLioir-FiGEAc; 1835 , 1 vol. gr. ia-8 9 fr. 

Histoire sccLièsiASTiQUs des Francs» par Grégoire d« 
Tonrs ; avec des notes , par MM. Guadit etTARAirvB , 
1836 à 1838, texte latin seul; 2 vol. ia-8... 18 fr. 

Le même, tradaetion française i 2 vol. gr. in-8. . . 18 fr. 

Lettris du Cardihat. Maxarim A LA Rsiirs, à la prin- 
cesse Palatine, etc., écrites en 1651 et 1652, pu- 
bliées par M. R a vihel) 1 vol. in-8.. 9 fr. 

— Le même ouvrage, pap» colomh. de Hall., 46 fr. 



MÉMOIRES DK PiERRS Dc Fenxn, paLliés parM*''» Du- 
poNj ; 1^37 , 1 tjdJ, îii-8. 9 fr. 

La CoKQUSbTiD&CozrsTAKTiKOBLB, par ViUehardooin ; 
pabltée par M. Fauun Paris; 1838, 1 vdl. grand 
ia 8 : 9 fr. 

• .« • - 

OnDSRici ViTALjs UxsTORiA. EccLESiÀSTiCA, publiée par 
M. Âng. Le Prévost; tomes I, II, III et IV ; 
1838-1853, in.8 30 £r. 

COEEESFOMOAVCE DE • L^ËMPERBUR MaXIMILIEIT ET DE 

SA FILLE Majuiuerite,' publiée par M. Le Glat ; 
1839, 2 vol. grand in-8.. 18 fr. 

UffeToiRE usa Ducs DE NoEMAifniE ET DFS Rois D*Âir« 
OLLTBRHC, publiée par M. Trancisque Michel ; 1840, 
1 Tol. graud iu-8 9 fr. 

OEovREs COMPLETES d'Egiuhard , publiées par M. Al. 

Teulet; I8i0 et 1843 , 2 vol. grand in-S 18 fr. 

MÉMOIRE:» DE Philippe de Coumynes, publiés par ' 

Me»i«DupQaT; 1840, 1843, 1847, 3 T.gr.in-8. 2T fr. 

Lettres de Marguerite d*Axgollàme, sœur de Fran- 
çois I**, reine de Navarre, publiée» par M. F. OÉK19 ; 
1841 , 1 vol. grand in-8 9 fr. 

NouvELLBh Lettres de i;.a Reine de Navarre, publiées 
par M. F. Gknim.; 1842, 1 vol. grand in-8. ... 9 fr. 

pRoci» DE Jeanhe d*^Arc, publié» par M. J. Quicherat, 
5 vol, grand in-8 ,1841 à 1849 45 fr. 

Les Coutumes du Beauvoisis par Philippe de Beau- 
manoir, publiées par M. Beugnot ; 1842, 2 vol. 
grand in-8. 1 8 fr, 

MÉMOIRES et Lettres de Marguerite de Valois , pu- 
blié.s par M. T. (îuEtSAKD; 1842, I vol. gi. in-8- . 9 fi. 

Chronique de Guillaume ue-Namois, publiée par 
M. GÉRAUO; 1843, 2 vol. grand iii 8 18 fr 






MÉMOIRES DE COLXGXTT ET DU MARQUIS Oft TlLL£TTK , 

pablïés par M. Monmb&quk; 1844» 1 T.gr. in-S. 9 fr. 

RicBSR, Histoire de sod temps; pabliée et traduite par 
M. GuADBT ; 1845, t v. gr. in-S 18 fr. 

Registres de l'Hôtrl de "Ville db Parib, pabliés par 
MM. Le Roux de Lihct et Doust-d*Arcq; 1847 et 
1848, 3 vol. grand in-8..> J7 fr. 

Journal biStorique et amecdotiqub du RioHB de 
Louis XT, par E. J. F. Barbier, publia par M. de La 
Villbgille; tom.I, II el III, 1847-1851, grand in-4. 
[Le tome l*' est épuisé)» ..••...•....•.. 18 fr. 

TiE DE saint Louis , par Li Nain de TiLLmoirr, po* 
hliée par M. de Gaulle; 1847-1851, 6 vol* grand 
ia-8 54 fr. 

Bibliographie des Maearinadbs , par M. Moreaa; 
3 vol. , 1850-1851 , gr. in-8 S7 fr. 

Extraits des Comptes dx l*Argenterix dis rois de 
France, par M. Doubt^d*Arcq, 1851; 1 toi. grand 
i n-8 • fr . 

Cnotr DE Mazarinades, par M. Morean, t. I. . 9 fr. 

Annuaires de la SociiTE de l'Histoire de France, 
de 1837 à 1844, et 1848 à 1853, în-18, chaque va- 

Iiime . ., •.•..*....,.• 9 fr. 

Les années 1845, 1846 et 1847 sont épuisées. 

Ouvrages sous presse : 

• 

Choix de Maearinauxs, totne II. 

Journal du règne de Loum XV, tome IV. 

Orderic Tital , tome T et dernier. 

Journal d'un Bourgeois de Paris tout FaANÇoif I***. 
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1. Bulletins Di 1834. 

1835. 

2. Bulletins DE 1835. 

3. YSTOIRB DE Ll NORMAIIT. .... l8 juîn. 

1836. 

4. Grégoire de Tours, t. I ) . « 

5. Lettres de Maearin M ^ ■""• 

6. AmiUAiRB pour 1837. 

1837. 

7. Grégoire de Tours , t. II . . . t . . 

8. MÉMOIRES DE Pierre deFenih} ^^^' 

9. Grégoire de Tours , t. 111- . . i o < . u 

10. Annuaiie pour 1838 T ' octobre. 

1838. 

1 1 . Villbbardouin. ..*......... 11 mars. 

12. Grégoire de Tours\, t. IV. . . % 

13. Orderic Vital, t. 1 128 noYembre* 

14. Abnuairepour 1939. . .. ...) 

1839. 

15. Annuaire POUR 1840. 

16 et 17. CORRBSPONDAIICB DE MaBIIII* 

LiBN , 2 vol 20 décembre. 
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1«40. 
18. HiSTOinE DKS DUCS DE NoR- 

ma:(dib 20iuiUeu 

gixhard, t. I j 

'20. Philippe de Commynss, t. 1..> 10 décembre. 

21. Annuaire pour 1^4t. . ."'.'. . .* 

1841. 

22. Ouderic Vital, t. II lii février. 

23. Lettres DE Marguerite d'An 

GOULÊHE 7 août. 

24. Procès DE Jeanne ** Ane.., T J«)fch^-. w 
;>. Annuaire pour 1842 ) 



1-42. 

lii) ei 27. Coutumes DU Beauvôisis, 2 vol.: 

28. Mém.deMarguerite deValoisj 

29. Annuaire pour 1843. ..... 15 octobre. 

30. Nouvelles lettres de Mar-., 

GUERITE D'AzrGO(;i.Êi»K. ... IS novembre. 



^;|l8mai. 



1S43. 

31. Éginhard , t- Il 

3'?. PhilippedeCommthes, t. 11... 

33. Cbroniqge de Goillaume bb 

Nangis, t. 1 

34. Ahruaire pour 1844 



^niai. 
20 novembre. 



28 mars. 



1844. 

35. 'Ironique de Gdillaumb de^ 

Nargis» t. II 

3C.. Mémoires de Cougnt 

37. pR0Cà5DEj£ANlfBI»'AaC,T-ll.^. 

38. Annuaire pour 1845. ...... 14 octobre. 

i845. 

39. Orderic Vurâi.» t. 111 ..^ 

40. Righer , Histoire db som . 2 avril. 

'TBlIPft ,1.1. ^ 



41. Annuaire POUR 1846 I«''i>ciubre. 

42. Procès dbJsa^kbd'Argv T. Illj 

43^- Ricber , Histoire de sosl 2S décembre. 
TEUPS, T; n ) 

I84G. 

44. Annuaire pour 1847 1G t»clubrc 

45. Registres DEL^HÔTEL DE Ville 

DE Paris, t. I ... 20 décembre. 

46. Procès de Jeanne d'Arc ,) 

T. IV jSSjan? 1848.' 

47. Vie de saint Louis, T- 1. .. . ' 

1347. 

48. Journal db Barbier , t. I. ... 

49. Registres DE l'Hôtel dbVillei 5 juin. 

t. II..... . ) 

50. ViB DB SAINT Louis , t. II ... . 90 juillet. 

51. Annuaire pour 1848 20 octol^re. 

52. Phiuppb DECoMiiTifEs , t. III. 20 janv. 1848 . 

1848. 

53. Vie de saint Louis, t. III.. . 8 mars. 

54. Registres DE l'Hôtel DE ViLLB, 

T. III I5juillet. 

55. Vie de saint Louis, t. IV .... l « u 

56. Annuaire pour 1849 1 ' ««▼«"bre- 

1849. 

57 . Vie de saint Louis , t. V. . . . 25 avril. 
58 Journal de Barbibr , t. II . . . 5 juillet. 

59. Annuaire pour 1850 15 octobre. 

60. Procès de Jeanne d^Arc, t. V 

et deraier 28 décembre 

27* 



" I T 4*1. Y nAtir..'> runi.ica i'aîx i.,\ auLildj^. 



1850. 



61. BlBLlOORAPHIB DBS^ MaZARI-^ 

KADBs , T. I 30 avril. 

69. Annuaire four 1851 10 octobre. 

(>'i Hibliographir des Mazari- 

NADES , T. II ... . 55 novembre. 

^>4. Comptes de l'Argenterie des 

ROIS DE France ...... ]9 iixril. 

1851. 

^5. Journal de Barbier, t. 111.. . 19 avril. 

66. Vie de saint Louis , t. VI et 

dernier. 10 octobre. 

67. Bibliographie des Mazarina- 

DES, T. III .30 décembre. 

68. Annuaire pour 1852. ....... 10 ociohrc. 

■ 

' .1852. 

69. Prdsric Vitai. , t. IV.., ^..\ 

70 et 71. MÉM. o£ DAxrxBr, DRyv5jaîn. 

CoswAc , 3 vol ) 

72. Annuaire pour 1853 10 fi'vr 1853 

73 Cfiois DR Mazakinadf.s, t. I. 10 févr. 1853 
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